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B«mie  9éilt%ttme  et  de  Im  StaiisUqve  atteint  i 
sa  trente-^  aatrièate  aBmée>  le  premier  Yolunw 
ayant  para  en  i844. 

Pour  faciliter  les  recherches  dans  les  nombreai  1 
volumes  de  cette  précieuse  Collection^ riche  en  faits 
et  en  documents  de  toute  sorte,  et  pour  répoudre' 
au  (léàir  de  plusieurs  de  nos  fidèles  souscriptears^] 
nous    avons    publié   une   Table   sêxêi 
alphabétique    fi     aBalytiqae    des    matières^ 
contenues  dans  les  ?ingt-quatre    volumes 
de  IS44  à  1867. 

Celte  Table  forme  elle-même  un  vohuiie 
plus  de  200  p'jges,  et  se  vençl  séparément. 
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n  fient  de  1«  voir  (iiir  le  tiiliiouu  .i»!  prAsùiIe, 
te  Tfkvé  des  retires  du  Véiul  livil  si^cuse.  [>our  rtoo^c 
J8T4jte4,Ë52  naissances  d'enlanti  vivuiiK,  41.ii13njurl- 
i,  781.709  déliés  «l  303,113  mariiig^s,  Kn  funi|,aranl 
'tta  liailUU  t'iuïraux  âcuun  de  Ijinii'i-  Ib'ii.  un  irf»ii- 
Rque,  si  liss  n»itsanree  el  les  iiiurt-njs  ie  ï^uuI  itrr.iuK 
m  une  proportion  insigniDanle,  iijaeu  ilaiiblcschilTi'ïa 
4»  iÈaê»  une  diiainuiioci  tout  à  t»ii  exlruurdliinirp,  et 
tfOi  dépasse  7  p.  100.  Cet  avantage  a  d'ailleurs  ètiï  cum- 
jmsé  par  anc  forti;  dîuiinuiiOD  daiis  te  nombre  dvs  ma- 
fait  prévoir  pour  l'année  prochaine  un 
d:ins  le  niiiuvenienl  de  noire  |iopulaIian. 
I  ^oinmsircs,  les  duïumen)*  heauoouii  plDi 
"m  avoiis  sous  1«>  jeux,  nous  ptinuettcnl 
'    V'  \u  considérations  ci-après  : 

.Li*m  de  l'élst  nvil  dipendsnl  dirvcie- 

'  'it^  [a  poputalion,  eldans  One  Torta  mc- 

-[.  d'a^tomération,  noire  iireiuier  soin 

<!<jil.  Mre  ilit^blir  avec  le  plus  d'exaelitodu  possible  le 

bônAn  d'babilanls  qui  résidaient  en  France  vers  le  niï- 

wV$a.  de  l'année  qnï  nous  occupe,  en  tiquant  compte  de 

f  Iwr  répartilion  RÉnénile. 

K  '  En  mesurant  l'aeeroiGAemeal  de  noire  population  [MF 
r  Fueédant  des  nahdnees  sur  le  dêcèï  el  sans  tenir  compte 
Uei  mouvenieol»,  d'nillciirs  pi-u  importunis,  qui  peuvent 
Kttuller  de  l'excéduiil  réciproque  de  l'immigration  lur 
HHinfCratLon,  en  peut  admettre  qu'elle  s'est  accrue  depuis 
^B  dernier  reccnnement  de  2t(5,5[ia  ûnii^s,  de  sorte  qu'elle 
Blnit.  au  1"  juillet  1S74,  de  3D.3S3,4S1  li:  hihinlt,  ainsi 

F  Dé|>irleii<eiit  de  la  Seine i,3ill.(KÙ 

■  Population  urlMI ne 0,om,eH 

m  Pojiulalion  nlrde 9S.ft33,7» 

I  ;iO,3S3,4Br 

■  Cesi  *  ce  chJITre  de  popululïun  !iiim  déterminé  qu'il  j 
tVtn  lieu  Je  ru|i|iorter  les  duiinécs  numériques  rouraies 
»ltI(Mlevé  do  l'état  civil  en  1S74. 


Le  tableau  sahani  indique  quel 
des  mariages  pendant  les  G  dern 

Marlaasa  par  100  h 
i9à:T..-          3KT^ 

a  ét6  le  nombre  bodim 
ères  années,  ainsi  qtt 
pondimté  :                ' 

abilanta. 

»3,7os     c.h;*J 

m,m      0.»  1 

35S,76i         (l.«  .  j 
ïîl,93a         0.S9     1 

1873..., 

...          3B.360,m 

1,es  rapports  de  la  derDiËre  colonne  indiquÀt; 
quelle  mesure  le  nombre  relatif  des  mariages  a  u£, 
nuencé  par  les  événements  :  l'augmenlatian  coi^i' 
qui  s'était  produite  en  I37'l  s'explique  par  les  ti 
apportés  dans  la  célèbratioa  des  muriages   par  l'ai 
MUS  les  drapeaax,  en  1S70  el  1S71,  de  la  plupart 
célibataires;  elle  ne  pouvait  donc  durer.  Aussi  TOyoi 
BOUS  la  proportion  des  mariages  descendre  successiveiatî 
d<  t},9â  par  100  habitants   à   0,H9  et  à  0,83.  Pour  ' 
jiénode  entière,  le  rapport  moyen  s'élfcve  encore  i  0 
p.  100,  chilTre  identique  à  celui  de  presque  loutcl 
périodes  antérieures;  il  en  résulte  que,  si  l'on  met  de  edi 
les  circonalances  accidentelles,  on  peut  ronsidérer  q 
poiiulution  égale,  le  nombre  des  mariages  eii,  ilani  ne 
p«ji,  à  peu  près  constant. 

Si  l'on  oompaie  les  trois  prands  groupes  entre  Içiqi 
DDUS  avons  partagé  la  population,  on  trouve  qu'en  tB 
la  proportion  des  mariages  a  élri  de  0,95  p.  100  dlM 
dèuarlement  de  la  Seine,  de  U,S5  dans  la  populal 
Urbaine,  «l  de  0,82  dans  la  populatio»  rurale.  La  i 
«inence  des  mariages  est  ilone  en  rapport  direct  avec 
l'agglomération  des  bubitants.  Hais  ce  fait  lient  unique- 


iiliiliM  qiia  renfermant  le* 
^D|iii1itlï4nii  agglomérées:  on  troaveriiil,  en  elTct.  Je< 
litiilrals  loHl  diffèrent*  bI  Ton  rappurtail  les  msriiew  nu 
UMl  lies  célibataires  on  veufs  en  ilge  (i«  le  miLriw,  On 
terrait  alors  que  c'est  ilana  les  campagnes  qu'un  *e  miitie 
le  plue. 

Le  tableau  des  mariages,  ordonnés  fuivant  VAge  des 
époux,  roumit  pour  les  deux  années  extrêmes  les  rap|iortt 


>.  (t  mixiniiini  du  nombre  des  mtiria(rrs  se  irDuve.eom- 
b^  pour  les  hommes,  enlre  Ifi  ï  30  ans,  et  pour  Ici 
WiiDes,  entre  20  et  ïb  ans.  —  Ajoutons  i]u'iiu-iteuoui 
it  SO  ans.  les  femmes  se  marient  dans  une  proportion 
huit  Tois  plus  grande  que  l'autre  spxe. 

En  Bomparanl  les  deux  nnnùc^,  nn  eondntc  une  dimi- 
'Ba'oD  aensihio  dans  la  proportion  des  mnriages  pricooei, 
t( au- contraire  nue  nu^'onentation  dans  eelle  des  mariagei 
^ib.  Il  ï  a  doua  icndnnce  à  se  marier  plus  tard  :  o'nl 
JBfae  eonrirme  le  calcul  des  Ages,  car  on  trouve  ; 


fl  idmeltant  qui  les  élérnenls  de  Ip  pnputaliOD  d 
I  varié  dans  cet  inlervalle,  les  rappurU  qui  pi^cidn 
fOtrent  que  les  mariages  enlre  cèlibalairea  ont  ilin' 
Il  des  mariages  conlraotcs  avec  des  ïeufa  de  l'a 
e.  —  En  séparani  les  sexes,  an  trouve  que,  A 


agsrCDiu mi       ISi    diroiimiion.. 

de  fillen D.10       915  — 

jufs 109       118    auemenuiioi 


ïi'aD^enUtion  des  seconds  mariages  a  porté  prinoiliK 
ent  sur  les  mariages  àe  veuves.  Ainsi,  bien  que  II' 
h  da  Kxe  masculin  se  marient  Igujours  dans  nne  p' 
|de  proportion  qne  les  veuves,  la  dilTérence  va 
MndrissaDt;  enlin,  d'une  manière  génèrnie,  elle  n 
it  avoir  contribué  k  l'accroisse  ment  que  nous  ven 
gnaler  dtius  ie  nombre  des  mariages  tardiTs. 

sque  afflcielle  coniimie  à  Tournir  des  rens«ip 

M  sur  le  degré  d'iostruclîon  des  époux  :  à  cei  el 

"iiinfiue  ceux  qui  ont  signé  Iïdf  acte  de  marîi 

X  qui  y  ont  apposé  une  simple  eri)ix,  ou  qui 

ne  pas  savoir  signer  '.  le  tableau  suivant  dogl^ 

B  idée  des  progrès  accomplis  entre  les  doux  ann^t 


is  éludioi 


UTt... 


1.1 


3i.» 


iCnpmgria  eonl  wnsiblei^  il  n'en  est  pu  i 
ft'l  la  ilate  In  |iliis  réccDlc,  le  cinijuiinie  de 

HiW  inarient,  et  le  liera  dea  renini««,  pciivenl  Cire  m 
mi;é>  cQtnnie  loui  à  fHJI  dûnuù  <nnslruciion.  —  On  ti 
nUleâra  qu'il  j  a  ï  cet  égard  l«s  plus  grainli; 

Mtoir*  l«s  grands  groupes  4e  Ia  (lopuliillon. 

»  donnons  ci-ilessou9  le  rcIcTË  coin|i1el  àt»  a 
Qi(cs  consangoiris  pendant  les  six  dernières  :  ' 
~'~  li  que  leur  raji^jort  au  lolal  ijea  mariages  : 


1. 

M        lîS 
94        166 
IÎ3        915 

66     m 
H     17a 

3.(M8 

1.Î5 
1.Î3 

a.ï90 

1...1 

Mariage 

3,370 
mariagei 

U.U         1 

.iS 

!..■  loa  éïftiwnenU  de  1870-1871  ont  eu 
iin^i^aurraccrniisemenl  des  niariap;«sde 
'     iirincipalcmenl  sur   lei    oiariagei 
belles-sœuri.  Toutefois,  si  l'on  com- 
extrèmeg,  on  «onslale  que  let  mariages 
rest&  à  l'eut  il^tionnaire,  la  diniinu- 
l'in  dan<  let  ni»ri:i(!e!<  consanguins  pro- 
euinpentêe  par  l'aapmentalion  des 


~  marfagès  "entre  Iieiiuï-rrireB'  efliellea-s<i 
paraît  se  poursalvre  avec  une  ccrlelne  ré^ularilj. 

Le  nombre  des  mariages  qui  ont  donna  lieu  à  i>  rèiluo- 
tloD  d'un  contrat,  et  qu'ti  eit  inlércssaul  de  connaître, 
car  ita  sont  générai eme ni  i'indice  d'un  apport  de  i'un  ai 
de  l'antre  des  époux,  a'est  Élevé  en  IS74  b  122,871,  ci 
qui  équivaat,  comme  les  années  précédentes,  au  4( 
|>.  100  dea  mariages  conclus. 

Dans  l'ensemble  des  deux  anni^es  exirtmes,  les  ma- 
riaRes  frappés  d'opposition  ont  Tarlé  de  Î91  à  ÏOÎ, 
Mai»  en  même  temps  tes  actes  resiiectucux  se  sont  élevés 
de  1,465  a  1,6G3.  —  Ajoutons  que  17,^26  enfanta  ont  éU 
légitimés  par  suite  du  mariage  de  leurs  parents  :  le  naia< 
bre  des  enfants  ainsi  lèglllmÉs  était,  en  1869,  de  18,791.^ 

En  1ST4.  le  nombre  des  mariages  qui  ont  donné  lien  1 
cet  légitimations  e^l  de  14,068;  il  en  rèsulie  qu'il  j  a  nir 
mariafie  sur  21  qui  a  été  évidemment  précédé  de  relation^ 
antérieures;  i  Paris,  ou  plulét  dans  le  déparlemenl  de  H 
Beine,  ta  proportion  est  de  I  sur  8 1 


suivi  la  marcbe  ci-dessous 


des  naiisancca  &  la  populatian. 
jusqu'en  1874,  inclusivement,  le  ra| 
ifants  nés  vivants  k  la  population  w 


30.8S5,17B  9(8,530 

ae,o86,aiî  9i3,Bis 

, 36,3U,Oli7  826, lïl 

38, 108,021  966, (H» 

36,9BU,(lâ8  tii6,î8* 

3li,3S3.)Bi  95V, 65Î 

I«p,rl.mMt  PopNhiIoi.    Pllf 

, 3.00  '  Ï.Bfl'       1 

....  Ï.97  S.77  1 

1.93  Ï.W  I 

3.t)8  Ï.M  > 

, S. 90  Î.Bl  i 

tg7i. 1.77  %%i  â 
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La  flactaation  que  l'on  rcmaninc  dans  ces  rapporiit 
est  rimage  fidèle  de  la  période  tuunnrntée  que  iiiHK 
venons  de  traTerser;  jamais  le  taux  de  la  nataliV'  rruri- 
çaise  n*était  descendu  plus  bas  qu'en  ltt71,  et  il  ot  à 
regretter  que  la  réaction  faTorable  qui  sVst  maniri'uti'e  en 
1872  n^ait  pas  duré  plus  longienaps.  Nous  sumiues  ra- 
menés aujourd'hui  aux  conditions  moyennes  des  annéis 
qui  ont  précédé  la  guerre.  C'est  en  eflet  autour  ûv  '2,02 
qu*occille  depuis  près  de  W  ans  le  rapport  de  nos  naia- 
aances  à  la  population.  Or,  aucune  nation,  sans  excpptionp 
ne  présente  an  rapport  si  faible  et  en  même  temps  aussi 
constant. 

En  comparant  les  trois  grandes  divisions  ci-dessus,  on 
est  amené  à  conclure  que  le  taux  de  la  natalité  est  en 
raison  directe  du  degré  d'agglomération.  M:)is  ce  fait 
tient  simplement  ii  la  plus  forte  proportion  d'adultes  i|uc 
présentent  les  populations  agglomérées.  On  arriverait  à 
un  résultat  tout  opposé,  si  l'on  ne  tenait  compte  que  de  la 
fécondité  des  adultes. 

L'année  1874  nous  fournit,  à  cet  égard,  les  résultats 
suivants  : 

Naissance»  par  100  femmes  de  i.7  à  4ii  an.t. 

Département  de  la  Soine KM» 

Autres  départements M  .s 

France 11.7 

Rappelons  que  ce  dernier  rapport  est  absolument  le 
même  que  celui  de  la  période  normale  18G1-18C3  :  c'est 
une  nouvelle  preuve  d&  l'état  stationnaire  de  notre  fé- 
condité. 

Enfants   léfjitimes  et  enfants  miturels. 

Kiifaiits  ni-5  vivjDt^.  Knf.mtsnalur. 

Mil  par 

Années.               Li'iril  mes.       Naliirp'«.  Tut.-»!.      lUUna.ç'inr. 

1869 877,574        lK),'Xvî  94S,:ii(;        7.'»S 

1870 873,  HH)        70,  il.*)  l)W,:ii:i        7.4r, 

1871 7«i7,<«t        :iO,Oy7  820.121        7.r» 

1872 «%,.3i7       69,0r,'3  ÎMKîJHM)        7.5i 

1873 873,76i       70,600  IKfî.SC.V        7.W 

Z-»^'' S85,358       69,20$  954, Goi         7.» 


Depuis  tr<50  jiiai)u'cii  1Sb9,  Il  proporlion  de»  enfant» 
naUretsaviiU  iié,  per  période  diccnnafe,  de  TiiO  el  de 
T,Gg  p.  IDO;  !a  mojenne  de  la  |)ériode  ncluelie  est  de 
7.34.  Le  nombre  relatif  des  enrunis  naturels  serait  dont 
.en  voie  de  diminution. 

D'après  la  nalure  de  la  population,  la  proportion  des 
en<ïnt«  naiurels  a  Tati£  comme  il  suit  : 

tSB9 35.78  iO.Sa  1.37        » 

1B70 ~     34.99  10.98  i.îS 

1871 24.50  10.87  i.39 

1371 UM  10.43  4.oa 

1873 Î5.Î1  10.69  4.37 

1874 a4.H6  10.31  4.27 

11  rèsaUe  de  celte  série  de  rap)ior1g  que  la  dlminuttan 
det  enfanls  naturels  aurait  principalement  porté  sur  le 
'dtpartement  de  la  Seine  et  les  autres  populations  urbai- 
nes. Touteruis,  la  part  de  l'illégitimité  dans  les  nalssaniMB 
tolalea  continue  à'èlK,  i  Paris,  d'un  quart,  dans  lea 
villes  de  province,  d'un  dixième,  tandis  qu'elle  n'rsl  que 
de  I  sur  23  dans  les  campagne*.  En  résomé,  la  propurtioa 
des  enrantK  naturels  est  six  Toia  plus  (levée  encore  i 
Paria  que  dans  l'ensemble  des  communes  rurales. 

Dans  le  déparletnenl  de  la  Seine,  la  propurlion  des 
enrants  non  reconnus,  c'esl-!i-dire  privés  de  toute  Qlia-, 
lion  légale,  est  de  79  p.  100  en  IS74;  elle  est  encore  de 
C4  p.  100  dans  les  villes,  mais  elle  descend  à  54  dans  la 
population  rurale. 

La  proparLioD  des  étirants  reconnus  est  donc  rcspecii- 
ïemenl  de  31,  37  et  46  p.  100;  il  convient  d'ajouter  que. 
chaque  année,  le  quart  environ  des  enfants  naturels 
■equlori  la  légitimation,  par  suile  du  mariu^c  ultérieur  de 
leurs  ftnrenls. 

On  sali  que,  sous  cette  dénomination,  lu  statistique  ofll- 
oielle  de  Kranoe  comprend  non-seulement  les  murl-oés 
•Wfire/oeaf  flila,  u'fiat-à-iire  ceux  qui  sont  morts  dans  le 
""  -"Uerae/tu  momeni  de  j'siwoudiraienl, mm '' 


/ 
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tons  les  enfants  qai,  quoique  ayant  respiré,  sont  présentés 
sans  vie  à  l'offieier  de  l'état  civil,  avant  que  leur  nais- 
sance ait  élé  déclarée.  On  estime  qu«*  les  mort-nt^s  de  la 
première  catégorie  forment  les  75  i  hO  4».  100  du  torai. 

En  rappoitant  les  mort-nés  ainsi  définis  au  total  drs 
conceptions,  lesquelles  comprennent  à  la  fuis  les  enfants  nés 
vivants  ou  morts  en  naissant,  on  obtient  les  résultats 
ci-après  : 

EiifanU  ToUl  Mort-oéa 

Annéef.                                    nii  dM               par 

ilort-o<f.  TtTSDta.  cooeaptioni.  lOOeoocept. 

1869 45,289  048,526  993,815       4.56 

1870 45.169  943,513  988,684       4.57 

1871 40,315  826,121  866,i36       4.65 

1872 43,967  966.000  1,009,967       4.35 

1873 44,487  946,364  990,851        4.70 

1874 44,613  954,652  999,265       4.46 

Mort-nés  par  iOO  conceptions. 

Dùpariement  Po|>nlat1on  Popnlalloa 

Ann^s.  dala.'^Hne.  arhaiie.  mra'e 

1869 7.30  5.15  4.04 

1870 7.79  5.24  3.93 

1871 8.46  5.38  4.09 

1872 6.83  5.10  3.76 

1873 6.93  5  30  3.87 

1874 6.93  6.23  3.87 

L*aunée  1871  mise  à  pari,  dans  laquelle  la  proportion 
des  mort-nés  a  dépassé  la  moyenne,  cette  mortalité  anti- 
cipée tend  à  se  maintenir  à  un  taux  à  peu  près  constant. 
On  peu  voir  d'autre  part  que  les  diverses  populations 
présentent  entre  elles  des  différences  bien  déterminées;  mais 
où  ces  différences  sont  particulièrement  marqui^'Ps,  c'rst 
quand  on  compare  les  enfants  légitimes  aux  eiifunts  na- 
turels. 

Voici ,  à  cet  égard ,  les  rapports  des  deux  années 
extrêmes  : 

Mort-nés  par  100  concept ionx. 

Années.  Ebfants  légit.  Enfantinatur. 

1869 4.27  7.99 

1874 4.13  ».28 

DèsIespremienjoaradeVenfame,  comme  (i'aiWeuTft  d«Q 


(oui  \t  couri  de  In  prEmière  année,  là  martalili 
rintt  nulurel?  fsl  le  double  de  celles  des  enfants  1i 
Un  ne  ponraii  mieux  mettre  en  évidence  I 
a  pauvres  dcihérilés. 


Il  y  a  eu,  en  1S74,  9BQ,244  ancoucbements,  i 
979,34â   nccoudiemenls  limples,    0,771    ai 
iyanl  produit  deux  enfants  cliacua,  et  125  en  ajant  pi 
dull  Irais.  Ces  deux  dernières  catégories  foritienl,  i 
on  1b  voil,  le  centième  environ  du  total. 

Le  tableau  ei-dessous  contient  le  nombre  des  e 
(iiiu  de  ces  aeconcbementa  -. 


fUmplM 1137, 3tiî      49,033      «79.348       (.3-J 

Doublet  et  triplas..        17,337        9,5B0        19,917      lS.ft. 

D'oA  cette  conséquence,  que  les  accouchements  inultl< 
plei  donnent  lieu  à  trois  fois  plus  de  mort-nés  que  tp£ 
■ecouchemnnls  ordinaires.  Ajoutons  qu'ils  produisent  £ga« 
leoKDt  plat  de  il  Iles, 

Sapporl  des  detia:  sexes. 

En  France,  et  même  en  tous  po^s,  il  naU  annuellement  ' 
,   plut  de  gartnns  que  de  lllles.  Pour  les  enfanta  nés 
|M  naisMncei  de  garfons  ont  longtemps  surpassé  eetlea 
de  nilH  dans  le  rapport  de  10G  â  100;  mais  depuis  une 
vingiilne  d'années,- ce  rapport  tend  k  s'affaiblir,  et  11  n'ett 
plusenlS74quede  105,3, 

Ca  rapport  varie  d'ailleurs  suivant  la  nature  de  le 
populalion  et  l'ital  eivil  des  enfants. 

OaiçoHi  par  tOO  IHiei  (<iés  vinanis). 

.       Mne lOÎ.S       lOl.S       IM.i 

'^#0)>ii1*tEan  Drbtlno f04.R       104.1       m.l 

AAwmKion  rOTBle 105.9        <03.S        inS.B 

^^Knee ids.S      103.3      105.3" 

^^Wie'«l  lurtonl  dan»  les  morl-nès  qne  s'accentue  la 
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iDdénmee  det  garçons;  elle  s'élève,  en  effet,  pour  le 
il  de  cen  enfanU,  ^  142  p.  100 
Il  convient  d'ajouter  qae  cette  mortalité  anticipée  qui 
ippe  de  préférence  sur  les  garçons,  se  continue  dans  la 
emiëre  enfance.  Elle  sufQt  dès  lors  pour  compenser 
zeédant  des  garçons  dans  les  naissances  d'enfants 
rants,  et  pour  amener  Tégalité  des  deux  sexes  è  TAgo 
nlte.  Plus  tard,  les  femmes  continuent  à  mourir  dans 
e  moindre  proportion  que  les  hommes,  ce  qui  contribue 
ixpliquer  l'excédant  que  conserve  le  sexe  féminin  dans 
is  les  dénombrements. 

DÉOtS. 

La  mortalité  de  la  population  française  a  éprooté,  pen- 
nt  ces  six  dernières  années,  des  fluctuations  considéra- 
»,  dont  les  tableaux  suivants  permettent  d'apprécier  la 
leur. 

PopaUUon  Mertalué 

Aonéw.  moTenne.  Déeèn*  féB^ral*. 

1869 36,855,178  864,390       3.34 

1870 36,985,212  1,046,909       2.83 

1871 36,544,067  1,271,010       3.48 

1872....; 36,102,921  793.064       2.19 

1873 3o,260,918  844,588       2.33 

1874 36,383,481  781,706       2.15 

Décès  par  iOO  habitants. 

Département  PopnlaUoo  Population 
de  la  S«ine.    urbaine,        rara'e. 
1869 2.53         2.78         2.19 

1870 3.86  3.28  2..T8 

1871  4.43  4.06  3.19 

1872 2.22  2.49  2.09 

1873 2.22  2.67  2.21 

1874 2.15  2.19  2.(M 

Le  fait  le  plus  important  qui  ressort  de  ces  tableaux  est 
diminution  tout  à  fait  extraordinaire  qui  s'est  produite 
ins  le  nombre  des  décès  en  1874,  et  par  conséquent  dan$; 
taux  de  la  mortalité.  Bien  que  la  population  ait  auj;- 
enté,  il  y  a  eu,  en  1874,  62,870  décès  de  moins  que 
ins  Tannée  précédente,  et  11,355  de  moins  qu'en  l^l'l, 
mée  qui  a  suivi  nos  désastres,  et  pendant  laquelle,  \ïàt 
30  TéacUoo  toute  naturelle,  mais  qui  ne  s'est  pas  main- 
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FINANCES    DE    LA    FHANCE. 

Bud|[et   d«    IS7?- 

Jdi  des  26  et  29  décembre   1S7I3  a  .ninsi  M; 
du  budget  de  l'aonée  IS71. 


'tà  le  résiimé  sommaire,  puis  l'état  détaillé  de«  dé- 
•  prévues  et  àes  reoeltea  prétumées  du  budget  total 
37. 
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16  DUDGET  DE  1877. 

DÉPENSES  DÉTAILLÉES  PAR  CHAPITRE. 

Minialère  de  la  Jaslice  ei  dns  Cultes. 

Service  de  la  Jwtice. 

Administration  centrale. < 

Conseil  d'État 

Cours  et  tribunaux 37,' 

Frais  de  justice 4,' 

Dépenses  diverses 

Total 34, 

Service  des  Cultes. 

Administration  centrale ! 

Personnel  du  culte  catholique 43, 

Matériel  et  travaux  du  culte  catholique 7, 

Personnel  et  matériel  des  cultes  non  catholiques.  1, 

Total 53, 

RÉCAPITULATION  : 

Justice 34, 

Cultes 53, 

Total  pour  les  deux  services 87,' 

Ministère  des  Affaires  ëirang ère*. 

Administration  centrale.  ...••• «...  I 

Traitements  des  agents  da  tervice  extérieur. .  7,' 

Dépenses  yariables 4,1 

Total ïi; 

Hinistèr«  de  l^ntérienr. 

Administration  centrale l,i 

—             générale il  ,1 

Service  télégrapbi<pie i6, 

Sûreté  publique 12, 

Service  des  prisons 24,' 

Subventions  et  secours 8,4 

Service  extraordinaire 7,( 

Total iTî 

OonTerneaient  général  civil  de  rAlgérle. 

Administration  centrale. • l 

—          générale .'• 3|£ 


w  de  ht  Justice. 


V 

18                                     BDKET   DE  1817. 
Adminbtratioa  CQDtnile.  —  DfpAl  dea  caries  el 

i.sao.TM 

;9, 678,0» 
64,350,000 

H,2ÎB,Bt 
Ï9,5Ï7,« 

Travaux  hydrauliques  el  bâtimentB  cinls.  — 
JuEtioo  mariiime.  —  FraÎB  d'improasion  et 
■chats  de  litres.  —  Frais  da  puisage,  de  ra- 

TDial ~ 

Scienaa  el  Lettres. 

U,ÎS9,ffl 

î.lîî.M 
a4,uis,u 

téraires.  —  Archives  DalluDales.  elc 

Set-vice  des  Beaux-Arta. 

«1,88 

IlÉct  PmiLATiaK  : 

7.H7.W 

7.H7,« 

sn.m.n 
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1 

m,» 

1 

terlDS  ui  In  boogiL-K 

c,i9r,uuo 

«ux  diiièDE)  du  prix  d»  i™>b|>"" 

TO.IHJ.OIW 

deiii  iiili.iDL'j'-iln  prtide  uunnijorl 
!«ur»  ïi  île»  mnriliunJlses,  li«r  «u- 

l'ini^i  dflS  p.  100  >Ur  le»  ir«ni- 
cbemin  dafcr  enp«llo»iieBK... 
r,.  et  ncetiei  k  diBému  tilTu. . . . 

laienuide)  Ubaci 

la  vBDie  dea  poDdre<  k  feu 

iO.3W.O0O 
Sli,«0,UUU 
I3.W«."MI 

TuWI 

t,IO'J,*B,WW 

U4,î57,Cini> 

I.OW.dUU 

Hl.UUU 


do  XtiBi  de  U  Ulâi;ra|jlii<:  privgu 

ise  el  InleriMilkinile lO.OOIl.UUO 

imiYerriia;rB« 1,171,600 

eli«Tei.uadBl'Alij4rie îi,«i3,MI0 


Ppoduii  de  la  renie  de  1 

Contingenl  k  TSrser  ta  Trésor  par  les  établie' 

is  frani,ïi]s  da  l'imle 

ConUtiBenl  îi  versar  bu  Trésor  par  la  Coctin- 


«dutlden  chancelleiiea  dipli 


et  troDEanBui  àes  élivds  daa  écaiea 
'«msineiit.  .* 

le  i  p.  100  sur  la  solde  dei  orOden 
Dde  de  lerra  et  iva  gapeurn-puiupiere 

r  Fertlon  des  dèpeased  de  la  b"^"  de  Parla, 

rembonriièe  à  l'Bui  par  la  ville  de  Parla 

Tenameots  cltectuèB  par  Euiie  des  engsge- 
roeatR  ccadiiionnelB  d'un  an 

i  CiHiUDgenl  des  eotuDuines  d 


police  dsl'aBElom 


.n  Ijonn 


e  des  dépeoi 

leur  police  municipale 

I   Beyenus  dca  luzareis  el  élablissemen 


.    Produit  de  la 
f  frwlult  du  l 


ta  péoitenclera  nifll- 


ia  de  Terdea  Trais  di 
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leœttes  gor  déttct  non  compris  dans  IVtif  de 

radminktration  des  finances illii.Uiiii 

Produits  des  maisons  centrales  de  force  «t  de 

correction 5,:ttiOj)i)il 

Intérêts  et  fruis  provenant  de  prêts  faits  à  l'iu- 

doiitrie :iOii,iMN) 

Produits  dc'8  droiiAdVntrre  el  de  lu  vcntu  ilu 

livret    à    IVxpiisitioii   unniielle  des  (fuvrca 

des  artistPs  vinints 2ii»,rt»«» 

Bénéfices  réali:9és  pur  U  ruistie  des  dê|.ùt»  ri 

cnnMgnatioii^ S,7im),(MN) 

blérèt  d'une  somme  duc  par  lu  Moni-deOlilan.  i.'iO.lNiU 

Produits  des  porcelaines  non  décorées  de  In 

jnann facture  de  Sèvres  et  des  tapisseries  des 

Gobclins  et  du  Bcauvois iOi,(KX) 

Ressources  extraordinaires. 

Versements  à  fuire  pur  la  Société  générale  al- 
gérienne   3,»î'»,noo 

Prodoit  de  la  négociation  des  obligatons  du 
Trésor  émises  pour  travaux  publics GD,4ri<),riXi 

Total liS,:}ir,,iil 


DÉPENSES   SUR   RESSOUKCES  SPÉCIAIJiS 
ET   RECETTES  CORRELATIVES. 

Dépenses. 

Mlniiitére  de  l*Iiilcrleur. 

Wpenses  ordinaires 13i,()VJ,(MK) 

—        exiraordiiiaires Oy,:2;w,(M»'> 

Vrais  de  rëdactiuu  cl  d'udiiiiniitiratiou  du  Jour- 
nal officiel  et  du  Bulletin  officiel  des  com- 
munes    2(M'.,(MM) 

Gouvernement  général  civil  de  l'Algérie.  .....  3,:WI  ,035 

Mlalalère  éum  riuaaees. 

Frais  de  premier  avertissement  et  de  coufoctit^n 
i^  I    des  rôles  spéciaux.  —  Caduativ 5j£  f <2^ 


^"          HmiitutifiDB  et  twfflj^alBUïï  fsf  cfl&tiwutîDns 

SB,» 

1T,( 

TransponatiflD.  —  Travail  des  condamnée.  — 

(             Socoura  apèciaDi  pour  perlos  motériellea  et 

Conlrftla  Bl  surieillancB  dea  ohemios  da  fer  en 

Frjus^do  aurvaUlanco  d-  BOdéLéa  el  6u,b\mo- 

.i  Funds  ^OUL'  dépeasi!3  d^parlemeD laies 

^       -    puur  nichai  des  gfaoBa  du  cuui'liïpa 

3a4,170,C 

sa 

1      -    uour  aveulira   apfciaui  k   l'auricul- 

S      —    pour  frai^ldocollfeclionllertle^ap4- 
S      nioDl  impulablii  sur  les  fanda  apfcmul. 
Tiiï«a  t.i>«cial8a  aa>iimlli).:a  aux  eoDlrlbuOoi.a 

iUOCBT  DE  1877.  20 

iRcsMiorccs  spéiiale*  poar  d45p<nM!it  de* 

/    éculw  uunnalo»  primaires KOOJMiil 

Produits   diven    sjiôciaux    applicables    k 

l'iDsirucUun  publique CoO/NlO 

Rembuur>oinent  des  Araîs  de  contnMe  et 

de  sunreillaDCe  des  chi-niinb  de  fer  en 

France  et  en  Algérie 2, *i:iJ,K;i.i 

Heiubourseiiient  des  frais  de  Burvi'illancc 

de  s«.iciriés  et  ûtublisiicmenls  divers .V»,7s7 

Versemeoib  par  l'adjudicutairo  iinpriineur- 

géi-ant  du  Journal  officiel  pour  frais 

de  léàaciiou   et  d'udiiiini;>trutiuD  de  ce 

journal dKI,(MM) 

Versement  par  lu  direction  de  la  Mioiélé 

anonyme    des   publications    périodiques 

pour  frais  de  rédaction  et  d'tidministra- 

Iiion  du  Bulletin  officiel  des  com- 
mune»   G, (KM) 
Remboursement  du  prix  de  b(»urses  aux 
écoles  normales  primaires  de  parçuus  et 
de  tilles  à  la  cliarge  des  dèpartoiiient^t 
al'jri'iiens,  des  coiiiniunes  et  des   parli< 

culiers Il»,  4i<> 

ReinlHJursemenl  par  les  tribus  des  dû- 
peuses  résultant  de  la  constaiiiiinn  ei 
de  la  constiiution  de  la  iiropriéié  indi- 
viduelle indigène  (loi  du  2G  jnill.  1873), 

et  taxe  de  premier  averiisbemeut) 7I'J,4(MI 

Dixième  du   principal   des  int|)ôls  arut>es 

attribués  aux  chefs  collecteurs i,  liMtJNN) 

I  PioduilA  afit'Ciés  au  service  de  Tasbistiince 

1     Iiospiulière  en  Algérie l,ri<li^(KNl 

iTiunspoiialiou.  —  Produit  du  travail  des 

\    condamnés 24(>,tNMI 


X 


Tiiial :isi,W0.i>Si 

SERVICES  SPÉCIAUX  RATTACHÉS  POUR  ORDRE 
AU  BUDGET. 

Recettes  et  dépenses. 

Miaimère  4«  la  JTuallee  «I  des  Culte*. 

Imprimerie  nationale 6,2(r>,(HHi 

Légion  d'honneur Sajti^S'JO 

Mlnlalère  de*  FlnsHCea. 

Service  de  la  fabrication  des  raonuaies  et  mé- 
dailles   1,W9,6Î» 


!G        AOCB  DISSES  EST 

Calaae  des  invalides  du  lu 


ACCROlSSliMENT  DE  LA  RICHESSE  E^  l'RANCe; 

Nous  CHtrayons  la  tableau   qui   tuil  du  BulUtin  i 
itatinique  et  de  législation  comparées,  publié  d 
le  1"  janvier  1877,  par  le  ministère  des  Dnances.  M.  I 
Saj,  dans  un  discours  à  la  Cbamlire  (8  dicembre  187 
CD  a  tiré  des  déduclions  relativement  aux  progrài  âi 
France;  noua  crojuns  devoir  ajouter  que,  i 

Statistique  de  la  France,  l.  1,  p.  434  (Paris,  Guillaui 
et  C-,  ï- édil.  1875),  mais  notre  tableau  est    '      "'    "" 


9œ,7îe,(55  i,337,ï59,808 

l)(8,351,U39  1,360,  ISl.Ot» 

978,353.505  J,3S5,87U,St9 

992,iOÎ,770  l,M2,Bia,(»8 

971,033,503  1,iM,D3(,97S 

9ia,GÏ3,0il!  l,SSO,371,01S 

981,736,797  l,033,m.0H 

090,a7i,31i  1,461,361,871 

1,007,504,349  1,(59.388,069 

(,  030,838,391  1.5(0,315,805 

1,093,189,188  1,539,738,388 

l,U76,l(li,G83  1,676,  (13,  U8 

1.110,651,859  1,5(5,688,889 

1,113,791,139  1,530,110,681 

1,160,(^.099  1,60B,SB6,397 

l,<97,75(),e56  l,640,iO9,97( 

1,156,157,7BI  1,768,105,667 


t.fTO.OrtO.OTf 

mu 

(■ 

r,788!6n'43S 

71 

1,719.264,749 

76 

t.TW,H!l,89U 

l.^ilï.BlW.M* 

l,l»S.070.7ÎB 

Wim' '.'.'.'.'.. 

I.»)7,îil8,*» 

.l,993,6C«.Ma 

(.l»l.813.8)n 

1.889.fi7T.3M 

«6 

■  im 

l.aM.BtB.BflS 

1.0*5, 343.(W0 

64 

■  im 

t.373,î7*.m 

1.831,371,639 

I   1S59 

i.ï.1S,tiH,588 

a.046,S«4,703 

■    tS53 

1.391,134.777 

M18.SI4,Û37 

69 

■  l«M 

1.006,337,365 

71 

■  IH£S. 

1,5,1S,0Î8,387 

3,406.9(1,(55 

lissa 

i,6H7,;il.î30 

3,193,957,117 

mmi 

l,B83,3«,aOÎ 

S.  «41,359, 056 

79 

■  ese 

1,747.813,068 

1,568,417.630 

63 

■  nra. 

1.738, lot ,537 

S.44Î,M9,396 

71 

1.7îî.30S,fl3e 

3,793,998,365 

G3 

l,779,59t,ITÏS 

Ï,lf3.868,9î0 

73 

9,679.587,448 

70 

1,053,939,338 

71 

l,Sa.!lH,l9î 

1,996,385,379 

i,B6ï.40i.8O0 

3,039,041.958 

S.OI8.t70,lB7 

3,371.841,6» 

61^^ 

1.963.439,775 

3.3M,»Î,899 

s».^^B 

3.016,878.838 

3.455,018.431 

<»,^^H 

4.087,146.578 

3.630.764,384 

nr'^^H 

1,939,545.^3 

3.379.968,701 

57  ^^^1 

w 

9,153.1(0.7*) 

3,010,981,366 

".^^H 

'tm 

3,519.631.(07 

3, 951, 145, m 

u'^^H 

«78(0.... 

3,745,018.761 

3,7il.499,5fi0 

»^^H 

MÏ*W.... 
JCTROIS  DES 

S.8Ô3,«»,7*) 

3.748,918,349 

ANCE            ■ 

PRINCIPALES 

VILLES  [)K  FP 

e:«  1874,  1875 

I87G. 

1 

Sl«n.<»npt>.t. 

ons  au  Bulletin 

de  itatiilique  publié  pnr            1 

iminUtïre  îles  nuances  le  lablen 

u  Miiv,-inl  ail  produit  (lei            | 

ton»  d-Mtroi  dans  les  (illosoije 

ïpcoilmtaiillem 

y  mil.         ■ 

bn  CD  1876  : 

_   1 

"""""'■ 

^^ 

ij 

St^ilean. 


9,i92,987  1I,1Î8,4B7    ( 

9I3,7B3  e,23S,699  6,939,19e  9,78^,379  IC 

188,737  3,670,979  (,191,773  (,î67,ï3t  U^ 

«5,647  2,971,388  3,a«,463  l,317,OfB   li 

I0e,ï87  9.041,36<  9,233,990  9,309,377    & 

1U0.58Ï  i,i7lMi  9,707,575  S,9<M,tSl  U, 

93,888  3,g83,S36  3,347,869  3,U9,890  IV. 

81,785  9.309,623  9.«G9,S3S  9,tSl.3t7  U 

80,590  9.969,9Q1  3,6!ifi.41l4  S,S47,IIU  11 

09,837  1,0(M,037  1,051,969  1,079,340*1 

63355  1,138,699  l,SG0,a6S  1.390,949    < 

S5.i48  906,914  1,035.389  1,095.857    1 

51.499  957,995  9^9,308  1,107,089  1! 

61,595  870,540  970,413  1.090,868  i 


U,944        958.5! 


1.140,09 


GreDoblB.      38,664 


[,l!>4,97a  1,307,100  13. 

1.O87.901      1,396,598  1,977,581 

1,004.110      1,085,975  1,14^,409    7J 

778,876         999,396  1,0Î3,5~    — 

1,089,539      1.158,(51  1,146,738  iW 

896,999      1,005,361  1,049.734    8,8 


COMMERCE   DE   LA    FRANCE   EN   1875. 

Le  mouvement  du  commerce  général  de  la  Franc 
avec  ses  eolonied  et  les  piiiaMnces  étrangères  est  £valBl 
pour  IS75  (Imporlallons  et  Exportations  réunies),  i  m 
■ommc  (le  9,lô'J  millions  :  c'est  une  augmenta  lion  i_ 
139  millions  siir  l'urinée  précédente  cl  àe  876  milliorii 
(10  p.  IDO)  tur  la  moyenne  de  la  période  qninquenna' 
anlérieureù  1875. 

A  rim{inrluliii».  Ici  valeurs  ont  iilleint  le  eliilTre  i 
i.i&l  mlllian^.  Mci  ont  èli  supérieures  de  'M  m 
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celles  de  Tannée  précédente,  et  de  292  millions  à  la 
moyenne  quinquennale. 

A  Texportation ,  le  montant  des  valeurs  a  été  de 
4,807  millions.;  il  est  en  augmentation  de  105  millions 
sur  le  chiffre  de  1874,  et  de  604  millions  sur  la  moyenne 
quinquennale. 

Pour  le  commerce  spécial,  les  évaluations  se  résument 
de  la  manière  suivante  :  importations  et  exportations 
réunies,  7,409  millions;  les  chiffres  de  1874  étaient  de 
7,209  millions  :  différence  en  plus  pour  1875,  200  mil- 
lions. 

Dans  les  chiffres  du  commerce  spécial  de  1875,  les 
importations  sont  comprises  pour  3,537  millions,  les 
exportations  pour  3,872  millions  :  il  en  résulte,  relati- 
vement à  l'année  1874,  des  augmentations  de  20  millions 
pour  les  marchandises  importées  et  de  171  millions  pour 
les  marchandises  exportées.  La  valeur  des  produits  ré- 
exportés après  main-d'œuvre  est  de  95  millions.  Ces 
95  millions  ne  sont  pas  compris  dans  les  chiffres  qui 
précédent. 

Le  résumé  ci-après  présente,  en  millions  et  centaines 
de  mille  francs,  le  mouvement,  pendant  les  trois  der- 
nières périodes  quinquennales  (1861  h  1865,  1800  à  1870 
et  1871  à  1875),  du  commerce  spécial  de  la  France, 
ainsi  que  les  importations  et  les  exportations  du  numé- 
raire : 

Marchand!*».  Numéraire. 

Années.            Importations.    Exportations.  Importé.    Eiport4 
[Millions  et  centaines  de  mille  franes.J        [Millions.] 

18f>l 2,U:î,  3        1,926,  3  420         »)3 

186-2 2,198,  6        2,242,  7  im         456 

1863 2,426,  4        2,642,  6  53.3          588 

1864 2,528,2        2,924,2  7.34         651 

1865 2,641,  8        3,088,  4  6:;9         433 

Totaux 12,237,  3      12,824,  2  2,882      2,631 

Moy.  quinq..        2,447,5       2,564,8  576         526 

1866 2,793,  5        3,180,  6         1,0()5         554 

1867 3,0îô\  5       2,825,  9  849         Î53 

iSâ». J,^OJ,  7      2,7S9y  9  687  365 


3.im,  8 

Î,6fi6.  7 
3,37(1,  ,1 
3,5M,  8 
3.507,  7 
3.536,  7 
17,7î6,  a 


f.  quinq.. 


A  partir  de  1B60,  des  marchandises  qui  ne  11 
prÊcédemmenl  qu'au  coinaierce  général  ont  été,  psr  sulU 
dc9  DiodiQcalions  de  tarifs,  giorlées  à  la  fois  au  eotnmeru 
ftênÉra]  et  au  cocanierce  spécial.  Lee  Iraîlës  nu  lei  li>isd( 
domines  ajanl  supprimé  les  t.ixes  d'enirée  sur  les  mR^ 
clwndiics,  les  importateurs  les  ont  déclaréet  en  tOlaW 
pour  la  coDsommation,  stns  distinction  entre  celln|t^ 
ile»aienl  rester  à  l'intérieur  et  celles  qni  devaient  Wrt""'^^ 
k  l'étran^cer.  Le  commerce  spécial  dlmporlation, 
résume  ces  déclirations,  s'est  trnuré  de  la  sorte  gn 
d'e]i£rations  qui,  jusqu'i  ISeO,  n'étaient  relevées  qa'tn 
commerce  d'entrepât  nu  de  transit,  et  il  en  a  él4  dé 
mime  pour  le  commcTK  Kpérîal  d'euporlatlon. 

Il  ;  a  lieu  également  de  remarquer  que  beanconp  d 
fabricatrons  qui,  jusqu'en  18G0.  étaient  prohibées  à  lilra 
absolue  on  Trappées  de  droits  proljibilirs,  on 
das  traités,  être  importées  pour  notre  t 
Tandis  que  prMdemmenl  nos  expcriations  d'objets  h- 
briqués  représentaient  l'excédant  de  la  production  sur  K 
besoins  de  la  consommation  inlérienre,  une  partie  d 
ee>  exporlations  n'a  clé,  depuis  ISGO,  que  l'équivitlant 
dci  marehandisci  étrangères  qui  remplaçaient  dos 
duits  sur  noire  marché. 

Laruqn'il  s'agit  de  con^parer  les  années  antërieurH 

et  les  années  postérieures  à  1860,  non  pas  ecaîe ment  quant 

sut  rait)  déclaré!,  maïs  au  point  de  rue  soit  des  quantilii 

de  marchandises  étrangères  néccsBaircs  Ii  noire  consomma- 

^en,  loil  de  l'excédant  de  la  pnuluclioa  française  aui^ 


tmer  cai,  dédaire  îles  imporlnlionit  l'exparlalian  des 
■oduïls  similaires;  dans  k  serond  un,  nu  contraire, 
Moire  des  exjiortalionE  les  impor  la  tiens  Dorrcspnndanleg. 
ulininistrstion  a  établi,  pour  les  ann^e*  1849,  18^9, 
169  CI  ISTS.un  Iravail  de  celle  nalare  :  voici  le  lÉmmi 
or  leB  marchandises  de  tonte  nalare  [les  céréales 
^»)  (I). 


l        4,M0,41O.8!IS        a,a5S,U6,619       3,3S3.74ô.4» 
f^eédarU  des  exporlalion»  sur  le>  imporlaliotis  de 


,  .^  1.B79,3M,Î63       S,l"5,aBa,5flt       2,013,469,317 

'IwKâts  d'opr^ï  U  mode  de  transport.  —  La  valeur 
e  des  tranaporls  par  mer  a  il6  de  6,100  millions 
|Mrla tiens  et  exportations  réunies). 
t  paillions  français  est  compris  dans  ce  chiffre  pour 
g6  DilliODS,  subdiiisés  comme  suit  : 

en  cnlanies  el  pnasassionb  fi-aci^t^uB 


KahiTe  iJes  produits.  —  Dca  tableaux  qu'n; 
toin,  donnent  la  décomposition  de  notre 
'es  la  nature  des  |iro<!uils.  Kous  les  rt 
'iraporialiun  oITre  les  ré.sullals  ci-aprés 
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M:ii\*res  cècessaires  à  Tindastrie 

OtjctsdeooDSommaiion,  Dâiurt-Iscu  :Mi  :•-;u(:^. 

Tcuijx 

Les  exportations  se  décomposent  de  la  mani 


Produits  naturels 

Objets  manufdcturês 

To'.ai:x 

Pêche  de  îa  morue.  —  Les  navires  armés  | 
de  la  morue  ont  rapporté,  en  1S75,  3.') '2.' 
métriques  de  morues  vertes  et  sèches,  d'huile 
de  rogaes  et  d'issues.  C'est  une  diminution  dt 
taux  sur  Tannée  1874. 

Les  exporlatioDs  de  morues  sèches  son; 
primes  ont  été  de  31,044  quintaux  mt-triqui 
5'2,412  quintaux  en  1874. 

Les  relevés  ci-après,  fournis  par  le  minist< 
culture  et  du  commerce,  indiquent  pour  ci.r 
dernières  années  :  l*  les  armements  pour  h 
morue;  2"  les  exportations  directes  des  lit 
aux  colonies  et  à  l'étranger:  o«  les  expéditi 
de  France  aux  mêmes  destinations;  î**  eiitii 
pavées  pour  primes,  soit  d'armement,  so 
tion  (l)  : 

Armomenis.  Exp-rti 


Annéat.                Nnmiiie  M.  ulaal 

d"     d'iiomoii-s.  prtues.  l,»;ai"; 

Dav-'es.  fr.  k-  >  c 

1870...        661    13,189  629,130  8,vS:j.i.; 

1871...        530    12,730  jïiJU)  S,S10,« 

1872...        579    li,744  «li.i^l  S,:U".»i.: 


(1    II  nVxij^te  p-is  uoe  cnncorilance  entière  cni.-c  oo 
autre  publié  pir  l'admin  «tril  on  drs  .ioamoç.  La  «!  'er  r 
l'idininislration  des  <ioiiaD<^5  m-  rp.t've  que  '«-s  fjitï  u*  t- 
daos  le  eoari  de  lanaée,  tau-lis  qu«><  pour  le  :i|u:i-    .0 
launèe  à  laqael  e  1m  faits  appartienneut   est  dèlern.ia 
bndgétaire  sur  leqnel  la  prime  est  imputée. 


e  du  hareng.  —  702  navires,  jau^cnnl  ensemble 

^2^  tonneanx,  onl  ^(ê  nrmés  en  1B7a  pour  la  pËche 

ireng;  ils  étaient  montés  de  9.414  hommes  il'éiiui- 

.    En    \&li,    on    comptail   lii\    navires,   jaugeant 

~)  tonneaux. 

!t  qamititéa  de  harengs  tant  frais  que  salja,  rappor- 
os  ports,  ont  été  ioférieiircs  de  53,  MT  quintaux 
à  celles  de  lS74  (233,812  quintaux  métriques 
e  287,^59  quinlaui  métriquea). 
ptrtpOls.  —  Le  poids  total  des  œsrehandlses  de  toute 
b  entrées  dans  les  enlrepâls,  en  1375,  a  été  de 
18,403  quint» UK  métriques,  représentant  en  valeur» 
s  de  Tranes.  En  1874,  les  produit»  Iniroduiu 
If  BU  Élalilissemenls  rormaient  un  poids  de  13,9^6,079 
laux,  valant  ensemble  573  millions.  Il  j  a  diminalion 
tiltffïG  quintaux  sor  le  poida  et  de  23  oilliuas  sur  \eK 

Dtà  lenr  importance  relative,  les  principaux  eutre- 
e  présentent  dans  l'ordre  suivant  :  Marseille,  le 
,   Bordeanx,   Kanles,   Paris,   Rouen,    Dunkerquc, 
t  et  Bajonne. 

-  Les  marchandises  étrangères  expédiées 
Dail  par  la  France,  en  1875,  ont  eu  un  poids  total 
i8S.T70  i|uinl3ux  métriques;  c'est  uue  diminution 
8,745  quintaux  métriques  sur  1874. 
18  le  rafiporl  de  la  valeur,  les  opérations  de  transit 
entent  630  millioas.  La  diminution  sur  1874  est  de 
Uion*.  et  s'applique  aux  tissus  de  soie,  à  l'orfèvrerie 
t  bïjnnterie. 

le  soie  cooiinueut  à  figurer  an  premier  rang, 


avec  un  chiffre  île   137  millians.  Co  chilTra  £tiitl  <li 
157   iDÎIlIntig   l'imnà!  pru^ciilenle.   Viennent  enEuite  ' 
iIhsds  de  colon,  iivec  59  millions  ;  les  tissus  de  laine,  a 
SËmillionii  les  soies  avec  33  millionE;  l'orrâvrerie et 
bijouterie  avec  !6  millions;  les  nnlle*  ou  Ireaseï 


blanc,  de  paille,  etc.,  avec  25  millians 

peau  ou  en  cuir,  aiec  19  millions;  1 

1  cérèald,  K 

18  millions,  le  cafi,  avec  15  millions,  e 

En  ajoutant  aux  cbiffres  des  opération 

s  du  transit  p^ 

premenl  dit  les  chiffres  des  marchani 

ses  qui  onl 

réeuporlées  apte»  avoir  été   placées  ai 

us  le  régime 

tadmissiop  temporaire,  on  obtient  ; 

ilaianide 

4.390.191     71 

D'où  ressort,  pour  1S75,  une  diminution  de  436,829  qti 
taui  métriques  et  de  33  millions  de  francs. 

Comme  pays  de  provenance,  sous  le  rapport  d 
leurs,  la  Suisse,  l'Italie,  l'Alleoiagnc,  l'Angleterre  et 
Belgique  figurent  aux  premiers  rangs.  Les  pays 
destination  se  classent  dans  l'ordre  suivant  :  l'Anglet* 
la  Suisse,  les  Ëtats-Uuis,  l'Halle,  l'Espagne,  l'Allema 
la  Turquie,  etc. 


NouK  donnons  ci-après  une  série  de  tableaux  indtqui 
i  dilTérents  points  de  vue,  la  valeur  des  morchaaitUBI 
porlâea  ou  exportées  pendant  l'année  IST5  : 
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52  NAVIGATION  DE  LA  FRANGE  EN   1875. 

TONNAGB. 

[Quautités  exprime!^  par  i.OOO  tonneaax.] 

Entrie  et  sortie  réunieii. 


NaTigation  rrançiise  :  1870.  1871.  1872.  1873.  187^.  1878. 

Avec  les  colonies  françaises. .. .  »  »  »  S  »  6 
Le»  autres  possessions  françaises 

horft  d'Europe 861  746  975  899  l.OIS  1,100 

La  Grande  pAche b  »  »  »  »  • 

ToUI 8G1  746  978  901  1,0M  I.IM 

NaTigatîon  avec  l'étranger  ; 

Pays  d'Europe 1,0<*0  9SS  874  1,SI8  1,1»  t,lU 

Pays  hors  d'Europe 476  418  728  6»  f||  IVT 

Total l,l!86  1,S4S  1,601  1.86S  t.«fe|  t,iet 

Ensemble 2^117  2,089  2,677  2,786  t.07t  M87 

■ 

Navires  étrangers  : 

Pays  d'Europe 8,S&0  S  498  S,671  kfiM  4,41S  4,8M 

Pkys  hors  d'Europe 483  40  V  687  788  920  .   777 

Total S,RS8  3,899  4.32S  4,793  8.33S  8.676 


Navires  français  et  étrangers. .  .    8,940    8,988    6,905   7.859    8(412    8t94S 
MOUVEMENTS  DE  LA  NAVIG.VTION  EN  1875. 

Navires  chargés,  à  voiles  et  à  vapeur  réunis. 
NOMORB  DB  NAviBBS  (Entrée  et  sortie  réunies). 

Navires  français  : 

Navigatioa  avec  les  colonies  françaises 523 

—  les  autres  possessions  française^  hors 

d'Europe 2,657 

—  la  Grande  p^che 963 

Total 4,143 

—  l'étranger  :  Pays  d'Europe 12«9i6 

—  —           Pays  hors  d'Europe.  ...  1,894 

Total 14,840 

Ensemble 18,983 

Navires  étrangers  : 

Navigation  étrangère  :  Pays  d'Europe 32,774 

—              Pays  hors  d'Europe 2, 332 

Total 33,106 

Navires  français  et  étrangers  réunis 54,069 


XATIGATIO?!  DE  LA  FRAXCE  EX  1875.       53 

TOVRAUS. 

[Quantités  exprimées  ptr  1,000  tonneaux. 1 
Aiivrtret  frwtadi  :      (Entrée  tt  serti*  réunies). 
ECaTig^tioD  ETec  les  coloufes  françaisen {."^D 

—  les  autres  possessions  françaises  hor» 

d'Europe MOf 

—  la  Grande  pèche Iliî 

•  Total I,4fi7 

—  l'àtranger  :  Pays  d'Europe i ,  1  nti 

—  —        Pays  hors  d'Europe 4 ,  267 

Totol ;i.H7 

Ensemble 4,F8^ 

Ainoirei  étrtmgen  : 

NaTigatîon  étrangère  :  Pays  d'Europe 7, 039 

—            —          Pays  hors  d'Europe 1 ,  r>i7 

Tolal K,n86 

Navires  français  et  étrangers  réunis 43,i70 

KAVIGATIO!!  PAR  PATS  EM  i87.'î  ET  iK7(. 

Nous  nous  bornons  à  indiquer  le  tonnap^e  de  la  naviga- 
tion de  la  France  avec  les  principaux  pays  de  l'Europe  et . 
d'outre -mer. 

1878.  187^. 

Angleterre 5,140,275 tonn.    4,712,  H U.mn. 

Alîsèrie 1,182,136  i.U0,(»7« 

Italie 817,040  Kr,r>,orM 

États-Unis, Océan  Atlantiq. .  730,033  8.m,  :à)2 

Russie CRI,  55!  471 ,  232 

Espagne 64l,f78  71S/*74 

Allemagne «08,126  (\iH/.m 

Turquie 418,131  4S3.72'.) 

Suède 297,097  256,793 

Rio-de-la-Plata 235,.18l  269, 12S 

Pérou 219,445  236,890 

Egypte 203,228  191 ,019 

Brésil 176,105  165,370 

Indes  anfriaiscs 171,181  I(t3,249 

NorT(*ge 129.950  182, 7il 

Auf  riche 118,838  llH,;Wv\ 

Haïti  et  Républi<7w^?/to/27//;/{?.  ii6,iU  î>^,f>T.\ 

Belslçue. Iit0,i3:i  Oo,'7^\ 


COMMERCE    EN 


<]e  1871).  (Les  vnleurs  onl  «lé 
calculées  nvec  1»  prix  de  1875,  ce  n'est  que  l'année  pro- 
ebiine  que  pourront  être  données  les  valeurs  selon  les 
prix  de  1876.) 

Les  jm port» [ions  se  sont  èlevi^en,  du  I"'  janvier  au 
3ld£rembre  1S7G,  à  3,950,174,000  Tr.,  et  les  cx|iarlalions 
1  3,569.891,000  fr. 

Cm  chilTres  se  détomposcnl  comote  suit  : 

jAftta  d-alimenUtion 959,307,0(10  ;i7,tM,0Da 

iTlWtnils  naturel»  el  natièrca 

DécauireK&l'lndUElrie....  1,310,019,000  9,IKI.86ï,nOO 

bjatB  rabriluËB (90,175.000  WS, 763,000 

4UreK  marclundtses I84.»IO,000  l(!g,57n.0OO 

3,US0,17i,O0O    3,5a6,eS*,000 


as. 


(Ibriquéi 

.     1,931,970,000 

9  138,907,000 

unaiurrid.  objcisrl'^ 

i- 

Ution  cl  mnliîieB  oie 

aùl-indusipie 

.     1.448,703,000 

:,1«7,771,000 

,        189,S07.0O0 

11,000    3,8"2,6a!,(«U 


STATISTryUF. 
DE   LA  JDSTIGE  CITILB  ET    CDHMBSGULE 

POUH   l-'ASSÉE   1B74. 
(Elirai!  an  Ilapport  effiricl.) 

Cour  de.  cassatiun.  —  Le  nombre  des  paurraFsCn  o^l- 
Bslion  rnrini<5  en  1874  e'eeI  «Ibtë  à  850,  ou  112  il«.pli 
qu'en  1873.  Cette  aufimentaUon  provient 
Ati  pourvois  en  matière  Ëlsctorale  (203  au  lieu  de  49). 

Ces  B.W  pourvois  étaient  dirigées  rootre  des  disitlan 
émanant  :  4IS  des  cours  d'appel,  t43  des  tribauux 
eivils,  41  de*  tribunaux  consulaires.  !0i  des  jutlicet  da 
paix,S9  des  jurj's  d'eupropriation.  !  des  chambres  de 
taire*,  I  du  eonieil  de  l'ordre  des  aineala  Hu  Cun 
d'État  et  I  la  Conr  de  cassation.  Les  12  autres  matin- 
laient  en  8  demandes  en  ri^lementde  jugea  et  4  r^qnisi 

La  chambre  des  requêtes  a  reçu  813  de  ces  méaie 
pourvois  et  la  chambre  rivric  34  (affaires  d'exprapriallon 
ferrée  pour  cause  d'utilité  publique.  —  Art,  10  de  la  '  ' 
du  3  Piai  1841].  DeuK  autres  réquisiloires  et  le  pour 
Tormè  contre  des  avocats  à  la  Cour  de  cassation  opt  ètt 
partis  di  reclemenl  devant  les  chantbres  réanies. 

An  ["janvier  1874,  il  restait  an  rôle  440  pourvois.  A»ee 
les  813  qui  ont  étérBOiu^èa  pendant l'annËe,  o'eslun  toUl 
de  1,253  aiTalreii  sur  lesquellei  la  ctinmbre  des  requêtai 
flvgit  à  statuer.  764  ont  tli  lerminuées  en  1ST4,  saroir  : 
470  par  des  arrêts  de  rejet,  de  déchéance  ou  de  non-r«- 
e«*abilil^,  2G5  par  des  arrjts  d'admissiun  (dont  33  Ht 
uasatioa  en  matière  électorale).  24  par  des  djaislemanti^ 
4  par  des  règlements  de  ju^es  et  un  par  un  arrËt  ea  m*» 
Kère  disciplinaire.  Le  râle  contenait  donc  encore,  an  3t- 
décembre,  4K9  pdurvois. 

La  chambre  civile  avait  i  se  prononcer,  en  1S74,  mt 
36t  aiïaires  :  104  anciennes  et  257  nonvflle".  Elle  en  « 
rétrié  256,  par  des  arrêts  :  02  de  rejet,  157  de  cassalialt 
et  7  donnant  acte  de  désistement,  cl  légué  à  l'année  SDi* 
vante  105. 

Quant  ai>x  chatnbres  réunies,  elles  ont  rendu  3arrd(a  ; 


I 


n  1871.  07 

1  de  njety  1  en  matière  discipliaiire  et  1  (|ui  homolufiuju 
lue  décision  du  conseil  de  l'ordre  des  avocats  à  lu  Cour 
de  cassation. 

Cour  d'appel,  —  Pendant  l'année  l87i.  if  s  vingi-iiix 
cours  d*ap|>el  de  France  avaient  à  juger  \('>AM>  afiaireA 
eÎTilei  on  commerciales,  se  divisant  de  la  manière  sui- 
vanta  :  5,667  restant  des  années  précédenti  k.  1  îti  rêir.A- 
oites  après  radiation,  68  revenant  sur  oppubitiuri  a  «les 
arrêta  par  défaut  prononcés  anlérieurenient  à  l'année  du 
compte,  et  10,555  inscrites  pour  la  preinifre  fois  ;  ce  der- 
nier chiffre  est  inférieur  de  123  à  celui  de  1873. 

Les  cours  ont  jugé  contra dictoireoient  près  des  trois 
quarts  des  procès  terminés  :  8,105  sur  ll,Uj(j,  ou  73 
p.  100;  elles  ont  rendu  55U  arréu  par  défaut  ,j  p.  lUO^  ; 
enfin  2,392  causes  (22  p.  100)  ont  été  rayéen  du  rôle 
après  transaction.  Il  restait  donc  à  statuer,  a  l'expiratiun 
de  r exercice,  sur  5,380  affaires;  c'est  -i87  de  niuins  i^u'à 
l'époque  correspondante  de  1873,  et  cependant  les  cuurs 
avaient  eu  à  juger  CIG  causes  de  plus;  la  situation  (:énù- 
rate  s*est  donc  améliorée. 

Bien  que  les  cours  d'appel  aient  terminé  li03  affaires  de 
plus  en  1874  qu'en  1873,  elles  ont  prononcé  54  avant- 
faire-droit  de  moins.  Le  rapport  des  arrêts  préparatoires 
ou  interlocutoires  aux  affaires  rayées  du  rùle,  qui  était  de 
1  sur  20  en  1873,  est  de  1  sur  24  en  1874. 

fDes  5,380  causes  restées  indécises  au  31  décembre, 
2,645  constituaient  l'arriéré  légal  prévu  par  l'article  80 
du  décret  du  30  mars  1808,  c'est  près  de  la  moitié  : 

i  49  p.  100.  En  1873,  le  chiffre  réel  avait  été  de  3,007  sur 
5,667,  et  le  chiffre  proportionnel  de  53  p.  100. Ce  résuitat 

•  est  dû  exclusivement  à  la  cour  de  Paris,  qui  a  prononcé 
la  radiation  d'un  grand  nombre  d'affaires  (|ui  li^u raient 
au  rôle  depuis  plusieurs  années,  et  qui  étaient,  en  réalité, 
abandonnées. 

En  1874,  comme  en  1873,  le  nombre  proportionnel  des 
appels  formés  est  de  11  p.  100  pour  les  jugeinuiits  rendus 
en  matière  civile  pur  les  tribunaux  d'arrondissement,  de 
12  p.  100  pour  ceux  qui  émanaient  des  tribunaux  s^té- 
eiaux  de  commerce,  et  de  10 p.  î 00  pour  ceux  l\\\\  oi\V  i'Vô, 
prononcés pêr  Jes  tribunaux  civils  jugeant  coimï\erc\*A\ft- 


melil.  Hais  le  rÉsullat  de  ces  appels  dlD'irï  Uq^uùeaX 
le  cliilTre  des  cgnQnsatiODs  de  jugement  ulvUb  on  eomn 
diiuKestde71  p.  lUOen  1874,  tandis  qu'il  u'avaltèté, 
1813.  que  df  69  p.  JOO  en  niailêre  cjvite  et  de  70  p,  100 
en  msliére  connnerciule,  SI,  pour  celte  dernière calégai" 
on  dialint'ue  les  iribunoux  coniulaln»  des  trlbunaom. 
\\\>,  on  remarque  entre  eux  une  dilTèreDce  de 
nea:  73 eonUroiations  pour  100 dicis ions  des  premitiï 
62  p.  100  des  seconds.  Eu  i^'ard  à  1873,  In  preinfèn  i 
cet  proporiians  s'etl  accrue  île  3  p.  lUO;  lu  tecoade,  su 
eoiilraire,  a  diminué  de  7  p.  lOO. 

Da;is  leurs  rapporta  avec  les  disposiliaoi  ligtslalîïei 
appliquées,  les  arrêts  cunllrmatirs  se  chilTreat  de  ta 
Bière  suivante  '.Coda  ciril,  G!J  p.  100;  Code  de  proc&fnn 
citile,  65  p.  tOO;  Code  de  commerce,  07  p.  100;  ttnw^ 
lièrei  diterses  prévues  par  des  lois  spéciales,  C9  p.  tOO: 
l'écart  est  tris-peu  sensible. 

Aàaplions.  —  Les  actes  d'adoption  soumis  aux  t 
d'appel  ont  été  moins  nombreux  que  précèdemmenl. 
enavaiteull0en1S73ell3g  en  187!;  il  n'y  eu  "a 
que  93  en  1B74.  A  l'égard  de  6  de  ces  derniers,  les  e 
ont  déclaré  qu'il  n'y  avait  pas  lieu  à  adoption. 

On  comptait,  parmi  les  adoptants,  28  tmmmM,  39 1 
mes  et  36  conjoints  agissant  de  eonseniemeni  mu 
Lesdeux  tiers  d'entre  eux  {6U)éloienlpropriétaire«,  rà< 
tiers  ou  exerçaient  des  professions  lidérales. 

Les  adoptés,  au  nombre  de  103,  étaient  59  bonniMaj 
44  femmes.  4!  ne  tenaient  aux  adaptants  par  auetiti  lil 
de  parenté;  19  étaient  leurs  neveux  ou  nièces;  eliHn,^ 
étaienldesenfauta  naturels,  donlî'Z  avaient  été  reMDfln 
Tribunaux  dt  première  instance.  —  Pendant  t'aiiHi 
1874,  il  a  été  inscrit  t?5,?4M  alTaires  civil»  anx  rtletdfâ 
tribunaux  d'arrondissement;  ce  chilTre  av 
130,613  en  1873.  Cette  différence  provient, 
doute,  de  l'élévation  des  droits  de  timbre  et  d'enregiiIrQ- 
meni,  qui  arrêtent,  au  début,  un  grand  nombre  de  prtwèt. 

A  ces  125,248  cauicE  nouvelles,  il 
l'ensemble,  des  affaires  du  rôle,  d'en  itJDDier  31,770  qn^ 
avaient  été  léguées  parl'anaée précédente,  ll,£>65  qui  onl 
éi/'  réintcrites  aptes  avoir  été  considérée»  comiDe  Itmi- 


^0^1 


par  ilél^ot  reDdotanlirieureinenl:  r'etl  donc  un 
lalal  de  170,30^  affaire»,  se  dlïiïani  en  gS,U23  orilinuiri's 
404  du  Gode  lîe  |>rouéiture  ci- 

~   Yoid  les  faites  qu'elles  Ont  recaes  :  plus  do  huit  dixiè- 

~    (141>3^'  <>''^-  P-  '^)  "■"  disparu  îles  râloa  iiendanl 

^  iée,  saïoir  :  7(l,&17  (la  nioiljb)  en  verln  de  jufiemenls 

tnIndIelDireB.  34,342  |uri  quart}  en  vertu  de  décisionii 

(wd^nta  35,^9'>  (le  dernier  quact)  par  suite  de  tran- 

iKliOD  BU  de  déaislement.  Il  en  résulUit  i  juger,  â  la  fin 

t«  l'aniiie.  SQ,9!l,  dunl  9,530  avaient  déjà  donné .  lieu  à 

dttjugemcnla  d'avant-ra ire-droit. 

laddpendamincnl  dea  105,030  jugements  d^finhifs  ren- 

n  dîna  les  alTaires  du  rflle,  les  tribunaux  civils  en  ont 

prnnonofr  54,94Q  sur  requête  ou  sur   rapport  :   4I,G13 

(^na  des  trois  quaris  ou  76  p.  100)  en  audience  publique 

«1 13,333  ('24  p.  100]  en  chambre  du  eonaeil.  Le  nombre 

4(a  BlTaires  non  inscrites  a  égulemenl  diminue  ;  il  y  en  a 

■»  1,355  de  moins  en  1874  qu'en  1S73. 

La'durèe  des  procès  esl  k  peu  près  la  même  tous  les 

ti,UDsi  qu'on  peut  s'en  convaincre  par  le  tableau  lui- 

lit,  qui  présente,  pour  les  alTaires  du  râle  terminées  en 

•iS^  et  en  1874,  le  laps  de  temps  écoulé  entre  l'inscrip- 

"     cl  la  radiation: 


UBmo 


Le  rapprochement  des  ehilTres  proportionnels  donne 
Pmniaee  à  l'année  1B74.  Quant  aux  afTaires  réellement 
'«Aérées  leur  nombre  est  descendu  de  IG.Wi,  en  1S73, 
116,121  en  1874. 

Dbiu  le«  bnil  diniimes  des  causes  jugées  en  1874  par 
Im  [ribunanx  civils  (84,!77  sur  l05,OS9),  les  procureurs  de 
h  Bépnbtiqueou  leurs  subsliluis  ont  donné  deseonclasions. 
U  bi  leur  en  Caiiail  un  devoir  dans  58,636  alTakieft 
Âp.  100).  ro*s  '<""■  iolerrealioo  a  été  sporilanèc  «Iïto 


!3,'64 1.  Qev&flt'lâ  cours  à  apjïcr^rè  midïstûfê  publié  i 
eulcndu  64  fois  sur  100;  sea  cddëIusIoiis  élairal  ordun- 
Dées  par  l'article  S3  du  Code  de  procédure  dans  la  moitié 

AtatH-faire-droit.  —  En  première  instance  comaieei 
appel,  les  jugemenls  préparalaires  on  înLerl oculaires  oa' 
élè  moins  nombreux  pi  y  en  a  eu  2J,666  en  1»7i,  OH  S3I 
de  momi  qs'ea  JSÎJ.  La  réduction  porte  exclaiifemeiil 
sur  les  expertises  (7,3^7  au  Ijeu  de  S,0i4)  et  sur  l.;s  ](mig- 
liooi  de  défaut  (4,0»l  au  lieu  de  5,286).  Un  compU,  ti 
oonlraire,  23B  jugeineni»  sur  demandes  incidente!  i» 
plus  :  il  y  en  a  eu  4.4S4  en  1874  et  4,116  en  1STJ.  ' 

Ordonnantes  dei  présidenti,  —  Le  nombre  du»  ( 
donnances  rendues  par  les  présidents  des  tribunaux  civili 
ou  par  les  jnges  délégués  sujl,  en  général,  celui  ilesaf- 
faiies.  Il  n'est  plus,  en  1H74,  que  de  156,749.  a|irèia*«lr 
«lè  de  2ôS,290  en  1873.  Presque  toutes  les  espèces  d'a- 
donnanees  ont  participé  à  cette  ditninoliun  ;  celles  qui  m 
prononcées  en  référé  y  entrent  pour  plus  desquatre  ilu! 
mes,  seulemedt  les  ordonnances  sur  placels  ont  dlmÎQaj 
de  2  876,  tandis  que  les  ordonnances  sur  prttcès-veibtai 
ontaugnientéde3,2l2. 

Séparalions  de  corpi.  —  Parmi  les  256,719  c 
nances  dont  il  tient  d'être  parlé,8,194èlaLcut  relBtivM^ 
des  instances  en  séparation  de  corps,  4,330  prescrivaia 
la  compaïution  des  parties  (art.  876  du  Code  de  pmej- 
dnre  civjle)  et  3,ËG4,  en  constatant  la  nan-coneiltiUn 
dca  époux,  les  renvoynienl  i  se  pourvoir  devant  les  tMbD< 
naux(urt.  878).  Mais  ceux-ci  n'ont  reçu  que  2,884  aP 

Dani  3,513,  la  femme  était  demandiireaci  le  mari 
n'avait  pris  l'initiative  de  la  poursuite  que  dans  371.  11 1 
ité  Tormé  138  demandes  re  convention  ne  II  es  :  108  |iar  U> 
meris  et  30  par  les  Temmea.  * 

Au  point  de  vue  de  leur  profeielDn,  les  époux  se  clas 
tent  ainsi  :  ouvriers,  1,293  (ts  p.  100);  mircbanda  e 
eummercanta,  526;  i^ropriélaires,  rentiers  ou  extirtinï 

H  pruressions  libérales,  470;  cultivateurs,  374;  prores- 

bn  inconnue,  212.  Le  mariage  avait  duré  n 
WpoiiF26,  d'un  anà  cinq  ans  pour55S.de  cinq  ans  II  dix 


ilT:  le  renuit'n«iiient  n'a  |<u  éire  raunii  ù 

Î4. 

le»  Jes  unrons  (1,0SI  au  37  p.  100)  avaient 

dixièineB  dee  demaniies  (3,739)  Ëlai eut  rnndécs 
ses,  sévices  uu  injures  graica,  131  sur  l'adul- 
imoie,  101  sur  celui  «lu  mari  el  45  sur  la  con- 
de  l'un  lies  conjoinls  i  une  peine  inrainunle. 
)aralioi»  ont  éié  prononcées  par  lea  tribunaux 
iées.  Les  parties  Ueinandereises  ont  Tait  r^jer 
nt  jDgemeat  407  affaires,  cionl  '2<)1  par  nulle 
eiliaiioB  des  ipoui:. 

i,477  .instances  qui  sont  venues  ù  la  barre, 
s.  de  la  maillé)  avalent  traversé  les  bu- 
tUtanee  judielulre.  Duns  plus  tU»  neuf  dixièmes 
«(1,!31  ou{'2p.  100).  le  demandeur  en  sépj- 
lorpg  était  l'assisté)  duns  37.  c'était  le  défrn- 
,  l'asùslance  avait  ^té  accordéu  dans  0  ulTaireB 
Hties.  L»  tribunaux  ont  donné  gain  de  cause 
«nfroiast^  dix,  dans  l,^()[>airaireE. 
ttdiciaires.  —  La  réduction  du  nombre  des 
iciaires  d'immeubles,  que  le  rapport  de  1873 
ûgoalfe,  s'est  encbre  accentuée  ta  1874,  Ou 
«  que  23, SU,  c'est-â-dire  l,liJ8  de  nmins 
el  4,590  de  moins  qu'en  _1U7'2.  Le  lableuu  ci- 
iGl  de  voir  dans  quelle  mesure  chaque  espèce 
end  part  à  celte  importante  dimiouiiou  : 

VUI»  U1Î-  isvs.  ivi. 

naSDlnlIires S, 305  3,35i  T,»W 

iMm  mr  aliënalIcD  vu- 

1.1,... B57  5flO  m 

M \'.'.'.'.. '.'.'." '.'.'.'.  lî,H6    u'ilM    10',S01 

Iptadaat  de  sucubsii»]! 

»■ 1,1^4          831          mi 

fntodonl  de  snecesiluna 

," 3M         aw         311) 

liMHX !''> 


71» 
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1872  et  de  7,717  en  1873.  d'mI  plu», 

n  1874.' que  13 

6,948;  mais,  proporlionnellemeol,  e'tb 

toujours  1  inci-.fl 

dent  pour3  veniez. 

Plus  de  la  moitié  des  vc\>le<  judîcis 

(12,765  ou  56  p.  100)  ont  élé  faites  par 

es  tribunaux  ;  lelB 

BUlrei  (9,870  ou  44  p.   iOO)  ont  eu  lieu  devaat  des  no-fl 

Uire*.  L'importance  des  unes  et  des  a 

Irei,  le  monlaut 

des  prix  d'idjudic^lion  et  celui  des  frai 

sont  mis  en  pa- 

latlèle  dans  le  latleau  suivdnl  : 

Htil^.4 

Uoni.st  d.ib(l.. 

dB.r»l«j„dltl.lr«.        IDUI            dcprii 

dMr«J.(l).   db^rj 

SBfr.atDioinB....    1,31B         ilS.HB 

46e,'9Sl    llt'l 

SOltr.S,   1,000  tr..    1.71»      i,304.67î 

6«4.3SS      DO  f 

t.OUirr.à  S.OOO  rr..    3,lSi      t, 673, 183 

l,3ïi;38a      38  1 

a.OOlfr.à  5,000  Fr.,     S.fiïJ    i9,fija.l52 

i,mO.T91      U  3 

5,001  :r.  MO,OÛO  fr..    4,399    31,049,535 

3,604,  I3«       81 

Plus  de  10,000 fr 6,Î0B  291.650,508 

6.076.930-.  41 

TolBUI 33,6U  3(8,633,852  U,(ai,S39       t9 

ont  dû  suiire  le  mouvement  de  dccroisïanee  des  Tcntefl 

sur  uiaie  immobilière  ;  il  n'en  a  été  ouvert  que  9,!Î9  efl 

1874,  aulieudc9,7U7en  lb73. 

■ 

Si  Ton  ajoute  auï  9,279  ordres  nou 

veaux  ouverts  efl 

1874  les  4,034  qui  realaieDl  à  régler 

e  l'année  précé^ 

dente,  on  a  un  total  de   13,373  procéd 

ures,  donlilf^ 

indiquer  les  suites.   Les  juges -corn  mii 

lalres  en  ont  terfl 

miné  les  sept  dUiémes  :  9,401,  savoir  : 

2.708  (33  p.  loifl 

par  feulement  déllnitif  el  5,368  (67  p.  100)  par  règleoxtfl 

amiable  (loi  du  31  mai  1853).  Les  autres  ordres  ont  étifl 

345  renToyc»  à  raudienie  parce  qu'il  n 

1  BTaii  pii»  qniUfl 

créancier!  inicrit»,  166  suivis  de  Iransa 

tien  entre  les  dM 

^^^^JglDlKJu  UrirdiilftDCIQbrElBIld.oi  1»  »g|. 

d,>nl  1,  pri.  d-.dj<rtM 

i  I/S   !..    IH,  ••«■ 

^^^^^fogniOM  d»  111,1»,  el   qui  lïccrMl  quiid 

npirûa  B-à  ihiMH 

^^^K^  d.»  !..„.  oà  ,M.  i».Y>^l 

H 

^^^^b-- 
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EK  1874.  (}3 

biteiin  et  les  créaneiert,  416  abandonnés  et  398  joints  à 
d'antres  procédaret.  Il  restait  è  régler,  au  31  décembre, 
3,972  ordres,  dont  1,385  avaient  déjà  fait  Tobjet  d'un  rè- 
glemeat  provisoire.  Sur  100  procédures  non  closes,  56 
étaient  ouvertes  depuis  plus  de  4  mois  ;  la  proportion 
avait  été  de  58  p.  100  en  1873. 

Quant  aux  contributions,  les  magistrats  en  avaient  à  ré- 
gler 2J37,  dont  1,400  ouvertes  en  1874.  Il  en  a  été  ter- 
miné 1,386  (plus  de  la  moitié)  pendant  Tannée  :  1,145 
(82  p.  100)  par  règlement  déQnitifet  241  par  abandon, 
transaction  ou  jonction. 

Les  ordres  et  les  contributions  sont  classés  dans  le  ta- 
bleau ci-après  eu  égard  a  Timportance  des  sommes  à 
distribuer  et  au  montant  des  sommes  réclamées  ou  pour 
lesquelles  il  a  été  fait  des  productions  et  des  frais  : 

Hnnlaot  Ordrts 

dfi  loniHH  à  dbtiibaar.                 ■                     nw  C«tDtribu- 

JDdidairrt.        aoiiablft.  iiuor. 

1.000  fr.  et  moins 87                576  329 

1.001  fr.  à     5,000  fr...  873  2,136  5i3 
S,00ifr.  à    10,000 fr...                609             1,003  127 

10,001  fr.  à   50,000  fr...                932  1,230  131 

90,001  fr.  à  100,000 fr...                118  144  K 

«08  de  100,000  fr 94  87  8 

Total 2,713  5,366  TÛfi 

Kombre  des  créanciers  ré- 
cUmaDtsou  produisants.  21,5i3  34,136         42,862 

MonUot  dMMiBKei 

àdistriboer 80,502,734    67,960,879    6,954,368 

réclamées  ou  i>our  Icsq. 

U  tété  fait  des  product.  101,185,937  127,72i,906  41,106,507 
Muotant  des  frais 1,749,473      1,596,500       540,629 

Il  ressort  de  la  combinaison  de  ces  divers  chiiïres  que, 
dans  les  ordres  judiciaires,  les  créanciers  hypolhécnires 
ont  perdu  41  fr.  19  cent.  p.  100,  el  dans  les  ordres  amia- 
bles 46  fr.  79  cent.  p.  100.  Dans  les  1,146  contributions 
réglées  définitivement ,  les  créanciers  cliirographaires 
l'ont  pu  toucher,  en  moyenne,  que  16  fr.  92  cent.  p.  100 
de  ce  qui  leur  était  dû.  Les  ordres  judiciaires  ont  covxlé 
&45  francs  par  procédure;  les  ordres  amiables,  *!%  tt., 
gt  les  contributions,  4  72  francs. 


JDSTICE  cm»  Xr  COMKElCOIItUi 

Jvriititlion  eommereiah.  —  Le  nombre  des  arTairee 
canlen  lieuses  déférées  auxiribunaun  Bpéciaaxde 
et  aux  tribunaux  mils  jugeant  cummercialemeut,  qni 
s'éUitdèjiabatsEÉdelZSg.Sgâen  1S7!  i  248,060 en  18^, 
cat  encure  descendu  à  33O,4U0  en  1S74:  e'e»l  donc,  en 
deux  années,  une  réduction  de  ?g,595,  qu'il  Taul  atlri-: 
liaer  non  pas  à  une  diminulion  des  Iransaclions,  mah  Bnx 
droits  de  timbre  et  d'enregislremenl,  <|ui,  dam  nn  graad, 
nooibre  de  procia  commerciaui,  excèdent  l'importanee 
du  litige. 

Dea  230,400  affaires  à  juger  pendant  t'aiinée  du 
compte,  ÏI6,C88  ont  été  terminées  :  biM'i  (34  p.  100) 
par  des  jupeiuenls  eonlradictoiref,  92,i92  (53  p.  100)  ptr 
des  jngemenU  par  défaut  et  70,849  (33  p.  lOO)  par  désU- 
temenl  ou  transaction.  Les  tribunaux  n'  -  '  -  > 
solution  i{ue  13,7tï,  soit  G  p.  100. 

Outre  les  l45,gB  jugements  ci-dessus,  il  en  a  étq 
rendu  surropporl  2*,D33,  parmi  lesquels  18,714  en  ma- 
tière de  faillite. 

Sociétéi  commeTciales.  —  En  1871,  il  a  été  conililni 
5,332  sociétés  commerciales  (155  de  |>lus  qu'en  1873),  Bi 
nomt)re  desquelles  3,548  en  nom  coUeclir,  4!9  en  go» 
mandile, 214ananjmes  cI4l   à  capital  variable. 

2,275  actes  de  disEoliilion  de  sociéléa  commercJBles  on 
été  dressés  en  1874;  lei  grefrei  en  avaient  reçu  l'annéi 
précédente  5,371 . 

FaiUilet.  —  Le  cbilTre  des  faillites  ouvertes  en 
C5,fiSG)  ne  diEFère  de  celui  de  1873  (5,508)  <iue  d 
mais  il  continue  la  progression  déjà  signalée  dans  le 
précède ulB  rapports.  Au  point  de  voe  du  mode 
lure,  1»  5,596  faillites  de  1874  se  proopeni  ai 
claration  du  fdilli,  2,362  (42  p.  100);  poursuites  àt 
créanciers,  2,827  (51  p.  100),  cl  d'oflice,  407  [7  p.  lOOJ 
En  ce  qui  concerne  le  genre  d'industrie  ou  de  cnmmcrt 
frappé  par  le  sinistre,  on  les  clause  de  la  manière  s 


r 

ES  1874.  bô 
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II  restait  à  liquider  de  Tannée  précédente  7,159  fail- 
lites; les  magistrats  avaient  donc  à  ^rveiller  le  règle- 
ment de  12,755  proeédores  de  cette  espèce;  c*est  le 
chiffre  le  plus  élevé  qu'ait  jamais  donné  la  statistique. 
5,805  ont  été  terminées  en  1874,  Mvoir  :  1,020  (18  p. 
100)  par  concordat,  279  (5  p.  100)  par  abandon  d'actif, 
2,183  (37  p.  100)  par  liquidation  de  l'union,  2,077(36  p. 
100)  par  clôture  pour  insuffisance  de  l'actif  et  246  (4  p. 
100)  par  révocation  du  jugement  déclaratif.  Voici  com- 
ment se  divisent,  eu  égard  à  l'importance  de  leur 
passif,  les  3,482  faillites  dans  lesquelles  il  y  a  eu  con- 
cordat on  liquidation  soit  de  l'union,  soit  de  l'actif  aban- 
donné : 

Pauir  de 

5.000  fr.  et  moins 333  ou    0  p.  100 

3.001  fr.  à   10.000  fr 584        17      — 

10,001  fr.  à   50,000  fr 1,709        4U      - 

50,001  fr.  à  100,000  fr UO       13      — 

plus  de  100,000  fr 416       U      — 

Le  montant  total  des  passifs  s'élevait,  pour  ces  3,482 
faillites,  à  239,596.478  fr.  se  répartissant  en  9,748,372 
francs  de  passif  privilégié,  25,275,184  francs  de  passif 
hypothécaire  et  204,572,922  francs  de  passif  chirogra- 
pbaire.  Celui  des  actifs  ne  montait  qu'à  77,063,777  francs, 
lont  25,921,432  francs  d'actif  immobilier,  et  51,142,345 
!rancs  d'actif  mobilier.  De  sorte  que,  si  l'on  prélève  sur  ces 
lenx  derniers  chiffres  les  sommes  dues  aux  créanciers  privi- 
égiés  et  hypothécaires,  on  voit  qu'il  ne  restait  h  partager 
lu  marc  le  franc  entre  les  créanciers  chirographaires 
lu'une  somme  de  42,040,221  francs,  soit  un  peu  plus  du 
inquièmfrde  leurs  créances  (20  fr.  55  p.  100).  Tel  est  le 
lividende  moyen;  quant  au  dividende  réel,  il  a  été  f\\è 
)ar  le  concordat  ou  obtenu  par  la  liquidation  dans  la  me- 
vre  suivante  : 

4. 
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Dani  1  l'J  railliles  lerminées,  9â  par  concordat  el  94  |ii 
liquidation,  lee  créanciers  ont  été  complèiemenl  dé»nté- 
rcsséi.  Les  frais  ou  les  créances  privilégiée»  el  bïpoUifr- 
caireaontBu  contraire  absorbé  l'aGlifdansîSB. 

Justices  depaix.  —  Les  travaux  desju(;eB  de  paix  doi- 
vent ttrc  envisagés  sous  un  triple  pbint  de  vue.  Le  compta 
de  l'adminisiralion  de  la  justice  civile  recherche  el  c( 
tatece  qu'ils  ont  Tait:  1°  commeconcillaleurs;  2°  Cou 
Ju|;ës;  3°  en  verln  de  leurs  allribulians  eilrajudiciairek 

Le  nombre  des  billets  d'à verltsse ment  délivrés  par  h 
juges  de  paix  pour  appeler  tes  parlie<i  devant  eux  au  di 
but  de  toute  conleilalion,  conrorméiuent  à  la  lai  du  2  nul' 
1855,  n'a  cessé  de  décroître  depuis  la  toi  de  Buancs  dw 
33  aoiU  IS7I,  (lui  a  exigé  la  rédaction  sur  limbn  di 
avertissements.  I)  avait  été,  année  moi^enne.  de3,6S0,106 
pendant  la  période  (iuin()uennale  18GI)-1870  ;  i 
!.  2.765,G70eii  1871,  ii  2,363.247  en  1872,  ï  2.251,317« 
lS73,el  il  n'est  plusqaede  2,145,107  en  1871',c'est  àoun 
en  quatre  années,  une  diminution  de  plus  de  500,000. 

Ces2,145,107averliEsementsde  1874  ont  été  adrsuâi 
auxdérendeursqu'intéiessaicni2,103,587coatesiaUDns,lli 
tout  demeurés  sans  résuliat  dans  bGO.SSS  affaires,  »~ 
plus  des  deux  cinquièmes  (41  p.  100).  Les  juges  de  paix 
ont  vu  réussir  leurs  efforts  conciliateurs  dans  838,257  et 
[les  deux  tiers  ou  G7  p.  1D0).  Les  chiiïres  proportionneU 
ci-dessus  sont  inrèrieurs  â  ceux  des  années  précédenlet, 
qui  avaient  été  de  45  et  de  73  p.  IDO. 

Comme  conciliateurs,  en  vertu  de  l'article  48el 
du  Code  de  procédure  civile,  les  mêmes  magistrats  onlea 
s  connaître,  en  1874,  de  56,529  affaires  {5,(K3  de 
qu'en  1873).  Bans  12,841  (23  p.  100],  les  déreadeur* 
n'ont  pas  comparu  ;  il  reste,  par  conséquent,  43,688  dîT- 
férends  venus  jusqu'à  l'audience,  elde  ceux-ci  les  juges  dJ 
paix  en  ont  concilié  18,083  ou  43  p.  100;  c'est  1  deux 
UDtièmet  en  plus  Is  proportion  de  1873  et  i  une  onitt  ;| 


EX  IS7i.  iT 

moins  celle    de   187*2.    Le  préliminairr    de  conciliai  mu 
D*aboutit  pas  aussi  souvent  qu'il  serait  à  désirer,  et  ii>ir 
.  Favait  espéré  le  législateur. 

Cooime  jufres,  les  magistrats  cantonaux  ont  eu  A  si;i- 
tuer,  en  1874,  sur  391.120  aiïaire*;.  lU  en  ont  jiif.v 
210,115,  dont  122  J39  (32  p.  100)  contradieloirement  et 
S7,376  (23  p.  100)  par  défaut;  arrangé  à  l'audienre 
118,204  (31  p.  100);  rayé  par  suite  d'abandun  ôi.ôUS 
(14  p.  100)  :  c*est  ensemble  382/.M7  causes  terminées. 
Le  reliquat  n'est  que  de  8,212  ou  2  p.  100. 

lia  été  prononcé  l.OtO  avant -faire-droit  de  moins  vn 
}874qu*en  1873(51,711  au  lieu  de  52.721);  mais  pro- 
portionnellement aux  affaires  terminées,  le  rapport  est 
plusélevé:  14  p.  100 au  lieu  de  13  p.  lUO.  Les  doux  lirrs 
de  ces  jugements  ordonnaient  des  enquêtes  (22, 2(K})  ou 
des  transports  sur  les  lieux  (12.774). 

Le  nombre  des  jugements déflni tifs  rendus  en  IS7)  par 
lesju^esde  paix  est  inférieur  de  10,078  à  relui  de  1^73; 
cependant  le  nombre  des  décisions  en  premier  ressort  n'a 
djminoé  que  de  28  (73,969  au  lieu  de  73,997).  L'élrvaiion 
des  droits  de  timbre  et  d'enregistrement  a  iiécessai renient 
écartée  prétoire  les  contestations  les  moins  imporliinlcs. 
D  a  été  interjeté  4,460  appels  ou  6  p.  100,  proportion  in- 
variable.  Avec  1,229  qui  restaient  de  \iilX  (-'est  î}^'.) 
qui  ont  été  portés  devant  les  tribunaux  civils  d'arrondis- 
sement. Ceux-ci  en  ont  jugé  3,812,  dont  2,445(64  p.  100 
outété  suivis  de  confirmation  et  1,367  (36  p.  100)  d'in- 
firmation. 

Parmi  les  210,115  jugements  ci-dessus,  ne  sont  pas 
compris  ceux  que  les  juges  de  paix  ont  rendus  on  matii're 
électorale,  par  application  des  articles  3  de  la  loi  du  7  juil- 
let 1874  et  22  du  décret  organique  du  2  février  1852.  Ko 
lS74on  en  a  compté  5,166,  dont  1,211  confirmaient  1rs 
décisions  des  autorités  municipales  et  3,055  los  iiiir- 
maient.  En  1873,  il  n'y  avait  eu  que  76  des  preniitrs  ot 
424  des  seconds. 

Dans  leurs  attributions  extrajudiciaircs,  les  juges  de 
paix  ont  convoqué  et  présidé  78^7'il  conseils  de  famille, 
délivré  9,92>1  aetes  de  notoriété  e\ '1,000  actes  d'émancA- 
fatton;  eoOn  Us  ont  procédé  à  16,06 i  a/)/)osîlions  et  à  utv 


35  p.  100;  il  avait  £té,  cette  anniie,  de  I?M82. 

Conseils  de  prud'hommes.  —  Les  conseils  de  prud' 
hommes  Éisient  ta  1S74.  comme  en  tS73,  au  nombre  ûe 
112.  Hais  14  d'entre  eux  n'ont  pas Elé^é  en  ISTi.LesQS 
antres  ont  élS  saisis,  en  bureau  particulier,  de  31,344 
eontcBlationa  relatives  ;  Î0,270  (près  des  deux  tien 
65  p.  100)  à  des  questions  de  salaire  et  de  malfaton,  4 
à  des  congés,  1,'722  i  des  diiïérends  portant  sur  lei 
trats  d'apprentissage  et  4.G54  9  d'antres  dimcullfs.  lU 
n'oni  connu  que  de  24,769  alTaires,  parce  que  les  pirUel 
en  avaient  retiré  6,31B  et  que  159  ne  leur  avaîet  '  ' 
soumises  que  dans  les  derniers  jours  de  l'année.  Lt 
cilialion  a  été  obtenue  dans  les  Irais  quarts  des 
1S,313;  et  sur  le  refus  des  parties  de  s'arranger,  6,450  «t- 
faires  ont  été  renvoyées  en  bureau  général  pour  Sire 
jugées. 

Ce  dernier  bureau  nvait  encore  â  statuer,  au  ('■'janviei 
1B74,  sur  129  affaires  :  c'est  donc,  avec  les  6,450  oou- 
vellei,  un  total  de  6,579  :  mais  4,036  ayanl  été  leÇ^ 
et  140  attendant  une  tolulian  au  31  décembre  ISTI.ÎI'M 
reste  que  2,353  contestations  réellement  porté»  d 
ces  conieils  et  suivies  de  sentence.  Près  des  huit  dixii^ 
mes  de  cellea-cT  (1,853)  étaient  en  dernier  ressort.  Sut 
les  500  jugements  susceptibles  d'appel,  135  ont  M  alla* 
qués,  qui  ont  été  suivi»,  devant  les  tribunaux  de  ci 
merce,  71  de  coaftrmation,  43  d'îolirmatiouel21  de  COQ- 

Depuis  cinq  ans,  aucune  conlravenlion  à  la  police  nai. 
rieure  des  ateliers  (art.  4  du  décret  du  3  aoiji  ISIO)  n' 
été  déférée  aux  conseils  de  prud'hommes. 

Atsiaantt  judUiaire.  —  En  1874,  les  bureaux  A'ta' 
rondissemenl  ont  rcfu  24,558  demandes  d'assistance  jodi- 
ciaire;  Il  ne  leur  en  avait  été  soumis  que  24,500  en  tSTi 
et  23,370  en  IS72,  L'augmentation  qu'on  avait  remarquât 
jusqn'ï  celle  dernière  année  provenait,  A  n'en  pasdonter, 
de  celle  des  ilTaires  de  sépiiratlon  de  corps  ;  mais  conime 
depuis,  ces  dernières  ont  été  moins  nombreuses  (6,263  ei 
1872,  6.077  en  1673  et  5,745  en  1874),  il  faut  chercbei 


VKtl  m  (à  troire  Hitore 
lins  réléTRlLon  dt»  ilrails  de  timbre  et  []'enregkU'(s 
Dent,  qni  a  empéchf  nn  grand  nombre  de  plai(!«urs  de 
Knilenir  ù  leurs  rrain  des  procès  qu'ils  voulaient  intenter 
miuiquelE  ils  devairnl  di fendre. 

Les  24,558  demandes  d»  IST4  aTiient  pour  olijel  dM 
IcUons  de  la  coiDpétenee  :  lifiH'î  des  tribunaux  civils  de 
premiËie  instance,  1 ,981  des  tribunaux  de  paix  et  285  tin 
tribimaax  de  commerce.  Lc«  bureaux  en  ont  admis  10,^17 
(S6  p.  100)  et  rejeté  7,g8G  (44  p.  100).  Ils  en  ont  ren- 
voyé 2,301  il  d'oiiiresbureauxcuDipétentset  3,032  ont  été 
Rtirfes  par  les  (larlies.  Il  n'avait  pas  èlê  statué  sur  1,02! 
an  31  décembre  1879. 

Les  26  bureaux  siégeant  pris  des  conrs  d'appel  n'ont 
m  saisis,  dan;  l'année,  que  de  830  demandes,  qui  ont 
iU  :43e  {51)  p.  100)  aceueillieset  340(44  p.  100)  repous- 
'Ite  ;  46  n'ont  pas  été  résolues,  par  suile  d 'in compétence, 
tedétisiemcDi,  eic. 

Il  n'a  élé  prononcé  parles  bureaux  de  première  înElancc 
.le '25  retraits  d'assistance  :  3  sar  la  demande  du  minis- 
ia  public,  10  SUT  celle  de  la  partie  adverse  et  12  d'of- 
^Hb  t^  boréaux  des  cours  n'ontpas  eu  â  retirer  l' assis- 
lïnM  prim  ItivementaGeordêc. 

Dennl  la  juridiction  compétente,  l'assisié  s  gagné  son 
fnm  ES  fois  sur  100  en  première  instance,  cl  50  fois 
«r  100  en  appel. 

Le  bureau  d'aeiislance  de  ta  Cour  de  cassation  a  admis 
Il  demandes  et  en  a  rejeté  55.  Parmi  les  alTaires  jupte» 
iJÉr la  chambre  des  requélee,  20  Oïsienl  été  introduites 
|lrk  bureau  d'assistance.  14  pourvois  ont  été  rejetés  et 
^tcoadllis.  La  cliambre  civile,  qui  avait  !i  se  prononcer 
«r  B  affaires  dans  lesquelles  l'aiisislance  avait  été  accor- 
Ito,  en  B  lerRiïnè  7  par  des  arrêts  de  cassation  et  1  par 
■  arrêt  de  rejet, 

,  Seeaa.  —Conformément  à  l'artielc  13  dn  Code  civil, 
13  knafien  ont  été  admis,  en  1874,  à  établir  leur  do- 

'  ~~  tmfraaee;  202  autres  ont  obtenu  la  naturalisai  ion 
»  l'arUcle  1"  de  la  loi  du  39  juin  1867;  enfin 
'  !*  eo  ohaDgement  ou  addition  de  nota  qnl  été 


STATISTIQCE  DE  LA  JCSTICE  OlIlIGtBlXK 

rEVKUrt  l'uscïe  MIL 

COU  btunca.  — PnidintruBt«IS74.lncOTnd^ 
nuiODl  tUtiicMnlr«(1iciiMrciiienl{Drt,03l  iffairta.eea 
prenint  5,12S  «Miote.  Rippi«chto  ■]<  ceni  d«  1673,  « 
cbîffrea  rèvèlcnlDaeangaienuiiDn  de  lôataKtiioaiEtniw 
diiDiaotion  de  56  «ccuiés.  &ti«  difTirmce  enir«  let  dew 
•aaée*l  trop  peu  d'imporuaccpourqa'il  «oit  possible  d'en 
reebercber  û  cautc.  Le  nombre  de»  awuMtioos  dceriom 
contre  la  personnes  est  monté  de  l,70S  à  1,731, et  celai  dM 
aecmaiioni  de  crimes  ranlre  lespropritiésrsl  di 
de  2,361  àl, 353. Parmi  les  premiêrei.  le  nombre  de  e< 
i]ui  concemaienl  l'ordre  pablic  est  reslé,  pour  siotï  Un 
ilalionniire  {12  en  lien  de  23);  celui  des  crimes  propre- 
HMnt  diu  contre  les  penonnes  a  aubi  una  réduction  dia  S^ 
(704  d'une  part  et  762  de  l'autre):  malhenreaiemest, IM 


qui  ne  répartit  par  m 

ipodeur  sur  des  adntles  et  les  mêmes  c 

.  <fet  enfanta.  A  l'égard  des  atleioies  gratea  i  la  propriété, 
Cllet  participent  toutes  à  la  diminution  constatée,  aanf  lei 
crimei  d'incendie,  dont  le  nombre  s'est  élevé  de  180 1 217. 
Les  h.liS  atcusis  impliqués  dans  lea  alTairea  àtttria 
aujurjen  1874  3ïaJenlà  répondre:  1,972,0 
de  crimes  contre  les  personnes  ou  l'ordre  public,  et  3,350, 
ou  Ijï  p,  11X1,  de  crimes  contre  les  propriétés. 

ik  Eu  èRsrd  au  département  dan»  lequel  ils  ont  été  jnfèi, 
•m  en  compte  GOU  dans  h  Selmv,  316  dam  la  Seine-Inft- 
lenre,  IEJ3  dans  l'Eure,  143  dant  Ici  Bouchea-du-R 
S5  dana  le  Nord,  134  dans  la  Giromlf,  127  dana  la  Ctl- 
-'■doi,  10!)  dan*  le  Rlidne,  etc.  Les  départements,  au  con- 
traire, dans  leB(|uela  le  nombre  des  uccuséa  a  ilà  le  pliH 

~Mble  sont  lea  saiTanu  :  le  Loi,  II;  la  Creage,  tfc^ 


el  la  Haole-Loire,  chacun  16;  In  Nièite,  17; 
Luda,  19.  el  les  liasses- Alpes,  20.  Proporlioniiflllfmenl 
{topulslion,  ù'til  l'Eure  qui  donne  le  plus  d'accusés  ; 

.nr  100.000  habilantsi  la  Seine  el  l,i  Seine-lnréricare 
m  offrent  que  31  cl  11  sur  100.000  habiiants ;  le  dépar- 
nent  qui  en  présenle  le  moins  eel  le  Loi,  avec  i  accu- 
tpnar  100,000  tubilanta. 

Cei  5,^38  scciiaés  ee  décomposaient  en  4,3GS  faonimoi 
'  p.  100)  et  860  femmes  (IG  p.  100).  Les  chiffres  réels 

leal  nécessairement  d'une  innée  à  l'autre,  mais  les 
liCCrea  proportionnels  diiTèrent  à  peine  d'un  centième.  U 

ta  de  même  au  point  de  vue  de  l'ige. 


le  rapport  de  l'èUC  ciiil,  tes  accusés  se  classeaH 
iltà:eélibaUires,S,818  ou  54  p.  tOO;  mariés  ajantde 
"ibuto,  IteSS  ou  29  p.  100  ;  mariés  sans  enfants,  491  O 
y.  100;  veufa  aïec  enfanta,  295  ou  6  p.  100,  elvealfG 
it  enhnls,  E6  ou  %  p.  100. 
â,t93  {61  p.  100)  étaient  nés  dans  le  déparlement  0 
Ipnl  Été  jugés;  '1,143  (-22  p.  lUO)  ne  lui  apparleaaietf 
|i  pir  la  domicile;  euOn  S92  (17  p.  100)  lui  éiaie«j. 
^topMUment  ètrHngers.  Au  nombre  de  ces  dernien^ 
fcneal  410  individus  n'ayant  pas  de  résidence  fixe.  Le 
luimit  était  urbain  (plus  do  ?,000  habitants  agglomérés) 
Î,3U  accusés  (43  p.  100)  et  rural  pour  2,504 
.  100).  Ain:.!  la  population  des  villes,  qui  ne  forme 
n  iruiE  diniëmea  ia  la  population  lolale,  fournil  prèâ 
moitié  des  accusés. 

on  distribue  les  mêmes  accusés  d'aptes  leurs  profes- 
.00  obtient  les  cbilTres  suivants  '■ 


II  Bgrif^Dles. . , 


t,»9  ou  37  p.  tOO 


En  ce  qui  tonehe  le  degré  d'iustruclion  d«s  accusés  tx» 
duila  devant  le  jorj,  1,810  (3â  p.  lOOj  étaient  entièremi 
îllettréB;  2,1(10  (41  p.  lOU)  savaient  imparraitemenC  1 
et  éDrire;  1,088(21  p.  100)  le  saiaieal  bumsanuiient  po 
tirer  parti  de  leun  connaissances,  et  170  (2  ^  100)  ' 
i.  En  vingt  années, 


cleaeendu 

A  celle  que  Ton  constate  à  l'égard  de  la  population 
raie,  donl  l'instruclion  s'est  nécessairement  dévelojlpél 
elle  n'implique  pas  une  recrudescence  de  criminalité  du 
les  clasaes  éclairées. 
Le  passage  du  rapport  qui  suit  mérite  de  Bxer 

U  Dans  le  rapport  sur  la  justice  criminelle  en  1812,  l'U 
de  mes  prédécesseurs  avait  établi  entre  les  cliilTres  du  di 
mer  recensement  et  ceux  du  compte  général  des  rapprc 
chements  du  plus  liaut  îotétél.  Les  mêmes  eompuraiioi 
faites  pour  1874  ont  amené  les  mêmes  rêsullab,tel  démai 
Iré  (|ue  chaque  classe  d'habitants  nccupe  le  même  rang 
chaque  année,  dans  ta  sphér    '  "     '   " 

pas  nêceisaire  de  reproduire 
porteraient  pas  un  nouveau  jour  sur  l'inlluence  des  dïvw 
ses  conditions  individuelles,  au  point  de  vue  de  la  ci 
lité.i> 

jR^iuIlal  des  poursuites.  —  Les  résultats  compnréa  i 

l'instruction  écrite  si  de  l'inslriiclion  orale  sont  à  pe 

prés  identiques  en  1K74  et  en  1873.  Prises  dans  leur  ei 

semble,  les  1,084  accusatiuns  soumises  au  jury  en  tS' 

'lé  :  2,031,  plus  des  sept  dixièmes  (71  p.  1U0],  a 

_  Ijfs  entièrement,  512  (13  p.  100}  modillâes  (dans  302,  Il 

f'^lls  devenaient  de  simples  délits)  el  B3S  (le  p.  100}  cl 

r^temenl  rejelées.  Si  l'on  lient  compte  des  espicei  d 

I  trimee,  on  constate  que  les  deux  tiers  seulement  des  ■ceO' 

utions  de  crimes  contres  les  personnes  sont  admis,  quand 

fifor  celles  de  crimes  contre  les  propriétés,  la  proporlJOB 

dépasse  les  trois  quarli  (7G  p.  100). 


t  sue  H'O  en  auliér«  d'ârJre  publrc,  <l«  ^j  : 
e«  crimes  coaU»  lis  iicrioDoe!',  «l  ûe  211  tur  IDO  en 
e  il'uiiunUt  aux  muiuit. 

ni  Its  crimM  (oalre  Je^  proprijifa,  ceux  i|ui  pro- 
it  le  plus  rréigueiDineiil  lin  vcrdlcU  n^gaiirs  soiil 
itincenilici  tt  les  bamiuerDules  frnudulEuwB  {36  accusai 
ésiur  100),  les  faux  (!(j  p.  tOO};  quant  aux  toI* 
a  propretrïHtJils,  le  rapport  D'citt|ueite  11  p.  11)0: 
■filât  pus  perdre  de  vue  que,  sur  100  acciiaéa  jugés 

.e  tlemier  crime,  ôl  «ont  des  («pris  de  juciice. 
ft  vertu  des  répoates  du  jtirj,  1,0  j<)  accusés  ont  él^ 
t  d 'aille  no  sa  ces  iJ'acquiitcnitnt,  et  39,  qui  «valent 
la  leize  an»,  ont  été,  par  uppticalion  dii  l'arlieleCQ 
a  péual,  auquitiés  commB  ajanl  ai(i  aana  dittenie- 
(t,lHtitt  eavaj'M  dans  une  maUca  de  coirtclioii  :!â  jus- 


!  Jusqu'à  («ur  di;i' 
■qu'à  M  dix-seplJèui^,  et  I  jusqu'à  u  seii 
?  autres  aecusès  ont  Ëié  condamnés  : 


DF.  Les 


151  aui  travaux  farc^iïpcriiJilult^, 
97â  aui  trmaux  Joteéi  k  icuiim, 
9U1  k  la  nclutloa. 


S3S  a  UD  HD  na  muias  de  la  tu^uic  iidae, 
i  b  t'amende. 

mM  ritntlle  des  cliICTres  ci-dessus  qu'eu  1S7),  comme  en 
reste,  lu  nombre  proportiounel  des  acquiltemenls 
S  ÏU  p.  100  (un  cinquiènip)'  f^'esl  le  tliilTre  que 
■  nIiTe  pour  Its  cours  d'nksisea  réunies  de  ta  cmir  de 
i:  Iteiancan;  celle  moyenne  a  été  dépas-, 
<-.  fl  elle  n'a  pat  él&  aileînle  dans  10. 
iIli  nombre  total  des  occnsés  condam- 
<  -.  accusés  reconnus  coupables  de  simples 
<:  1,017  individus  à  l'égard  desquels  le 


;  yce 


atlâ- 


î'IJê ïœB-^WÏcMW-pî  p.  100), Ite  lUU itSM 
entraînant  que  la  rccluEion,  les  et 
pouvaient  abaiseer  la  peine  <|ue  d'un  dË);;ré;  pour  les  l,S9 
auires,  les  cours  se  saat  aesociées  à  l'indulgenoe  du  |j 
dans  la  mesure  suivaole  :  elles  ont  abaissé  la  peiD&s^ 
degré  seulemeal  pour  Gij3  (23  p.  100),  et  de  deux  (M 
pour  1,140  [43  p.  lUO).  Les  trois  dermères  propatu 
sont  absoluoieol  les  mêmes  qa'en  tST3. 

Surveillance  de  la  haute  police.  —  Une  loi  non*,^^ 
dool  la  statistique  révèle  pour  la  première  Tois  l'applià 
lion,  c'est  celle  du  23  janvier  IST4  sur  la  surveillance' 
la  baute  police.  Aux  termes  de  celte  loi,  I 
soire  de  la  lurveilliince,  qui  Jusqu'ulors,  en  matière  ai 
niine!le,étBit  perpétuelle  et  dérivait  de  toute  condamnai» 
a.tnictive  on  infamante,  peut  maintenant  élre  rèdt|lf 
remise  ou  maintenue  i  l'égard  des  accusés  nondamnSa  i 
des  peines  temporaires  de  cette  nature,  et  sa  durte  s 
peur  excéder  vin|fl  ans.  Le  tableau  suivant 
la  mesure  dans  laquelle  les  cours  ont  usé  de  la  facuiti  1{d 
leur  accordait  la  loi  dont  il  s'agit  : 


s  cbiffres  iloniic,  p«ur  lea  N 


iemainiîende  la  turveillinee,iiiie  proportion  de  '2!)  p.  Kni, 
qui  un  plus  faible  daii  l'avenir,  car  dans  len  éléments 
ipiî  ont  servi  a  la  former  figurent  les  accu)ié.s  condamnés 
...  padant  le  mois  de  janvier,  et  «tni  te  trouvaU-ni  hous  le 
lé^me  de  l'ancienne  législation. 

Four  compléter  les  rensei^'ncments  de  la  statistique  au 
lojet  de  la  surveillance,  il  convient  de  dire  que  les  cours 
d'assises  ont  ajouté  cette  peine  à  celle  de  l'emprisonne- 
nent  pour  lOâ  accusés. 

CondamnatUnu  à  mort.  —  Il  a  été  dit  plus  haut  que 
31  accusés  avaient  été  condamnés  à  la  peine  capitale. 
Parmi  enx,  on  comptait  4  femmes,  jupées  :  3  pour  infan- 
ticide et  1  pour  empoisonnemeiit.  Le»  '27  hommes  avaient 
été  déclarés  coupables  :  25  d 'assassinat,  1  de  meurtre  nr- 
compagne  de  vol,  et  1  d'empoisonnement.  In  seul  des 
31  condamnés  avait  reçu  une  instniction  supriieure,  'i  seu- 
lement savaient  bien  lire  et  écrire,  et  *2G  n'avaient  ijit'une 
instruction  primaire  imparfaite  (13)  ou  élaicnt  complète- 
ment illettrés  (13).  Plus  de  la  moitié  (10^  num|)arais>aiuiit 
pour  la  première  fois  devant  la  justice,  et,  des  13  aiitre>. 
U  avaient  déjà  subi  des  peines  correctionnelles;  le  ipiin- 
zième  était  un  forçat  libéré.  La  peine  capitale  a  été  exé- 
cutée pour  13  condamnés;  elle  a  été  coniniiu>e  en  travaux 
forcés  à  perpétuité  pour  15,  en  20  ans  de  travaux  for- 
cés pour  une  des  femmes  condamnées  pour  infanticide,  et 
en  réclusion  perpétuelle  pour  2  sexagénaires. 

Contumax. —  Le  nombre  des  affaires  jugées  par  con- 
tumace, sans  l'assistance  du  jury,  qui  avait  été  de  Wl 
en  1873,  est  revenu  en  1874  au  chiffre  de  187:  ('lOJ). 
Celui  des  accusés  que  concernaient  ces  affaires  e.st, 
pour  1874,  de  454,  poursuivis  :  71  pour  des  crimes  cont!  e 
des  personnes  et  383  pour  des  crimes  contre  les  proprié- 
tés. Les  cours  d'assises  les  ont  condamnés  :  10  à  mort, 
28  BuX  travaux  forcés  à  perpétuité,  281  aux  travaux  for- 
cés à  temps,  124  à  la  réclusion,  1  à  la  dégriidation  riviiiue 
et  1  à  l'emprisonnement. 

Depuis  trois  ans,  grâce  à  l'augmentation  croissante  des 
extraditions,  le  nombre  des  contumax  repris  tend  à  s'ac- 
croître.  De  57  He»}enivnl  en  1872,  il  s'est  élevé  à  76 
ai  187J et i 83  en  1874.  Ces  derniers  sont  nécessairemenV 


uoDipria  plos  baut  dans  les  accusés  juj^és  conlradictOÎÊ^ 
ment.  Un  peu  plus  du  dixième  (13]  udI  été  acquitta  ;  '. 
autres  onl  été  caDilamnés  :  1  aux  travauK  forces  i  pcrpéjJ 
tuile,  16  aux  travaux  forces  à  temps,  14  à  la  tealotion-^ 
SS  à  l'empriâonueiDeut.  Il  s'élail  écoulé  d   ' 
Entre  ks  ilvux  arrêta  pour  IH,  d'uu  an  à  cinq  ans  pour  3S 
de  cinq  à  <lix  hfis  pour  11),  et  plus  de  dix  ans  pour  G. 

Diiits  polili^ues  et  de  presse.  —  ludépeDiIammuit  ieâ 
dlTaïres  qu'elles  ont  jugées  soït  cont  radie  toi  rem 
par  Mntiiniice,  les  cdura  d'assises  ont  statué,  i 
sur  30  délits  iiuliliques  ou  de  pressa,  dont  17  e| 
de  preuB'pèrio[lique,,3  ta  niaiiËre  d'écrits  m 
diques  ;  lu  10  autres  consUtaieut  en  d&llls  f 
commis  par  des  disuMrs,  des  cris  ou  d»  emblèn 
lieux.  Les]irévenus,aunombrede52,ontété28(5 
acquittés,  21)  coudamués  à  l'eui prison uem eut  poar|| 

^  moins,  et  4  condamoéa  â  l'amende  seulement. 

*'TBiBi'»ADX  cobhection:<els.  —  Lei  tribanaux  i 
ttonnels  ont  eu  à  juger  S,066  affaires  Ue  plus  en  4 
qu'en  1873   (16K.K35  au  lieu  de  159,769).  Vm 
ment  coneerue  presque  exclusivement  les  dililscoi 
dont  le  nombre  tûtal  est  moulé  de  138,0ij3  à  US,3V2;  M , 
des  contraventions  lIsCKles  ou  Ibreslières  ne  K'esléleriÔ, 
Ue  21,70ti  à  2i,m-  Pour  bien  apprécier  la  portée  da,«j 
mouvement,  il  faut  rechercher,   d'une  manière  p 
quelles  sont  Ui  infractions  qui  ont  participé  â  l'a 
talion;  c'cEt  ce  que  |)ermet  de  faire  le  tableau  c 
qui  présente,  pour  les  deux  années,  le  nombre  A 
tl  des  contraventions  le  pluï  Iréquemmeul  ai 
tribunaux  correctionnels  : 


Infraelioasu  bsnde  lurveillincti 3,  US 

Vaeohoiidsge 9.7B7 

UDndlcIti -  r. ,  '.m 

RAbelliOD '  "■*' 

OulngoE  eoiera  des  agculs  de  lu  Im 

publique —   . 

Oéllis  a/alTB  U  rfiis\mi . 

^ait^UM«aMflk..> , V-  ■•-■' 


m  1874. 

JMMiMBtralwiMMn • .i,irii  :i.\u;\t 

JifcMirtiin  et  injarM.  —  NBondatinn 

.i.±2:;  :i.i):.', 

Yriiaifliplei^ .ri,jM<)  nijTii 

In^Mrootf»  limpla Hùi  \,itt2 

beraqverie «.'.i|:t  :ijnw 

Abus  de  confiaoce :i,.'ii<n  :i,(i?.) 

Fnudes  comnercialts :i,  .'iriii  :i,  T.Vi 

Destniciio!i(l'arbreMenicolU.'s,drcliMiirfti.  3,(109  l.xts  . 

Affum  politiqueR  et  du  presse 9S1  '.'.Vi 

Mili  électoRiax RI  4. :<>'•*'> 

Ckftp,  cabarets  (Onrcrtnre  sans  auturiMi- 

liende) t.lll  S.ro 

•  prohibées,  anus  de  guerre  (Port  d'}.  683  7 1  .'• 

(Dèlilsde) M,5U3  lO.XV. 

de  fer  (GootraventloDH  aux  loi» 

les) ijNîiî  -j,:i:.:i 

Mils  raraiiz,  maraadage K.r)  s.i:i 

Vtiade  au  préjudice  des  restaurateurs 2ks  .vjt 

iTreese..... Oni»  \,(m 

SDnaoes.  conCilbetioas  indirectes,  octmiii.  ri,iH4i  A.riiiS 

MGfae(Délitsde) i,H('>V  .\k95 

Forêts (GontraTentUms aux  lois  snr  1er)....  K^lli  H^iifO 

Autres  délits  ou  coatraTeotions H,<Kil  k,  |  v.i 

Total I .''.»,  Tii'.»    1  ♦>;,  s.t.'i 

Les  168,835  affaires  correctionnelles  ju^'ées  en  |S7) 
avaient  été  introduiles  :  .'),004  (4  p.  100^  |)nr  les  parties 
civiies,  1^,597(7  p.  100)  par  les  adininislralionspiitiliiiues 
et  150,334  (^9  p.  100)  par  les  représentants  du  ministîTe 
pBblîc.  Celles  ci  se  décomposent  ainsi  :  fla^rrants  (l('lit<<, 
31,504  ou  7{  p.  100;  affaires  portées  directement  :i  l'au- 
dience, 83,532  on  56  p.  100,  et  affaires  venant  des  cabi- 
nets d'Inslniction,  35,298  ou  23  p.  100. 

En  faisant  plos  fréquemment  usa^^e  des  enquêtes  ofli- 
deofca  pour  recueillir  les  éléments  de  la  prévention,  les 
menbrei  dn  parquet  n'ont  pas  nui  à  la  répression,  car  ils 
n'ont  eoropiétement  échoué  dans  leurs  poursuitr^i  que 
n  fois  rar  1,000,  au  lieu  de  32  sur  1,(U)()  en  1^7;i  et  de 
33  aar  1,000  en  187-2.  La  proportion  de  1874  n'est  supé- 
rieare  qoe  de  2  millièmes  à  celle  que  Ton  relève  pour  les 
affaires  jugées  à  la  requête  des  a(}mipisirilioT\&  piib\\(\\\c^ 
■  or,  âi/sanl  presque  toujours  fol  iu>v\v\'» 


iDscnpIion  de  faux;  il  seuiËie  donc  diMcile  di 
aux  magislrau  plus  de  réserve  et  du  circonspeclion  di 
l'exercice  de  l'aciion  publique.  Quant  aux  parties  civiles 
elles  voient  acquitter  les  prévenus  dans  un  tiers  (333  m, 
1,000)  des  alfaires  où  elle»  prennent  l'iniliaiive  de  1( 
poursuite , 

On  comptait  dana  les  I!j8,835  affaires  correctionnelle* 

•  !03.t09  préienus.  dont  171,431  hommes  (64  p.  100]  iH 

31,678  feinniea(IG  p.  100).  , 

L'Ape  des  individus  prévenus  de  contraventions  flseaH 
ou  fnrestières  ne  peut  pas  élre  établi  dans  loutet  U 
affaires,  parce  i|ue  plua  du  qnart  d'entre  eox  (37  p.  ItX^ 
suni  jugés  par  dèraul  ;  mais,  en  ce  qui  concerne  les  privé 
uui  poursuivis  pour  des  délits  communs,  ce  renaeigw 
ment  est  presque  toujours  fourni.  Voici  cemmenl  ils 
(lietribuent,  au  double  point  de  vue  de  l'âge  et  du  se» 

Œuins'duinps.        6,335  ou™!"?.  100      l,t7i  oû""^^,  1 

U  ï  31  anK t8,9i3        13      -         3.7M        lO  .  -- 

f^da3l4iw..-     iî3,4%)       63      —       ïi,166       BS     — 

4je'rappon  entre  ces  diverses  proportions  se  reproduit 
d'une  façon  pou  ainsi  dire  identique  luiis  les  ans. 

Des  20S.109  pr^venns  induits  en  1874  devant  le 
buusux  correctionnels,  1G,6Ë1  (8  p.  100)ont  élêacqtiitUs; 
parmi  eux  flfmrent  5,103  mineurs  de  10  ans  ayantif^ 
sans  diBcernement,  et  igui  ont  été  :  1,948  remis  1  bns 
parents.  7  mis  en  surveillance  ieulemçni  (art.  271,  i9Â 
€ode  pénal).  âB3  envoyés  en  corredbQn  pour  un  an  oô 
moins,  et  2,5(15  potir  plus  d'un  un'  Ce*  Qéux  dern'êfe 
chifrr'>i  forment  un  total  de3,14B,  supérieur  de  39  i  celui 
de  1S73,  de  '.m  i  celui  de  1872  et  de  1 ,044  k  celai  de  IB69. 

Les  186,448  prévenus  condamnés  l'ont  été  :  72,833  h 
l'amende  (3G  p.  100  dn  nombre  total  des  prévenus  jugés), 
105,55!  (52  p.  100]  è  un  an  ou  moins  d'emprisOUiement 
et  8,0el  (4  p.  100)  à  plus  d'un  an. 

2,19G  ont  été  ou  doivent  être,  i  l'eiplr 

peine,  placés  snus  la  surveillance 

002  temporairement  inlerdîls  des 

ti/;uea.  Le  premier  ^e  ces  chiffres 

/VK(,  /e  même  que  ceiai  de  1 873.  iini 


ie  prineipal«menl  de  ri[iplm»lion  A  408  indi- 
m  iioiiriTrmie  de  l'arlick  3  de  ia  lui  'lu  23  jan- 
_  ~  '  ,^'2  priwmii  ont  élé  noniluinnés  à  Taire 
ic^  i  aVIdigncr  il'un  lieu  ttélenuitié,  en  verin 
[iî^îe.  m  et  2'iï  du  Cdc  iiénal. 

_"  '  r, —  Endiifulqutitil  du  nom- 

u|  des  prèvenaa  condamnis  (iQur  lea  diUti,  ciim- 

"*  ,268)  ceu»  qui  l'onl  élé  pour  des  infraelioni  i 

i  n'aulorisenl  paB  l'appiicalion  de  l'arlir-li  të'i 

iial^0,832),  il  reale  133,436  individus  à  i'e^rd 

B^jes  li^giHx  CDrreclionnels  pouvaient  adiDetlre 

'    ~         i  «lUnuantes;  ils  les  ont  admises  en  faieur 

I;  t!ut  31  sur  100,  un  cemième  da  luoina  qu'en 

ia  cenlièmes  de  moins  qu'en  1E72  ;  la  réprei- 

it  donc  à  s'afTermir  devant  la  juridiction  cor- 

Elle  dn  premier  degré. 

bde  paùe eorrectionneUe.— Parmi  \u  168,835 
^U  correclicnnels,  7,949  ont  élé  Trapiiés  d'apptl  ; 
)  Wi»  quarts  des  décision  attaquées  {bjiîi  OU 
tlélé  confirmées  par  les  cour». 
"iléreaBaienI  9,531  prévenus,  qui  étaient  : 
:,  1,5^1  intimés,  et  593  l'un  et  l'autre  à  la 

3nus(Sp.  100;ont 
m(i)ï  p.  100)  leur 
^s  juL'idiclions  des 
ni-nmpéten™. 

ienlî,55l  pré- 

,..  .uwj  u„.  ,.j  leur  sort  antéiiorè 

I  .■iilH,  au  conirairtr  (48  p.  100).  les  cour* 
ï<<rea  que  les  tribunaux,  en  condamnant 

II  .1  valent  élâ  acquittés  et  en  aggrataul  la 
i|udnl  aux  64  autres,  les  ehanibrea  des 
ré  incompéleule  la  jurldiclian  correclion- 

•.  'Sur4,U3  accU!:éâ  détiarés eoupaLles 
l  (47  p.  lUU)  avaient  déjà  eu  â  répondre 
'  du  prêeédeiiis  mùlaits.  La  proportion 
"i  réeiditistes  avait  été  de  41   p.    lÛQ 


^100  pour  ISàli  à  ISGO,  et  de  32  |i. 

"    '  «Esion  s'accenlue  donc  de  jour  en  jn 

'Sivanisge. 

tin  quart  seulement  des  repris  île  justice  (498  e 
p.  100]  Élaienl  poursuitis  pour  des  crimes  c< 
sonnet  (parmi  eux,  S93,  les  Iroîa  tin^ujimcs,  pDurvS 
Btlenlal  b  la  pudeur).  Au  nomlire  des  1,443  qui  oi 
L'ûndsmnfs  pour  des  crimes  contre  les  proprifliB, 
cDDiple  1,192  voleurs  (S3  p.  100),  118  riuuMKS  ^ 
Il  încendisires. 

Ces  1,941  accusés  rfr.idivisles  Bvoieiil  précédeu 
Eubi  :  id  ies  IrsTAUX  rorcés,  OS  h  rcciusion,  f  ~~ 
prÏMmaenient  de  plus  d'un  an,  1,012  un  emprim 
[l'uTi  an  ou  moins  et  12^  une  peine  p£cu  '         ~ 
onl  éiË  condumaés  :  15  ï  mort,  S2  au 
perpétuité,  C30  aux  travaux  forets  il  lci\ 
sion,  1  à  \i  détenlion  et  r>89  (35  p.  100 
rectionnelles. 

Pour  les  prévenus  réeldivlMes  comme  pour  les  a( 
le  mouvement  ascensionnel  continue.   De  21  j 
lgâl-5S,  le  nombre  moïen  proportionnel  s'est  si 
ment  élevé  A  27  p,  100  en  1S5G-C0,  ï  31  p.  100  ei 
et  à  36  p.  100  eu  I8GG-70.  Il  est,  pour  l'année  1874^  I 
3S  p.  100  ;  08,865  récidivislei  sur  179,070  prévenu! 
dimiiéi  (di'.duclion  Taite  des  délinquants  roreitien  4 
font  pat  relevé!  sur  les  £latt  spéciaux  des  récidivei]^N 

De  ce;  GS,SS5  réoldlviaies,  GS3  âiaienl  des  furcila  lili 
rii.  1 ,003  d'anciens  reclusiunnairi's,  12,450  svaleni  anl 
nearciuFnt  i^ubi  plus  d'un  an  d'cmpriE0nnemenG.4i,7 
un  an  ou  mains  de  celte  peine,  ri  !),UI9  n'avaicnl  t 
couru  que  des  amendes.  2C 

Prés  du  quart  (10,411)  étaieni  pouriuivii, 
pour  des  vols,  7,3SS  pour  des  délits  de  rébetlioi 
tr3ï!esenvers  les  ronclionnaires,  G,02B  pour  vagaboadiS 
G,24l  pour  coupa  el  blessures  votunl^ires,  5,030 pour  d 
délits  decbasse,  «.Qôtt  pour  mendicité,  3,721  pwvh 
Traction-au  ban  de  survellUncâ,  3,17!  paur  ivreue,  «U.  ^ 

Les  tribunaux  les  ont  condamnes  :  12,203  (l&ll.  t 
d/^raiWeseu/f/ncn/,  50,7à3  (Hl'.  W"    " "" 


^mofiit  âbnl  la  Jur^e  varie  <le  six  jours  ï  an  nti,  â.M^V^ 
I  ^  p.  lOO)  i  plus  d'un  an  <le  cetle  peine.  Le  miiximiim  'la 

■  niVMu  correi^iionnrl  n'a  ^t^ilé|iaiEÊquepour91ilec«u«*ei. 
%     CoiniDe  ilerniBmnselpienient  «ur  cell«  clnsie  de  pr^< 

Sut,  on  Tait  rvtnarquer  que,  iiarmi  les  G8.S05  préYBaus 
ldi*KUE,  Q,752  ont  été  condaionés  deux  fois  pendant 
I  fÏDsie  de  c«  doaumenl,  I.,1j0  t»h  fois,  302  quaire  foii, 
K  93  cinq  To»,  ?»  lix  Toit,  ^  srpt  Ibis,  !  huit  Mi  et  1  neuf 
liait.  On  doil  re^reller  que  la  réprntion  ne  soil  pas  ploi 
I  EfScac«  i  l'êuard  d'nsei  nooilircnx  mal  fa  i  leurs. 
K     Sa  ce  qui  concetne  les  hommes,  sur  iOO  qui  sont  sur- 

■  ttieii  187?  des  maiaona  de  force  â  de  corrélation,  30  pot 
■■Mcfria  et  condamnas  de  nouveau  dans  les  délnia  iali- 
^HjH  cl-de»us.  La  proporlion  n'avait  êlé  que  de  37  p.  100 
Ifiarlea  libérés  de  1871,  et  de  3i  p.  100  pour  ceux  de 
^^nO-  Les  élublisBemenls  pénitentiaires  i  l'égnrd  ùes- 
I^Wtton  pouranil  chaque  année  en  recherches  sonl  uu 
Ijttwte  de  seize.  Ponr  onze  d'entre  eux,  parmi  lesquels 
I^^HnitenBin's  agricoles  de  la  Corse,  la  iiroporlion  des 
W^^^f  récidivistes  est  in-dessons  de  la  moyenne  géné- 
W^Bfm-à»  elle  la  dépasse  dans  les  cinq  autres  :  Beaulieu 
■JTGiillDn,  42  p,  100;  E;sses  et  Fontetraull,  4G  p.  IDO, 
iPKLuw,47p.  100. 

W  La  récidive  dans  l'année  de  la  libération  cl  les  deux 
Bipniit(  anivantes  est  moins  Fréquente  chez  les  femmes 
V  ciseliez  les  hammes.  Le  rapport  n'est  que  de  21  p.  100; 

■  .^itleinl  cependanI22  p.  100  pour  les  libérées  de  Rennes, 
F  M  p.  lOP  ponr  celles  de  Soultens,  et  ?9  p.  100  pour  celles 
I  ri'Aabnive. 

I  II  risulle  d'un  rapprochement  analogue  pour  les  jeunea 
^uU|cnui  urlis  des  maisons  d'éducation  correctionnel  te 
^^Ht  lar  100  gardons  libérés  provisoirement  ou  dèfinili- 
^^Bleit,  15  comparaissent  de  nouveau  devant  les  coure 
VR Iribunaux  (10  p.  100  ponr  les  établissements  publiei  et 
^Up.  100  pour  les  colonies  privées).  A  l'égard  des  flltea, 

■  .kpropnnion  n'est  qne  de  8  p.  100.  II  [mporic  de  remar- 
fc  fim]iif ,  ponr  les  jeunes  détenus,  les  ehilTres  VM  Vtï- 
BkmU  les  proportions  «odi  ealouléea  sont,  en  gÉi\ttï\,  Û^ 
WisUm.vo'il eenii/aipniiieoi  île  fouloir  en  licer  iti  «nfl 


H^mui  - 


Bi^natait.  cnai|)ijrBtivement  à  l'annie  187?,  un 

Inllon  de  H4,33B  ronlravenlion!!  iléférées  ai/x  tr 

stmple  fitlice;  il  Tnul  encore  eoregislrer  un  aec 

i|u  nombrr  des  Taiti  (te  celte  catéiiorie  (431,6 

(le  104.M7!)  en  isn  et   de  340  541   en    1872).  L'i} 

calian  île  h  lui  du  ?3  lanvief  1873  entre,  pnuf  idL  ' 

dnqiiièmM,  risna  le  nouveau  continecnl;   il-jT^ 

21,166  rentra vcn lion I  fn  matière  <1'ivre«se  M. 

rannëe  précédente  :  73.779  en  1874  «t  SÎ.Gtfl 

le  tarpius  doit  itrn  In  uiiiséqiience  de  la  loi  qi 

d'une  maniera  exclusive,  nuK  juges  de  paix 

unee  des  contraventions  commiaen  dans  leurs  eanlggi,- 

Aii  point  de  me  de  leur  nature .  les  431,669  cor 
tioni  te  divisent  en  quatre  elassea  :  conlraventU 
loil'iiir  Is  gùre'ê  et  la  tniKinillité  publiques. 
(45  |i,  100);  cou  Ira  ven  tiens  relatives  ï  la  propreté  S 
«alubrilé,  44.973  (10  p.  100);  contraventions  r 
&2,909  (15  p.lOO),  et  eonlravenliuns  diversèl  ' 
raids  et  mesures,  etc.).  t?7,566  (30  p.  100). 

Les  jugemanls  rendus  ;  425.592  i  la  reqntle  d 
niilère  public,  et  6.077  à  rell»  de  la  partie  ci  " 
prononcés  :  346,744  conirndirtoi  rement  (B 
84.925  (?0  p.  100)  par  déraul.  Parmi  ces  derniers,  38,49 
(les  neuf  viniitièmes}  émanaient  du  tribunal  de  sf 

536,110  individus  étaient  impliqués  dans  les  43l,66f 
affaires  jugées  par  tes  tribunaux  cantonaux,  qi^  se  aoai 
déclarés  incompétents  â  l'épard  île  (iOS  d'entre  eux.  Lb 
iâlres  ont  été  :  1S,941  (4  p.  100)  ncquiltés,  471,89 
(89  p.  100)  candimnés  k  l'nmende  de  1  n  16  FrimM.^ 
3S,€64  (7  p.  100)  condamnés  a  l'emprisonneineal  d'uiWi 
cinq  jours.  t 

Un  cinquitme  des  jugements  (S7,T'i4)  prononçant  le 
peioea  prévues  par  l'article  172  du  Code  d'instructjoi 
trioiDeile  étaient  susceptlliles  d'appel;  mais  509  sonle- 
ment  (7  sur  1,000)  ont  été  attaqués.  Les  tribunaux  e«r- 
Metioanels  n'ont  connu  que  de  510  d'entre  eux,  les  autru 
ayant  été  suivis  de  déilstetoent  ;  ilt  eu  ont  confinui  309 
R^U  six  dixièmes), et  inOrmé  ^Oi.  ^| 


itsce. 


Lu  juges  de  paix  ont  procédé  en  187')  i  3T,ST4  infgr- 
Ition*  au  criminel  et  entendu  151,022  témoins, loii  m 
a  il*  Kagrani  dèlil.  soïL  en  vertu  de  comtn {scions  roga- 
■oit  enfin  â  la  demande  des  parquels,  avuni  de 
les  aOiiirea  ou  de  les  porter  directement  i  t'in- 
itsce. 

CRlMlNELLe.  —  Aprîs  avoir  exposé  les  tra- 
lecomplis  psF  lea  joridiclTOns  de  Jugemenl,  il  con- 
Mmlf^Dr  compléter  le  tableau  de  l'adminislration  de  la 
""  etiminelle,  de  jeter  un  coup  d'œil  rapide  sur  les 
diveraes  pbnaea  de  l'instmclion  criminelle. 

Le»  parqueta,  qui  n'avalent  eu  â  connaître,  en  ]B73, 
^e  de  342,680  plainte»,  dénom^ialiona  ou  prorès-ier- 
pws,  en  ont  reçu  363,577  en  1U74.  Cette  a ugmen talion 
'WMpoodanl  i  celle  du  nntnhre  des  gendarmei  et  des 
"'  aissaires  de  police,  on  peut  supposer  que  In  seconde 
^ela  prcDtïère.  C'est,  en  elTel,  de  ces'ageuls  que 
le  pins  grand  nombre  des  affaires  dont  le  minisière 
ea  i  s'occuper.  Le  personnel  des  autres  aiientaa,  au 


.  L»  m 


e  du  c 


luiai 


itargês  de  la  rceherche  des  trimes,  délits 
ÇOOlKvenlions,  est  la  îaÈme  tons  les  ansl  0  pruoés- 
inx  par  gendarme.  S  |i3r  commisE^ali'e  uu  agent  de 
:i  par  ju^e  de  pain,  1  procès-verbal  par  aident  des 
:1  cbsusscea  ;  on  ne  compte  i|u'un  arte  de  cette  na- 
ISK  pciDP  3  gardes  cbnmpiitres  et  un  pour  5  maires  ou 
«IjoiniE. 
-tlâ  été  donné  une  première  direction  ï  3G0,632  nffï!- 
■;  S7.281  <1(j  p.  100}  ont  Ëtè  dirigées  sur  les  cabinets 
iMnidliun;  les  (irucureui^  de  la  République  en  ont 
^una  suite  164,244  (46  p.  100),  porté  directement  i 
■dince  correctionnelle  115,âS2  (32  p.  IDD),  renvojfé 
(,N>4  (3  p.  100)  devant  une  autre  jundiciion  et  laiuË 
Mt  (l  p.  iOD)  i  la  poursuite  des  punies  lésées.  Il  res- 
illà  iitendre  une  délcriaination,  le  31  di^cembre,  sur 

Oiitf«lesJ7. 581  affaires  qu'ils  ont  reçues  en  1874,  les 
IVpi  d'inslrucliun  élnisnt  encore  saisis,  au  1"  Janvier, 
'iS.Hfê:  en  résumé,  fll.()g3.  Ils  en  ont  réglé  57,471  par 
ju^i4^4Sâ4«cl;4rse      ' 


IDOUt 


«!iTI«*  ft 

S  iiràTcnus,  4,459  pnriaul  rrnvoi  deonl  )a  c 

'  II,  3â.W6  devant  le  trîliunal  rorreclionnel  e 
5,3ia  dcvanl  uue  nuire  juriditlion.  Les  cours  d'appel  on 
i-ïoq«i  11  nlTiires,  cllesjng»  i 
i  slaluer,  !i  lu  II»  àr  l'année,  sur  3.600  stTnires. 

Les  tnémes  magislrali  ont  eu  à  rxÉculer  15,9 
miuion:  rogaloires  ;  il»  y  uni  répondu  moins  de  di 
aptèi  la   rèuptiuu  dans  ]das  des  Irais  qaarls  du  on, 

7e^  100. 

Le»  cil  ambres  d'accnsalion  ont  rendu  A.ôTi  irril*  « 
1874,  c'est  3)  de  plus  qu'en  IST3-  4.373  ordonnaient  le 
rtaTOi  des  awuséi  aux  assises,  69  senlemenl  presciiniUit 
)b  CDDiiiarulion  des  prévenut  dev.ml  la  juridictioi 
lioDoclie;  eniln,  lliO  déclaraient  qu'il  n'y  avait  ) 

l'armi  ces  arttli,  i.bhi  ilalunient  sur  des  ordonnu- 
cei  de  juges  d'insirui'.tion  :  4,52'2  en  vertu  de  l'irliele  t3!t 
du  Code  d'inslradion  erlminelle  et  30  par  suite  d'oppoii- 
tien  suxdites  ordonnances.  Les  chambres  ont  eonflnnil 
ou  maintenu  3,838  (SI  p.  100)  des  dérisions  des  ma^ 
'trais  instructeurs,  et  sur  les  714  arrêls  d'infirmation.  Si 
ma dlilûîent  seulement  la  qualillcalion  incomplète  on  err 
née  des  faits  incriminés.  Il  a  été  ordonné  on  «nppléiiMtl 
d 'in  forma  Lion  dans  75Biïairea. 

Si  l'on  réunit,  aux  164,244  allaires  classées  aux  pm 
quêta  comme  ne  pouvant  donner  lien  i  aucune  poonnlt 
15,472  qui  ont  élé  l'objel  d'ordonnances  de  non-lieu  M 
suivies  d'opposition  et  130  que  les  chambres  d'icensaIJoi 
ont  réglées  pardes  arrêts  de  non-lieo,  on  obtient  un  IDU 
(le  17U,84G  affaires  abandonnées  aprf's  cnamen:  13,17! 
10.07)  d'entre  elles  relevaient  des  faîls  présentant  le  «i- 

el  100.671  (0.031  de  Tails  qui  n 

rliMâient  constituer  que  des  délits.  Au  point  de  vi 

iDOlitdu  dèraul  ou  de  la  cessation  des  poursuites,  ellei  s) 

'    sent  ainsi  t  faits  non  prâvus  parles  lois  pénales,  pannf 

juela  les  suicides  et  les  morts  accidentelles,  "77,490 

p.  100);  auteurs  inconnne,  48,1(1!)  (27  p.  100);  char-. 

insurQsanles   contre   les    inculpés   désignés,  S.SSft 

100);  faits  sans  (iravité  et  n'inléresiani  pas  eiani' 

nent  l'ordre  public,  lS,8U3(t0p.  lOD);  gutmiT 


h  /laMe,  âge  ou  a 


l'inculpd..  etc.,  26,826  (1j  p.  100).  Duftàt 

iporlîon  des  poanultcs  abandonni^eB  Taule  de 

a  ailleurs  des.  iûfrai^Lians  n'a  |ias  changé  : 

0  pour  les  parqueU,  Il  p.  100  pour  les  cnbinell 

"'  m  et  3  p.  100  pour  les  chambres  d'accutalion. 

^roeliement  des  chilTres  de  1873  â  IS74,  au  sujet 

(l'activilè  apporté  i  l'inslruclioa  des  alTairei 

9,  est  lout  à  l'avantai^e  de  celte  dernière  aa- 

qu'on  peut  s'en  convaincre  par  ie  tableau  sui- 


bdUS  par  le»  i^aur»  d'iuujses  duis  les 

rois 

^idut  psr  l'es  chambrer  d'eE  appui 

de 

du 

Cm  sui'  les  arrjts  des  chambres  d'accusalion  que 
fMc  la  dilrérence  la  plus  aaîllanle;  elle  concerne  !a 
^abre  d*accn!alian  de  la  cour  d'appel  de  Paris,  qui,  eu 
1ST3,  avait  rendu  308  arrêts  plus  de  six  mais  après  le 
BEiU  ou  la  d^lil,  lundis  qu'eu   1874,  tous  ses  arrêts  ont 

'litpnponRés  dans  les  quatre  mois  de  l'infracUon;  c'est 
et  qui  explique  l'importante  amélioralion  également  réa- 
Nifepour  les  arréls  des  cours  d'assises.  Les  Éléments  qui 
it  la  proporlion  de  75  p.  100  signalée  pour  les  at- 
tUrit  jugées  dans  le  mois  du  délit  par  les  tribunaux  cor- 

'MtîooeU  sfldéeomposent  ainsi  ; 

...  3, «37  ou  -Jp.lUOl 

'krantlle  lendemain  du délii...  U.olti       d    — 

diSlil   IlotrolsiCnieiour 11,001       6    —   (.„ 

ledanl^clîiSJours iN.fliili     II    —    fjp.ti'i 

tauaUdÉlaHB'JMSImir -dT.JiS     H    - 

ilJi!l«ioufgtiai(W8.  i^^\     îa    -   \ 


Aa  1"  jSTiTier  1874,  il  y  avail  encore  â  statuer  « 
Eorlâe  S,^^4indiTidaid£lBnuspr^venlivenienl;lleii 
arrêté  pendtinl  l'année  84,3Gâ:  c'esl  en  loat  S7,ÎH!I  ii 
culpÉs  il   l'^gurd   dc:equels   iLTaul  indiquer  la  déciaioi 

Ladéieniion  préventivi!  »  cpasp,  en  1874,  pour  84,^ 
d'enLre  eux,  savoir  :  3.6011  (4  p.  100]  par  la  mi«e  - 
berté  provisoire,  9,11!)  (Il  f.  100)  pur  dea  urdom 
de  non-lieu,  QB,201  (78  p.  100)  par  la  comparulioi^ 
Tstit  les  tribunaux  correctionnels,  4,G17  (7  p.  100)  pu- 
renvoi  devant  la  chambre  d'uecuulion  et  SGi  (1  p.  I« 
partante  autre  cause  (tranUclion  avec  l'a dmtni»trslio 
compétente,  renvoi  devant  le  tribunal  de  slmpte  police 
dèci»,  etc.).  Elle  avait  dura:  '  •"'^ 


jour  k  3 
à  8  jours 
àlBiour 
joars  à 
k  I  nota 
a  3  mois 

2,883  restaient  ècrouês  au  31  décembre  1374. 

Pour  IcB  individus  acquittés  ou  renvoyés  des  ponrgai(B 
[lar  des  onionnaoces  ou  des  arrêts  de  non-lien 
avoir  été  soumis  à  la  détention  préventive,  la  répartitiol 
proportionnelle  se  fait  de  la  rnSme  Ta^on  en  IS74  qn'e 
1S73  :  détention  de  moins  d'un  mois,  81  p.  100  ;  d'un 
deux  mois,  11  p.  100;  de  deun  l  trois  mois,  4  p.  100,  « 
de  plus  de  Irais  mois,  4  p.  100. 

Depuis  1872,  le  nombre  réel  des  libertés  provîsi 
acDOrdées  s'est  accru  avec  celui  des  détentions  préveQ' 
tives;  mais  le  ctiilTre  proportionnel  reste  de  4  p.  IDft 
S'il  n'est  pas  possible  de  Taire  nu  usiige  un  peu  plus  ' 
i|uent  des  lois  qui  régissent  la  matière,  on  doit  dire  qn* 
les  individus  qui  sont  en  position  d'en  bénéficier  I 
restent  détenus  que  pendant  un  temps  très-court. 

Sar  les  3,606  inculpés  auxquels  ces  lois  ont  été  appll 

qujes  pendant  l'année  du  compte,  6'22  étaient  pourtufvii 

1  IMMir  des  crimes,  et  2,984  pour  des  délits  ou  des  conLr» 


I   liberté  ( 

rlu  du  nnuïel  ariîcle  91  ilu  Coile  rrinetruc- 
Ip:  r"'""  ^2.  conformément  aux  «rlicW  f!!l 
'  'i'iFTstruciiDn  crirnincUf:  elle  £tr<lt  oliliga- 
'  113,  g  2,  du  Codt  d'imlMictiDn  crimi- 
.iiicordée  pur  les  Iribunaui  correelîon- 
ii.iNs  des  aOsires  de  nai^rsnt  délit  qui 
.  ^„  i:i:it  (srl.  j  de  la  loi  du  30  loni  1863^  ^1 
luiit  (iblMUfiBiir  leur  rpqaaie  (art.  t13,  1 1", 
Caite  d'in«Iruclion  criiDineite).  Elle  a  en  lieu  satu)  cau- 
aiestdan!3,tD5casetsurleB  411  cas  où  une  cau- 
télfraipèe.  on  en  cample  73  dans  leetjuels  la  nim- 
uAtnicn  d'un  tiers  »  paru  anfllEante,  De  nouveaux 
été  décernât  contre  30  individu»  mis  ap  li- 
olre.  65  Inco^fs  Eculemenl  ne  se  sont  pas 
inlés  (li-'vanl  la  jusllce,  ijaand  ils  en  ont  £lé  requis. 
^  l«s  Juridictions  d'instractioD  onl  repoussé  dénnili- 
Wleal  22  requéteB  en  liberli  provÎBoire. 
~  CODm  DE  CASSATION.  —  La  cfaamlire  rriminelle  de  In 
'.Umt  de  cassation  a  eu  â  ataliier,  en  1S74,  sur  1,100 
JMnoii  (627  formêa  contre  des  arrêU  criminels,  374 
'mire  des  jugcmenta  ou  arrits  correctionnels,  9ÎI  contre 
"s  dédtïenB  de  Iribonanx  de  simple  police]  et  sur  75 
I  règlenîent  des  jugea,  3  demandes  en  renvoi 
i  suspicion  lègillme,  S  réquisitoires  et  94  pour- 
Ik  en  maliËre  de  ronseïla  de  guerre. 
>  Slle  a  rendu  929  arréu,  dont  103  de  caasation  (Il  p. 
^),  G31  de  rejet  et  195  de  Don-liea  ;  elle  a  accueilli  74  de- 
~*Heien  règlement  déjugea,  et  rejeté  t  demande  en 
)i  pour  suspieion  légitime. 

(re  M«  1.004  arrêta,  la  même  chambre  a  prononcé 

■lO  lei  S  réquisitoires  qui  lui  avaient  été  GOUtnia;  quant 

II  (wuvoîn  dirigés  contre  les  déciaions  de  conseils  de 

inrre.  elle  en  a  rejeté  87;  lus  autres  out  été  auivia  de 

^Jdtlement,  de  déchéance  ou  de  non- recevabilité. 

IiM  arrêts  des  mun  d'assises  aoDl  rarement  aunuléa- 
iSor  467  pourvois  formés,  13  seulement  ont  été  cassés  par 
ir  siiprëoie,  Il  a  été  procédé  a  de  nouveaux  débats 
ji4Ur  14  affaices.  Dans  les  autres,  il  y  a  eu  renvoi  pour 
e  U  peine  |_aculemenl,   la  déclaralion  Au 


l,2î 


rctrntichement 

Exlradilions.  —  Penilsnt  l'cinnée  I8T4,  il  a  clé  eC 
lue  lÉh  ËXlradilLons  individuelles,  JoQt  IBIt  avaient 
ilemandéea  par  lâ  France  aux  puitsancea  ilrangbre! 
102  antorÎEéeB  par  elle. 

Ces  dernières  concernaient  53  Belpes,  21  llaiien»,' 
SnisseB,  7  Allemands,  6  Espngnols.  ~2  Hollandais,  1  i 
Riais  et  I  Autrichien.  Lei  autres  avaient  été  accord^ 
70  par  la   BelRi(|ue,  £8  par  la  Suisse,  16  par  l'ei 
d'Allemagne,  \i  par  l'Italie,  ei  7  par  l'Angleterre. 

Les  extradés  étaient  poursuivis  :  111   pour  vol 
abus  de  conflancc,  5t  pour  banqueroutes  Trandiii^Res,  I 
pour  Taux,  19  pour  aisaisinals.  meurtres  ou  unpOisoDili 
raenlt,  et  53  pour  autres  crimes  ou  délits.  ,  i 

Un  décret  collectir  avait  eoocédè  an  gouverDeoi^l 
pagnol  l'extradition  de  98S  fnrruls  évaiMs  du  bâpVa4 
CarIhagËne;  mais  371  seulement  de  ces  coadtmnèr  Oi 
pu  être  arrêtés  et  livrés  en  1874. 

Arrestations  dons  le  déparlement  de  la  Seine.  - 
police  a  arrêté,  en  1874,  dans  le  département  de  laS«ine,' 
3l,077indiïidus;  elle  en  avait  arrêté  33,485  ei     """ 

Les  arreElalions  de  1S74  étaient  motivées  :  25,716  ps^ 
des  délits  flagrants  uu  par  le  défaut  d'asile  et  de  re 
ces,  et  les  autres  par  des  mandements  émanés  ;  5,1 
département  de  la  Seine,  ïhl  des  autres  départemi 
46  du  préfet  de  police. 

Elles  concernaient  :  1"  25,274  hommes,  dont  6,0 
avaient  moins  de  vingt  et  un  ans,  et  5,803  femmes,  di 
1,3(19  mineure»;  —  2°  20,032  Français  et  !,045  étran- 
gers; —3°  13,019  repria  de  justice  et  18,058  individu* 
dont  lei  aniécèdents  étaient  inconnus  au  moment  de  teuR 
arrestation. 

Oeicrlmes  et  délita  contre  l'ordre  publie  étaient  ïmpui^ 
lés  à  17,197  des  inculpés  arrêtés  ;  des  alternats  contre  le  ' 
personnes  ï  92li  des  prîmes  et  délits  Ci 
'".21, et  des  atteintes  ï  la  propriété  à  0,557.  L'absence  | 

domicile  en  a  fait  incarcérer  1,137,  elle  non-paye- 
/Bffai  de3  frais  de  Justice  44. 
Ces 31,077 inilivida*  ont  été:  M,6W  VtBÙwU  lU-iiTilJ 
Wior/lé  Judiciaire,  905  relaxés  trnmi^iHemtMi  tt&^ 


RI  1874.  81) 

ces  dam  les  hApîliiii,  44  remii  à  fauloriié  niiliiaire 
9  Mot  déoédés,  et  1  •'ait  éradé. 

Morts  aeeidenteUes  H  tuieidêi  ~  Presque  toutes  les 
Bortsaeciden  telles  et  tonales  suicides  sont  portés  à  la 
connaissance  dn  ministèn  public  par  des  procès- verhaux 
faiaoant  des  divers  agents  de  la  police  judiciaire.  Lorsque 
l'enquête  i  laquelle  il  est  procédé  démontre  que  la  mort 
est  réellement  accidentelle  on  volontaire,  les  magistrats 
classent  l'affaire  au  parquet  comme  ne  pouvant  motiver 
sienne  poursuite,  et  en  rendent  compte  dans  les  étaLx 
statistiques  avec  des  renseignements  qui  ne  manquent  pas 
d'intérdt. 

Le  nombre  des  morts  accidentelles,  qui  avait  été,  en 
J873,  de  12|411,  n'a  plus  été  en  1874  que  de  1 1,753,  et 
même  de  10,084  seolement,  si  l'on  retranche  du  dernier 
Aiffre  les  morts  snbites  de  maladie  naturelle  qui  se  sont 
produites  sur  la  voie  publique.  L'immersion  est  la  cause  * 
ta  plus  fréquente  des  accidents  suivis  de  mort  :  3,473  ; 
aprèa  viennent  la  chute  d'un  lieu  élevé  :  1,405;  celle  sous 
une  voiture  ou  un  cheval  :  1,250;  les  éboulements  de  ter- 
rains ou  de  constructions  :  838;  Tasphyxic  par  le  feu  : 
554;  quant  aux  décès  occasionnés  par  l'abus  des  liqueurs 
alcooliques,  leur  nombre  est  descendu  de  iOS  en  1873  ii 
385  en  1874.  Cette  réduction,  qui  coïncide  avec  celle  des 
sniôdes  résultant  des  habitudes  d'ivrofoicric,  peut  être 
considérée  comme  un  heureux  symptôme  des  eiïels  de  la 
loi  du  23  janvier  1873  sur  l'ivresse  publique. 

Quant  aux  suicides,  il  en  a  été  constaté  5,017  ;  c'est  le 
chiffre  le  plus  élevé  que  la  statistique  criminelle  ait  jn- 
mais  présenté.  Ils  ont  été  accomplis  :  4,435  (70  p.  lOUj 
perdes  hommes  et  1,182  (21  p.  100) par  des  femmes. 

Malgré  les  investigations  de  la  justice,  il  n'a  pas  été 
possible  de  connaître  l'âge  de  105  suicidés.  Les  5,512  autres 
se  divisent  ainsi  :  mineurs  de  seize  ans,  29  ;  âgés  de  seize 
à  vingt  et  un  ans,  193  ;  (içiés  de  vingt  et  un  à  quarante 
ans,  1,477;  âgés  de  quarante  à  soixante  ans,  2,214  ;  ayant 
dépassé  ce  dernier  Age,  1,599  ; 

On  comptait,  parmi  les  suicidés,  1,946  célibataires 
(36  p.  100);  —  %Gé5  (48p.  tOO)  étaient  mariés,  eA^' 
/Jâp.  ÎOO)  reefs.  Aa  nombre  de  ceux   qui  formenl  V 


de  ax  dernières  cutéeuries,  il  s'en  trou  rail  2,259,  on  |t 


des  deux  lisrs,  qui  i' 
individus  n'a  pu  être  co 

Plus  des  itpV  diiièm 
alranifulalion  (Î,4TÎ)  ou 

Lessuividni  aai  il^.  k 
prinlcmpi  (:tl  p.   100)   i 


L  des  erJuDts.  L'iEal  cml  de 
talé. 

:  des  aaicides  oal   lieu  pa 
nr  la  submersion  (l,rit4;. 
urne  iDujours,  plus  Mqucnl 
élé  {27  p.  lOU)  i|tt-eii  fc 


<23  p.  100)  et  ea  sulomae  (19  p.  lUO). 

La  5,617  suicidés  se  distribuent  ainsi  :  apienlleq 
1,828  (33  p.  100)j  ontriers  des  diverses  industries,  1,6 
[30  p-  1001  ;  négociants  ou  marchands,  241  {k  p.  IDG 
«sercsnl  des  proressIonB  libérales,  927  (IG  p.  JDÛ)  ;<)oini 
tiques.  22S  (4  p.  100);  sans  professiim  ou  profeMi 
inconnue,  7U1  (1:)  p.  100).  Quant  aux  motifs,  il  a  éti  iaçç 
Bible  de  le*  dégager  de  l'inrarmation  â  l'égard  de  48t  S 
cidea;  lesftUb^s  se  classenlde  la  manière  saivanle  :' 
si  revers  de  forlune,  &bt  ;  chagrins  de  famille,,^ 
r,  jalousie,  déb»uche,  inconduite,  S15  (dot 
'«menés  par  des  babitudes  d'itrnpnerie  oi 
^■'fl'ivtesse)  ;  aouffranees  pbysiqnes,  798;  peiu 

489 ;  maladies  menlales,  1,622;   suicidesdes  BUtMin 


i  (do«1 
1  dét'^ 

Ci  dÎTft 


.,59. 


Gr<lrei.  —  Sous  ce  litre,  on  comprend  non-ïeule 
les  erSces  entières,  mais  aussi  les  commute tioDsi^^ 
itduelions  de  peines.  Les  prices  sont  eolleetivet.jf  ^ 
tienliéres.  Dsn*  le  premier  cas,  elles  si 
foiap^r  an  aux  condamnés  détenus  qui  senonlhitl 
querpar  leur  bonne  conduite  en  prison  et  leur  tendimiJt 
retwnllr;  dans  le  second,  elles  sont  oi; trouées  chaqnB 
et  par  décret  spécial  etsejuUirient  pardes  eonûi^itll 
particulières  à  cbaque  individa.  Les  grSces  coUeKSW 
lieu  sur  des  listes  de  présentalian  fonrnies  par  Vira 
tratiDi];les  autres  peuvent  être  sollicitées  pir  lA^ 
damnés  eux-mémesou,  en  leur  nom,  par  leeeonu 
de  sarveillanee  des  prisons. . 

Grâces  cnlleclires,  ~  F.lles  s'appliquent  pénéT|iilèni 
aui  rondamnén  i|ui  ont  île  longues  peines  curporellesi 
liir,  En  1)<74,  l'adminislration  a  signalé  b  la  clémencA 
liber  de  l'Klat  1,729  individus  cjui  éliienl  détenus  : 
dans  nos  cglunjei  pénales  de  CajCAM  et  de  la  Nouvall 


« 


&- 


Criées  partieutiirêt.  —  Il  a  élÈ  ucronlâ  2,G03  grdcifs 
ptrliouliËrea  ;  î.lSOildïati'iinDieset  lITi  ii  (lesreitiiDes(IJ. 
Farlt  décision  inlenrenue,  il  n  élé  fuit  grAce  enlière  ou 
du  rnledeli  peine  à  840  condamnés,  et  I,7ti3  onl 
uu  réduire  leur  peine  ocrparelli  on  abaisser 
U 4}D0ttti  de  l'amende  prononcée  conlre  eux.  \oiel  quels 
uaaé  lesmotiradecei (traces: bonne  conduile en priton, 
ï^;  Iwtis  aniécédents  dueondamni,  441  ;  chaînes  de  ^^ 
"^  on  indigence,  32'J;éiat  de  maladie,  134  ;  ioitH, 

Ûhabilitaliont.  —  Les  réhaliilitalionB  ont  ilé  moins 
,  1S74  qu'en  1873  et  surtout  qu'en  1872.  Il 
mvail  eu,  celte  dvrniftre  année.  440;  oe  ehinre  eut 
à  296  en  1873,  el  S  239  en  1874. 
339  individus  réhabilités  arfienl  été  primilivemi'nl 
hlinn^B  ;  9  aux  Iravaux  forçai,  Il  ï  la  reclusiott. 
Il  i  reini'riianDeincnl,  et  13  à  l'affiende.  Deux  orHuie» 
laislMeli  (lUl  tuulu  ijt'iruire  |iir  la  réhnbili  talion  \H 
nSéqumDes  de  leur  desiilulion.  (Lai  du  in  mars  tHS4.} 
I*  (téeret  de  rfhaliiiiiuLiun  a  élé  rendu  dans  lea  eint) 
idftf»  iir  l;i  lih^raliûn  pour  12,  daus  le  délai  de  DÎmii 
'  •Uim  celui  de  dix  %  vingt  ans  pour  130,el 
~  lonKlemps  pour  27, 
If  cnMùutle.  —  Les  frais  de  justice  cri- 
|iiir  radininislralion  de  l'enregislrement 
|iiuB  élevés  que  jamais:  5,134,779  francs, 
li^»  années  précédentes  :  â,00â,55â  Tranci 
.  rtj  rrmc»  en  18<i2,  et  4,ââe,a44,  .en 
'i  à  ItiG'J  :  je  laisse  de  eûté  les  années 
Il  et  del(i71.  Cette  auguien talion  doit 
'Il  des  magistrats,  et  les  engager  i  ne 
'l'iiisua  ou  les  auditions  ili:  témoins  i^ue 


lorsqu'elles  sont  absolument  indispensables  à  lu  aéeanvcrlft'fl 
de  U  vérrlé.  m 

Il  ne  Tsut  pus  condnre  cepenrlsnl  de  ce  (;iii  précède  ijatM 
cette  ÉléTAtion  da  chilTre  des  frais  ri'elleenenl  pajès  Mi»lt4 
tac  pour  le  Trèjor  on  déBcit  correspondant.  En  e(ïet|fl 
non-ieulcmeiil  les  recouiremenls  opérés  snr  ces  frlù  wJB 
été  (le  4,337,773  franco,  mais  la  pari  qoi  retient  k  l'ËttS 
sur  les  amendes  ajant  été  de  I.O'JO.GIS  francs,  il  en  eitfl 
résulté  un  LénéfLce  de  302,61?  rmncs.  ■ 

Parl'arlicle^D  de  la  loi  de  linancos  du  IH  décembre  1873  J 
les  percepteurs  des  contributions  directes  ont  été  subtU^I 
tués  aux  reneveurs  de  l'enreiiiEtremeat  pour  le  'WW^wi^l 
ment  des  amandes  el  condamnations  pécuniaires.  fflptST^I 
ces  fonctionnaires  ont  perçu,  il  ce  litre,  3.293,S5i  IVitoH 
Le  chiiïre  de  1873  avait  été  de  3,516,384  francs  ;lll(ÎT^ 
saut  cononitre  la  quotité  des  amendes  prononcéea  pRVligfl 
les  deux  années,  il  serait  téméraire  d'attribuer  iNetlêlifitd|H 
nulion  au  réi^ime  inauguré  par  la  loi  précitée.  ^U 

£n  matière  criminelle,  le  montant  moyen  €ta  CMfl 
taxés  dans  les  affaires  déférées  au  jury  a  été  de  SGïOSwH 
par  accusation  de  crime  contre  les  personnes  el  de  3Sl|^H 
acDusaiion  contre  Im  proprié  tÉs.  Cette  différences'exptq^H 
par  la  nécessité  oii  se  trouve  le  droit  judiciaire  il'orM^I 
ner  des  expertises  légales  dans  un  grand  nombre  ^'^HH^I 
S'iasassinai,  de  Picurtre  el  d'empoisonnement.  ^^| 

En  malière  correctionnelle,  la  moyenne  Uet  IViiia  b$X  i^M 
SOfr.  09  c.  par  prévenu  de  délit  commun  et  de  l3fr.4H^l 
par  prévenu  de  contravention  fisesle  oo  fori'stière.  Ces  prù^ 
portions  n'avaient  pas  encore  éléatteiii^i::.'  '!<'.<1l':liii.,::i  ni 
ie<t  nvnnlages  que  le  Trésor  retirer;iii  << 
plus  fréquent  de  la  citation  et  de  In  l<''-i-l  ' 
délit!  poiir  le  jugement  ilesalTaire^  ci  r: 

Comme  il  a  été  dit  tout  A  l'heur.  ,  . 
en  1874,  à  litre  de  frais  ûr  juaiirr. 
c'est,  comparativement  â  1873,  m: 
361,916  francs.  Aussi  l'ai^llcRtion  >i' 
«irps  en  maliiïre  criminetle.  eorrceii' 
police  a  été  plus  rare  :  tA''6  Indivi.! 
au  lieu  de  i,:M,  et  parmi  eux  S?0  ;[i 

tt  ru^âs  iii^»  pendant  moio}  ilu  ' 


(lArsSES    liK|>ARG\E    ICN    1874. 

(EiU-^.i  du  /i„,,porl  orfl.:U'l.) 

t  DES  ËriDLiMESK.'jTS,  —  Le  nombre  des  caitK* 
I   aloriiétta  t\m,  au  31  ilëcembre  1S7J,  ie  itl. 

les  eaisijs  onl  élé  aulotisies  l'ii  1874  i 
Nerilas  et  à  Carlin  (Haules-P^irénkt). 

~  I  noDibre  des  caisses   auloiîsées  a  tlonD  élè  porté 
\  au  31  décembre  m74. 

îs  se  lÈparlissaianl  ainsi  dans  toute  l'éteii- 

BSi  leniloire  : 

'irfi;-Hguï  (ledÊparleincnl  (1); 
'  ''Ts-IIeu^i  d'arronilisseiiieul; 

I  isùes,  16  n'ont  pas  foncIioDiié  en  1874. 
-.~('s  uulotjsècii  a  >Ionc  i\.è  riiiluît  t  SIS. 
,clle  (le  HonlfarL  (1  11 e-el- Vilaine),  n's 
■\\\ilts  ea  lenq»  olile.  Le  compts  rendu 
i,  r'''4oe,  dès  lara,  gu'k  513  caisses  d'Éjitirgne. 
e  des  succursales  en.  ac[ivilè  au  2,\  Jècem- 
||U7A  Était  de  694.  Il  iUil  de  ËS2au  31  décembre  1S73  : 
^CSursalea  noniellïs  ont  élé  créées  en  IS74.  D'uQ 
_  %  cÛU,  16  succursales  ont  été  supprimées, 
'  Piir  le  ftit  de  ers  suppressions,  l'auguientation  que  le 
lursales  présente,  en  1874,  comparalive- 
de  l'année  précédente,  a  été  réduite  i  13 
ncni. 

194  Eoccuraaleg',  10  étaienl  établies  diins  des 
il'arroudissemenlj  4ËU  Aam  des  eliefs-lieux 
kciDloa;  173  linns  des  comniunes  et  '20  duns  la  ville 
m  ii£ea  Oe  la  caiis«  d'épargne. 
't  e«&  succursale»  cUient  de  l"  classe,  et  G63  de 


10  c 


il  G.îfl 


I-  lUO,  , 


t  plus  (le  10  II 


it  10  iuccursBle&(2]; 
it  9  euccursales  (3)  ; 

it  de  G  i  S  Euccnnal^ 

it  île  2  i  5  tat 

,  oni  seulement  une  ^ 

ont  il  aèlè  parlé  ei^^ 


salea  (I); 

3  caisse!,  sort  1.88  p.  100,  c 
â  caisses,  sdt  3.15  p.  lUO,  onl 
■i3  caiises,  soit  Wi  4i)  p.  100,  a 
77etiuM,  soil  i&M  p.  100.  o 
Et  41  eaisiCB,  soit  2â.71l  p.  m 

En  réuoÏMant  tes  5U  caisses  i 

obtient  un  total  de  I,?Oli  élabliasenieiiti  destinés  à  rt 
lir  le»  épiirgnes  <\e  la  pnpulitioa.  En  1873,  on  en  complaît 
seulemenl  1,130.  Il  s'est  donc  produit  nur  T'        '  '    ' 
le  courH  de  l'innée  dont  11  est  ici  question,  une  augmen- 
iBtion  de  16  Établissements.  . 

Le  nombre  de  ces  établissements  présente,  par  dépufl 
ment,  rtes  illlTérencea  excessivement  considérables,  ait 
qu'il  est  facile  de  le  constater  pnr  le  tableau  cl-aprèi  ; 

Tableau  priienlaM,  j 


CAISSES  D  BPAKIIE  EN  l8ri.                       «Jû 

Saine î  3i  Xi          i.74 

Somme 6  23  iti          2.40 

«se 12  10  js  2.32 

Cftt€-d'Or 4  23  27  2.23 

Gironde K  1«  9f*          â.ifi 

Marne 6  20  26  i.lfi 

PatHle-Calaib 18  7  2S  2.o7 

Ardennes 7  JK  28  2.U7 

Meuse 5  2U  25  2.U7 

W»ône 6  17  23  1.91 

Bure-et-Loir 4  19  23  1.91 

Anbe 5  17  22  1.K2 

BAnallU 11  7  18  1.49 

Uère 9  8  17  1.41 

Meurthe-et-Monelle 7  10  17  1.41 

Loir-et-Cher 3  14  17  1.41 

Vosges 5  11  16  4.3:i 

Saône-et-Loire 6  9  15  l.ji 

Indre 4  11  l.->  i.ii 

Boaohes-da-RhÔDe 1  14  iTi  1.24 

Finistère 7  6  13  1.08 

Pyrénées  (Basses-) 10  2  12  l.(N) 

Doobs 2  10  12  l.(N) 

Ain 10  1  11  0.91 

Nièvre 7  4  11  0.91 

Vienne 5  (i  11  O.ÎU 

Sèvres  (Deux-) 5  6  II  0.91 

Alpes-Maritimes 4  7  11  0.91 

Marne  (Haute-) 4  7  11  0.91 

Orne 9  1  10  0.8.» 

Eure 5  5  10  0.8.1 

Var 4  f.  10  O.STJ 

Calvados 9  »  9  0.7.") 

Jura... 9  .  9  0.75 

Tarn «  1  9  0.7« 

Lot-etrGaronne 8  1  9  0.75 

Saôue  (Haate-) 7  2  9  0.75 

Ille-et- Vilaine 5  4  9  0.75 

Ardècbe 8  •  «  O.fiC 

Maine-et-Loire 8  »  «  O.fKî 

Hanche 8  »  8  O.GC» 

Charente- Infériuurc f»  2  8  (Km 

Loire 5  3  8  O.Gf» 

Charente 2  C  8  QM 

Côtes-da-Nord. "  #  7  q  v^^ 

>5««'^' '  •  7  o.'iw 
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CAISSES  D^épARGinS  ES   1874. 


Loire-Inférieure 

Morbihan 

Creuse 

Mayenne 

Puy-de-Dôme 

Allier 

Alpes  (Basses-) 

Dràme 

Vuicluse 

Dordogne.. 

Indre-et-Loire 

Loire  (Haute-) 

Aveyron 

Ariége 

Gers 

CantaL 

Aude.. 

Cher 

Lot 

Savoie 

Alpes  (Hautes-) 

Corrèze 

Garonne  (Haute-) 

Landes 

Lozère 

Pyrénées-Orientales. . . . 

Tarn-et-Garonne 

Corse 

Pyrénées  (Hantes-) 

Savoie  (Haute-) 

Vienne  (Haute-) 

Rhin  (Haut-)  [Belfort].. 


6 
6 
5 


a 

6 

6 

6 

6 

5 

5 

3 

6 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

3 

3 

3 

3 

3 

3 

3 

<9 

M 

2 
2 

2 
1 


1             7 

0.58 

1             7 

0.58 

2             7 

0.58 

2             7 

0.58 

2             7 

0.38 

6 

0.50 

6 

0.30 

6 

0.50 

6 

0.50 

i             G 

0.50 

1             6 

0  50 

3             6 

0.50 

5 

0.41 

1             5 

■     0.41 

i             6 

0.41 

4 

0.33 

4 

0.33 

4 

0.33 

4 

0.33 

4 

0.33 

3 

0.25 

3 

0.23 

3 

0.25 

3 

0.25 

3 

0.25 

3 

0.25 

3 

0.25 

2 

0.17 

2 

0.17 

0.17 

2 

0.17 

1 

0.08 

Totaux 512      694      1,200       100.00 


FORTUNE  PERSONNELLE  DES  ClISSES  D'ÉPARGNE. 

Capital  du  fonds  de  dotation  au   1*'  jan- 
vier 1874 16,061,337  93 

Capital  du  fonds  de  réserve  au  l«'janvier  1874.  *  3,422,436  48 

Intérêts  des  fonds  de  dotation  et  de  réserve.  710,313  48 

Souscriptions,  dons  et  legs 17,038  49 

Subventions  des  conseils  généraux 14,750    • 

Subventions  des  conseils  muoicipauz 70,995  62 

Bonifications  résultant  de  la  retenue,  c'est-à- 
dire  <le  la  difTérence  du  taux  de  l'intérêt  alloué 


CAISSES  D'iPABtiNE  E!t   187"^.  \i' 

pirla  ca\«ne  des  dépôts  et  conrignations  et  du 

tmz  de  l'intérêt  wrrf  aux  déposants j,iK>2f  K7â  M 

Booffication»  résoltint  de  la  dëcliéanrc  trvn- 

leoaire • 3r»,9l»i  tii 

Ensemble W.ti.i.rtf.l  47 

A  déduire  :  dépenses  d'administratiou i, r.tK,:{Mî  is 

Capital  de  la  fortune  des  cais-seo  au  31  dé- 
cembre 187t ■ ai,ii7,i7:i  ±) 

Cet  avoir  total  se  décompose  ainsi  : 

Fonds  de  dotation iri,Hiâ.(i70  Xi 

Fonds  de  réserve 3,:i8;i,ii)t  «Ji 

Les  bonifleations  produites  par  TefTet  de  la  retenue, 
qui  constitoent,  eononoe  on  le  voit,  la  principale  ressource 
des  caisses  d'épargne,  suffîsent  presque,  du  moins  sur 
rensemble,  à  acquitter  les  dépenses.  Kiles  ne  sont,  en 
effety  au-dessous  de  ces  dernières  que  de  105.513  fr.  '.\b, 
soit  4.73  p.  100.  Si  l'on  y  ajoute  les  diverses  autres  re- 
cettes réalisées  par  les  caisses  d'épargne  (souscri|>tiuns, 
dons  et  legs,  subventions  des  conseils  généraux  et  munici- 
paux, produit  de  la  déchéance  trentenairc,  suit  en  tout 
138,700  fr.  73  c,  sans  y  comprendre  les  intérêts  des 
fonds  de  dotation  et  de  réserve),  on  obtient  un  tulal  de 
2,231,573  fr.  56  c,  dépassant  de  33,187  fr.  38  c,  soit 
1.49  p.  100,  le  montant  des  dépenses. 

Ces  dépenses  se  sont  élevées  en  moyenne  par  ciiisse  à 
4,2îi3  fr.  72  c.  Elles  représentent  un  chiffre  moyen  «le 
1  fr.  l  c.  par  livret  et  un  rapport  de  0.50  p.  lOO  avec  le 
ntontant  des  recettes  et  des  remboursements. 

Placements  de  la  fortune  dps  caisses  d'épargne.  —  Le 
rnpital  des  fonds  de  dotation  et  de  réserve  est  placé  soit 
en  rentes  sur  l'État,  soit  en  compte  courant  à  la  caisse  dos 
dépôts  etconsignations.  Les  statuts  particuliers  peniieilent, 
en  outre,  à  un  grand  nombre  de  caisses,  de  posséder  des 
immeubles.  Quelques  caisses  ont  été  exceittionncilemcnl 
autorisées  à  faire  des  prêts  aux  villes  et  aux  départe- 
ments et  à  avoir  des  obligations  du  Crédit  foncier. 

Voici  la  part  afférente  à  chacun  do  ces  modes  de  place- 
ment dans  le  total  de  la  fortune  des  ca/sses  au  31  décem- 
bre 1 874  ; 


S'erMmênU  i  \i  caUse  des  Sè|i&ls  cl  consigailioni 
6,!58,n3  fr.  30  c,  aoil  30.93  p.  100. 

PUcemeDiB  en  rentes  (pm  d'uchaL],  0,44d,5U6  fr.  7  c 
aoil  46.13  p.  """^ 

l'iacemenls  en  immeublea  (|im  d'uchal),  4, 139,949  ft 
91  c.soil  20.46  p.  r" 

rctU  aux  villes  et  aux  dèpurlemenU,  330,9^9  Tr.^f 
soit  1.62  p.  100. 

Obligallona  du  Crédit  roncier  (prix  d'acLaL),  S2,QI 
4U.,  8oilO.Î6p.  100. 

Tdlal  égal  :  50,2i7,275  fr.  29  c,  soit  100  p.  100. 

Le  revcnn  produit,  en  1874,  par  ces  divers  placeineByi 
el  iini  eonslitue  le  tnunlanl  des  intérêls  des  T^t  de  di . 
lion  el  de  réserve  indiqué  ci-dessus,  a  élé  de  44Ï,Î29  I 
SO  C.  pour  les  renies  sur  l'Ëlal,  suit  01.20  p.  tOD  i 
cbilTre  lola)  des  inléréts;  de  11,093  fr.  U  e.  pour  t 
i(nineubles,saill.5(i  p.  100  seuleii]enl;del3,!79rr.  31g. 
pour  les  prèle  aux  viUes  et  aux  dé  parlements,  soit  1.87 
p.  180;  de  2,259  fr.  50  c.  ]>our  les  obligations  du  Cridit 
funcier,  soit  0.32  p.  100;  et  enBn  de  241,451  lr.O&  c 
pour  les  sommes  plitcâes  en  compte  courant  i  la.  ci 
des  dépôts  et  consignations,  eoii  33.'J9  p.  tOO. 

Ces  cliirrres  représentent  un  taux  d'inlértt  d(  4^ 
p.  100  pour  tes  rentes  ;  de  0.27  p.  100  pour  le  ' 
de  4.01  p.  lûO  pour  les  prêts  aux  villes  el 
nients  ;  de  4.2S  p.  100  pour  les  cbligaliona  du  Crédit  Htt- 
atr,  et  de  4  p.  100  pour  les  sommes  placées  i  l>  a  ' 
desdépôle.  Le  taux  géuéral  d'intérêt  sur  l'ensemble  d) 
«.es  diters  placemenu  a  élé  de  3.0?  p.  100.  Il  Kgitic 
3.45  p.  tOO  en  1873. 

198  eaisses  d'ép^irgne  sur  512,  soit  38.07  p.  lOO,  « 
une  pattie  plus  ou  moins  considérable  de  leur  IbrtnD» 
placée  en  rentes  sur  l'Ëlat. 

Le  montant  total  des  inscriptions  de  renies  possédic* 
par  ces  caisses  est  de  443, ?89  francs  de  renie;  c'ctf  nO' 
accrolueoienl,  sur  le  chilTre  de  1873,  de  12.(;I9  rrsaei'âe 
rente,  soit  2.84  p.  100.  La  dilTérence  qui  CKÎsle  entre  ti 
'  'ffre  et  celui  des  arrérages  encaissés  en  1874,  et  qui  «' 

li053  fr.  20  c,  provient  de  ce  iju'un  certain  nombre  di 
M/acAcWdeïrÊnleflùdivt       '  ■  >■  -  ■ 


liTi  r  [irncnre  un  revenu  pin»  élevË 
I  11  (Muse  lies  ûé\'ô\i  fl  consîgBa- 

■■  ■n.i,oi.[accruae4l6,12irr.  t4e.,  enl874i 

AWi  p\aci«i  tn  rentes,  el  G  caisse»,  i\vi 
I  [>.i4.  ont  emiilaiè  109,'I23  rranca  à  t'tc- 
.i.i,:i  .(■■  '.  ;;'.(  francs  de  renlei. 
;5  iinmpiihlej  font  la  propri^ié  île  ô9  calsseï  Kule- 
t.  Ainsi  qn'on  n  pu  le  vdir  par  le  chlCTre  donné  plut 
,  cei  caisses  n'en  retirent  le  plus  souvent  aurun  re- 
.;  Diaia  elles  ont  l'avantage  d'avoir  leur  service  in&iillé 
1  lociii  leur  npparlcnanl  et  «pécialemrnl  aiTecté  a 
IDMge.  ïi  caisE«  ont  dépensa,  en  1U74,  sur  des 
'    iparlenantcléjA,nneEomiiiedel01,877rr. 

fhetâ  on  fait  minsIriilrB  des  immenbles 
de  65,820  fr.  30  c. 

UraiB  eaureie  par  hs  caisses.  ~  Le  laux 

e  les  eaisseï  d'épargne  elTecluenl,  pour 

Kifnistralian,  sur  les  inliréla  qui  leur  aonl 

«  des  ilèpols  et  consignaiions,  a  été,  en 

p.  100 en  1874.  350  caisses  ont  perçu  le 

a  retenue,  soit  0.25  p.  100;  151  l'ont  portée 

le  0.50  p.  100;  enfin  7  caisses  ont  exercé 

■riant  de  0.*iâ  à  0.50  p.  100.  La  eaissa 

e  Paris  a  continué  U  retenue  Je  0.75  p.  100, 

n  30  juin  1851  l'a  exceptionnellement  autorisée 


90,870  Jana  le 
bre  1874.  so 
Ici  litretR  Di 


La  CDQipariîsoTi  ilea chiffres, de  lS74avcC  ce 
en  te  qui  louche  li:s  livrets,  permet  da  consl 
augmenlalion  de  15,'i6?  dans  le  numbre  des  hvreu  ou-> 
verts  pour  comptes  nouveaux,  suit  9.59  p."  100,  et  da 
e  nombre  des  livrets  existant  êa  31  ddcam- 
.  4.19  p.  100  ;  2°  une  diminulltia  de  6S4  u 
lerls  i  la  suite  de  transCérl,  soit  6.72  p.  100) 
et  de  t<,3Ua  sur  les  livrets  soldés  penilant  l'année,  soH  4,31 
p.  100. 

Le  chiiïre  de  !,170,OGG  livrets  en  circulation  au  31  di' 
cembre  1874  est  le  plus  élevé  qui  ait  encore  été  atteint; 
ildjpgssede39,298,  soit  1.81  p.  I00,ce1uide  l'année  1869. 
Kon-seulement  les  réduelions  que  les  éi 
provoquées  pendant  les  années  1ST0,  1871  c 
eomplétement  disparu,  mais  en 
fait  place  k  un  accroissement  que  les  résullits  de  IfiT! 
n'a  uloriHa  lent  point  à  prévoir  dan  e  une  proportion  a  ufei 
considérable.  'Toutefois,  le  nombre  des  livrets  ouvmi 
pour  comptes  nouveaux  teste  encoce  seusiblement  ïti-des- 
aous  de  celui  des  dernières  années  qui  ont  précédé  1810; 
il  tend  seulement  à  se  rapprocher  du  chilTce  de  UOfi. 
Uais,  d'un. autre  cDté,  il  s'est  produit,  dans  le  noiablf^ 
livrets  soldés,  une  notable  diminution,  qui  déji  avait 
commencé  i  se  manifester  en  1873.  Cette  diminution,  qui 
place  1c  chiffre  de  1874  à  peu  près  à  cdlé  de  celui  >l 
l'année  1867,  n'a  pas  été  non  plus  sans  influencB  l^^A^ 
progression  qui  vient  d'être  signalée.  '     ^ 

La  moyenne  par  caisse  des  livrets  ouverts  à  de,& 
veaux  déposants  a  été  de  bH,  et  celle  des  livrau  eftf|tmt 
au  31  décembre  de  4,233.  Comparées  A  celles  de  l'innia 
précédente,  ces  moyennes  présentent  une  augmentation  de 
45  livrets,  soit  8. 7â  p.  1UU,  quant  aux  livrets  pour  oumptM 
nouveaux,  et  de  145  livrets,  soit  3.42  p.  100,  quant  a 
livrets  existant  BU  31  décembre. 

Voici  comment  les  caisses  d'Ë|)Br|{ne  peuvent  être  ^ 
sées,  en  1874,  au  point  de  vue  des  moyennes  dunntM 

Ces  moyennes  sont  dépassées  par  140  cnisses  pour  I 
//reeh  ouviirti,  et  par  139  livrets  existant  tiu  JL  d 


Liant  l'année  dopasse  1,500;  dans  33,  il  varlt 
Jk  1,500,  cliluiis77,iIvarJeile5l4{cl)lfrreJe  la  movennf] 
^1,000. 

21  MbsH  pOïsMaitnl,  lu  31  décembre  1S74,  plut  de 

115,000  ll¥ftls;  la  avaifrilde  10,000  !i  15,000  livras,  et 

mil  de  i.iSS  livreU  (ohilTrc  de  la  aio:reiine)  A  10,000. 

Quanl  aux  eaisseiqu)  sont  au-3essouxde6  deux  moyennes 

BOMtaltos  plus  liaut,  elles  eddI  au  noQjbre  île  37'!  puur  lei 

Bll*rets  naTerts  pcniUnl  l'année  el  de  373  pour  les  liireis 

ti  31  dtcembre  ISTi. 

)  pouvoir  apprkier  par  des  cliHTres  la  silotlion 
SB  d'épargne  les  plus  imperlaïUes  au  point  de  vue 
t  jivrcls,  le  tnblcau  ci-après  prî-senlo  le  nomlire  lolal 
>  livrett  i  la  lin  des  années  indiquera  : 


.  MS,7ï5  ai«,T!H  Orléans 34,348  SS.KH 

.  eajSa    e6,U83  Uwneri n.l3i  91.361 

.  36,053    3i.740  Sainl-Elienne.  S1,Ï81  10.857 

.  }5,l!tS    33,780  Mlle 2<,69S  »,3W 

,.  Î6,fi0fi    Sr,,V30  Kiinïï Î0.SÎ9  19,381 

.  M,T91    3^131  Diji,n 19.610  18.6N) 


LeHiiDi li,m    lS.3yj    HfllQ» 

VillafraDC-B.-                               CUW.-s.-Ham 

SuÛna 19,ai6    i9.6i0    CorbEil 

Roiiem, 19,173    f»,7afl    BppbI. 

aréditt.  -  Au  l"isn«ier  187i.  Ib  solde  dû 
aui  doposBUli  par  les  ûI2  eaiBaea  qni  aot 

■1 

18,818    15,9 

ia,8is  1 
iS,im  '  ifi 

Sa5,î8B,»97  ï 

19S,tBS,8al  Q 
3.30fi,»68fl 
lB,flW,OSa 

651, MS  Si 

T^f  pfédi  la  des  livrets  Iransfèré»,  i. 

Lu  arrÉrafies  d=  r.n:B»  parçua  pouf  leur 

De  ce  loUl  il  conv 
de  toute  nature,  savo 

Ca)3.iî6opèfésiJ'ofB 
ré;iuelioii  de  comples.e 
30|mOJBM,etponr(!on 

eut  de  didulrf  tes 

D  achats  da  l'épies  . 
ce  par  les  cai'ses,  prinr 

ei^gliondalQloido 
flolldationdeeconpies 

7S4,i36,MI5  « 

*77,73T  W 
I7,S71,1U» 

(*)  ÎUm  opéré.  ï 
BHita(l) 

a  deniBada  (les  dépo- 

0uUiJoit>I.WilaMji.7=l 
|E>JFDUisDiiul!d.J»eDm 

.......  ',2!- 

Toidi..,. 

^,        !,»•    100.» 

m.m  •     «.M 
ui.gij  11      ».n 

Irf)  Corapin  >°1dl>  pir  I 

lu 

^^"""" 

«<».I.MV1    !».>« 

j73.i3S,ilil7  BS 

ttjiennes  des  tersements  et  dis  remboursemeau.  ~ 

nalitc  un  prcgfils  de  plus  en  |)tus  seniible  dan» 

t  gi>n£ral  lies  op&ntiom  de  1874.  on  dail  Tdte 

MK|t>cr  ccpcndanl  qne  la  moyenne  par  vertement  ii'a 

•  augmenté;  elle  a,  nu  Donlraire.caniinnt  k  l'attajasef. 

M  moyenne  a  èlé.  pour  tST4,  del'29fr.  8(1  c.  Quant  à 

R  Ruyenne  par  remboiincnienU  ainrci  qti'en  uchals  de 

:!!e  a  Hé  de  Î30  fr.  fl6  c,  en  1874.  L'ecnrl  Mire 

t  moyennei  est  donc  de  101  fr.  16  c,  Mil  43.EO 

:n  plui  du  cAtê  dea  rerabounenienta.  En  1373,  d«s 

3>  étaient  reapcctivemenl  de  131  Tr.  44  c.  pour  les 

nlB,  et  de  233  lï,  55  c.  pour  les  renhourBementii  ; 

1  entre  elles  étsil  de  10^  fr.  Il  c.  en  plus  du  eâlè 

W  wnhoDrsemenl?.  Une  légère  amétinration  de  05  ceo- 

>'eil,  dès  lurs,  produite  en  1874.  Elle  provient  du 

e  II  diminution  qui,  en  celle  année,  bW  manifestée 

M  deux  moyennes  (1.64  et  i.b'J),  a  été  plus  forte 

nies  remboursements. 

B  Ht  permis  de  conclnre  de  ces  rnppracheinenta  qu'en 
~jj|it  le*  dépossnis  ont  fait  de  fréquents  versements  aux 
l^'èparpe,  mais  pnr  faibles  sommes,  et  qu'ils  ont 
'Sommes  dès  qu'elles  ont  alieict  un 
té  pour  teceToir  un  autre  emploi  (1). 
"examen  des  moyennes  par  versement  et  par 
nt,  afférentes  â  o]ia<|ue  département,  amène 
s  fails  luivanla. 

le  Lria-grande  différence  dans  le  claEsenienl 

llenienls,  suivant  qu'il  s'agit  des  versements  ou 

■En  ce  iiui  concerne  les  versemenla. 


104  CAISSES  d'épargne  en  1674. 

la  moyenne  générale  est  dépassée  dans  70  départements» 
elle   n'est  pas  atteinte  dans  17. 

Tableau  présentant  la  moyenne  -par  versement  dans 
chaque  département,  en  1874. 

[70    OiPARTKMBNTS    AU-DESSUS    DB    LA    MOYENNE    Q^NÉRALB 
PAR  versement].  (129  FR.  80  C.) 


Moyenne- 
DéparlemcDts.  par 

▼crscment. 

Tara 21C  33 

Sèvres  (Deux-)*  >•  193  16 

Lot-et-Garonne.  ..  191  5G 

Hérault 191  39 

Aude 188  10 

Bouches-du-Rbônc.  184  07 

Gers 183  14 

Ardèche 180  93 

Chàrenie-Infér. ...  179  60 

Alpes  (Basses-)...  177  76 

Garonne  (Hte-)...  174  31 

Creuse 174  2:2 

Cantal 174  12 

Vaucluse 172  74 

Gard 171  04 

Rhin(H.-)[Belfort]  171  02 

Lozère 169  82 

Sarthe 160  98 

Aveyron 105  50 

Loire  (Haute-)....  1G5  33 

Loire 163  28 

Maine-et-Loire....  101  28 

Puy-de-Dôme 101  20 

Morbihan 101  10 

Pyrénées  (Hautes-)  160  20 

Landes 158  96 

Orne 138  54 

Mayenne 157  94 

Alpes  (Hautes-)...  157  09 

Vendée 157  42 

Var 155  25 

Vienne 154  ^6 

Drôme 154  12 

Pyrénées  (Basses-)  153  68 

Manche 150  47 


Moyenne 

Départements.  )>ar 

verse  neat. 

Giconde 150  19 

Loir-et-Cher 150  07 

Charente 148  86 

Aube 148  17 

Côtes-du-Nord 147  71 

Tarn-et-Garonne. .  146  97 

IlIe-el-Vilaine....  146  77 

Jura 146  70 

Eure-et-Loir 146  20 

Ain 145  40 

Doubs Ii3  84 

Isère 141  80 

Finistère 141  73 

Lot. 141  65 

Indre 14158 

Marne  (Haute-)...  140  49 

Ardennes 140  23 

Loiret 139  08 

Ariége 138  71 

Alpes-Maritimes...  138  06 

Pyrénées-Oriental.  137  83 

Meuse 137  57 

Oise 136  49 

Saône  (Haute-).*"  136  34 

Marne 133  92 

Cher 134  99 

Corse ',  134  31 

Seine-Inférieure..  134  17 

Loire-Inférieure.  .  1.33  23 

Vienne  (Haute-)...  133  15 

Indie-et-Loire...,  132  90 

Nièvre 132  31 

Suôoe-et-Loire....  132  43 

Côte-d'Or 130  78 

Allier 130  4» 
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v 
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SaÈneCHïnle-).-    M 

flint 

..    »0  19 

..    SM  Î3 

...    »9  19 

.1].  liM  n.  NJ 
*rié?P I 

S:;"™ 

Pjrénéea  (B«ïf»-3    M 
Câls»-du-Ncrf. ...    t 

Ma™...  (Hnulc.) 

..    «SU 
..  aï*  97 

..    ttl  37 
..    m  07 
..    3SW 

;■;';;>;' 

Pïréiipm-Orif.iitl.    S 

'^•^l' 

-         T«B« 

Dotich(KHlu-llt.Ù 
-Arttcbe 

ftaK.     .    ... 

..    ÏM  75 

..  mu 

Drûmo.^ » 

Ss™i6<BMlï-)...      10 

MorbibHi 1! 

a£ 

..  118  t; 

CIaif«>nmI  if»  eaiua  d'apris  l'i'mportaRHd 
bre  r<  du  monJant  d«r  ci'Memenif  ri  ceVà  dmV 
31  daecmÈK. .—  II  convient  mainlnnan 
comment,  ta  ISTi,  le  nombre  et  le  maniant  di 
menb  et  lo  eoMc  nu  31   déremlire  se  sont  réB* 
eaîae  d'épargne.  Ce  calcul,  établi  d'aprËi  I 
caisses  en  activilj,  fait  ressortir  qne  cbaque  CI 
en  mosenne  2.1)41  versemeals,  «"élevant  i  3A:,^S7  fi 
8â  c,  el  qu'elle  devait  A  «eti  dé(i09aals,  au  31  Mcembij 
;  MMidede  l,no.lt6.«<,17*c. 
I    Ces  moïennei  prËsqitqtf.SDr  celles  de  l'anaèc  161 
'TantM  :  nombre  de  veraemenlÉ.jjJli 

lonlsnldM  versements.  30,56î  »¥«[ 

Uolile  a^  Moembrr,  U''.774  fr.  Hi^^ 


O.DOO  vemmcDU:  tl  en  ont  reçu  île  10,000                ^^| 

de  ï  a  10,000,  ei  :-!.  de  i 

WM  (diilTredc                   ^^M 

5,000. 

SECS  lu  ïeraemenlB  cm  ext. 
BeiJî'eSiBsas,  23unlrecup 

1  millioa  rie            .   ^H 

lusde  1,500,000                  ^H 

G3,  IlE  ont  varié  de  500,000  ivûDei  i  1  mil-                  .^^ 

37.  Je  381,811  fr.  85  e, 

.  (cbilTre  de   la                  ^^M 

ÎO.OOU  Tranc*. 

j^e  su  31  décembre,  23  ( 

laisses  ont  |.ré-                  ^H 

'^supérieur  à  4  millions;  5G 

un  solde  de  2  à                ^H 

■75  nn  solde  allafllde  1,1 

!i0,l15fc.  17  0.                  ^H 

BoyeoliE)  i  2  millions. 

un  toul  dt  154  caisses  dans  lesquelles  le                ^^ 

é  la  moïenne. 

moyennes  citées                  ^^^| 

lî  caisses  pour  le  nombre  des  vcrsemenls,                   ^^^H 

lOnlanl  de  oea  versements, 

cl  358  ruur  le                  ^^M 

icembre. 

^1 

il  a  été  fait  plus  haut  i^ou: 

les  livrcu,  un                  ^^M 

ni  les  caiuea  beIIcs  qui  sonl 

|ilus  imper-               ^^^| 

ut  celles  qui  onl                  ^^H 

.500,000  fi'anca  (telles  sonl  au  Nombre  in  ïi],               ^^M 

eUffiea  indiqués  dans  le  tableau  suivant,                   ^^H 

.d.nM,M°..'.'                          ^^B 

«  isa'ûra  03 

13  m'iU  30                         ^^1 

'.".'.'.".'.'.     s'.mAiT  S6 

MfiulsSl  63                        .M 

■ 

; 3,1170,679    . 

! 3,47B,lBt    . 

3.0Oi,]99    .                        H 
3,S79,3S7    •                        H 

■ 

.' ■    a.SM.waiB 

3,177,393  7<J                       M 

IB i,3ïi,Sti5    . 

3,390.839  39                       ^ 

,-, ï,«a,M7« 

l,996,«a  11                        ■ 

■ 

Î,l>8,3fl3    . 

I,!W1,906     ~                          ■ 

VKBe...        3,1HI,17E3^ 

2,073,710  W                         ■ 

i,B0i,U63     . 

I.H1U,738    >                           ■ 

t,7B8j7«07 

i,GŒ.m  in               M 

, l,m,3BTB 

1,807,100  90                        ■ 

(,Ï7*,(W7Ï7 

i,ig3.7;i6  08-               ■ 

i,iti,moi. 

j,e^.oaH  70          ^     ■ 

1,720,771  B3 

l,61(i,ï37  U                ^^S 

■ 

'^_!Z_^^^^^H 

B 
P 

Coinin 

E    [        d 
I«  solde  dfla 
Mlui  du  31 
plue  ùhié;  c 
(OM  caisses 
les  cliinVts 

Paris. . . . 
Lyon.... 
Suini-ËLit 

6811    8    ÎN           39g,UîMT 

Ui,600îi    1 

U»                480,986  77    ■ 

iSO  un    0           3t4,9U  99  M 

-•OiU                  597,941    ^Ê 

ux  déposanls'^e  31  décembre  1B74,  eompl^ 
décembre  1873,  pour  les  caisses  où  il  est  fl 
eat-A-dire  où  il  dépasse  4  millions  é^MH 
soDi  également  au  nombre  de  ^3],  9^11^ 

I1,G3C,1Ë7  30      lt,SSe,te3B| 

ne 7,958,^80        7.-KS,3M  W  ■ 

Clillons-si 

r-H>rn«...     n.m.nssn     4.sn.9ulH 

Grenoble. 

Dijon.... 

4,3ee,u3in     ï,Me,flMS« 

Be8U.<.is. 

KoDiU.... 
Jlnntpalli 

dil  «ux  dép 
du  livre»  à 

t,ltH,STl  53      a,TGl,BUMH 

du  cri'dil  par  (iDrci  —  La  division  ilu  «olfl 

I^^^^^HO  BUMMm  n  1874.  m 

M»  àâVA  tt.  1»  tu.pw  IhM.  Crile  iDo;rane  «Kii, 
A  fit  187:),  de  2^7  fr.  36  e.  Cille  de  187t  Mt  donc  tuiib- 
*  mère  de  6  fr  Sî  tff^  1-02  p.  100.  Hli^  imIgTé  cet 
■veroMMncnl,  elle  n«  mte  pu  moin*,  comme  ctWa 
m  1873  el  187î,  M»  <«t  |tu»  ftlblei  moyenaei  qui  ait  jté 
oliiciiucl  juiqu't  ee  jeu.  JKa  n'ni  plus  «o-deuuns  de 
exile  de  tS?)  que  de  1  tfftk  e.,iail  0.6Ï  p.  100.  M^is 
M  ut  encore  iiiKrieilTe  i  celle  Je  IB70  de  39  fr.  HU  c, 
«it  13.9  p.  100.  et  ei  on  11  compare  k  celle  de  1S60,  qui 
était  une  des  plu*  (brlet,  le  diminulion  eal  cneeni  plm 
Mosibk.  Elle  ii«  l'tlèTï  pei  t  moiiK  de  69  fr,  t9  e.,  loii 

«tsa.  p.  ioo. 

Au  point  de  vue  de  celte  moyenne,  let  déparlemenli 
penTeDt  Ëite  ainsi  deiiii:  «a-deunide  U  mojeo ne  géné- 
rale, 60  d«)iarleinenti;aii.de»onidelaiiiajenne  générale, 
¥TAi|iarlemenis.  En  Toici  le  tableau  ; 


I 


OiareDle-lnlérltii.  311  69 

T^Té 3*197 

Mre(Hiule-}....  337  1^ 

Hle-flt-Tilolne....  336.15 

Ardèche 336  11 

Finistère 33i  38 

fier* 3}8«6 

Tleone  C"*'"-;—  «sa» 


3h;  lie 
2811  œ 

2BS  (0 
•85  73 


Tarn-st-Curonne..  262  Si 

Puyde-D')'"'! ^1  ^ 

Nièvre ÎM  « 

Câle-d'Or 369  G5 

Onia Mt  Ot 


■ï-EUfllr 

-ËnteE  (flauUE-)    1154 
«s-dn-Kord....    — '" 


m 


Indrs^I-LDlre. ...    HO  6a        Seine ifit'i 

ToBgea S39  or. 

MOIlVr.HBNT   DES   IKSCaiPTIONS  DE  BENTES.  —  BfiMlW 

de  1874.  — Lu  5)2  caisse!- (lui  avsienl  ronclionn£  a« 
en  iépit,  nu  1"  janvier  1874,  25,073  inscriplions,  n, 
«entant  636,354  francs  de  renie,  el  nppartennnl  A  ?S;t 
déposa  nlt. 
Dani  le  couri  de  celle  année,  elles  onl  acliclé  : 
1*  D'orGce,  £n  exécution  de^  lois  dee  30  jain  IBM 
7  mai  tS53,  pour  k  compte  de  2,415  dépoaaaiB,  2,4 
inBcripliojs,  représentant  Î5,041  Francs  de  rente; 

2°  A  la  demande  de  2O,03G  déposanlt,  19,951  Inseri 
lions,  représentant  913,316  fr.  3U  c.  de  rente. 
Le  capital  einploïé  à  ces  acquisitions,  et  qui  flgiin 
au  nombre  des  rem  bourse  ment*,  a  été,  poiii 
d'office,  de  477,737  fr.  bb  c.  ci,  pour  les  aehi 
Il  (leinande  des  déposants,  de  17,571 .44G  Tr.  29  e. 


CAISSES   I»YpAIIC5SK   IN    lS7t.  lll 

Ces  placemeDls  ont  élé  faiu  à  un  taux  moyen  de  5/21 

^  100  pour  les  achats  d'office,  et  de  5/20  p.  100  pour  les 
achats  volontaires.  Le  bénéOce  que  trouvent  les  disposants 
dans  celte  conversion  en  rente»,  qui  leur  procure  un  revenu 
plas  avantageux  que  le  dépôt  à  la  caisse  d'épargne,  explicpic 
riaiportance  toujours  croissante  que  prennent  ces  opérn- 
fions  faites  par  l'inlennédiaire  des  caisses  d'éparfrue. 

Il  a  été  transféré  de  caisse  à  caisse  'Ihb  inscriptions,  re- 
présentant 7,238  fr.  75  c.  de  rente  et  appartenant  à  '2:U 
déposants. 

D'autre  part,  il  a  été  remis  h  22,801  titulaire:;  ':2,()30 
inscriptions,  représentant  928,005  fr.  05  de  rente. 

Enfin,  il  a  été  déposé  à  la  caisse  des  dépôts  et  ronsi;;iia- 
tions,  en  exécution  de  la  loi  du  7  mai  1653,  205  inscrip- 
tions, représentant  3,028  francs  de  rente,  au  nom  de  IhT 
déposants,  pour  lesquels  aucune  opération  n*a  été  efTectuée 
depuis  trente  ans. 

Ainsi,  au  31  décembre  1874,  il  restait  en  drpôt  aux 
caisses  d'épargne 26 ,060  inscriptions,  représentant  Gj(),0'i7 
francs  de  rente  et  appartenant  à  25,454  déposants. 

On  peut  remarquer,  d'après  les  chKIres  ri-dessu<,  que 
le  nombre  des  inscriptions  de  rentes  est  souvent  irirérieur 
à  celui  des  déposants  qui  les  font  acheter  ou  qui  les  retirent 
de  la  caisse. 

Ce  fait  tient  à  ce  que  les  clients  des  caisses  d'éjtargne 
usent  fréquemment  du  droite  que  leur  dunne  le  para- 
graphe 48  de  l'instruction  du  4juin  1857,  de  faire  convertir 
en  une  seule  inscription  de  rente  le  montant  de  plusieurs 
livrets  appartenant  aux  membres  d'une  même  fannlle. 

OPÉRATIONS  DES  SUCCURSALES.  —  Lcs  succursalcs  ont 
délivré,  en  1874,  03,005  livrets  à  de  nouveaux  déposants, 
et  reçu  370,743  versements,  s'é levant  à  44  millions 
927,876  fr.  14  c,  soit,  en  moyenne,  01  livrets  et  534 
versements  montant  à  64,737  fr.  57  c.  par  succursale.  Ces 
moyennes  ont  été  dépassées  dans  174  succursalcs  pour 
les  livrets,  dans  153  pour  le  nombre  des  versements,  et 
dans  192  pour  le  montant  de  ces  versements. 

31  succursales  ont  délivré  plus  du  200  livrets,  27  en 

ont  délivré /)Ji/5  de  lôO,  et  110  en  ont  (/é/ivré  de  91  (cWiffre 
i/e  la  moyenne)  à  150. 


«  wïmrsBl«  otitifettl  ptôs  de  î.eôÔSerti 
23  sDceurBales  onl  reçu  plus  de  200,000  francs,  cl  75 
|ilus  d«  100,000.  Sur  ces  75  Euccursales,  on  en  coni[ilft 
14  dsni  IcsijuelleB  le  montant  des  versement!  a  latié,  ^ 
150,000  à  200,000  rranci.  Enfin,  dans  111  suecunalM.li 
sombre  des  Tcrsenients,  tout  en  dépasBonl  la  moîiinne  di 
534,n'apaBalIeiDl  le  nombre  de  1,000.  Dans  95,  le  mon' 
laai  lin  versemenlB,  bien  qu'au-desaus  de  la  moyenne  di 
64,737  fr.  57  c,  est  reslÉ  iufiSrieur  à  1  OO.Ono  francs. 

Celles  des  succursales  de  la  caisse  d'épargne  de  Pari 
c|ul  foncCionnenl  dans  l'intérieur  de  la  ville,  et  ^.sont  ■! 
nombre  de  19,  ne  llgurenl  pas  dans  les  cbilTres  cl-deeiui 
Dans  ces  snccursiics,  le  nombre  dfs  livrets  onverli  ^^ 
varié  de  2B7  h  l,()56  ;  le  nombre  des  versement,  1 
1,046  à  n,0;l,  et  le  montant  de  ces  versements,  4 
159,09e  francs  i  8î0,634  francs. 
'  La  moyenne  par  versement  des  sommes  re^oes  pat  li 
succursales  est  de  121  fr.  18  e.  Celle  moyenne  est  k" 
Heure  de  S  fr.  m  t.,  «oit  6.04  p.  100,  è  la  moyenne  g£ 
e  plus  haut.  L'écart  enlre  ces  deuK  mojeau 


est  le 


n  1873, 


Les  rËEuhïts  obleniis  dans  ies  succursnlea  représsnftl 
33.95  p.  100  du  nombre  des  livrets  ouverts  par  l'cnnii 
ble  des  caisses  d'è|>argne,  24.01  p.  100  du  nombre  d 
versemenls,  et  2!.93  p.  100  du  montant  du  sommet  yf 
Bées.  En  1873,  ces  proportions  étalent  respeclivemenii] 
23.9  p.  100. 24.5  p.  100,  et  Î2.9  p.  100.  Il  ne  »'«  " 
produit  en  1S74  aucune  différence  appréciable  ilaDi 
part  proportionnelle  des  opérations  des  luccursalet,  ,' 
contraire,  un  aecroissemenl  notable  avait  élé  sign 
en  ttl73  compara  11  vcmenl  aun  années  précèdenlei,  p«i 
danl  lesquelles  il  ne  s'ïiait  produit  sur  ce  point  que  4 
vsrlalions  sans  impnrlanc?. 

Si,  du  total  des  livres  ouverts,  du  nombre  et  di 
tant  des  versemenls,  on  relranclie  les  résultats  attirée 
iiix353caisseB  d'épargne  qui  n'ont  pas  de  succurule.pc 
prendre  seulement  lescliirrresdescaissesqOi  en  posiMei 

iojt  63.75  p.  100. 


GAitnt  iTiMMi»  m  1 874.  1 1 3 

iranMMiits  (lumMI,  1|054,32S  franes,  loit  70.01 
100  et  TeneiiUe; 

IVMownUCnioiilml),  128,051,681  fr.  68  e.,  loit  G5.96 
:  JOO  4e  rentenbla. 

Imi  cet  ehiffres  h  peit  des  loeearMlet  entre  retpec- 
pow  37.57  p.  100,  35.16  p.  100  et  34.84  p.  100. 


BiTisioH  BU  ufam  bt  ci<mt»  par  QooriTit  bt  par 
tuOÊWÊÊion.  ^  QttotUé  dcf  IwnU,  —  Le  relevé  suivint 
préeesto^  diiism  des  lifrets  an  31  décembre  et  du  tolde 
M  à  le  itfifliia  date,  en  eioq  elaiset  établies  d*aprèt  la  que- 
iilé  au  erédit  des  déposants,  et  la  part  proportionDelle 
r  aWrante  ao»  Kvrets  et  ae»  crédita. 

Pr«p«rt.  Cri-   Proporl. 
^IM     4iU     p.lM    M*y«nM 


Itoate* 

wut    aiftraata 

aar 

daa 

éê       ItMBbro     à    11 

Bonbrt  arédita 

QMlité  4«  llmli. 

nvrau. 

total  ettlivrtta  toUl 

par 

daa    [an  mil- 

daa 

livrât 

Itrrttt.  liena]. 

eridiu. 

fr.   a. 

livr.ds  lOOfr.  •!  ao-4MB0M 

lJ04.Si4 

7t.  U    111.  S 

18.61 

118  H 

—    émUlkMQtr 

tlt.641 

10.11  ir.7 

14.01 

617  09 

—  e«S0iài4»irr 

lS],i>T 

t.eo  io9,« 

19.11 

901  U 

"    d«  1,001  tr.  «t  •■•de>> 

■M,|MMibl.  d«  rédMt.dan* 

!•  délai  d«  trois  mais 

Itl.^t» 

1.00    1U,7 

11.91 

1  ,D84  77 

—    de  1.001  tr.  et  ao-dw- 

'  SM,  «Eemptét  iMT  la  loi  da 

, 

ridactloii 

•,891 

O.I«        7.7 

l.U 

l.f(l4  44 

1 

Tatau  «t  nojanoa  féoir.    1,170.066    100.00    678.6    100.00       X«4  16 

Profestiont  des  déposants.  —  La  division  par  profe9- 
«en  det  lifrett  ouverlt,  pendant  Ttnnée,  à  de  nouveaux 
déposants  et  da  moottut  des  premiers  versements,  est 
présentée  dant  le  tableau  suivant  : 


Proport.  p.  100     Montant 

Pro- 

Pnfataiona 

XJ-vrela          sur  la                <!«• 

pUilioO 

daa 

nnu-      noml).  total         prrini'T» 

y.XWi. 

BOBTaau  dépofanta. 

Toanx.  dea  ivr.ouT.    ver'irru-nn. 

p.  100.                fr.            0. 

p.  lUO. 

Oavrien» 

82,519      31.34    16,148,226    » 
37,702      14.32     6,117,517  31 

33.86 

Domesiiqofs 

12.83 

Employés %,, 

kk,93i       4.S3     2,(166,603  ffî 

k:}^'\ 

W^Uâresûtmaiin», 

6,856       S.60     1,319,583  06 

in 

a,96D,31(l  64      la 


Tauuii  H  moTsaDS 


lOU.OO    t7,6Si,939  85    lOO.Of 
Le  tableau  Euivsnl  prcaenti 


Ctantemenl  par  mois. 
la  |)arl  revenant  à  chaqi 
souB,  qui  représenlent  le  monta 
rembaursemenls  retos  pendant  les  quatre  mois  indiqul 
par  chacune  des  caisseB  eomoie  les  plus  im portantes-  Uni 
double  praporliun  fiiit  connaître  la  part  pro|KirtioDnell 
qui  revient  i  chaque  mois,  d'abiird  dans  les  loiaat  '  '  ' 
vient  d'être  parlé,  et  ensuite  dans  l'ensemble  da  Domlii 
et  du  montant  des  versemeals  et  des  remboursement*. 


Moni, 


t  des  fipérnlioill 


Kaiembre. . . 

Avril 

nécenibre... 


mÊ: 


l.(45,im  79 

1.^14.405  4i 

807,  iW  18 

613, ;-u  03 

»4,e9T,9G8  3V 


17,3S8,5*!  SS       ÎÎ.M         9.81- 

li.iUI,6n:i  II       t4.r«       n.ac 

fl,l(S,Oi;  t»         -M         3.41 


J,Wf.M7  ai 

bra 

Bbn< 

l,fi{9.>Rli87 

ToIïhï.. 

...      TH,«I),(XW  W 

iOO.OU 


\ià  lasj; 


!t  aUribu^ei  par  les 

(  mois.  —  La  pluparl  des  caisses  d'épargne  sttn- 

elte  ifllueDce  dca  tcr9«menls  en  janvier  au  clépût 

'  dt  fail  des  £(renn«s  données  aux  cnrunls  ci  aux 

quel,  qal  retaiteDi  en  némi:  lempa  leurs  ga^ec, 

ijeawnt  de»  arrtrsgïB  de  renies  et  des  caupona  ite 

aset  valeurs  indualrieDes.  Lu  conlinusdon  de  re 

lenL  d'épargne  se  l^il  lealir  en  Tévrier  el  tD  marf . 

toque  est  égaleiuenl  llxée  par  l'utage,  dans  beau- 

loulïtéa,  pour  l'ècliéance  des  ferQiii|!e>  et  loyers, 

propriétaires  versent  à  ces  élablissementa  après 

Ir  perdus,  et,  diin»  quelques  oonlrécï,  paur  le 

Ht  des  achats  de  ricolles,  nolamment  pour  les 

devint.  Cependant,  ee  Lie  derniîirc  cause  ne  paraît 

éi  générale  <[ue  les  prâeédenles,  car,  dans  l'opi- 

in  eerlain  nombre  de  caisses  d'épargne,  c'est  )a 

t  divers  produits  apricoleB  i]ui  aisure,  en  partie  du 

tu  mois  d'aoùl  le  iiualriéme  rang. 

tude  qui  cominence  à  >e  propager  de  donner. 

rii.iax  élèves  des  écoles  cnmmunales  des  livrets 

d'êpargoe.  a  contribué  également  à  ce  résultai. 

K  eireanilaneea  tocales  ne  semLlent  pas  étrangères 

I  rieeroitsement  des  versemenls  i]uï  se  produit 

fMt  Misses  d'épar)iae.  Dans  les  endroits  aà  les 

I  uat  kllirés  par  la  douceur  du  climat  ou  par 

ÔDR  btloéaires,  c'est  au  mumenl  de  leur  présence, 

pBpoIttion  lire  de  larges  bénélkes,  (|iic  1rs  verse- 

IdèDt.  Dans  ccrlains  purta  du  littoral  (b  Man- 

nrjni,  avant  de  s'embarquer  piiur  la  grande 

ummenoemcnl  du  |irinlem[is,  dépoei 

eaisiei  d'épargne,  lundis  i[ue,  dans  c 

4g.  MDlri  (le  lu  France  (la  Creuse),  c'est  s  leur. 


I 


^ït'OTir  dadsT^H^m",  '5  filmer",  Hûé^. 

el  autres  qui  âmigrent  y  placent  le  [iroiluit  de  leai't 
mies.  Dans  les  conlrées  où  te  |ir!i(iL|ue  l'induslris 
Eéricicole,  celle  oniiience  des  versemenU  m  fait  leotir  u 
a  recolle  des  corons el  de  la  soi^ 
en  jiiiQ,  juillet  et  août.  Ces  ipogues,  atnsi  qu'on  peut  h 
remarquer,  coïncident  généralement  uvec  les  divers  mat 
signalés  ddeisus  comnie  les  plus  imporlanls  an  polnl  4 
VUE  dos  verseinenls,  c'est-i-dire  janvier,  février,  a 
»aiu. 
PluMeura  des  causes  qui  viennent  d'élre  indiqnéei  pi< 

dus  recnboorsement!  qui  se  manirestenl  pendant  certain 
uiuis.  Des  retraits  de  fonds  considérables  onl  lieu,  i 
effet,  pour  le  payement  des  loversel  fùrmaties,  ponr  Taeb 
dcidenréeselproduiiBagricoies  ainsi  que  des  objets  nèct 
sairesà  des  etploilalions  rurales  ou  induitt  ielles,  et  en| 
[luur  les  acquisitions  d'immeubles,  dont  beaucoup  de  Uç 
sauts  Eoldenl  le  prix  ii  l'aide  de  fonds  Euccesaivementiu, 
mules  par  eui  aux  caisses  d'épargne.  Les  époques  latiM 
suivant  les  usages  locaux,  i     ' 

ralement  soit  dans  le  mois  de  l'échéance,  loll  dani  t 
mois  qui  précède.  Ces  causes  ne  lool  pas  sans  avoir  i 
certsine  influence  sur  l'importance  des  rembourKiM 
qui  se  produit  pendant  les  trois  premiers  mois  Je  I' 
et  qui  continue  en  s'ntténuanl  pendant  1rs  deux  si 
car  nvril  oecupe  la  cinquième  ranp,  immédialemeot  k  h 
suite  et  â  faible  distanc 

Hais  il  eiJste  une  cause  plus  générale  pour  jnsltfler  t 
raccrolssemenl  des  remboursements,  et  l'uniformilè  sigal 
-  làe  plus  haut  dans  cet  accroissemeni  pendant  le  prêt  ' 
Irimeslre.  Elli^  tient  â  la  nécessité  imposée  par  la  loi  dl 
30  jiiÎD  1S51  de  réduire  le  livret  au-dessous  du  maximui 
de  1,000  francs.  Alln  d'opérer  eui-mémea  cette  léducllfl. 
et  d'éviter,  par  là,  <|ue  la  caisse  d'épurpue  ne  leur  «obèf 
d'oIQce  10  fiancs  de  rente,  les  disposants  cfleclnent  m 
retrait  de  funds.  Le  plus  souvent  ce  retrait  porte  ai 
tnantaiit  des  intérêts  [iroduits  pour  l'année  écoulée.  Deia 
coup  n^isiient  même  de  b  sorte,  sans  y  ël  -    -  - 

la   nécessïlé  de  réduire  leurs  livreis,  e 


it^ttlimlck  iniàttli.  D'uir«t,  ta  luci  gnni  aom- 

r<'bK,<iluibiiMciit  eetiï  tpoqne  it  l'annie  pour  hlre  optnr, 

pir  riBlwmi^cliaire  An  mIhm  d'éptr^c,  du  acbàtt  de 

l'Etui,  Ce  il'iralermotif  produit, CD  |tartic,  rang- 

[  AGnlailan  dnt  renihiiiinemeaU  en  iiril  tl  en  mai. 

'   urreBT  or  ^nmiii  n  dei  ortijtTiom  des  £t*- 

■LUSHKHTS  tVEC    I.*    IDPEHFICIE    TEBilTOUlLB    OD    LA 

V  rorcLATion.  —  Mi'mbre  det  itablUttmrnti  par  rapport 
à  la  luptrRcii-  du  1,/Titoirt.  ~-  Le*  l.ZOG  caiuei  et  »uo- 
cur!ul<?i  cil  ÉiriiMi/'  iD  31  décembre  1S71  repréisntcnt, 
n  DMfeniie,  I  élibliMeiaent  par  138  kilomèlrM  xarrii. 
En  1873,  OD  eompUit  1  èUblitHmuit  par  444  kilomitrta 

La  répartition  det  eaiafes  at  neetirulei  a  lien  d'une 
auniére  Irii-iiiégate.  Dana  3S  dép.irtemenit,  la  proximité 
de*  ètibliaieniniii  permet  d'an  compter  1  par  moini  de 
438  kilooiilrat  earrti.  Dam  59,  an  eoniraire,  ilt  lont 
hqna  le  ebirfre  dei  kilomilre*  carréa 
~nit  par  atteindre  (dana  la 
CivM)  4,374. 

Vok),  da  rote,  comment  Im  déparitmenls  peuvent  ItK 
claaaii  k  cet  égard  : 

JVbmAra  dt  tUparlemmti  coMpUaU  un  itahlisaemint  : 

tâx  irninade  lOO  Ulomèlrei  otrtéii i 

Pu-lOOfcilomiirescBrrégjiuqu'klOa. 9 


*S9  —         -  600 IS 

eoo       —      —  800. u 

80O       —      -  Loua % 

Par  plaida  1,000  ïilonifclrai  cuiAl U 

Toiii "5; 

Ttombr»  det  établiaemeiM  par  rapport  à  la  popula- 
Hon.  —  Si  l'oD  pBise  A  la  population,  on  trouve  que, 
d'aprét  le  cfaifre  léitï]  de  la  population  constaté  par  le 
reeensfiuent  de  1872  (36,102,321  habitants).  U  nombre 
d'babitants  auxqueU,  en  moyenne,  correspond  un  éla- 
bliuecnenl  est  de  29,936;  la  proportion  représentant  le 
rapport  dn  total  de  la  populjllJon  avec  ce  chiSte  àe 
12^  p.  I(%  Cetu  proportion  eilpreiqne  exacUtuenlV* 


puralivement  ï  t&73,~iine'iliminulion  de  404  hnbilanKi  pai- 
era blisseaient  dans  Is  mojcnnc  générale.  Celte  diminulion 
constiLue  une  smèlioraiion.qui  repréâetile  seiilement  l 
|).  100.  D'après  les  résului»  airérenls  à  cliaijue  déjiar-. 
lemeal,  on  troave  un  établisse  ment  : 


lt).(KiO  he 


iO.UOa  babiluilï  dans. 

au.uuo     —     iB.Wfi 

Î9.9Î7      —      10,000 

M.OOl)      —      fiO.OOU .- 

eO.OOO      —      80.000 

«1,(100      —    100,00(1 

Par  ptua  de  tOU.OOD  hablMuL» 

Toiil 

Dans  beaucoup  de  départementg,  le  rapport  du  nombn 
des  établi isemenli'  avec  la  superllcie  ne  correspond  ps( 
au  rapport  du  nombre  de«  établissements  avec  la  po| 
lion.  Néanmoins,  le  nombre  des  dfparlemcnls  qui  pr^ 
senlenl  un  rapport  égal  ou  supérieur  aux  deux  œoyeanei. 
(438  kilomètres  carrés  et  'fïl.'JSG  habitanla)  est  sensible- 
ment le  même  dans  les  deux  cas.  Il  est  de  38  pour  II 
soperficia.  ainsi, qu'il  a  été  dit  plus  haut,  et  de  30  poUF 
la  population. 

LirreU  par  roppori  d  la  popufolion.  —  Le  rapport 
entre  le  nombre  des  déposants,  reprèsenlé  par  le  nombn 
des  livrets,  CI  celui  des  babitaals,  s'établit  de  U  iDanîère 
suivante  : 

En  1874,  il  y  a  eu  un  déposant  nooTeau  sur  131.13  hi* 
blUnls  et  un  déposant  soldé  sur  199,11  habilanls;  autre- 
inenl  dll,  7  babilanli  sur  1,000  ont,  pour  la  premitic  t<i», 
eTTectuâ  des  dépâli  aux  caisses  d'épargne,  el  5  sur  1 
en  ont  retiré  U  totalité  de  leurs  Tonds,  EnGn,  les  ca 
comptuient,  en  iDoyenne,  au  31  décembre,  un  déposant 
sur  1(1.64  habiUnts,  suit  GO  déposants  sur  1,000  habitant*. 
Cette  derniËre  proportion,  la  plus  importante  à  eonstaleF, 
puisqu'elle  «st  établie  sur  le  nombre  lolal  des  compte* 
ouvcrla  aux  caisses  d'épnqnie,  est  notablemrnl  lupérlr-urc 
à  celle  du  31  décembre  1873,  qui  était  de  17.G  babilnnts 


r^ 


»*tfrA»6»  EH  1874. 


119 


ét%l  dépiMiiti  MT  1,000.  C'est  oiéaie  la  pro|^rtion  la 
irfBt  élevée  qui  ail  W  attetete  jusqu'à  ce  jour. 

92  déjMrteiiieiitapréKnleaC,  |iour  le  rapport  dfu  nombre 
àm  déposaBU  avec  la  pepvlaiioo,  an  chiffre  épal  ou  supé- 
rienr  à  la  moyenne  générale  de  1874  qui  Tient  d'ûlre  indi- 
qaén,  et  55  nn  chiffre  innrienr.  Voici  ce  tableau  : 

Toklëau  présentant,  par  département ^  le  jMmbre  de» 
dépotant»  anec  la  population^  en  1871. 

[ai  ni VABTmnTi  ac-»mm»  bi  la  mothiib  oShébalbI  (i  dépomnt 
sur  1CC4  hakUnOê,  9oU  ••  dépoumti  iur  |,M0  AdAifiuttfj. 


OèpartMKBts. 


Bapport 
ifétfêÊ. 

■TM     Oipo». 
la  pppil.    s«r 
1  dépôt. nr  l.etO 
halHtaai*.    bab. 
S^ne-e(4lar.      5.90 

Oise 6.03 

Rhône 6.67 

Loiret 7.06 

liarBO 7.81 

Eure-et-Loir.     7:83 

Sarilie 7.85 

Seioe-et^i«e.      8.43 

Yonne 8.93 

Seine 9.03 

Meose 9.67 


OipWUMMBtl. 


Somme 9.83 

Meur.-et-Xos.  9.88 

Côte-d'Or....  9.93 

Seine-lofér...  10.62 

Aube 11.04 


169 
166 
150 
141 

1S8 
138 
137 
119 
113 
111 
103 
102 
101 
100 
94 
90 


Bapport 
d«t  depof  • 

av«a      Dépôt, 
la  popal.    fur 
1  dépôt,  ftur  1.000 
babiitatt.    bab. 

Hénmlt 11.57 

Marne  (Hte-).    13.09 


AiMie 13.33 

Àrdennea . . . .  ■  13.47 

Rh.(H-)[Beir.J  13.47 

Maine^l-Loir.  13.43 

Duubii 14.34 

Nord 14.57 

Alp.-Mariliiii.  14.70 

GiroDde 15.10 

Gard 15.15 

Jura 15.34 

Bouch.-du  R .  15.39 

Loire 15.51 

Eure 15.88 

Uère 16.30 


86 
83 
83 
80 
80 
75 
70 
69 
6K 
66 
66 
66 
65 
65 
63 
63 


[SS  DÉPABTUfEHTS   AU  DBSSOUt   VK  LA  IfÙTEHJIS 


Orne 17. 3t  68 

lodre-et-Loir.  18  60  54 

Var 18.77  53 

Loir-et-Cber..  18.79  53 

Tarn 19.41  51 

Pyrén.(Bass.-)  30.48  49 

Pas-de-Calais.  20.51  49 

Calvados 21.19  47 

Mayenne 23.01  43 

Sè\rres(Deux-)  23.10  43 

Ain SS,JO  43 


Cantal 

Aude 

i'uy-de-Dônio. 

Manche 

Saône-et-Loi. 

Charente 

Finistère 

Vosges 

Alpes  (Hte»-). 

Vaucluse 

lot-et-Garouo. 


GtdtRALR.] 

23.54  42 

33.59  43 

23.72  42 

24.42  41 

24.63  41 

25.68  39 

25.98  38 

28.56  35 

30.10  33 

30.2Î  ^% 

30.91  ^1 


Tarn-e[-Gir. . 

■ 

m 

)   »!h     49 

sï.ea 

PïréB,-orieii 

Bi.t7     48 

llk-el-Vilùno 

33  « 

Allier 

3*.  01 

ffir.40     16 

70. S9     U 

Clii.renu.-Inf. 
Creune 

35.74 
36.34 

"0 

I.oiêre 

78.44      «! 
7Î,30  -  »■ 

Loire-lnftfr... 

36..K 

KH 

.     73,59      44 

Ardèclie 

38. 7Ï 

35 

Gers 

Di-Ome 

.  7S.Da    a 

I,(rtra{HW-).. 

46.89 

91 

Vendée 

.  4»,3S     .« 

Vienno  (Kl«-) 

47,80 

■*! 

Uiule-SSïOT, 

.  134.5*      a 

c6t«*<lu-Nord 

48, SU 

«1 

*riÉ(ie 

,    lia.37        7 

lAndes 

50,65 

ail 

Cor-i! 

.    188.38       S 

Cher 

L'BocroisMnj 

entqui 

'est  produit  pour  la 

moïenne  Bin< 

raie  m  retroiiv 

e  dan» 

es  rèsullalB  parUculierg  de  U  |i^^ 

lion  obtwue  en  1871 

■si  plus  forle  que  celle  de  18T3.      ■ 

Ilestinléres 

ODide 

eproduire,  à  cdtË  c 

uchirrrereprta 

lentanleu  187 

le  rapport  û 

nombre  des 

:B  chlrrrei  qu 

établissent  h  mËme  ppiior'fl 

tEon  pour  les  années 

nién 

urea  depuis 

année  dont  lei  réiultau  son 

lu  piihliMlIfli^ 

da  compte  rendu  nnnuel  Tait  en  exécull 

D  de  la  loi  doS 

5  juin  IMJ. 

Vuioi  ces  chiffres  : 

1 

n^r Itl 

*, 

iMa 

5 

7 

•'_   MU 

18W- 

il) 

^ 

im. 

n 

M 

■8:iE  BT  1874. 
1867 

121 
49 

jUM 

1868 

1809 

81 

186a 

u 

56 

IMf 

M 

4870 

..      58 

i8n 

37 

1871 

1871 

. .    r>7 

1863 

38 

..      56 

I8lft. 

«8 

1873 

..      57 

1810. 

U 

47 

1874 

..      60 

1806 

La  eompartison  entre  les  39  aonéei  écoulées  qui  reisort 
du  relevé  précédent  permet  d'apprécier  l'exteDsion  prise 
par  llnatitQtion  dea  caisses  d'épargne,  et  de  se  rendre 
compte  do  nombre  tOHJours  croisant  'de  personnes  qui 
viennent  confier  leurs  économies  à  ces  utiles  établisse- 
meots. 

Solde  dû  aux  déposanti  par  rapport  à  la  popiila- 
Uon,  —  La  moyenne  par  habitant  des  sommes  déposées 
aux  caisses  d'épargne,  moyenne  obtenue  par  le  rapprocbe- 
mtnt  du  solde  dû  aux  déposants  au  31  décembre  avec  le 
chiffre  légal  de  la  population,  a  été  en  1874  de  15  fr.  85  c, 
soit,  comparativement  à  1873,  une  augmentation  de  1  fr. 
3  c.  (6.50  p;  100). 

Étendu  à  chaque  département  en  particulier,  ce  même 
calcul  fait  ressortir  que  dans  34  départements  la  moyenne 
du  département  est  supérieure  à  la  moyenne  générale 
(15  fr.  85  c),  et  qu'au  contraire  elle  lui  est  inférieure 
dans  53. 

Cette  moyenne  par  tête  des  sommes  déposées  aux  caisses 
d'épargne  présente,  dans  presque  tous  les  départements, 
un  accroissement  plus  ou  moins  sensible . 

Le  relevé  suivant  présente,  ainsi  que  cela  a  été  fait 
poor  le  nombre  des  déposants  par  rapport  à  la  population, 
la  moyenne  générale  par  tête  des  sommes  déposées  aux 
caisses  d'épargne  depuis  1835. 


Moyenntgénér. 

Moyenne  génér. 

par  habitant 

par  habilaul 

An  nies. 

du  solde 

Années. 

dn  solde 

an  81  décembre. 

an  SI  décembre. 

fr.  c. 

fr.  c. 

4835 

1  91 

297 

..       SU 

1838 

4  31 

1836 

1839 

5  10 

1837 

im 

&1I 

..«57.., 
J1858... 
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Il  est  iiOBSiblu  ainsi  de  suivre  les  iluclualions  subiei  plr 
tes  caisBCS  d'épargne  et  de  conslaler  la  marche  progrei- 
sive  de  eus  étatiliGEements,  que  les  drEODslances  ont  ralgp- 
lie  DU  même  arrêtée  i  certaines  êpaques,  mais  qui  eusliils 
n'a  pas  cessé  de  se  manifester  par  un  accroissement  a> 
tinu  dans  le  chiffre  des  sgmmes  dont  les  caisses  d'éparg 
suiit  restées  déposilaires. 

Résumé,  —  La  reprise  des  opérations  des  ( 
d'épargne,  dont  l'année  IS73  avait  marqué  le  cammeuce- 
ment,  s'est  continuée  en  1874.  L'arrêt  que  les  événemen" 
avaient  fait  subir  â  la  marche  progressive  de  ces  opéra- 
IJi>ns  a  désormais  complélemenl  disparu  et  a  fait  place  t 
de  nouveaux  progrès  Ce  fait  est  cbirement  démontré  par 
Ions  les  résultats  indiijués  ci-dessus. 

Le  nombre  des  livreta,  et  par  suite  celui  des  dépotant^ 
a  été  porté  au  chiffre  le  plus  éleva  qui  ait  élè  obleDij 
jusqu'il  ce  Jour,  et  présente  dans  le  rapport  avec  la  pcpf^ 
lalion  un  accroissement  des  plus  remarquables.  ToatM  In 
recettes  effectuées  par  les  c:iissBs  d'épargne  ont  éprouvé 
de  sensibles  augmentations;  ay  contraire, les  reniboune- 
ments  sont  restés  presque  stetloanaires,  les  achats  dt 
renies  faits  à  la  demande  des  déposants  ont  même  légère- 
ment rétrogradé.  La  Hiusè  dta  eoors  de  la  r  . 
nue  en  1  Wli,  a  sans  doute  contribué  à  amener  ce  résultat. 
Le  solde  dû  aux  déposants,  sans  être  encore  à  la  baulcai 


ui^c  i>F-s  ftEriulTks  t.it  IS73  HQP 

llUiIrs «leruièfei ainièes4iiiii)nt  |>ricèUà lu ivèor- 
HWiiiBde  IK70-!8Tt,  a  ègalem uni  participé  d'une  manière 
oeiablc  à  ce  muutemeat  d'à uitinen talion.  Ces  diverses 
•URmenlfllione  ont  (DUtfruÏG  fro&li  lurlout  aux  livrets  de 
ploa  de  âOU  francs,  qui  ronneot  la  catégorie  la  moini 
■ombreuse,  iiuieqn'iU  représentent  i  peine  un  quart  du 
total,  C'élail.â  la  vérité,  à  celte  même  catégorie  de  livrcla 
le  les  évéDementa  de  1870-1871  avaient  Tait  subir  lc« 
IB  fortes  rëduciion». 

D'un  autre  câté,  la  mojenne  générale  pur  vcrsemenl 

•te  toujours  beeneonp  inrérieure  à  celle  des  rembourse- 

'"''    ''         cent  de  s'abaisser  de  plus  en   plus.  Cet 

'est  pas  en  raison  directe  de  raccroissemenl 

nombre  des  caisses  et  des  succariiales  qui  retoîvent  les 

tpirgnes  de  la  populstion.  Cependant  il  rorrespond  jus- 

ifiCi  un  certain  peint  à  cet  accroissement. 

■  Sn  rÉsuné.  on  doit  se  féliciter  des  tésullals  obtenus  par 

fal  eaisiet  d'épargne  pendant  l'anneo  IS74. 

L'extension  qu'ont   prise  de   plus  en  plus  tes  suceur- 

""  1  grandement  contribué  i  ces  beureux  résultat!.  En 

la  élsblissementa  rapprocbenl  la  caisse  d'épiir);nede 

.lions  que  réloignemeoi  et  les  diUlcultés  des  communi- 

enlempëcbéesde  proflicrduabienFuits 

En  facilitant  le  dépôt  de  leurs  écono- 

ili  développent  chez  elles  l'idée  et  le  goiit  de  répar),'ne. 

A  ce  point  de  vue,  on  peut  espérer  les  plus  iirunds 

iMnlages  de  l'application  des  mesures  que  le  gouverne- 

iienl,  dans  sa  sollicitude  pour  le  développement  de  la 

lUinfiigante  inslitulion  des  caisses  d'épargne,  a  prises,  en 

Hrtndu  décret  du  23  août  1875,  pour  autoriser  les  caisses 

I  lalliciler  le  concours  des  percepteurs  et  des  rtccvciira 

iU  postes.  Quoique  bien   récente,  la  nouvelle  Dr(;aiiL'u- 

'^      otninenee  à  s'étendre. 

CAISSE    DES    HETRAITES. 

OPÉKATIONS    EN    [STi. 
rail  du  Seppori  «Il  Préaliloni  do  la  RèpuliUqut.) 
-  Lex  versements  Tails  en  1873  ontïté  en  nombre 
u  iiir,    ui  on  <nmn«B  (Je  9.602,5(17   fr.  71  c.  C'est 


L'exercice  dont  noua  rendons  comple  est  donc  mtilleul 
qiie  celai  qui  l'a  prËcMé;  il  se  rapproche,  quant  au  n< 
hre  <ipK  versements,  de  l'exercice  ISliO,  qui  en  coffi| 
:i31.001;  mais,  pour  les  sommes,  il  lui  est  encore  I 
inférieur,  puisque  leur  monlunl  était  de  1,300,000  franol 
plus  flevè. 

La  moyenne  îles  versements  a  été,  (>our  1873,  de  Î5  fa 

51  t.;  elle  élail,  en  187:,  de  26  fr.  93  c,  e(,       

33  fr.  23  E. 

Le  nombre  des  versemenlE  i  capilal  réservé  coolinnei 
augmenter;  en  «rTet.  ils  ne  uioniaient,  en 
04.085  pour  3,691.885  fraors;  \h  s'élevaient,  en  IBTS.i 
111,4fi4  pour  4,728.032  înacs;  ils  Ggurent,  en  ISJi 
pour  141,415,  ce  qui  re|irésente,  pour  le  non 
augmenta  lion  de  -19  p.  100;  quant  i  l'imporUnce  ilea  v 
■ements,  elle  s'élève  à  4,70u,703  francs,  ce  '  ' 
pour  ehncun  d'eux,  une  mojenne  légèrement  inférieur 
celle  de  1872. 

Nous  avims  vu  ptiiB  haut  qnc  lee  »^iiioics  vtii^ 


Pour  stufr  le  chilfrB  lolal  des  rfCfiles  iiereie> 

inen'ist'eaeaiuïnienideBirréragm de  rentes 
qui  ipii&rtienDeal  à  1b  Catsau  des  reireiles. 

t.AU.Sti  Si 

HBml»ors.decapiuiuirèserté».    ^.W.RBS  Si 

14,30e,9IO  31 
3,Ue,6l9  SI 

EnsemblB î,3a9,51B  fiî 

Ndldospecellesdel'MeMlCB 

Il  taul  r&in.  a^nr  ici  Je  raliqual  non  employ* 

11,967,390  a 

un 

Tolat 

11,967,404(11 

Le  chilTre  du  remboTirsemenl  des  capitaux  réservés  t 

"'  is  élevé  qu'il  ne  l'a  jamais  été;  cette  progrcMlon  est 

;e  da  nombre  d'années  écoulées  depui»  la  fbqd 


i 
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tion  de  la  Caisse  des  retraites;  ces  remboursements  por- 
tent, en  1873,  snr  1,474  létes;  ils  n^ont  pas  dû  présenter 
d'anticipation  sur  les  chances  de  mortalité  présumées^ 
ainsi  que  cela  va  résulter  des  calculs  qui  seront  présentés 
dans  la  troisième  partie  de  ce  rapport. 

Dans  la  somme  de  781,655  fr.  8)  c.  comprise  dans  les 
remboursements,  se  trouve  celle  de  756,232  fr.  81  c.  qui, 
conformément  à  la  convention  diplomatique  du  11  décem- 
bre  1871,  a  été  rendue  à  5,169  Alsaciens-Lorrains. 

Le  solde  de  11,967,404  fr.  01  c,  qui  forme  la  diffé- 
rence en  plus  entre  les  recettes  et  les  dépenses,  a  reçu 
remploi  suivant  : 

Acbttt  de  656,893  francs  de  rente  5  p.  100  au  fr.         e. 

prix  moyen  de  90  fr.  45c li,883,23X  20 

4,682  francs  de  rente  4  p.  100  au  prix  moyen  de 

7lfr.  90  c 84.j:ii  05 

Ensemble 11,%7,39:)  l.) 

Reliquat  au  31  décembre  4873 10  HG 

Sommeégale Il,%7,404  01 

Les  rentes  achetées  donnent  un  intérêt  moyen  de  5  fr. 
53  c,  qui  est  inférieur  de  32  centimes  à  celui  qui  avait 
été  obtenu  sur  les  achats  de  rentes  effectués  en  1872, 
mais  qui  est  encore  supérieur  de  53  centimes  au  taux  de 
5  p.  100,  qui  a  servi  de  base  au  tarif  appliqué  durant 
Texercice. 

La  Caisse  a  fait  inscrire  sur  le  grand-livre,  au  nom  de 
8,736  parties  prenantes,  583,824  francs  de  renies  via^zcies, 
ce  qui  donne  une  moyenne  de  67  francs  de  rente  par  tête. 

En  échange  des  rentes  viagères  mises  à  la  charge  du 
Trésor,  il  lui  a  été  transféré  296,439  francs  de  rente 
3  p.  100,  au  cours  moyen  de  55  fr.  32  c,  formant  une 
somme  de  5,465,931  fr.  13  c;  ces  rentes  coûtaient  70  fr. 
21  c.  à  la  caisse,  qui  éprouve  de  ce  chef  une  perte  de 
1,472,530  francs;  mais  cette  perte  est  compensée,  pour 
rÉlat,  dans  une  mesure  équivalente,  par  l'amortissement 
de  sa  dette,  qu'il  effectue  plus  avantageusement. 

II.  — -  Les  recettes,  depuis  l'origine  de  J'inslilulion  \us- 
gu'au  31  décembre  t873,  s'éièvent  à  ; 


l8.7Ji,S07  Hfi 
l,37i,503  39 


Ensemble 90,149,311  15      30,US,311  IX 

implujée  en  rentes lW,î37,i 

a  été  Tait  en  scUal  do  renies  S,  i  1/3,  t  et         I 
QO,  et  en  conversion  de  4  1/3  p.  lOD  en 


moyen  d 


ir  prii . 


trr.'Bîc. 


Il   r*[iriBenle,    comme  prix  coûtant,  un   capiUl   da 
1(R,0!2,376  fr.  67  c.  (1)  et  un  intérêt  de  1  fr.  70  e.  1/5 


Renit 


15.901 


3p,100 

Ensemble I.KUO.SW 

Les  4,105.557  franca  de  rentes  triiniFéré»  au  TriiOE 
oui  eit  pour  objet  de  le  désintéresser  de  l'obligation  i|u1{| 
■  priie  (le  servir  à  U.WÏ   parties  0,3^5,232  francs  da 


»<" 


e'aM  dane  avec  raison  que  la  commiuion  s'ett  |irèac(iup4« 
it  la  quMlian  île  savoir  si  la  ilurâo  pCNtlaut  laquelle  ra 
HDiet  ont  élè  «ervies  a  61&  plus  longue  au  moitiK  longue 
le  cells  indiquée  |iar  ta  table  i]eDi^|iarcjcux,qui  a  été  la 
xs  principale  de  la  contre-iuleur  remise  au  Trésor.  La 
question  est  à  l'élude. 

DiD)  le  but  de  se  procurer  les  renseii^nenienti  sutcip- 
lîbl«  de  l'éclairer  sur  ce  poiul  capital,  le  mloislre  de 
rigrtcullnre  et  du  commerce  a  demandé  i  son  csIliKUC 
|da  dèparlemenl  des  finances  de  faire  établir  des  tichtt 
is  les  rentiers  pour  la  vieillense  auxqueli  II 
t  Hé  délivré  des  inscriptions  sur  le  ^rand-livre.  Le  minîs- 
Iredea  finances  s'est  empressé  de  faire  dresser  ce  relevé, 
i  qoestion  dans  la  troisième  punie  de  ce 
n^orl. 

m.  —  Il  ;  a  lieu  de  rappeler  somma  ire  ment  que  la 
donande  des  fiches  qui  concernent  les  rentes  viagères  a 
ItÈ  provoquée  par  la  cooimunicatinn  d'un  travail  présenté 
fn  le  directeur  du  commerce  intérieur.  Il  resforlait  de  ce 
Invail  que,  de  ISâl  â  1SG9,  le  Trésor  avait  probablement 
teeuvé  une  perte  aiseï  con«idérable,  perte  qui,  pour 
maée  1869,  èlait  d'ejiviron  8  fr.  iOc.  p.  100  du  moniinl 
k|y«nsions.  t'our  établir  ce  calcul,  on  comparait  le  chif- 
'~  lOmme  iiiscriie  chaque  année  au  compte  des 
UT  le  service  des  reaies  viagères  provenant  de 
■  retraites,  avec  le  chiffre  de  la  somme  qui 
j  £lre  portée,  ai  les  extinctions  de  rente  s'étaienl 
udiDs  les  termes  de  la  table  de  mortalité  qui  scr- 
id'dei'Iiaseau  tarif. 

lil  commission  supérieure,  prenant  ce  premier  travail 

tB  considération,  a  pensé  qu'elle  trouveraii  dans  un  rrlevé 

pbl  ntinclians  des  rentes  viagères  des  renaeigneaienla 

li  permettraient,  peui-étre,  d'srrïver  à  la  eolu- 

quealîon  Importante  pour  les  finances  de  I  État. 

Voici  maintenant  Je  nouveau  travail  auquel  s'est  livré 

' ï  de  l'agriculture  et  du  commerce  ;  —  D'après 

r  la  ficbes  qui  lui  ont  été  envoyées  par  le  dépurlen 
t.  fiches  qui  se  rapportent  à  ti 
e  pour  la  vieillesse  inscrites  sur  le  grand-livre,  otdqqjj 


La  date  et  l'âge  de  I  cDlrèe  en  jouissance  de  U  renie; 

Lnrfiiu'il  est  décédé,  la  daie  [ii 
«on  riécis; 

Le  nombre  'l'années  peadam  lequel  ii  a  louché  le  DMm- 
lant  de  sa  rente; 

Le  nombre  d'années  durant  lequel  il  était  supposé  ùesoit 
taacher  cette  rente  d'après  les  probabilitéa  jèiluîln  de) 
tables  de  Dépareieux,  tables  qui  ont  été  la  bese  principil^ 
des  calculs  du  chirTre  de  sa  pension  ; 

Eolln.  la  dirrërenee  en  plus  DU  la  dilTérenee  ei 
dans  la  durée  de  la  vie  des  rentiers  décèdes. 

Hais,  pour  pouvoir  tirerdes  conséquences  de  ces  tableaaij 
il  était  indispensable  de  Ûxcrpar  hypothèse  la  dnrée  de  n 
des  rentiers  survivants  et  de  supposer  ï  chaetin  d'eui  m 
contlnunlion  d'existence.  Pour  celte  dernière  0|iéretioDi 
il  était  rationnel  de  se  servir  de  la  mble  de  Déparelenii 

Le  dépouillement  île  9?,000  licites  et  les  caluuli  m 
tiples  qui  l'y  rattachent  eonctîtuent  un  travail  consitlè^ 


t  en  possesBiD 

deux  muis,  les  tableaux  ne  comprennent  encore  que  4,500 
liches  classées  par  téries  de  1,500. 

Pour  la  première  série  de  1  è  1.500,  les  renlie»  « 
Inscrils  pour  un  total  de  rentes  viagères  s'èlevanl  1 
somme  de  VJS.ôQO  Trancs,  ce  qui  donne  une  qnotilj 
moyenne  de  renie  de  333  fr.  40  c.  par  individu.  La  daréj 
moyenne  de  la  vie  de  chacan  d'eux  a  élé  de  15  iiHiH 
6  mnis;  or,  en  se  rapportant  aux  probabilités  dédoilM^f 
la  table  de  Déparfieux,  on  trouve  que  la  durée  de  leur  lh^ 
R  élé  de  1  année  10  mois  plus  longue  qu'on  ne  l'avait  nQ^ 
poié.  Il  en  résulte  que  le  Trésor  a  payé  aux  renUenoJ 
celte  première  série  G'2  Irimestres  de  rente  au  lira  ï| 
54  2/3.  suit  7  Irimeslres  1J3  en  plus,  qui  repréKDtent'îl 
HiiiimedeOU,OBirr.  IGc. 


_*él8ienl  inBcril»  que  pour  418.829  franoa  de  tenu,  .. 
qui  donne  une  quolilé  moyenne  d«  renie  dt  Î80  fr.  ô'i  c. 
yiir  indiiLdu.  La  durée  moyenne  de  la  lie  de  chiicun  tt'cui 
f(t  i)«  15  années  il  mois;  or,  la  durt^eile  leur  vleeM  de 
1  lAnée  11  mois  plus  larj);ue  qu«  celle  jndii4uée  |ii)r  I* 
ubledeDéparcieui. 

Il  en  réiulte  qun  le  Trésor  supporle  en  plu9  six  IK- 
IBMlrei  de  renie,  qui  représentenl  6'2S.245  fr,  Ll)  c. 

Pour  la  Iroioîcme  s£rie,  3,001  ï  4.500 12),  les  realiera 
■  lie  MDLiaBCriU  que  pour  3TD,2ii  îr.,  ce  qui  donne  une 
qaolilé  majeane  de  ïbl  fr.  M  o.  |)aF  individu.  La  durée 
gwieane  de  la  vie  de  chacun  d'eux  ul  de  15  ans  I  moiu; 

>cetu  durée  réelle  eit  d'une  anaée  sept  muis  plus  longue 


■(■  celle  supposée  dam  la  table  de  Utiii 


I  résoi  supporte  ( 
„,  „„  .— valre,  qui 
ta  léaumé,  la  pcri 


ux.  Il  e 
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'  Le  Chïlfre  de  la  perle  marche  en  s'allénuant,  par  la 
fUMn  que  celui  de  la  moyenne  pnr  individu,  qui  est  pour 
{î^  iiremiëre  série  de  S'il  fr.  40  c,  (leGi:eud,  pour  la 
-flciuièiiiB,  à  2h0  fr.  52  t.,  et  lomhe,  pour  la  iroulenie, 
,i  257  fr.  54  e. 

>  L'ixoporlance  de  la  perte  doit  encore  s'aliaisser,  puisque 
'b  aïojenne  ite  la  totalité  des  rentea  viai>ères  luscrilca 
V*M  que  de  143  ir.  9(1  c.,  tandis  qu'elle  est.  pour  les  reo^ 
ilifKilVE  trois  premières  séries,  de  290  fr.  48  c. 

En  ÔDlre,  les  inccriptiotis  dr.  I  à  4,f)IX)  onl  prohabtemenl 
ili  prises  au  nom  de  lëles  de  choix  ;  leur  nionlanl  rela- 
tiTement  élevé  et  le  capital,  presque  loujours  versé  en 
■u  wule  fuis,  font  supposer  que  ces  premiers  rentiers 


mP 


■"5ûufsàSî«itâ*uiS'[iÏ!K^arfîèâîiatice"iï3) 
déposanls,  et  qu'ils  étaient,  par  conséquent,  moina  e^|i(né^ 
que  ces  derniers  aux  accidenlB  de  1d  vie  qui  nugmenlent 
les  cbances  de  mortalité. 

Néanmoins,  la  perle  pour  l'Étal  parait  évidente. 

La  morlalité  plus  lenic,  qui  est  Kl  cauie  du  prèjudict 
éprorivé  par  le  Trésor,  pralile  à  la  Caisse  des  retraitsi 
inr  les  placements  etTectiiés  à  capital  réservé  ;  mais, 
contme  ces  placements  ne  furment  que  40  p.  100  eniiran 
de  U  totalilé  des  dépéta,  ralténuHlion  de  la  perle  Mt 
Beulemenl  couipensée  dans  cette  proporllan.  D'un  au'  ~ 
edté,  la  longétitè  \>\as  grande,  tout  en  étant  un  Tait  ti 
henreui  pour  l'humanilé,  doit  avoir  des  conséquen 
onéreuses  pour  la  Caisse  des  retraites,  en  faisant  arriverj 
en  plus  iirand  nombre,  ï  la  jouissance  de  la  penàon  dn 
déposants  qui  onl  Tait  des  placements  à  rentes  dirrétéa, 
et  dont  les  chances  de  mortalité  avaient 
d'après  la  table  de  Déparcicux. 

En  présence  des  aperçus  qui  précèdent,  I: 
supérieure  croit  devoir  appeler  l'attention  du  gouverne^ 
ment  sur  la  question  de  savoir  s'il  n'y  aurait  pas  lieu^ 
modiller  la  législation  a  due  Ile  ment  en  vigueur,  ( 
louche  ; 

1°  Le  taux  de  l'îiilérét  des  capitaux  déposés  et  In  tabfa 
de  morlalilé  servant  de  base   an  règlement  des  reni 

!<■  Le  chîITre  maxlmura  des  pensions,  qui  pourrait  £1 
réduit  (1); 

3°  L'article 3  de  la  lui  du  1'3  juin  I8<il,en  limitant  am 
Français  seuls  la  faculté  de  dépât,  que  cet  article  a 
due  même  aux  étrangers. 

Sésmné  des  opérations  eff'ecinéet  du  11   mai  iiSt 
au  31  décmnbre  tS73. 

(gSI  à  1HI13 46,(Kfl.S95    33,9I«,3M 

IWi. 5,HI5,Saî      l.;77.68î 
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U  det  campagnie»  frança/seï  d'assurances 
ns.  —  Nous  «mprun tons  au  Moniteur  dex  aitii- 
lèTéiDmé  des  opérat[0DS  fuilts  pnr  ks  campa^niM 
'M  d'auurances  sur  la  ne  depuis  leur  orli^ine  jus- 
'"  janviet  I87Ë  ,  ainsi  i|ue  la  sUiiEiique  its 
^t  faites  ea  1875. 

^  qu'elle  a  pu  reprendre  sa  mardie,  inlerrompue 
''-istreuse  p£riude  de  IS70-IS'71,  les  progrès  ds 

n  BOnt  constanU;  s'ils  du  procèdent  pas  par 

[bonds,  le  cercle  des  assurances  sur  U  vie  tu 
nnt  de  jour  en  jour;  et  si  elles  sont  encore  bien 
teindre  les  limllcs  juei|u'où  il  leur  est  perniis  de 
»,  il  safat  de  jeter  un  coup  d'œil  sur  Tes  résnllala 
MUr  reconnaître  dès  aujourd'hui  que  notre  pajs 
f  peu  d'instilu lions  auxquelles  se  ralludient  Aet 
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3  1M60 5,i68  it, 300,000 
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186» B.3Î8  7i.*00,U0U 

isei 13, ui  lua, 900,000 
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.1896 .'.-  tu, 83a  173,300,000 
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1870 lO.lliS  «1,(00,000 

1871 6,7Ba  89,000,000 

187Î 13,1W  170,000,0011 

18J3 13,asa  1X7,000,000 

I87t 17,100  337.(00,000 

1875 '.  at,aiO  254,000,000 
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Reste  eo  visneur  nu  31  décambre  1873.      35,  S93         W,8S1,< 

Les  compagnies  ont  gesnré  : 
!•  Depuis  leur  origine  jusqu'au  1='  janvier  1875  ; 
En  capiluTix 9,361  ,,«10,000 

!°  Pendant  l'année  1875 

En  renlce  viïgèrea 

Ensemble S. 6(6, 100,000    47,010,; 

8ealBeilCours»o3ldéceinb.l875.    ), 367, 940,000    SO.SGl, 

Les exliDctioi»  de  contrais,  à  quelque  litre  que  ce» 
s'ètaieul  «levées,  en  1874,  à  97,040,000  fVanc»  49  eâ 
■aux  assurés,  d'nii  il  résultait  que  le  ChinVe  lolal  i 
aasurancea  cii  viinieur,  bu  31  décembre  1S74,  étilt 
1,247,660,000  francs. 

En  1875,ces  extinctions  «e  sont  ('levées  i  135,877,000  tr. 
îoit  120,îr 
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Lt  oMrUilitè.  qoi  ttaH  Hé,  m  1874,  de  1,03  p.  100,  a  été 
leMiblemeDt  plat  forte  en  1875.  Elle  a  atteiDl  1,22  p.  100, 
■ojeime  k  pea  prêt  égale  à  eelle  rétulUnt  de  la  table  de 
Depareieax 

-  enfin,  les  rentet  viagèret,  qni  avaient  atteint,  en  1874,  le 
chiffre  de  2,161,000  franet,  te  tont  élevées,  en  1875,  à 
2*470.000  franet.  Kendant  ce  même  exercice,  la  bortie  des 
^  xeotet,  par  tipte  du  décèt  de  1,400  rentiers,  n*a  monté 
i|a*à  1,147,610  franet,  d*où  il  rétuite  qne  Je  chiffre  det 
rentes  viagëret  en  conn  à  la  fin  de  Texerciee  1875  est  de 
ffl7,000  francs  plut  élevé  qu'au  31  décembre  1874. 

Si  maintenant  nom  nout  occopont  des  opérations  faites 
ca  1875,  nous  voyons  que  la  comparaiaon  des  sinistres  de 
ladite  année  avec  le  montant  des  assurances  en  cours 
donne  une  moyenie  de  1,22  p.  100,  pour  la  mortalité 
pirmi  les  asturét  pendant  l'année. 

Or,  si  noot  eontultont  la  table  de  Deptrcleux,  qui  re- 
prétente  assez  exactement  la  mortalité  des  têtes  choisies, 
sortent  dans  la  période  où  sont  généralement  compris  les 
âges  det  assolés,  nous  trouvons  que  le  danger  annuel  de 
mort  ê  45  ans,  qoi  est  l'âge  moyen  actuel  des  assurés  dans 
les  compagnies  françaises,  est  de  1,20  p.  100,  c'est-à-dire 
égal  à  la  mortalité  éprouvée;  donc,  à  ce  point  de  vue,  rien 
à  noter.  Tannée  a  été  ce  qu'elle  devait  être. 

La  comparaison  de  ces  mêmes  sinistres  avec  le  montant 
des  primes  règnes  dans  l'année  donne  35  p.  100  |K>ur  taux 
moyen  des  sinistres;  c'est-à-dire  que  les  compagnies  ont 
eu  é  payer  pour  sinistres  environ  35  p.  100  de  leur  recette 
de  primes.  Si,  d'autre  part,  nous  considérons  que  l'examen 
làït  par  des  hommes  compétents  des  tarifs  généralement 
employés  a  constaté  qu'ils  produisent,  au  profil  des  com- 
pagnies, un  bénéfice  moyen  d'environ  30  p.  100  de  primes 
encaissées,  nous  sommes  amenés  à  conclure  que,  en  raison 
de  ces  tarifs,  les  recettes  de  l'année  pour  les  assurances 
payables  au  décès  (vie  entière)  ont  été  réparties  ainsi  : 

Siai8tr68 35  p.  100 

A  verser  à  la  réserve 35     ~ 

Bénéfice  brut 30     — 

f<i0iw  BêvoDëqae  ces  eoneiasioos  /aitsent  à  désirer,  ^v 
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raison  des  divertca  combtnaisoDS  d'assursaceB  comprisfs 
Eoas  la  dénomma  lion  (iJnérale  de  cspilanx  assifrés;  cepen- 
dant, cammc  l'assurance  en  cas  de  décèi  pi 
fornie  les  quaire  cinquièmes  dn  total  des  a 
défalcalion  des  aiilrcs  opérations  modiQerail  peu  no) 
moyennes  et,  par  suite,  les  conséquences  que  nonsentiroiis. 

La  comtiaraison  des  rentes  viagères  éteintes  en  IS75, 
avec  le  montant  total  des  rentes  en  cours,  doi 
moyenne  de  morlalilé  des  rentiers  viagers,  en  IS7â,  de 
5,50  p.  100.  Si  nous  considérons  qae,  d'après  l'expérience, 
l'âpe  moyen  des  rentiers  dans  les  compagnies  ut  8Glueiie< 
ment  de  71  a  72  ans,  nous  en  concluons  que  la  table  dl 
Deparaeux,  qui  indique  à  cet  Sfie  un  danger  annuel  d 
viron  7  p.  100,  donne  une  mortalité  de  beaucoup  » 
rienre  à  la  mortalité  réelle  des  reallei^  vingers,  ce 
Justine  une  Tois  de  plus  les  m odiH cations  que  les  coii_ 
(■nies  ont  apportées  à  cette  table,  {irécisimenl  à  parlirdi 
l'âge  de  GO  ans. 

Depnis  leur  origine,  les  compagnies  franeaiici  ontcnj 
supporter  plus  de  douze  miile  sinislres,  qui  ont  donné  I 
b  des  rembourse uenls   dont  le   total   s'élève   i  plui 
130  millions  de  Trancs. 

Elles  ont  encaissé  en  1875,  savoir  : 


vBllea  r 


39,i9Q,d 


Sait  un  tolsl  de SI},3I0,|| 

C'cil  un  cbiiïre  important  pour  'Une  seule  annie..^) 
ces  encaiuemenls,  53,310,000  francs  eoncernant  Ih  Mj 
ntices  ont  éld  employés  de  la  manière  suivante  :  i 

UonUnI  da  slnislreB  do  l'annio 1S,7U^ 

Sommes  ponces  «n  DU|tnir.-nuiii>ti  de  lu  iputti?..  I7,S0,4i 
BinéBces  n;ven»nt  aiiit  [>s.-uri!h ,   |n.ur   l'onnèo 

1879  6BulcnioBl.PUïiron , (.DTII.OI 

lolul »8,l«0,0( 


généraux  el  Ua  bânèfico  des  RompagniH. 

Ilepuïs  leur  crislion.  les  compagnies  oui  déjà  rec<i  t 
eapilmix  rongiiiuiifs  de  reotei  viagères  la  somme  «norm 
j  428,400.000  rrants. 

Pour  Taire  face  à 
tngiiïes  pouêdani  u 


335.5D9.D0a 


8li  cette  réserve, qui  est  en  tièrenltmllA  prdpriérideaaiBU- 
(ételdei  rentiers, Dousajoulonsl'eDsenibleilucainlalioftial 
Ineompagnies, soit  87  millions,  plui  environ  11  millions 
jIb  réserves  réiilisées  sta  lu  taire  me  ni,  nous  oblununi  un 
JM  de  423  millions,  qui  nous  paralE,  à  première  vue, 
lie  sunUanle  pour  les  rentes  à  servir,  uinsi 
*fK  pour  tes  I,3{i8  millions  d'opérations  en  cours. 

^■Elir  toial  des  comiUKnies  s'élève,  sa  31  décem- 
«  1875,  au  chiffre  de  459.860.875  fr.  87  c.  avec  une 
lion  de  36,477.556  Tr.  43  c.  sur  celui  de  1874, 
■jéla>lde4'23,383,3l9fr.  44. 
CeUe  Sagmentalion  correspond 
Mffre  des  assurances  en  cours,  que  nous 
In  baut,  et  qai  ressort,  |iour  les  capiia 
".380,000   francs,    et   pour  les   rente 

1.000  Francs. 

ToJid  les  variations  survenues  d'une  ann^e  i  l'aulre, 
»  les  articles  les  plus  importants  qui  entrent  dans  la 
iniwsiliuD  des  ptacemenls. 
Ifoiw  trouvons  nne  aufimenlalion  ; 
Dana  les  fonds  publics  français,  de'  34,443,343  francs. 
Dwu  les  immeubles,  de  3,820,531  franca. 
Baaslesobligatîonsdeeheminsderer,  de  l.5.2'>0.885rr. 
{bus  les  obligations  du  Crédit  foDcier,  de  2,413,48ti  fr. 
ffiHis  conslaions  nne  diminution  : 
<Dao>  les  actions  de  cbemins  de  fer  français,  de  la  Ban- 
]«  de  France,  etc.,  de  7,789,340  francs. 
i»Mle*ya>âarssarr£tal el les  rilles,  de 4,050,88& tî^. 


(lilTÉrences  peu  sensibles,  inutiles  à  noter,  et,  dam  quel 
i]ues  autres,  de  simples  dé  placements.  (J.  d^.) 


STATISTIQUE    DK    L'ÊMIGBATIOW    FRANgMSE, 
[Exlfall  du  Documenl   of/iciet.) 

ie)iJ«nosnslionauxaer6pari 


L 'é  m  [{;  ration  lotalD(i 
ainsi  par  année  : 
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Lei  département»  qui  ont  fourni  le  tilus  Tort  conlin^enl 
rémigralian  sont  les  suivants  :  BjEses-PyrËnèeK,  Giroad 
Ha utea-Py renées,  Hauie-Garoone,  Seine,  Savoie,  Do  ' 
Cgrse,  RliAne  et  Gers.  L'esprit  d'émigralioD  a  pria, 
puis  quelques  années,  un  développement  plus  considM 
parmi  le»  popalalionsdumidi  de  la  France,  qui  sem^ 
surtout  vera  les  Ëtals  du  sud  de  l'Amérique.  Ca  résulT^ 
peut  éire  attribué  aux  analogies  de  religion,  de  mœnv. 
de  langage  que  nos  nationaux  des  déparlementg  miridii 
naux  retrouvent  dans  celle  partie  de  l'Amérique,  el,' 
même  temps,  à  la  propatiande  active  ï  laquelle  m  w 
livrés  les  agents  des  gouvernements  intéressés  à  provoqi 
l'immigration  vers  leurs  territoires  (1).  L'adminisliili 
est  intervenue  à  plusieurs  reprises,  soit  par  des  metor 
aiiËciales,  soit  en  signalant  à  la  justice  les  agents  irrést 
liers,  soit  en  publiant  des  renseignements  propres 
éclairer  les  émigranls  qu'auraient  pu  séduire  dei  ptl 
messes  illusoires  ou  mensongères.  En  outre,  voulant  i 
rendre  compte  du  degré  de  moralité  des  individua  i| 


■r 


procédé  A  une  enqiiâle  qui  a  permis  de  consUter  que 
lieaucoup  d'entre  eux  avaient  lubi  des  condamnAtiaDS  pour 
lies  (aili  graves;  el,  à  la  suite  de  celte  enquête,  elle  a 
prévenu  les  maisons  régulièrement  autorisées,  en  les  invl- 
UDt,  au  besoin,  i  retirer  les  procurations  k  certain* 
agents,  qui  n'oiïraient  alisulument  aucune  prise  i  une 
,  ni  aucune  garantie  pour  la  loyauté 
tes  opérations  dont  ils  étaient  chargés. 

Ageneet  d'imigratian.  —  Aux  termes  du  dfcret  du 
S  mars  tS61,  les  agences  d'émigration  ne  peuvent  enlre- 
pHsdre  les  opérations  d'enp(;enieDl  et  le  iransporl  des 
Jmigraals,  conformément  â  l'arllcle  1"  de  ta  loi  du 
18  juillet  JSTO,  qu'à  la  condition  de  fournir  un  cnulion- 
1  fixé  par  M.  le  miniaire  de  l'agriculture  et 
Dans  le  ca<  où  elles  n'auraient  pas  rempli 
engagements  liS'i-vis  des  émigrants,  l'article  9  de 
loi  précitée  donne  au  ministre  de  l'agriculture  el  du 
pouvoir  de  procéder  â  la  liquidation  des 
li  pourraient  être  dues,  sauf,  lauierois,  le 
inseil  d'Ëlat.  Hais,  grâce  à  l'intervenlion 
.Urviee  de  l'émigration  auprès  des  agences,  toutes  les 
itiooB  dans  lesquiilles  les  ioléréU  des  émigrantK  étaient 
■  pu  être  convenablement  résolues. 
'  6o  1"  janvier  1864  â  [a  fin  de  1875,  te  nombre  des 
•pences  autorisées  a  été  de  7t.  Mais,  dans  cet  intervalle 
la  lemps,  29  agences,  par  suite  de  circonstances  diverses, 
>l0tBesiè  leurs  opérations  :  il  n'y  en  a  plus  acluellemenl 
■^42  en  activité.  Elles  se  répartissent  ainsi  :  8  à  Paris, 
Il  au  Havre.  1 1  à  Bordeaux,  7  i  Uarseille,  1  h  Bayonne, 
I  i  Honlègut-Arros,  I  i  Ogcnne-Camplorl,  1  i  Modane. 
ÉOiigr'mtsinaomRii.  —L'administration  a  cru  devoir 
TKbercher  si  la  progression  contatée  dans  le  nombre  des 
(oilgrants,  depuis  1863,  ne  correspondait  pas  au  chilTre 
te  JndividDs  qui  n'ont  point  satisfait  il  la  lot  militaire, 
peadiot  la  même  période.  Celte  correspondance  existe,  en 
tBtt,  entre  l'émigration  et  les  désertions  anticipées,  et 
l'iUentioo  de  M.  le  ministre  de  la  gnerre  a  été  appelée  sur 
tt  point.  Le  nombre  total  des  émigrants  insoumis  est  de 
4)924. 


sonl  :  les  Iluiile^-Pyrènécs,  U  Huule-Gar 

DéeroUsance  de  la  population.  —  Par 
Baai   doute  itemblables  â   celles  qui  provoquent  l'émi- 
gralion(!),  la  populalion  a  subi   une  décroissance  relali-^ 
veineni  considérable. 

Ea  examitiant  les  dé  nombre  menu  arflciels  de  U  popu- 
tatlon  en  France,  ta  ISGG  et  en  187!.  on  trouve  o 
diminulion  lie  57,799  individus,  qui  se  répanlasent  de  U 
manière  suivante  dans  sept  des  départements  st^naléi 
comme  ayant  rourni  le  plus  Tort  contigent  &  l'émîgrs  ' 

Hiute-Girunni^ U.015        Douba S,S11 


ClilB.. 


10.975 
8,7S6 


HauIes-PsréDéns. . 


3,70S 
10 


Émigrants  par  sexe.  —  Les  résultais  de  l'émipr 
Transaïse ,  pendant  la  période  déceanale ,  altril 
71  p.  100  pour  \ea  hommes  (3!,610)  et  29  p.  100  poi 
femmes  (3,7 10)  L'élément  agricole  j  ilgurcpour  37  p.  IDO, 
savoir,  21.5U2;  nombre  des  industriels,  16.115,  indéter- 
miné. 20.29S. 

Pays  de  destination.  —  Les  pays  de  deiliualion  m 


ie  pérjode- 


ËKïpie.... 

AuliLles  espagnoles.  ■ 


ctaBienl  dans  la  iiroportion  si 

Busnos-Ayres 311,793 

ËUts-Uuis B,79l 

Mania videD(UruEUB)r)    6.436 

Bepigne.'. 3.n<t       unilt lili 

BrèBiiCa) 1,883        Turqnia (I! 

Véaèiuéla(î) l.ufiO 

Êmigranti,  par  âge.  —  L'iilts  dei  émigranla  a  éli 
classé  en  cinq  catégories,  ituvoir  :  l<  au-dessous  d'ui 
an  522  :  2°  de  un  i  lU  ans  3,186;  3' de  10  a 'iO  ans  I5,lt0; 
4»  de  20  à  50  ans  34,252  ;  5"  au-dessus  de  50  ans  4,845, 


.ippartienl  à  la  catégorie  de  !0  à  50  ai 


te  Uavre.  —  Le  Havre  fiant  le  principal  àt^t  4 
opèratiaiis  d'émigralion,  on  peut,  en  se' m p parlant  | 
nanTemenl  de  rémigralion  par  ce  pari,  se  fariner  a 

exacte,  ou  du  moins  approximative,  des 
génËTiux  qui  se  sont  produits  chaque  année  de  ISC5  !i 
1B7*. 

Après  s'être  ralentie  par  suîle  ttea  évMements  de  1S7Q 
k  1871,  l'émigration  a  repris,  en  1873.  un  développemfnt 
^'elle  n'avait  pas  encore  atteint,  et  la  progression  entre 
'iMdeux  années  1871  et  1672,  peur  le  seul  port  du  Havre, 
■  élè  de  10,031  k  40,392.  Il  est  à  remarquer  qu'en  géné- 

u  lendemain  d'une  gnerre,  le  nombre  des  émigranls 
l^^iie  auliilemenL  Ce  phénomène  a  été  observé  noiam- 

en  Allema^e,  en  Italie  et  en  France.  {Mais  il  a 

'jUniinné  depuis,  aurtout  3  cause  de  la  crise  américaine.) 
'.  L'ensemble  du  mouvement  de  l'émigralion  par  le  port 
rib  HaTre,  pendant  les  dix  dernières  années,  oiïre  un  lulal 
A4Î5,S17  émigrants,  qui  se  décompose  ainsi  : 


cantrAle  de  l'< 


liftralin 


Ïî7,(t 


ajaol  fuit  eaulemeni  eicsie  au  Havre,  ei 
,tâ\  t!j  Eoni  embarquis  pendant  les  années  1869  i 
VU  (cette  doDDéa  mauquBDt  pour  les  années 
MIÉPieureB) 13), lia 

La  mojeane  annuelle  correspondant  à  chacune  de  ces 
■légnriea  serait  donc  de  23,760  émigranls  partis  sous  le 
Hntrdie  dn  service,  de  3,6i6  parMs  eo  debors  itu  régime 
'Ptréffligralion,  ei  de  'iâ,ltiO  Tatsant  seulement  escale  au 

L«  337,G7'Z  émigranls  emlarc;iiés  an  Havre  (pendant 
Ifi  ptriode  décennale)  sous  le  contrûte  du  service  com^ 
firàiKrnt  :  46,195  Français,  101,447  étrangers. 
KantiUe.  —Le  port  de  Marseille  a  txpédié  00,378  éi 
6,313  l'rancais,  54,065  étrangers. 


17,741  Frantait,  1 7  IliiH  éi  rangera. 

Bayonnt.~Ëatm  le  port  Se  Bayonne  i  expédié  9,032  émî- 
grants  :  2,512  Français,  6,520  êlrunpen 

CesqualreporUont.encoQBéquenee,  fourni  urTcbilTrc  lia 
342,471  érnigtanls,  embarqués  edus  le  eontrâle  du  ii 
iliécal,  pendant  la  période  de  ISSd  i  18T4,  «avoir: 
72,761   Français,  269,710  étrangers: 

Navires  soumis  au  régime  de  l'imigralian.  —  td 
nojnbre  des  navires  soumis  au  régime  de  l'^roigrllin 
gui  onl  embarqué  ces  émigrants  a  été  de  2,413,  savoir 
pour  le  Havre  1,33G;  Bordeaux  739;  Maraeille  230; 
Bajonne  48.  ^ 

Harires  non  soumis  au  régime  de  l'émigration.  ~ 
Les  navires  parlh  avec  moins  Je  40  émigi^nla,  c'c*l-4^ 
dire  un  nombre  inférieur  A  celui  exigé  par  la  lai  poni 
être  soumis  eu  téi^iuie  de  l'émiijralion,  représeaienl  h 
chiCfre  de  4,974,  «avoir  :  pour  le  Havre  1,808;  Bot 
deaui  G7<i;  Marseille  143;  Bayonne  2,347;  et  lei  énÇ 
grants  parlts  en  dehors  du  conlrfile  du  service,  dont  il  i 
été  tenu  compte,  s'élèvent  pour  le  Havre  A  36,433,  el  pt 
Bordeaux  4  22,K65. 

Ces  dernie's  chilTrea  comprennent  des  Krancaïsel  de* 
étrangers,  dont  la  proportion  n'a  pu  être  suISsatnment 
èlalilie. 

Karirei  élrangers  ayaM  fait  escale,  —  Le  noDibrl 
des  navires  étrangers  à  émigranls  qui  ont  fait  escale  i 
les  ports  français  se  décompose  ainsi  :  Bordeaux,  329;  !• 
Uivre,  672:  Marieille,  122;  total,  1,123. 

Émigrants  pur  nalianaUlé.  —  L'ensemble  du 
meut  général  des  émi;;rants  par  dationalité,  i 
ports  français,  se  résume  ainsi  : 

lialiBDB g(.33U       AniéricBiDs. 

FnuiïBis 7i.7Bl 

*ii<'™"dB co.wa  -,, , j; 

ÉmgranU  par  pays  de  desanaiion.  —  Le  mou- 
vement des  émigrants  par  pays  de  destination  se  répartit 
dans  la  proporlion  a  ui  van  te  : 


8,S 

oaaliiés.      93.3 


M«BoR-A}Ks. 79,S7S        Miles  paji 

HoabiiÉdea 36,397 

tnài lO.Mi 


911 


Le  CDinmisstlTial  de  Par»  »  visé  \et  conltate  tl  surveillé 
tel ditpOBÎliana  à  prendre  pour  le  piissaiteiie  l!)ï,MOéin!- 
gnWs  qui  ont  traversé  celte  ville  pendnnt  les  dix  annies^ 
de  I86&  ï  1S74,  pour  se  rendre  aux  porl:  d'rnibarqnc-' 
ment.  Dans  ce  nombre  eont  compris  'i'i.iOi  FrancBû, 
TG.003  étrangers. 


ST.^TISTIQIIE    DES    SINISTRES   EN    1873. 


<.«. 


■c.) 


Lea  perlée  réiultant  de  ces  Einislres,  ainsi  que  d'autres 
"~  ualheureux  dont  il  s'a  pas  été  tenu  compte  dana  le 
Irivail  que  nous  analysons,  sont  aléénoées  dans  une  eer~ 
Iliae  mesure  par  les  secours  que  le  ministre  de  l'aj^ri- 
Hllare  el  du  commerce  distribue,  Kur  un  fonds  spéciale- 
■9tiA  aiïecté  â  cette  destinaliun,  aux  personnes  qui  ont 
'(prouvé  des  perles  non  couvertes  par  l'assurance,  el  que 
Km  sitnation  précaire  désigne  i  l'altenlion  des  prérets. — 
Jljoiilaas  que,  dans  cerlaini  cas  extraordinaires,  ciimme 
■H  grenilet  inondationi.  l'invasion  siibire  d'une  épizoolie, 
'!*  loi*  spéciales  pourvoient,  dans  une  ptus  large  mesure, 
a  nJeessiiés  du  moment, 

in  soDt,  d'ailleurs,  iiidépcndanls  des  dépréve- 
idii  que  les  tinistrés  peuvent  avoir  1  réclamer, 
u  suivant  Tail  eannaitre,  pour  ehaque  sorte  de 
nombre  des  individus  lésés,  ainsi  que  le  mon- 
»  perles  qu'ils  ont  déclarées: 


^L.    mi*. 


Tùlal I»,1S9        Ï,S»,I37        18.1 

Comme  en  1871,  ce  montanl  des  secaura  i  itâ  ealesM 
i  riiioa  de  5  p.  100  de  la  perte  déclarée  par  1m  a;»l* 
droit  :  on  peut  reconstiluer  le  lolal  d«£  pertes  qui  a  ' 
participé  au  serourt  nccrdé  à  50  millioDS  de  Ii 
o'est-JHlire  au  cinquième  des  pertes  déclarées. 

Quant  aux  dégrèvement)  d'impâts,  les  comptes  à 
nnances  en  portent  le  montant  i  2,B60,063  francs. 

Si  noua  jetons  maintenant  un  eoap  d'œil  sur  les 
sinistres,  nous  trouvons  que  les  incendies  ont  ■ 
en  IS73,  U  tnart  de  ^'n  hommes  et  la  perle  de  4,37^  iHï- 
maux  domestiques,  et  les  inondations  celle  de  6  hammea 
cl  deStS  aiiimauii. 

Ce  qui  explique  le  Taible  secours  accordé  en  cas  d'ince 
die,  c'est  que  le  secours  ne  porte  que  sur  les  pertes  m 
Eonvertes  par  l'assurance, lesquelles  ne  Forment  que  le  tien 
environ  de  la  perte  totale  due  à  ce  sinistre.  —  AjoatOU 
que  le  secoure  spécial  s'applique  principalement  aux  perla 
agricolei,  dont  le  chilTre,  immeubles  non  compris,  ne  A' 
paue  pas  i  millions.. 

C'est  la  grêle  qui  donne  lieu  au  secours  le  plut  élevé  él 
aa  dégrèvement  le  plus  important.  Vient  ensuite  le  gelé*; 

'i,  en  ce  qui  concerne  tt  dirnii^r  sinistre,  renqnf 
titive  i  laquelle  donnent  lien  les  rédamationt  di 
reasés  fait  pretipie  toujours  reconnaître  rexagéraliim 

'tbil&«  des  pertes  primitivement  déelarèei. 


•i  non  cfliJtï^tei'SBl 
■iDené  la  perle  tie  339,^90  tSt«s  île  bestiaui,  tavair  : 
espèce  chevaline,  !2,4G7i  bovine,  :i!,2^â;  ovine,  l8S,1t&; 
antrei,  76,483. 

Les  docomenU  dont  nous  venons  de  donner  le  résultat 
ne  comprennent  pas  les  linlslres  survenus  dans  le  Mparle- 
Dienl  de  la  Seine.  Le  seul  Isbleau  qu'ail  fourni  ce  délier- 
tement  est  l'èlal  des  incendies,  relevé  d'après  les  Inforroa- 
colouel  des  sapeurs-pompiers  de  Paris.  Il  y  a  eu, 
d'après  ce  relevé,  437  incendies  à  Paris  en  1873,  pour  tes- 
Boels  on  a  accusé  un  cbifTre  de  pertes  de  7  mllIiouB 
KI,000  tranes.  (Voy.  à  la  2*  parlie  les  chilTres  relatirs  i 
l'Unie  1874.)  t.  l. 


STATISTIQUE  HOSPITALIÈRE  (1). 

D'après  les  renseigne  me  nU  fournis  par  les  préfets,  le 
nombre  des  ilablissemenis  haspiuliers  qui  ont  fonctionné 
n  France,  enlBVS,  s'esl  élevé  à  1,481,  savoir  :  32B  hflpi- 
MU,  745  bôpilaux-bospices,  407  hoapiees.  Dans  celle 
Mnenclature  ne  sont  pas  couipria  lu  maison  municipale 
da  sanlè  et  sept  éublissemcnts  de  service  général  de 
Paris  -,  nais  il  s'y  trouve  un  certain  nombre  d'établiue- 
menls  qui  se  bornent  à  distribuer  des  secours. 

n  résulte  de  ces  nombres  qu'en  moyenne,  un  établisse- 
ineiit  hospitalier  dessert  un  peu  plus  du  24,000  haliitiinls. 

Le  personnel  cliargé  du  service  des  établissements 
bmiHialiera  se  compose  de  1S,m  personnes,  savoir  : 
1^73  médecins  et  chirurgiens,  3,'in  employés,  11,032 
nlifiieoses  et  11,534  servants. 

Ils  ont  disposé  enfin  de  161,510  liis,  dont  6S,971  pour  le 
wrviee  des  malades  et  &3,42l  pour  celui  des  inilrmes, 
vieillards  ei  incurables.  En  rapportant  ce  matériel  lu 
nonbre  moyen  des  individus  suppoKés  traités  pendant 
toute  l'année,  on  trouve  que  la  proportion  des  lits  inoccu- 
fétt  qui  est  de  30  p.  lOU  dans  les  hûpilaux,  n'e.'t  que  de 
tQ  p.  100  dans  les  hospices. 


n  swHiiifuc 


I  1873,  il  a  m  friia  âtoii  \es  TiSpiUaïri 
tiari  il'liaipic«  4lO,4il  malailei  C:  nombre  s'élut  éleré, 
en  1871,  â  583,850.  Nous  naïoni  paî  à  riipjiBler  Ici  cir- 
cuntlanccg  exceplioaDelles  qui  oai  amsiié  cet  encoin- 
liremsuL 

.  LeMûStre  actuel  des  maliides  Irailéi  correjpiad  i 
t  malide  puur  SS  liabiUati,  s«il  1.13  p.  100,  au  lieu 
de  1  pour  ^4  en  Wl  et  de  1  pour  C3  en  1871.  ~  Mai! 
tandii  <|ue,  dan;  le  dèparlem^^nt  du  Hhône,  la  propoilioi 
des  malades  (railés  ett  de  4.44  peur  100  bjbitanls,  a 
dans  ta  Seine  de  4.14,  ce  rapport  descend  dans  la  Grenu' 
àO.I' 


Nombre  dEsIndir.  préeuau  l<jl»]aaT.      (5,109    II  0 
■■•-' ' •■-         36S.1«    89.0 

"  "  j  «Xi 

Gei  rapports  indiiiuent  i)ue  la  population  fixe  dei  hSpi- 
bnx  équivaut  au  S'  de  la  demi-Bomme  des  entrés  et  de 
Mrlii,  c'csl-â-dire  de  la  population  en  mouvemenl  ;  oi 
vuïtjde  plus,  en  ctudianl  le  rapport  des  sortiei,  lequel  Mt 
plus  élevé  que  celui  des  entrées,  que  la  population  priteate 
i  l'bd pilai  tend  à  diminuer. 

Les  malades  trailèsen  1873  ont  rourail4.9û3, 
nées  de  présence,  ce  qui  correspond  è  un  séjour  mojm 
de  37  jours  enviroti.  Pour  les  hommes,  U  durée  du  séjour 
n'est  (lue  de  31  jours;  elle  l'èléTe,  pour  les  * 
enfants,  de  4!  i  45  Joun.  —  En  1Ë7I,  le  mouYemeoI  avait 
été  beaucoup  plus  rapide,  puisque  chaque  malade  n'iiajt 
resté  â  rfaûpiial  que  30  jours  en  moyenne. 

Sur  100  malades  traités,  il  y  en  a  eu  79.0  de  gnéri» 
pendant  que  la  proportion  des  décès  s'est  élevée  i  SHi 
mais  il  convient,  pour  se  rendre  compte  de  la  mortalitî 
quia  sévi  dans  le  milieu  bospilaller,  de  rapporter  les  dêcàï 
iuivenui  au  nombre  total  des  journées  de  présence.  On 
■    '  :b  les  résultat» 


Le  mdaie  caica 
0,00-i  64  ;  l'anné. 
0,00a  27. 

On  voit  que  la  nidrlalilè  ne  cesse  du  dÉcroitrc  dïDs  les 
bôpiUux  :  l'année  1S7I  fail  seule  excepllan.  Acuité  époque 
déMâtreutC,  la  EJorlBlIlË  a  dépassé  de  [ilas  ds  1/3  celle 
qn'on  coasiate  en  I87Z. 

Pour  se  rendre  compte  de  la  valeur  qu'il  fuut  attacher  i 
ces  chiffres,  il  convient  de  les  rapprocher  de  ceuiL  que 
donne  la  population  du  pays  tout  eulitr. 
Fi^ulatian  générale  (morlslllé  par  un  jour  de  prdsenfle). 

FaHusea 0.000.  OS 

EBftaU - O,00U,n7 

Huycnoe »,<KHI,UU 

De  aorte  que  le  danger  journalier  de  mourir,  qui,  dans 
U  papnlalion  générale,  est  de  G  cent^millièines,  e«i  de  357 
cenVmil liâmes  clans  les  hdpliaux;  â'oji  cette  conséquence 
que  la  norlalité  journalière  est  environ  40  fois  plus  consi- 
Mnbie  dans  les  hdpilauK  que  dans  l'eDScBible  du  pajs. 
Riit  il  ne  faut  pas  oublier  que  les  malades  ne  sont  sou- 
mi»  i  celle  mortalité  eiceplionnelle  que  pendant  37  jours 
eaviron. 

Le  nombre  des  innrmes,  vieillardii  et  incurables  enlre- 
ItiiM  duns  les  hospices,  est  bien  moindre  que  celui  des 
Dabdea  traités  dans  les  bâpïtaux;  il  s'élève,  pour  iS73. 
1  69,7SG,  Mvoir  :  27,356  hommes,  31,037  femmes  et 
U,993  enfanis.  C'est,  pour  l'ensemble;  une  proportion  de 
1  awsté  sur  130hsbitaDU. 

Au  point  de  vue  de  la  population  mojenne  rapprochée 
du  mouvement  des  entrées  e    ' 
dèeonipoEeiit  ai 


Ainsi,  Unilia  que,  dans  les  Ijôpiiaux,  la  popiilstioa  fixe 
n'équivaul  qu'au  S'  de  la  populalio^ 
les  hospices,  celte  popalation  est  plus  du  double  de  U< 
demi-somnie  des  entrées  et  des  surlies.  Renarquon»  eoSa 
que,  si  la  populslion  permaoente  d«s  ÉUbiiiseiDenU  tend 
à  diminuer  dans  les  hôpitaux,  celle  des  hoipiees  Qcenift 
une  tendance  manifeste  à  l'augmentitian. 

On  peut  négliger,  tant  il  est  Taitile,  le  nombre  dei  Indi- 
vidus  qui  sortent  de  l'hospice  par  Yoie  de  guérison. 

Quant  i  la  mortalité,  rapportée  i  une  journée  de  pré- 
sence, elle  est  exprimée  par  le  rapport  0,000  47.- 
prfssion  trouvée  par  les  hôpitaux  étant  de  0,002  SI,  on  en 
conclut  que  la  murlalilé  est  5  (ois  moindre  dans  le*  hai- 
pices  que  dans  les  bdpllaux,  mais  quelle 
7  rois  1/2  plus  considérable  que  celle  de  la  population  gé- 
nérale. —  Il  est  vrai  de  dire  que,  pour  la  population,  t 
mortalilê  doit  être  mulLipliée  par  365  jours,  tandi»  qiM, 
pour  les  infirmes  et  vieillards  IraitéB  dans  les  hospiCN,  it 
durée  mojenne  du  séjour  n'est  que  de  249  jours  enviriHL 
Notons,  en  passiint.  que  les  femmes  séjournent  i  l'hoairict 
beaucoup  plus  longtemps  que  le   '  '     '    " 

que  les  enfauls. 

Faisons  maintenant  connaître  la  lilualion  Dnandiredi 
établissements  hospitaliers  réunis. 

Le  nombre  des  éla  b  lisse  me  nls  bospilallers  est  teaU 
depuis  longtemps  slalionnaire,  mais  leurs  ressourcei  n'ont 
cessé  d'augmenter.  En  1833,  les  recettes  étaient  c 
51,222,079  fr.;  en  1861,  elles  s'élevaienlï  108,541,828 fr, 
—  La  réduction  de  notre  territoire  les  avait  ramenées, 
en  1B7I,  ï  99,045,186;  elles  sont, en  1872,  de  106,691,(541 
francs.  Voici  les  résullata  de  1873  : 

fl«BH«  (1873). 

Revenus  proprenauxéUbtissemCDI» iO,l33,ml 

SnhtontioDBaetanl  tienrc IS,(11,TU 

et  Irga,  droii  des  pauvres (I,71T,1SI 


STATISTIQDE  S 

ftecettos  diterses S.0A,lfi3 

Benboursem.  àe  fraie  des  niBlades  iiitidIh.  15,!W5,I»)      15 
Fonds  libres,  reparles  des  exercices  pré- 

cMeals IS.9flO,37B      (B 

Total I(li.fi8î,77ï    100 

Le  tobleiu  snivani  indique  les  chan^emcnls  rjue  quel- 
DS  (ïceltEB  ont  éprouvés  depuis  18j3  ; 


)8S3. ..  14.301,gOS  S,m.m  3,S89,iSi  9,387,686  1,IWB, 315 
U*l...  15.700.099  1S,315.!IÏ  13,331,761  13.338,tU  1,873, iS3 
1871...  16,809,[m  U,W,l)SO  (,885.075  18^907,957  t,475.i9fi 
Vit...  17,971,015  15,OS7,70î  7,863.875  17,66Î,Ï19  4.M9.189 
an. . .  I8,»5,i93  15,885,363    6,031,570  I6,41(,e57  9,008,0)7 

'Pendant  la  mime  année,  les  dépenset  se  sont  élevées  i 
93^9,S6G  rrnncs,  laissent  un  excédant  de  recettes  de 
11^,886  francs. 

On  peut  les  répartir  ainsi  : 

Otpensea  poar  l'admjaialretioti  des  biens 

MMveDUS Il,.n38,980  13.9 

MpessesbosplMlières  proprement  dites..  S8.9tî,396  S3.1 

fteannfc  domicile 6,691,809  7.2 

Btpeaces  diTerses  (j  compris  celles  des 

mhat6  ssa)eli9) 15,306,708  16,4 

Total 93,969,886  100,0 

Voici  mainienaal^a  répartition  des  dépenses  hospita- 
Uèrei  proprement  dites  : 
Venonnei 8,.iii9,76a     u,5 

MUtriel U,B17,33*  35,1 

Ifcrafitnre 33,633,277  35.( 

f^maàe S, «22,017  5,0 

Total "^,933,396  100.0 

A  ta  stitislique  hospitalière  se  raliache  celle  des  enranti 
■Mutés. 
Voici  le  nombre  de  cesenfanis,  au  31  décembre  1873  ;   , 


Compares  aux   résultais  des  années  prècédentei, 
chifTres  indiquent  que  la  catégorie  d«i  enrants  trouvés 
proitremenl  dits  tend  à  dtsparaiiie,  tandis  que  le  nomt 
dei  etiFants  Kecourua  chez  teun  parcnla  augmente,  lurtc 
depuis  quelque  temps,  dans  une  forte  proportion,    t.  i 

BUREAUX  ET  ÉTABLISSEMENTS  DIVERS 

BB    BIENFAISANCE  (1). 

La  charité  légale  s'exerce,  en  France,  par  l'entreinise 
des  bureaux  de  bienfaisaDCe.  D'après  les  termes  d»  Il  loi 
-  du  7  frimaire  an  V,  qui  régit  encore  actuellement  la 
matière,  il  devrait  j  avoir  aO  iDOtne  un  bureau  par  goid- 
Dinne  ;  or,  il  se  trouve  qu'il  n'j  en  a  actuellement  (en  1873) 
que  lï,939,  CB  qui  correspond  à  3G  bureaux  par  100  conH 
moues.  Les  bureaux  sont  d'ailleurs  très- inégalement  r< 
partis  entre  les  divers  départements  :  c'est  ainsi  que,  i 
duns  le  département  de  la  Scïnei  il  j  a  un  bureau  pat 
comtoane,  il  y  a  quatorze  déparlements  qui  eo  ont  moini 
de  15  pour  100  communes,  Il  résulte  de  cette  réparlilion 
inégale,  aussi  bien  que  du  ^rand  nombre  de  localités  nsn 
encore  desservies,  que,  si  la  statistique  des  bureaux  de 
bienfaisance  peut  donner  la  mesure  de  la  charilc  légale, 
elle  De  permet  ptls  d'apprécier  l'état  réel  de  l'indigenca. 
dans  notre  pajs. 

En  1S73,  le  nombre  des  individus  secourus  par  les 
reaux  de  bienfaisance  s'est  élevé  à  1 ,312,847,  ce  qui  cor- 
respond i  3.G1  pour  100  liabilants;  mais,  pendant  qnt, 
dans  le  département  du  ^o^d,  la  proportion  des  indîTidUi 


hé 


.  1« 

dans  la  Corse,  les  Pyrèaéea-Opieillstes  H  l'ArJècliB. 

Le  nombre  Jes  iniljgfnis  sccouroa  varie  li'ailleiin  mri- 
rant  les  époqaea;  loalerois,  les  moyens  d'assisuoce  tiaç- 
menlenl,  car  U  proportion  qui  nous  occupe  s'esE  eievès, 
de  IR37  i  1873,  de  2.30  à  3,00  p.  100. 

Les  Kssources  dont  Jes  burenu't  de  blenfaisAnce  onl 
dUposê  en  1873  ont  alleint  le  chiiïre  de  3!1,137,74!  lï., 
en  j  compreniint  9.410,900  (r.  de  fonds  !il>rc3  reportés 
d«s  exereicM  précédents. 

Ce  diiiïre  lotiil  El   " 

Reitnus  prnprca  nux  biirtauï II,G0I,0d8      W  p.  100 

Sabruntions S,IOô,JOS     ÏS     — 

Uoni  chtriubleB fî,i;jl.048     92     — 

AvlTBS  recallea, a,818,S7S      in      — 

TiiUI îS.ÎSfi.TM    100 

ftuidf  bbres  rÈ|>B[tis  PD  lË7â 9,410, 9M 

Tolal  Eènéral 38,137,743 

L«s  bureaux  ont  en  toitae  lempE  pincé,  soit  en  renies, 
uil  en  iniDCuUes,  une  somme  d'environ  0  miltioos  de 
Fnrncs,  et  au^menlË  ainnî  leurs  ressources  puur  l'avenir. 
6f  nous  passons  muintenaiit  aux  dépeuses,  noua  trouvoni 
qu'elles  ont  monté  en  IS73  i  25,831,161  (r  ,  laisusnt  «înii 
dieponible  im  excédant  de  reeeltes  de  l'2,3l6,âSl  Troncs, 

Ça  dépeniei  ont  été  aiosi  répailics  : 

RMrMien  el  CocBlrUcliM  des  im- 

nMibles l,s,is,iBt        6  p.  iûO 

FMisdaperwnDol i,933,aaO        7     — 

■^    dnmalériel i9fi,8fiî         S      — 

S«roins ï),eifl.S9f!       8S      — 

Tuliil ÎS, 821, 161      100 

Od  peut  voir  par  13  que  ce  sont  les  secoors  qui  en  tot- 
nenl  U  partie  de  beaucoup  la  pins  prépondérante.  Ces 
secours  se  diviseal  ainsi,  suivant  leur  nature  : 

aïBts,channBgD,inÉdicain.,elc.).      l7,(Bi,tl6       Ï8  p,  100 

Secours  eu arHoni i,8aî,179       aS      — 

ToibI 21,840,595    ~ÎÔÔ 


El)  divitsiit  «Hé  mmsi  ^fc  noirtbfê  «nfflflMtfâï 
admis  auK  secours,  on  IrODve  que  la  |iart  majenae  de 
chacun  d'eux  n'esl  qu«  de  16  (r.  ii4  t.  par  an.  Celte 
moyeane  varie,  selon  les  départements,  de  73  fr.  46  c.  à 
G  fr.  44  c.  —  Dans  le  (t^parlement  île  la  Seine,  1S0,S59 
indigents  se  Eonl  partagé  4,S7I,U83  francs  de  lecoort,  ce 
qui  porte  la  mo;<enne  des  secours  par  indigent  à  26  fr.  93  e. 


MONTS- DE-PIÉTÉ  (I). 

Il  y  actuellement  en  France  42  monis-de  piél^,  repar- 
tis entre  24  d^parlenienta.  Le  département  du  Nord  eu 
compte  6  i  lui  seul  ;  Bouches-du-Bhdne  et  Vaucluse,  efai-  ' 
cun,  4;  Pai-de-C Biais,  3;  Gard,  Heurihe-Hoselle,  Seine- 
Inférieure,  Seine-et-Oise,  Var,  chacun  2.  Enltn,  il  j  a  aa 
seul  mont-de-pièté  dans  chacun  des  département*  rai':'  g 
vanti  :  Ain,  Alpes-Harilimes,Câte4'Or,DoDbB,  Finistère, 
Haute-Garonne,  Gironde,  Hérault,  Loire,  Loire-Infé- 
rieure, Haioe-el-Loire,  Marne,    RhAne,  Seine,   Hante- 

Quant  i  la  population  desservie,  elle  est  de  1,853,01)0 
pour  Paria  et  de  2,658,000  pour  les  41  bureaux  de  la 
province. 

Le  mont-de-piélé  de  Paris  l'emporte  d'aillenrt  à  lui  xenl, 
et  pour  le  nombre  et  pour  l'importance  des  opérations,  anr  ' 
tous  les  bureaux  de  province  réunis, 

La  statistique  de  1S73  fournit  une  démonstration  nou- 
velle de  la  corrélation  qui  existe  entre  la  situation  éeana- 
mique  du  pajs  et  le  nombre  ainsi  que  t'importance  dea 
engagements.  Cesl  ainsi  que,  par  rapport  à   1871,  Je  ' 
nombre  des  prêts  efTeclui'B  en   1673  s'est  accru  de  28   ' 
p.  100,  et  leur  valeur  de  58. 

Le  mont'de-piélè  de   Paris,  en  ce 
■ommes  prêtées,  a  contribue  à  l'au^fonentatioD  dont  il 
l'a^t  dans  une  proportion  beaucoup  plus  forte.  Sa  part 


M  de  50  p.  IWÎmSWiCTiwil'Ht  que  de  54  pmirti 
41  monls-ile-piélè  de  province. 

Kn  résumé,  le  DOcihre  des  engagemento  i'es\  élevé, 
BU  IS73,  pour  lauii  les  Mabliisements  réunit,  i  3,066.B31 .. 
el  leur  montant  à  â2, 110,426  rrsncs.  Le  nombre  des  prêta 
correspond  i  68  enfiageineiitE  par  100  babltanta.  A.  Parla, 
elle  est  ile86  p,  100,  La  valeur  moyenne  du  prêi  esl  sclnelle- 
ment  de  IG  It.  9S  («Ile  n'avait  été  que  de  1 3  fr.  75  en  1871};. 
msiB,  i  Parii,  elle  a'élive  i  30  fr.  03  c.  On  ne  rendra  compla 
de  la  faibleeie  de  celle  moyenne,  ai  l'on  veul  songer  que 
le  tiert  des  prêta  parte  lur  des  nanllssemenu  do  moins 
de  5  Tranc!,  lea  2  cinquièmes  sur  des  niDlissetnents  de 
5  à  10  francs,  el  les  15  centièmes  sur  des  prAls  de  20 
a  25  TranCB.  de  sorte  que  l'cm^emble  des  prèis  de  ces  Iroia 
catégories  Torme  les  87  centièmes  du  nombre  total  des 
prJU  elTecluès. 

k  l'inverse  des  articles  engagea,  dont  la  valeur  moyenne 
a  sensiblement  augmenté,  celle  des  articles  renouveléa  ■ 
baissé.  Elle  n'est  que  de  14  h.  72  c.  (25  fr.  78  n.  à  Paria,  ' 
IS  fr.  99  e.  en  praviuce),  après  avoir  été  de  27  fr  10 
en  1871.  j 

Qoanl  à  la  valeur  moyenne  des  effets  dégagés,  elle  esM 
ea  1S73.  de  16  fr.  19  c.,  savoir  ;  19  fr.  38  c.  pour  Paria^ 
FI  12  fr.  88  c.  pour  les  monts-de-piété  de  province.  On 
Mntpie,  d'atllrurs,  80  dégagements  pour  100  ohjels  enga- 
gés ou  renouvelés. 
I       Faute  de  dégagement  ou  de  renouvellement,  les  objets 
I     déposés  au   monl-de-piélé   peuvent  être  vendus.  Il  ré- 
dte  de' ces  venles  des  bonis  dont  le  montant  s'est  élevé, 
)  1873,   i    t.î53,067   francs,   somme   dont   les  deuï 
ert  ne  sont  pat  réclamés  'par  les   emprnnleurs  dans 
les  délais  voulus,  et  restent  ainsi  la  propriété  des  éta- 

onls-de-piélé,  les  frais  d'admi- 

1873,  le  chiffre  de  2,333,856  fr., 

les  75  centièmes  sont  attribués  aux  trais  de  persan- 

"  en  tésulle  itue  la  dépense  mojenne  par  i 

~"  centimes  ti  Paris,  et  de  63  centime 
litres  élabliueœentt.  t. 

9. 


^■M        UBI^nALlTÉS  AUX  ÉTABLrsSEMETlTâ   fUDDIA^H^^ 

LIDÉRALITÉ3  AUX  ÉTABLISSEMENTS  PUBLICS  (1). 

Le  Didnlanl  des  dons  et  àet  legs  fail;  par  les  |iarliculjcrs 
aux  divers  èlahlitsemenls  publics  (élabiisaemenb  hospita- 
liers el  charitablea,—  religieux,—  il'inslruelion.  publique), 
ainsi  ([u'aux  eommuncs  du  djparlemeni.a'esl  èleié  en  I8T2 
8  23,001,811  frïtics,  et.  en  1873.  à  31.313,381  francs.— 
On  se  rappelle  qu'en  1871  ce  chiffre  n'avail  été  que  d'un 
pea  plus  de  13  millions. 

Le  total  de  1373  se  répartit  ainsi  par  nature  d'ètablisie- 

Ëublisscments  hcii|ilts11er£  et  chnriubles 13.769,16* 

-  rcligiïui U.SB7,7» 

Commones  et  dèparlanieDIs 6,373,3lft 

tlBbllsHiiDeatEd'IOEtruclion  publique (TO.tH 

—  de  préTOjance IJT.IGfi 

Total 31,30S,3B1 

Ces  libéralitéi  rÉEuUent  de  5,453  donations  effectué». 
par  4.102  donateurs. 

Si  l'on  rapproche,  sDiranl  la  nature  des  élablissemenU, 
le  nombre  îles  donations  de  leur  valeur  totale,  de  manilre 
k  obtenir  la  valeur  loayeiine  de  chacune  d'elles,  on  oblieDt 
lei  rtsultaU  suivants  : 

Mombra    Vilnr 

Slib!issemeul«  bospilallenct  charitables.  1,833      T.3U 

-  rsligieut S.397      3,BS7 

Ccmmuncs  ei  deparleiucule ITT  U.ttI 

Etablisse mems  d'instmetion  publique. ..  iS  lO.UO 

—  de  prfTDyaoce 90      3,7U    - 

Nous  nous  bornons  dans  ce  tableau  ■  tiin  ressortir  ta  < 

valeur  considérable  des  donations  individuelles  Ttltes  imc 
JlablisHmenls  d'inslroctioa  publique,  npproebée  du  petit 
nomtire  des  danalicos  qui  leur  sont  faites.— Les  éublbse- 
snpts  reli(;ieux  rcfoivenl,  au  eoDtnire,  des  dons  peu  éle- 
réa,  iDiis  dont  rensemble  atteinl  un  chiffre  relativement 
'du  grand  nombre  des  danaiiuRi. 


^^^^HSHÛI^H 


IH  ib  i«  FtH.t,  Hi«:!e  itrM,  uMc  m  (inn. 


Le»  libûrnliljï  t'elIïclDfnl  MHlïi 
blee  011  en  (tons  mobiliers,  eapècea  ou  titres  do  renie.  En 
géniml,  h  valeur  en  dont  mobiMers  csl  deux  foia  plus 
èleTée  <]ue  celle  des  dons  en  immBcblca.  ~  Ce  rapport 
Tarie  d'ailleurs  cbaque  année,  suivant  la  nnture  dei  êta- 
falHcemenlB  ravorisés;  tnaia  en  général  on  peut  dire  qne  oa 
«ODl  les  déparlemenls  et  les  communes  qui  refoivenl  rela- 
tivement le  plus  de  valeurs  immobiliËres;  les  éUbliSEe- 
^lenti  religieux  viennent  ensuite,  et,  au  iroiaième  rang, 
lea  éliiblisBciiienU  hospitaliers  ou  charilablea.  Quant  aux 
éliblteienienls  de  prËvopnee,  ils  reçoivent  precque  exclu- 
■ivenuint  des  dons  mobiliers. 
En  1872,  deux  dèpatiemenla  se  sont  Tait  remarquer  par 
,  fitnporlanec  ex  cep  lio  miel  le  de  leurs  dons  et  legs  :  la 
..Aminé,  3,4GS.0€0  franos,  et  la  Seine.  2,G2I,000  francs. 
.■^iHlIanl,  pour  le  premier,  de  147,  el,  pour  le  second,  de 
S0T  donations. 


«TATISTIQDE   DE  L'ALIÉNATION  MENTALE  (1). 

Le  recensement  do  1872  porte  à  87,S6S  le  nombre  des 
aKioèa  existant  en  France,  sor  leaqueli  51,004  ont  été 
neen«és  A  domicile  et  36,064  daifs  tes  asiles  publics  eu 
privés;  il  y  aurait  donc  aclucllcmenl  1.44  aliénés  pour 
1,000  habitants.  —  Il  y  a  dix  ans,  celle  proportion  n'était 
qne  de  2.25. 

Sous  cette  quallllcation  générale  d'ali^n^,  on  compte 
l!,B35  fous  proprement  dits  cl  35,133  idiots.  [1  est  \t  re- 
marquer que  le  plus  grand  nombre  des  idiols  restent,  dans 
lann  hmilles,  tandis  que  la  grande  majorité  de  fous  (62,10) 
tn  traités  dans  les  asiles. 

Si,  iaisunt  de  cdié  les  alli'néa  demeurant  dans  leur 
bnille,  nous  passons  à  ceux  qui  sont  Irailéa  dans  les 
«riles,  nous  trouvons  dans  la  atalistl<)ue  de  1S73  les  ren- 


u 


Ion,  45  isitn  J1f))!ti^enU0i:,  15  quaifien  dlîoi^iiS 
i{ui  rail  61  asiles  publics  et  41  asiles  privés,  sur  loq 
17  recoiieot  des  indjgsnls,  et  peuvent  être  ainsi  aulinilii 
aax  asiles  pnblics  proprement  dits. 

Ce  nombre  lolal  d'asiles  *e  réparlil  entre  63  départe- 
menti,  de  sorte  qu'il  y  en  a  encore  "ii  qui  en  sont  dépour 


occupe  le  premier  rang;  viennent  ensuite,  par  ordre  d'im< 
portance,  les  asiles  privés  faisant  ronctien  d'asiles  publiu, 
lea  asiles  des  départements,  les  quartiers  d'hDspice,et  eaDn 
tes  asiles  priv^,  qui  ne  retoïvent  que  des  pensionnaires 
payan^U.  Dans  l'asile  national,  la  population  majenne  est 
de  13S  individus  ;  elle  est  de  532  dans  les  asiles  pritéi  _ 
recovant  des  indigents,  de  492  dans  les  asiles  départe' 
mentaux,  de  424  dans  les  quartiers  d'hospice,  et  de  âS  seu- 
lement dans  les  asiles  privés  proprement  dits. 

Pour  tous  les  asiles  réunis,  le  monvemeni,  i  l'entrée  el 
a  la  sortie,  s'est  effectué  comme  il  suit  : 


Présents  le 


•■janvier  1873,.. 


''■"*    «i.™ 


ReBlanl  au  34  décembre 

Les  présents  au  l''  janvier  el  les  ai 
les  sortis  el  les  présents  au  31  décembre,  donnent  au  total 
le  nombre  des  malades  traités. 

Ces  derniers  se  réparliaseat  a 
l'aliénation  : 


1= 
K^' 

m 


nple U,IOe  GS.tt 

mpliqnje  d'épilep^e  el  de  pir«];Ele..  7,TB8  14.8 

B  sânile  el  organique E,1S8  9.8 

tcrélinisme i.U6  iO.ti 

Tulal Sî.iTS  100.0. 

•itAi  qoe  les  individus  alleioti  da  Toile  simple  fonneat. 

seuls  les  deux  tiers  des  malades  traités,  —  Les  idiola 

bment  un  pfu  plus  du  dixième. 

téJDor  inojen  annuel  de  tous  ces  malades  a  éli. 


9.3jgnérts  p.  I 


HojeDDa S.Ugnéris^.  100 

m  peut  dire  qu'il  o'jr  a  queliiues  chanDes  de 
t  qne-pcor  les  individus  atteinU  de  Foire  eimple. 
luees  wdI,  en  elTet,  presque  nulies  dana  les  autres 
l'alléaBlion.  Ajoutons,  en  ce  qui  coucsme  les 
les  4  cinquièmes  des  guérisans  sont  obtenus 
•  année  du   trailemenl,  mais  principalemeDl 
3*  mois.  Celte  obtecvaltan  montre  le  grand 
tt  qu'il  ï  a  pour  les  ramilles  à  envoyer  leurs  aliénés 
k  ink  Ih  lailes  dès  les  premières  atteintes  de  la  maladie, 
ivail  eu,  eu  \61\,  dans  les  asiles  réunlii,  5,M8  dé- 
I  IS73,  il  s'est  produit  sous  ce  rapport  uue  amé- 
lioration  marquée,  puisqu'il  n'y  ea  a  eu,  cette  année, 
le  4.719- 

En  rapportant  ces  décès  au  nombre  total  des  journéei 
it  prËsenee,  !e  ebliïre  de  mortalité  qui  eu  résuite  est  de   | 


n.OOD  32  (au  lieu  de  O.OnO  41  en  1871)  ;  cette  morlnlil^ 
eet  mûme  5  Tois  supérieure  à  celte  de  la  population  gàaé- 
rale,  —  La  plus  forle  morUliLi!  continue  d'ailleun  & 
Bur  les  fous  paralytiques  ou  èpilcptlqueB,  et,  à  un  moindre, 
degré,  sur  les  malades  arfeclis  do  d£reieoee  sénile  oi 
gB  nique. 

Noui  rnppellerons  en  terminant  que  la  populalinn-dei 
a«les  de  tout  genre  élail,  au  1"  janvier  1373,  de  39,473 
alitnès.  —  Sur  ce  nombre,  on  compte  7,014  pentfonnai. 
«l  32,459  Indigents,  savoir  :  19,138  dans  les  aailes  dépi 
lementaux,  5,S05  dans  les  quartiers  d'hospice  et 7,456  dam 
les  asiles  privés  autorisés  à  les  recevoir. 

Sur  ces  312,451)  iudigenU,  9,760,  ou  plus  du  tiers,  avaient 
éli  placés  dans  des  établissements  situés  hors  de  leur 
département,  et  par  conséquent  à  des  dislances  telles  qu'il 
V  a  lieu  de  supposer  que  les  ramilles  peuvent  rarement  ' 


STATISTIQUE   DES   OCTROIS  (1). 

Les  comptes  des  octrois  permettent  d'apprécier  l'impoq- 
lance  relative  des  principales  consommations  dans  leâ 
villes  soumises  à  cette  la\e:  mais  il  ;  a  lien  d'examiset 
d'abord  quelle  est  la  situation  llnancière  des  octrois,  tt 
quels  out  été  jutqu'à  ce  jour  les  développements  de  celUt 
inititulion.  —  En  voici  le  mouvement  depuis  1823  : 


5,997,(100 

61,871  .B*8 

.flat.1 

6,30S.S7« 

7.«fi.93I 

63.163,413 

itw-fl 

7.339,783 

«).fî4,9l3 

13»  1 

0,58a.lU 

157,(39,539 

16  Uj 

10,G6i,GT0 

10,M7,41D 

ÎU,aB,7ï7 

»n.1 

B  de  40  nni. 

i  le  nombre  dUioeUoid 

a  augmenté  que  de  &  p.  100,  la  population 
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presque  doublé,  ei  le  proilci 
Eb  même  temps,  li  "" 
32  e.  iîO  rr.  08  e. 

En  1S73,  le  prniluit  lirut  des  oclroi:  le  dvcoaipase 
■nwi  :  Tins,  66,658,416  frsncg  ;  cidres,  poirés,  hydromeli, 
1^7,399  francs;  bImoIs,  lî,in,370  frants  ;  autres 
B^idee,31 ,663,1%  francs;  ro[nes(ib1es,5l,0!l3,0'73 francs; 
eombuBlibles,  35,Î59,584  francs;  fourrages,  10,848,145 
francs;  matèriiux,  16,431,943  francs;  objets  divers, 
S,315,607  francs. 

L'octroi  de  Paris  est,  par  ordre  d'imporlance,  le  pre- 
mier de  toua;  à  lui  seul,  il  prodoit  plus  de  102  millions, 
C'esl-ânlire  une  somme  un  peu  plus  èleyée  que  celle  de 
tons  Us  ocirois  de  province  réunis,  ainsi  que  le  démontre 
le  tableau  suivacl; 


ViDB tS,3l3,3Sg  il.UE.Offi 

Cidres,  poirAa,  hydnmel 460, 919  (,666,180 

AlODols. 7,609,726  4,3ll,eU 

Antres  liquidai in,63S,ltiî  U.l»3,01i 

Comeslittles 15,936,970  3S,i6S,S03 

Combes libles 13,633.695  l.l,6£5,B89 

FomTBga» 3,991,053  6,857,096 

HBlârisiix 7,579,S71  8,ESS,n70 

Objets 'divers : 3,65(I,9U  4,661,663 

TotuI 10!<,3S7,a50  tl»,S18,6a7 

ffi  l'on  eximine  les  cbifTres  de  ce  tableau,  on  voit  que, 
pour  les  vins,  la  taxe  par  babitsnl  s'élève,  i  Paris,  k  20  fr. 
86  C,  tandis  que,  pour  les  antres  commune?,  elle  n'a  été, 
en  morenne,  qoe  de  3  fr.  57  c;  pour  les  coaieslih'es.  elle 
MI,  à  Paris,  de  7  fr.  35  c,  et,  pour  les  combustibles,  de 
6  fr.  29  c,  lorsque,  pour  les  mêmes  objets,  elle  ne  a'élèvo 
-fu'b  4  fr.  21  c,  et  I  fr.  39  c.  pour  les  autres  communi's. 

En  Étudiant  le  même  tableau,  on  remarque  que  plus  de 
te  BKdtié,  presque  les  trois  einquiémes  du  produit  brut  de 
l'octroi  de  Paris,  provient  de  la  taie  sur  les  boisa 
tandis  que  ce  même  produit  n'entre  pas  même  pour  le* 
deux  cinquièmes  dan»  le  produit  brul  des  octrois  de  pWH^ 
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roenots  ] 

\  Paris,  chaqne  habitant  paje  en  moyenne  à  ruclroi 

SOfr.  01  c.,dDni29fr.  35  c.  paur  les  boiesons  et  liquidée, 

laniliB  que,  dsni  h  reste  du  fiy»,  la  taxe  moyenne,  par 

tête,  n'est  que  de  12  fr.  31  c,  dont  4  fr.  63  c.  pour  les 

'   boisiona. 

H  y  a  lieu  de  remarquer,  d'autre  part,  que  les  Trais  de 
perception  sont  beaucoup  plus  élevés  pour  les  oelroii 
départementaux  que  pour  l'octroi  de  Paris.  Pour  lei  pre- 
mier!, en  effet,  le  produit  net  s'élève  à  90,460,741  Tr.,  on 
aux  sé  centièmes  ilu  produit  brut,  soit  II  p.  100  de  fraii 
de  perception  ;  tandia  i|ue  le  produit  net  de  l'octroi  pari- 
sien atteint  102,414, 89S  francs,  ou  les  94  ceuliàtnes,  ce  qoi 
réduit  les  Trait  de  perception  b  C  p  100  de  produit  brol, 
c'eit-à-dire  i  la  moitié  du  chilTre  afTéreot  aux  octrois  dei.< 
départements. 

Le  tableau  de  In  situation  nnanciére  des  octrois  ne  faitl 
connaître  les  quantités  loumises  aux  droits  qu'en  ce  qui 
concerne  le  vin,  le  cidre  et  les  alcools. 

Il  résulte  de  ces  quantités,  comparées  i  la  population 
comprise  dans  le  rayon  des  octrois,  que  la  coasommalion 
moyenne  par  habitant  csl  : 

Pour  le  vin,  de  136  litres. 

Pour  le  cidre  ei  tee  Bimilaircs,  de  17  litres, 

fonr  i'BicDol,  de  3  litres  97. 

Ce  sont  les  communes  de  la  banlieue  de  Paris  qui  eon- 
■ommcTitle  plusde  vin.lescomïnimi's  à  octroi dn  départe- 
ment d'Ille-et- Vilaine  le  plus  de  cidre,  et  entln  celles  de  la 
Seine-Inférieure  le  plus  d'alcool. 

Dam  le  rayon  de  Paris,  la  consommation  de  vin  est  de 
ISO  litres  par  babitant,  celle  du  cidre,  de  i  litre,  et  cello 
de  l'alcool,  de  3.46, 

En  général,  on  peut  dire  que  li  consommation  de  vin 
esl  relativement  peu  considérable  àaa»  les  départemenli 
vinieotes,  que  celle  du  cidre  s'accenlue  ou  à  peu  prit  dani 
les  départements  de  la  Bretagne  et  de  la  Normandie,  et 
celle  de  l'alcool   dans   les  départements  du  Nord. 
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SALAIHES  BE  LA  PETITE   INDCSTRIE  (I), 

La  alatUtique  des  salaifES  de  \»  petite  tmlustric  al  ètt~ 
lilie  d'après  lei  conetiitatioiis  des  mairea  dei  tillea  chels' 
'  ïDX  de  dèparUment. 

Elle  >  porté  sur  ffl  corps  d'élut,  el  a  fourni,  pour  tes 
TÎIIe*  ehcii-lieux  réunies,  Paris  excepté,  les  résullati  pénè- 
c  aui*aala,qui  indiquent  lea  progrès  accompLispeadanl 
iriodd  impériaie  : 

Moyenne  des  lalaires  dea  outriers  nourris. 


n,96         1,11         0.74 


■              Salaire,  du  omriir,  non 

ou,H,. 

3.36         3.13 
1,00         0,66 
*2             *î 

—             p.lOO 40 

3,47      s.as 

na  leur  ensemble 
la  proponiuD  de 
rs  non  nourria,  il 
celui  des  ouïriera 

us  donoona  d'ail- 

D'aprti  ee  tableau,  lei  talairca  pris  d 
H  loni  accrui,  en  dix-huit  ans,  dans 
U  p.  100.  Quunt  au  salaire  des  ou>cie 
>'eai  maintenu  i  peu  pria  au  double  de 
uucria. 

Le*  réiuliaU  de  tSTÎ  et  1873,  que  no 

m  Eunil  du  f  iDlumi  ili  It  ai<aùiljvia'i''vc 

lidilaFraminn]. 

leurs  sous  tontes  rJsiirvra,  cnr  les  qnes^Sm^èEe^Ënri 

ne  peuvent  £lre  étiiiliéea  qne  par  un»  lon^ne  série  d'années, 

indiquent  que  la  mo;;cnne  clea  Balaim  des  nurriïrs 

ris  est  restée  h  peu  près  slnlionnaire,  tandis  qu'il  j 

eu  une  nugmenlalian  aisex  senslliie  dans  le  «aUirc  dei 

ouvriers  non  nourrii;,  qui  composenl,  d'oilli 

jeure   partie  des  travailleurs,   cl   Tormcnt  la   vÉritablei 

clnsM  ouvrière,  l'onvrier  n'étant  nourri  par  son  patron' 

que  dans  des  eas  Tort  rares  et  dans  cerlaioea   prore 

Si   l'on  ne  considère  que  le  salaire  des  ouvriers  n 
nourriif  on   trouve  que,   pour   les   hommes,  le   salnirfl 
noyen  l'esl  accru,  dans  rinlervalle  précité,  de  2  fr.  ( 

2  h.  90  c,  on  de  41  p.  100,  et,  pour  les  femmei,  4 
1  rr.  07il  fr.  48  cou  de  38  p.  100.  * 

On  voit  que  le  salaire  des  remmes  dépaese  k  peine  t 
■noilié  du  ealaire  de  l'autre  sexe;  néanmoins,  elles  on 
parlicipé  dâna  une  proporlion  presque  égale  à  la  heusii 
que  nous  venons  de  constater. 

A  Pti'a.  le  salaire  habituel  des  hommes  s'est  élevé  ii 

3  fr.  82  c.  à  4  fr.  99  t.,  ou  de  31  p.  100,  et  celui  i< 
ftmmes  de  2  fr.  12  c.  à  2  fr.  7S  c,  oo  égalemeol  dt 

31  p.  ion. 

Un  en  conclut  que,  si  tes  salaires  sont  beauconp  plu) 
élevée  fi  Parie  qu'en  province,  leur  hausse  a  été  relative 
ment  moins  rapide. 

AJouInnique  Us  tableaux  de  1S72  et  1873  indiqueil 

qu'oiicnn  rhancement  n'a  été  porté  au  niveau  des  salaire 

-.Mnilatét  l'année  précédente. 

comprend  que  les  variations  que  doui  venons  d'bl 
r  d'une  manière  gënérsle,  ont  pu  ne  pas  Un  U 
^>  pour  chaque  profession  en  particulicF.  Hais,  m 
lint,  nous  sommes  obligé,  faute  d'espace,  de  reR 
ir  le  lecteur  au  document  otllcicl  auquel  n 
«intélcidonnéeisammaitesqueDous  venons 


STATrsTrQDE  AGRICOLE  (1), 

Il  résulte  des  inrormalïonE  IranamiseB  pnr  If.i  commis- 

lîaas  cantonnles  de  statistique  qu'on  ce  qui  concerne  lea 

céréales,  les  résultat*  do  la  récolto  de  ts73  ont  clé  les 

SDivanis  : 


Fnnmit.  .. 

6.966,419 

a.i7 

ia.04 

83.861,193 

Mvta 

î,13 

li-BO 

«,Î87,3W 

SBlgla 

1.09 

«•8» 

1,118.071 

3.10 

18,731.^ 

3,183,156 

3.36 

ït.33 

67,891.995 

677, «as 

0.B6 

U.3S 

9,723,357 

m* 

505.993 

0.68 

li.7î 

8,918,353 

■à.- 

49.984 

0.36 

ii.ii 

613.031 

I5,al6,3: 


316,81 


Lia  récolte  de  1873  n'a  produit  que  ^17  nllliona 

Tire»  decèrËalee,  tandis  que  celle  de  1S71  on  avait 

"},  et  celle  de  1872, 17G;  de  sorie  qu'en  compa- 

rodoetion  de  1873  avec  celle  dea  années  1871 

D  peut  MDsi'dérer  1873  comme  une  année  infé- 

■  iDoyenne.  Cette  infériorité  résulte  surtout  de 

'alive  du  rendement  par  rapport  à  la  quan- 

e  emplovée.  Laissant,  en  effet,  de  cûlé  le 

let,  qui.  dans  les  statistiques  précédentes, 

ié  réunis,  tandis  qu'on  les  a  tcparés  en  13T3,  on 

t,  pour  lea  sutrea  céréales,  les  rapports  comparatifs 


ii(  par  heelotUr 


On  canclnt  de  ces  rapports  que  h  prâdnedon  ie  II 
aurait  élÉ  moindre  encore  si  l'élenitiiedos  superDcies  Gi 
meocëea  et  la  quantité  de  surface  ennplojèe  n'avaient 
été  auftmenléei. 

Les  farineux  tlimenlaires,  lesquels  comprennent  lei 
légumes  lecs,  les  pommes  de  terre  el  les  chAtnignes,  ont 
occupé,  en  IS73,  une  surface  totale  de  1,9St,414  btb- 
lires,  et  ont  donné  lieu  à  la  production  ci-dessous 


321,6S1        1.83        13.74'        4,43t',IOr 


LégnnieB  nci 
Pool  mes  de  i 
ChiuiEDeB... 

TDIal 1.9SI,t3i  '•  '•  131,401^1 

Voici,  i  cet  égard,  les  chiffres  comparalifi  de*  trois 
dernières  années  : 

Production  totale  en  hectolUret. 

4,UI,ISa  S,373.eol  4,434,107 

111.(70,6(7         110,322,590         120.410,999 

£,3.17,138  5, SB», 318  6.567,381 


Il  en  résulte  qu'en  1373,  la  production  des  farlnen 
alimentaires  a  compensé ,  en  partie ,  le  déflcit  de* 
cirèalea. 
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li 

77,i3S,l(M) 

Noot  ra|ipelerDiis  i  ce  sujet  que  la  culture  du'tabac  at 
denné  m,261  quinlaux  en  lg7[,  et  23S,567  quinUux 
tn  IBT^.  Quant  ù  la  culture  du  boublon,  elle  a'' 
57,lâ3  quintaux  en  1871  el  40,706  Eeulemenl  en  187?.  On 
tu  peut  faire  la  mfoie  comparaison  pour  les  belleravei  h 
ncre,  parce  qu'ellea  oui  été  confondues,  les  années 
prJeédenles,  avec  les  betteraves  TourragÈres.  Quant  aux 

:(  cultures  iaduslmlles,  nous  n'avons  i  noter  que  la 
n  progressive  de  la  garance,  à  laquelle  de  nou- 

(  teintures  minérales  tendent  de  p'  '      ' 


Il  trourons  dans  le  Journal  oflititl  du  23  avril  1S77 
ta  tableau  de  la  récolte  des  c^rèalei  el  des  pommes  de 
l«rre  dans  toute  la  France.  En  voici  te  rrsnmi'  : 


--"" 

?."h" 

'"       «,., 

..        6,SM,tS8 

3,9» 

93,(37,831 

1,837,893 

i,H 

I8,56I,ÎH 
5,90i.36B 

Bsin 

360,048 

6,39 

01  millei. 

661.  IM 

173 

7,01i,t8l 

.        3.ia7.SI7 

1  15 

î3.75t.0S7 

Pommes  de  terre.        1,119,239        93,60        116,9  , 

Nous  donnons  ei-aprés  les  tableaux,  |)ar  dèptrteswa 
de  la  prodQclion  du  froment  et  des  pummes  de  terre  : 


Alpos  (BaaBDB-). . 
Al|ie«  (lUuied-). . 
Alpea-Uarïiiniea. 

Ardmmee 

AMge 

Duuchiu-dn-HLfiii 

CalïBdoa 

CbdUI 

Chariialu 

Cher 

Corrtae 

aie-d-Or..' 

atet-du-Nord.... 

tinn/ngne 


9Î,000 

13,45 

].i3T,4O0 

llï.OOO 

17,85 

3,000,000 

81, «8 

U,00 

1,I39,85Î 

61,318 

2i,996 

iï.eo 

337,631 

Ï3,UB 

10,00 

31,156 

16,00 

(98,590 

67,433 

1Ï,7Î 

935,180 

9.00 

343.0BI 

1,131,140 

111.190 

1I],00 

451,900 

83,500 

10,00 

835,000 

68,900 

918,980 

100,8(5 

l,764.Ma 

7,750 

9,00 

69,750 

100.197 

9,98 

1,000.9a 

134,347 

U,40 

1.934,nM 

DoubB 4s,auu 

'Brtme «I.as 

Eure HS.iH» 

Koni-et-Loir 113, 710 

•FtOhnSre S0.1S3 

'êva 53.058 

4iiriuine(Bïuie-}..  IM,UiiU 

«er» Ot.63S 

IG^mnda TO,ISi 

pinult ».00U 

Oiwfii-Vilidiie lïfl.OIG 

lâdre 9i,4Sfi 

Mre-«t-Loire.  .,.  103,3i0 
Il9,fil0 

.-,»,■■  se.ooo 

landes 3S,n3i 

Mr^t-Cher. 6<;,0S1 

Urite 38,850 

LrtreCHsute.).,.;'.         '    13,600 

bdlnvintérieure.  ?,  96,000 

laMI 7S.53T 

lot. m,oon 

IiOMl-GArannè. . . .  I3B,(XH) 

ImrtTB 8,100 

'  IliDG-et-Lolre.  ..,  170,000 

llHrïie 103,583 

IWi» 80,796 

4|a«B(BiiUlO'-.-  99.0») 

'JÛjeûiie 108,977 

Itante-et-lIoBellc.        '     SI  ,R3i 

ptlOe 94,0Gï 

^iintibiiii 3e,35S 

JKlrlg 80,010 

ttunl 138, ïsa 

ITne D7,(âll 

Bna. 75,760 

Iks^e-CBUis lta.077 

-hq-da-Mme 68 ,000 

l^fllèm  (BaBses-) .  B2,  ;  "B 

I^*«(Hiiul=s-).  35,*9rt 

^yciaèes«rieDlales  11,000 

—    (B.O  [BdfuTl].  4,930 

48,500 

ttbat  (Baule-).'---  70;la7 

aAnfr«(-l^ire t37,  m 


13.76 
9,00 
10,70 


^-.       '" 

30,000        13,00 

39,145        13,89 

3.113        18,39 

131.793        16,00 

105,960       30,13 

S6,IU  3S,00 
133,850        li.40 

99,000  17,10 
(03,350  13,00 
110.000        10.00 

80,000         8,80 

189!008        Ilil5 
136,730       13,W 
36,863        11, M 
SI.OSÎ        13,00 
118,815        13,00 

G, 859,^58        1S,9D 
TiWttM  da' lirre. 

543,91» 
107,S» 
1,948,073 
Ï,l35.6i 

3,iS3,«i 
I,5Î3,3W 

i,69î,ft 

M 

61Si,TH 
(,544,BgS 

Seine-Intérieure... 
Selne-ei-MarDS.... 

Saine-el-Oise 

SÈTresCDeui-).  ... 

Tarn-Bl-Garunne. . . 

Vienne  (Haula-).,. 

Tolaui  el  moyenBea 

P'iouta  la  Franco. 

P 

95,(37,838 

Ain 

iJlior .'.'.'. ','.'..'. 

Alpei  (Bbss«b-) 

Al  pas  (BBateg.]j|fei , 
Alpee-Harliim^. . 
ArttciB 

hibe,.. '.'.....  St'.'.'.'. 

Aieïron 

BoucheB-du-IUi  Ans.  i, 

Chareule 

-  Charenie-InHrieure. 
Cher 

ûiaw, 

CSté^Vr. -,, 


:,50a      130,00 


ii33,«a 

90,00» 
3,703.00tf 
1,(73,399 


1,080,010 
136,01» 


iiob^t-Cber *.. 

uen. 

UUrt  (.Vitult-) 

Iirira-Utérisim.  ', , . 


i|Hse  (Haute-} 

m^ooe. 

mirlbe-et-Uosella . 


ra»de-CalaIs 

?D}-de-Uine 

Pjréaéee  (Bosiue-]  . . 
tjréaéet  (aauleB-). . 


77,83 

90)1» 

66,S8 


100,80 
90  «I 

13S,37 


17, 7W        130,91 


î,93i,2; 
4,398,3( 
l,(]liU,DI 
3, 3S3.it 


1G  {aSDU-)'  - 


Seine 

SeiDs-inréricDre. . 

Eeïae-el-HarDe 

Seïne-el'OiBe 

Serres  (Deux-) 

Sumiae 

Tgrn-et-OaroaDe... 
Tw 

ViBiine'(àant^)'...'. 


Kl  ISTâ-IG. 

i0.15I 

1(1,98 

«K 

36,011 

3l,aS9 

î,99i 

5,700 

«0,00 

6» 

14,876 

lîl,08 

1,80! 

6,838 

197,00 

1,3*7 

19.657 

119,67 

î.îa 

li,730 

70,00 

1,031 

1,965 

I.IU 

B.310 

60,00 

3U 

8,000 

lîO.OO 

m 

10,6(5 

100.9( 

1,071 

11,  ÎU 

17.00 

IW 

13,581 

90,00 

1,«S 

S,OM 

iîe,ûo 

a.65i 

37,6BÎ 

6,(05 

ooytn 


SUCRE. 

BÉSni-tATa  DE  LA  CAMPA  OSE  187  5 -"6, 

(1"  sepltmàre  au  3i  août.) 

La  prise  en;charge  résultant  îles  dérécalions  b  ité  d 
42S,58i,777  kiloa,  à  quoi  il  faut  ajouter  \et  excédint 
d'inventaire,  qui  sont  de  35,693,524  kiloi.  On  a 
quanlilé  lolaie  de  464,218,301  kilos,  d'où  il  faut  déduit 
le  sucre  de  mélasses  épuisées,  les  (lerles  matériellet  et  k 
manquanls  partiels,  soit  15,107,005  kilos.  Resie,  cornu 
production  nell»  et  en  chilTres  ronds,  la  quantité  de  ii 
millions  contre  43B  milliDnB.CD  1874-75,  soit  une  diIT«< 
renée  en  plus  de  11  millions. 

La  produclion  de  chaque  départsmenl  résulte  (tu  tableai 
ci-apris,  dans  lequel  nous  faisons  entrer  le  rendement  pc 
hectolitre  de  jus  comparé  t  celui  de  l'année  dernière.  S 
mus  aàmctlom,  avec  le  Journot  det  fabriccmtt  de  suen, 
yi/ecAff^Ha/ieclo/ilrede  jnBrepréscn\B\(!fiV.\\mde\\etl^ 


îîilâéHr  i  été  Je  5.Î9  p.  (00 


5.33      5.73      D.Ul 


re  de*  excjdanis,  qoi  avait  été  do  10  p.  100  de 
1  chaîne  «n  1871-75  et  de  12  en  1813-74,  n'a 
a  dernière  campapne,  que  de  3  p.  100. 
ei  quelle  a  été  io  production  par  espèce  de  sacre  : 


100  lOO  400  100 
Le  cadre  du  rendement  des  jus  cl  des  sirops  accuse, 
lur  l'année  dernière,  des  diriérences  qui  concordent  avec 
Mile  de  la  densilé,  laquelle  n'a  été  en  mosenne  que  de  3.R 
ttiilre  3.8  en  1874-75.  Le  rendement  par  hectolitre  et 
4lgrè  da  jus  a  £lé  de  1.5  contre  1.6;  celui  dn  sucre  extrait 
Hpninier  jet.  de  68  contre  70.  Nous  reaiojonsle  lecteur 
nlibltiBa  orficiel  pour  lesdélaiU,  inutiles  â  reproduire  ici. 
La  prodoction  des  mélasses  a  élÉ  de  23S,9T  j,333  kilos, 
H!.70p.  100  doju*i.  contre  23a,330,173  kilos  en  1874-75, 
«13.08  p.  100  du  jui. 

he  talileita  siiivanl,  emprunta  aux  inrormationa  du  mi- 
oittire  des  linsiicea,  nous  donne  la  production  du  sucra 
te  par  année  depuis  1857. 


Produclien  du  s. 


C-: 


fll,ti9S,ono       IS6I UO, 303,000 

iss,u3,oou     18S1...... ii;i,SGe,aoa 

I31,ÎS3,000        iSeS t«,93t,0(» 

106,783,000       ISU I3B,II>0,000 


i^,H8',M 

is«. 3ta.«Kt,o(n 

IS67 13S,eai,0Q0 


WT.Tai.OOft 

336,;itS,D0O 

S7i 375,597, OT" 

S73 «5,7S7,000 

187i 431,013,000 


rendui  à  Parfi, 


PrdptU™ 

18U-65... 

«9,on,3es 

5,IMfi,377        I13,9ji,*30 

iS6S*6... 

37i,M4,M5 

(6,627,0*8         97.089,451 

1866-67... 

3(6,8Si,677 

18,078.333         97,550.403 

166Ï-G8... 

33.456.8»         91,038.987 

18fi«-6S... 

IS69-70... 

389,393,818 

34.13a,4(U)L«sdilfrr»or 

1870-71... 

387,813,833 

i36,708,)iaicielsfoi.ld*rni 

iî.80       Tï-.'il        73.65 


47.17        4 
EilHirUlldl 

98,473.000 
98,(93.583 
75,Kli,3*7 
155,903.437 
113,(35.869 

187173... 

«73-73... 
«73-74... 
1874-75... 
1875-76... 

335.351.976 
(08,649,370 
396,578,903 
«50,878,046 
46Î,S59,I86 

133,326,765 
155,556,035 
170,066,516 

so8,Rne.m 
ïii.fi.i6.tEn 

^^à 


w- 
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ALCOOL^ 

■tfSCLTATS  M  &A  CAKPAdlK   1875-1876. 

Nom  doonoBf ,  d'après  te  J&mrruU  of/Uiel,  le  tableau 
de  la  production  et  de  Jte  ;/M&soaBiDation  des  alcools 
depeia  roiiYertare.di  la  MpagM,  c'est-à-dire  le  1*'  oc- 
tobre 1875,  joaqn'ao  30  septembre  1876.  La  production 
s'est  répartie  ainsi  qu'il  mit  : 

HMlOlitrM. 

Alcool  de  vfos 415,967 

-^     de  Mbetaooet  fkriiieasea 97,467 

—  debettertTet 315,014 

—  denélasMt 681,734 

—  de  substances diTenes «....  48,047 

Bonilleorscftloools  de  Tins 348,7)3 

de  cm.  (    —     de  mares  et  fruits 80,915 

InportttiOM 68,363 

Total 1,050,  no 

Reprise  de  l'eiercice  précèdent 441,749 

Total  des  quantités  disponibles 1,491,969 

Le  mouvement  de  la  coasonftiation  se  résume  dans  les 
ebiffk^  suivants  : 

eclelltrw* 

Commerce  intérieur 1,480,309 

Exportations 810,801 

Stock  80  30  septembre 491,858 

Total 1,491,969 


LA  RÉCOLTE  DES  VINS  ET  DES  aORES 

E?f  1875  ET  1876. 

(Extrait  du  Bulletin  de  êtaiistique&aliiûhtèTe  des  floances.) 

Les  tableaux  qui  vont  suivre  font  connaître  l'impor- 
tance respective  des  récoltes  de  vin  et  de  cidre  de  1875 
et  1876,.  dans  les  divers  départements  de  la  France.  Ils 
indiquent  en  même  temps,  comme  terme  de  comparaison, 
la  production  moyenne  des  dix  dernières  années. 

Nous  devons  faire  observer  que  les  cbiffres  qui  figurent 
dans  ces  tableaux  ne  sont  pas  fournis  à  radmmuUaWoii 

:  10. 


■* 

i-  • 


âei  conttibntiODB 

lit  rêsulLent  d'une  cnquêLe  à  laquelle  il  est  proc£ii6  â  la  f 
de  disque  année  pur  les  emploies  de  la  régir.  Quoiqi 
Eoin  qu'ils  Apportent  i  te  travail,  on  ne  saursil  en  pahli' 
1e>  résnllati  que  sous  loulee  réserves.  H  seulement  k  titre 
de  renseignement.  L'adtninbtration  s'empresserait  d'ail- 
eurs  de  mettre  '?  profit  lonle  rectltlcstion  qui  serait  foD- 
àée  sur  des  moyens  d'Iarormation  plus  sûrs  que  oetuc  dont 
elle  dispose. 

En  divisant  la  production  de  1875  par  la  eurrace  cul- 
tivée en  vignes  (2.370,000  bectares),  on  Ironie  un  ren- 
dement mojen  de  35  hectolitres  par  hectare. 


Vini.  (.Quaniitl 


fécoilé 


a  187S  et  1S16.) 


AlD IB,S3a  409,070  T73,tB3  44S,»0 

AiiBS 4.854  153.»»  2Î9,B30  113, «SB 

AUtm. 14,147  365,476  511,-riÛ  »8,450 

Alpes  (Bisses-).  !),475  84,354  131,439  T3,S»9 

Alpes  (Bantea-).  £.3^  111, 50S  107,5(9  S5,ll( 

Alps^-Htrilimes.  14,341  60,303  S3,367  B3.S3i' 

Ardèche 36,677  168,403  330,436  305,783 

Ardennes 1,380  58,153  39,STI)  38,063 

Arlège 17,6*4  93,936  155,688  101.377 

AntK 31 ,063  334,833  1,468.363  441,09*. 

Aude (05,699  1,636,413  3,719,049  3,337,158' 

ATBTnn 31.784  347,990  517,949  360,451 

Baudi.-dii-HbAn,  44,785  183,334  389,0»  316,3» 

Calrsdiw ■  ■  •  ■ 

CanUl 335  9,379  11,705  S.ÏBl 

Charente 109,639  1,739,896  5,439.757  3,338,501 

ChireDle-lnrèr..  156,589  3,875,583  8,694,334  E,350,00Sl 

Cber 14,860  346.459  730,566  Ml.iW 

Corrtie. 15,615  969,034  384.144  365,707 

C6le-4'0r 33,536  936,353  3,088,814  gU,60T 

CWes-da-Nori.  •  i  i  i 

Creuse Il  S03  958  ■ 

8B,99Ï  643,008  1,347,496  894,675 

7.564  197,540  534,838  ÎST  '" 

31,031  137,447  337,043  158, 19S 

«4  17,634  15,300  l\      " 


EDTE-Ct^^lr..., 

fl<il»*re 

Card 

Cïr6nne(H»uie-J 

33,635       341,375 

l(3,'m    t,90l!u4S 
199,711    6,484,739 
M      '        M 
93,963        29î,lW 
45,380       844,155 
9S,651        454,(19 
19,566        199,799 
94,154        333.8(6 
98.911        458,636 
U,707        305.719 
6,436        105,877 
3.1.7(6    1,090,753 
31.063        676.  (M 
65,330        333,913 
75,900        758,900 

33,474        748]489 

16,388        733.763 

16,300        430.000 

150               630 

15,9(6       879,531 

1,'049        '3l!llU 
iO,49(       2Ô0.794 

m         10.131 

«,4S(    1,079,701 
ïl,399        130,349 
1(,784         91.984 
r.7,695        978,4)1 
47.140        764,(80 
13,333        948,797 
(S.OK    1,164,697 
9,635        139,658 
13,873       3)6,879 
fi.937        156.458 
1,169         22,9(3 

943,966    1.618.5(8 

1,078.003       680.036 

1,(95.033    1,371.303 

Ë.3TU.410    3,340,301 

9,413,193  12,7^,670 

775           1.5(9 

586,718       361,^ 

1,I7(,086        949,7(8 

789,133        S3B,3*« 

849,136        388,016 

387,378        379.856 

1.969,(96        733,373 

443,(17       949,618 

m,  000         9(,Ï61 

3,633,499    1,360,371 

1,51,'S.S74       599,575 

591,(33        4(H,S93 

1,393,800    1,037,500 

6.976           6,016 

1,163,371        638,086 

987,943        (13,693 

1,(90,000       (35,000 

5C0           2,989 

1,(83,878       619,(lffi 

805,790       449,291 

91,083         94,8(3 

595,317        340,838 

8,68S         11,633 

1,300,997  1,016,1(0 
159.245  174,(68 
148,725        193,492 

1,453,(73       9(3,808 

(,S91,g83  918,391 
9(;6,(63       301.28) 

2,330,873  i,ira.336 
1S9,B67  150,446 
179.663  349,735 
190,811  173,733 
G3,(35         36,600 

BértM. 

nie«-Vil<dna., 

Indrtwt-Loire.. 

Jb«. 

ïudM 

LmreCHanle-).. 
iolral 

lat-et-Garonne. 

MidofrGt-Laire.. 
Mudie 

'llHwe(Hiiott-). 

torenoe 

«earthMt-Boa. 

«orbihBn 

mbm -... 

(Mm 

PU^e-C^Uis... 
Pjréaâes  (Hau.-) 

SriDBlHWlB-). 

8ita««U.olrB.. 
S«rtl» 

S>*«-e  (Haute). 

8dii»IiifirienT. 

SJii«s(I>«ai-). 

T«ni 

T<r>-el-Ganaa. 


8.  TU 

t«ï.9« 

tu. (S 

lu.*» 

5«9,a» 

{1.9U 

».t«0 

sc.no 

39.»» 

sn.tM 

«6.SJT 

«.Mi 

;io,»ii 

I.0U.7M 

19.9TI 

68.no 

I.MS.WS 

U.OK 

l.(Bl,3iS 

1.538,7» 

î.tOÏ 

».9M 

u.xa 

W.f» 

»),«» 

tl.lW 

l,ÎU.7IT 

t.3ra.K3 

i,s(e,'ie  s},sj6,39i 

Cidret.  (Quantili*  rifotléa  en  iS75-/a7fl.l 


Ain ¥» 

kiatt 137.3m 

Allier î,|90 

krAmim «,683 

Aube »3,6M 

Atejroa H,(96 

WTadM 5SÎ,7Î7 

Caatil Vi 

Chiranle 797 

Cher SI.99T 

Corrèw (i,06S 

«leB-dg-NOT^ SUS. 591 

Knre. Zt&.fiti 

8ur»«l4x)lr U6,639 

FipMhV. të.tm 

Ill«-«t-miiiw 808.738 

Indra 6.»ll 

Indra.et- Loire 13, 37» 

Lolr-ei-ClieP iî.376 

Loire 9« 

Lcrire-lurérteure....  136,Bei 

^Mt 3t,OIÏ 

- 6,005 

e-ei-lAire U5.56I 


fiàC 

M.7S1 

5,817 

983.411 

9,17( 

i,5M,*6* 

iai,73S 


ngaebe *77,781 

Marne 9,390 

ItajrenDe 3l5,lSt 

Heuce 130 

■OTUtuD eu.HH 

Hiiïre Ï.3U 

Word Î,9I8 

01>H 308,307 

Orne 7Sl,»a 

Fu-de-CRlii9 33.071 

pHÎ-iJe-tl6ni 3,0S0 

IteBW»- Pyrénées. . . ,  i,9M 

8*A<ie  ClOute-) 193 

'  Sulba 393.ÎG( 

Skioie 3,3*0 

teTOis  (Hmle-) 18,800 

SeiD« 187 

S«lne-lnférienre. ...  637,841 

Seiiw-el-IIïrne 08.660 

Sdne-et-û'iEe 133.SB1 

SèvretCDeDi-} 3.113 

SMnrae 6l,9M 

Vienoe  (Haute-)',"  lO.OSi 

Tonne 06.608 


Tolao 


.:.    7,0; 


53,936 

1,(33.919 
197,327 
3U>.D96 


S,356,86H    10,093,000 


TABACS   EK    1872-1875. 

(Bilrsil  dn  Bullain  du  Ministère  dei  finances.] 

Les  ehjS'rei  ci-apris  n«  sont  <]ue  des  réeullaU  provi- 

■oirM,  mais  ne  ditTéreronl  que  très-peu  des  comples  dill- 

«7» 37,033,1100  kil.      «19,400,000  fr. 

1873 S8,3iî,OnO  291,977,000 

18» 39,137.000  390,85;. 000 

18JS 30,371,000  313,516,000 

En  187G,  [es  qaanlilÉs  expédiées  aux  enlrepOls,  anx- 
^dlc*  lei  venlea  sont  sensibleiDent  égales,  atteignent 
31,400,000  kilogrammes,  et  les  reeelles,  sans  compter 
celles  qni  protiennenl  des  produitE  acceeioires  rlu  mono- 
(tolc,  lesquelles  dépassent  ii^énéralement  un  million  de 
rnnes  par  an,  moment  i  3!2,3i9,000  Trancs. 


•^«PPilIffilillI 


^|-""l  ^a3»*"  "'»=!  ||3|| 


wmmmmmm 


M  Noij  coniprii  _ 
SïiDi^uen  an  onïmii 

réseau  spécial  ineorpuro  anas  i  aaoïeo    wMiiii  a  partir  ou 
!•'  juiTier  1H76. 

{b)  Y  compris  IS  Ulom.  Bur  la  terrllDÏia  suisse,  do  la  fron- 
llèru  i.  GuaSva. 

(c)  Ligna  appartenïDt  à  la  C'<  do  Paris-Lyon-Hédilerraiide, 

W  ï  coinprin  3  hil.  poitr  l'ambraochomaal  du  nmrché  aux 
basllBUi  d«  lu  Vlllctle,  upparlânant  à  la  lillo  da  P^rla. 
(a)  U  Baclion  d'Is^nr-TIlle  ï  Vaui-sous-Aubigoî  {91  kilam.) 


par  la  loi  iln  31  decanibra  187 
Parls-Lyon-UMiterranée  jusqu'à 
ligua  enli^^e  deDIjou  k  Craj. 
••,  m  Non  compris  la  aeciiond. 

(ffJLasa, 
esi  uiiploiiè    ,  .  .  .   ^  ... 

connue  lète  de  llano  du  chcuila  d'inlérCl  local  de  Saumur  I 
Puitlors. 

(A)  ï  oomprlB  7  kil.  de   parcours  commun  aiM  la  Ci'  dl 

(I)  Non  compris  3  ïil.  pour  la  secllon  de  l'Arbrei^le  ï  Salo^ 
Bel,  OUI  

■as,..,, 

î  rcïriap  làî 

t  de  Vlraui  ti  la  frontièra  (S  kll.j; 
il.),  dont  les  proJuiw  ne  BBureW 

Im)  Non  compris  les  becIïodb  da  l'Arbreale  b  S^n-Bel  13  kil, 
da  Vire—  '  '-  ' — •"—  '"  '■-'  '  ■•"  '■—  '^  '■■  '■■-■-'—— 
CllLll.).i 


it  tibleau,  el 


I  dsoB  le  prëeenl  Uibleaa, 


Iford.  —  UÉni  i  BBaoTBis.  le  15  syHI  1870. . .  33  V 

Id.  —  ïiaini-Oniec-eii-ClinuBBfe  b  Conij,  le  I 

iSaïriU876 M  I 

Jd.  —  LilloïIaHadelelDe,  1fll5juin 3 

/ri.  — GaiRl>rBiauQuesnoy,lelUao(lilH76...  3î  1 

M.  —  La  HJtdcleiiio  fa  Pérencbies  lu  1"  no-  I 

*enibrel876 3  I 

Id.  —  Abudon  de  la  wallon  da  Lille  à  Fé-  1 


Kora.  —  Siinl-Pol  à  Frêwnt.  le  15  mai  18; 
— HDlwvilletClÈreA,  tEl-'Juillelll 
jjlilé  i  CiiBioiii-Cunlior,  le  ÎS  iléceml 


Jtf.  —  flrencibleft  Vlt,letliJ(C(.'Dibre  I87S. .. 
JUfdt.  —  Carcïssanne  1  LIudux,   le  15  juil-  \ 

taiig?» ao 

I.  —  RouiaU'.NuUL'S  à  Gablan,  le  S  d^eiii- 


ii  BMne  au  Monl-Cmâ. 
■l»Bd6iinée 


HcctlflcaKon  de 
ra  II  lunRueur 
Ile  de  la  pariit 


'^kareKtei.  —  Barcordemem  de  ■'uy-lmberl, 
rtillionr  mémoire),  i  tïl.  en  reuiplB- 

(]«  uareilie  longueur  abaDdoniiÉe)...  • 

rt  Sud-EU.  -  Lïon  ft  TArlre^le  el  1 

.      lemfliiIiLï,)n,l4;l:  Jiinviuri876....  91  \ 

Sain-Bel  à  HuDtbriaoD.lt  17  iaD*itr4g7G.  S3  j 

A  7a(mcietMa  et  ses  eilensicMin.  —  i 

«àDlCnnïSieiUT.leai  réTrierlS7a....  14  '■ 

Stenaj'LPunt-UiugiB(SeilaD).1elSaoat.  33  t 


.««.-UlkS 

Ti.lal  |.niir  >c 


lelDaoQLtS76.... 


LnncDeiir  iDiile  oiplnilè?  ou  31  Btplembre  (876. 

A  dfduîre  ;  liniBueur  due  lignes  igui  ne  Hpirint 

prAbenl  tableau 

tteileépluu  IjuI  ci-conlre  (1).. 


1  :  lODEneur  des  lignes  qui  De  BgursDt  pas 

prèsODl  Ubleau.  (Voit  nutei  a  et  l) 

Reste  égal  au  tatol  ci-canire  (1) 


n  compris  I 


SS,3S3,3S8 


Eneemble 94,(fiO,07ï  fr.    Sl,î69,093tr 

Les  compteB  du   4"  Iriiueslre   de   ISTii    n'êUnt 
encore   ilélinilivemeol  arrÉlÉa,   les   chiffres  qui  se 
portent  à  cette  période  peuvent  être  Euacepliltes  de  quel 
ques  moilirications. 

KAVIGATION    INTÉRIEURE    EN    1875. 


Nous  donnons  ci-après  le  relevé  général  du  lonniiga 
effectif  des  marchandises  transportées  sur  les  cours  d'ent 
français,  ainsi  que  la  statistique  dn  flottage  des  l)Ois.  (Li 
nom  des  bussins  est  imprimé  en  italique.) 


5,671  SIO  S,S90      •      . 

10,780  S.D37  • 

3,715  1.7Se  I 

î,487  Ï.KTfl  . 

B0,e6t  45,637  > 

iS.nt  i.ell  3tE 

9.ËS3  3,{Î5  884' 

56,514  31,033  • 

S7,:U0  i,lU  • 


J  ■■ 

^-^^                HATWfttWV  milUBOBB  E!l  1875.  183 

}^'''   —      t«Mci  tt  16,740  11,176 

^       .       HtMt.     U  13  •  • 

'  — ««oue.  leieet  60  96,m  •  365 

_     —        feiMt.  134  16,838  • 

-.-  i^       Seseet.  188  190,391  68,149  • 

—  ^        4«MCt  14  •  33  • 
.— Iile 143  13,164  36,311 

.-Lot 176  54,066  14,071  16 

— TWn 147  17,848  1,214  • 

^Yflière 69  1,495  87  • 

Xoirv.— Aeheneau.  13  10,710  9,636  13 

—Allier 147  3,073  •  3,114 

—Cher 94  15,136  190  • 

—  Creaie 16  1,573  •  é 

•^iMjon 60  1,567  1,615  • 

—Loir .«..  116  14,969  8,066  » 

—Loire,  leaeet...  140  495  6,354  874 

leseet...  111  77,469  169,803  4,318 

Sesect...  134  110,162  18,556  1,350       834 

—  —     iesect...  81  168,625  57,171  •        1,406 

—  -.     5esect...  53  93,061  68,053  117         56 

— Marenne 134  '  187,754  175,255  687       733 

— Oodon 19  18,317  15,800  » 

— Sarthe 132  63.691  70,4i9  687 

— SèTra-Nantaise..  20  5,494  4,440  • 

— Thoaet 11  76  464  » 

— Vienoe 75  5,178  3,056  » 

Meuse. —  Ueuae.,  231  92,558  48,661  798 

Moselle.— Uewrihe  12  24,151  23,467  69,172 

—Moselle 173  55,222  31,360  28,454 

Om«.  —  Toaques..  45  •  ■  ■ 

Rhône.-- Ain 91  »  •  11,224 

— Bienne •  »  •  10,677 

— Doubs 137  2,989  7,061  11,685 

— Diinioce »  »  »  38,572 

— I»^re 158  3,363  »  10,695 

—llbôDe.  leseet...  154  180,759  1,256  20,659 

—  —      2egect...  287  306,176  69,496  147,726 

—  —      3«sect...  48  67,611  26,642  330 

—  PetitpRbôoe 57  »  »  • 

— Saône.lesect....  109  118,635  135,989  164,547    4,660 

—  —    2e8ect....  215  661,705  U2,161  357,493       889 

— SeiUe 39  6,206  16,920  441        340 

iSeine.  -  Aisne. . .  59  311,066  417,084  1,018       1»^ 

—Aube. 45  4,496  »  13,426 

— ^tov. é4  137  873  , 


—       —      Se» 
— Heine(B=-)H3 


11(  96,374  137,036  W,tll 
101  1,-117, £64  3SG,331  l)te,SS7 
16  7(1,461  1,130,3(0  10,197 
f3  3Hg,369  I,304.M«  1,436 
173  Wn.tiiS  »)1,5S(  iOt 
27      lâg,16S         4, DC6  307,913 
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DaBUïel 

D'Illo-el-Rsuce. . . . 
De  NddIgs  i.  Brest 

Cf»ecU«i3 

(a^aeclion) i 

De  la  Chsrenle  t  Is 

Seudre 

De  Mutant  à  la  Ho- 


De  BoDcgOBRe 1(1 

DeBrittre 

DaCuruinia... 
DuUinlre.... 
De  la  Culmo.. 
DekDuulc... 
Del'EïI 

U'Haubmack. 
L«l*r»l  b 
bitérjlft  liLOIrc. 


5S      339.S3S 
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543.598 

<,30B 
5H 
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's, 
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m 

343,338 

M,06a 

u 

40,366 
13B,IIÏ5 

17,657 
U.OflS 

8( 

447.804 
7S,Î80 

ÎS,549 
6I« 

if 

iaj,î99 

3,308 

seu 

SB, 4(7 

79,890 

ÏJ,0S7 

1,014 

^à^Tr^^ 

»  i,ii3,3nii 

63H,356         391        7SJ 

nuloing 

so    Wi.yim 

os.i"  lo.sra    . 

pcMiniunip 

s  i.m.xii. 

WtaMsrneflunliin. 

ai5    iKH.au! 

^m.KU    88,241    Ï.DBS 

JtelaMnrnaCHto-). 

M    âan.fi"? 

1M,B,W    lfi,777      . 

IleHonaïC^nd^.. 

s      83n,Bfi3 

ru,9is 

neitcuffossé 

WBrtïBPnais 

18    ini.sns 

827,(73         9W    i,!178 

17*      377,  Hï 

185, U8      5,36»       309 

VOrMva 

7*      lS«.tlH 

të.m     l,;i5i        98 

9âKhima.u  tibia. 

(90      101,103 

1S4,785  »S,71t        lU 

BeBoinneiDigoîn. 

B6       93.Sfl3 

07,991      I.ÏM    1,039 

Se iMot -Quentin, . 

37  l,«Bn,S8î 

89î,(87         311        38i 

■*,l«S^ne(H«ui<~ 

«       (,ion 

î,00n      î,707      . 

.ft!l-Soii.^e 

B      385,918 

603, IW3         393        U7 

91      195.  M.-! 

101,785          150        301 

MlBBOmmcSesoc 

&     vi.im 

"                  i-  SielOrtx  asilmlléei 

aux  cmmUic. 

\^ 

W      4n3.(07 

503.6(3      1.471    1.638  " 

xaeaDt 

es     »[>6,UT  1.079. i:iî     i.sos      176       ■ 

dam/. 

6î    m.ii» 

12.966           90       m         ■ 
i^.&      1,576    3,429          ■ 

14» 

t^OtoeraailJBÙe.-.. 

m  t,504,6)n 

554,076      1,31)3        ill7          ■ 

Snrpe  Bupi^titura 

ai    5uo.(wo 

«77,931         214       988         ■ 

ÊMrABlISO»   DIS 

KÉaULÏ*TS  DE  1675  Aïft  tEi-x  HB  187i.               1 

ci  les  uuanliléa 

kilométriquetflepoiaif        | 

mnltipliÉ  pur  la  laDgueiir  du  trajet)  transportàes  :                   ■ 

HonUlil 

dfl'clU» 

|fciB»..  au^imii.DJin 

jîn,°u,i™  i,7ï°°o° 

u'W  lïitrarii  i.mim» 

Mbim»  imhom-k 

1  SM  l«)',Cffill',8M  s!j»jW>  IT 

^^&mni.'  ti).(m,i3[i 

ia4,™,Liia    Vis 

1,387           .                 »*^  » 

HBp'augOienlatLon  de  40,024,235 

mucskibmélriqiieeqai 

B*l|ipafait  i  1h  iiri^mière  coinnne  se 

ré|iariii  entre  loules  IM 

HiHtchïndisFS  co 

oorlies  dnns  la 

irerniére  classe  du  tarif 

■■  4ÛK  exception  ;  «De  paile  priric 

lalemenl  sur  les  vins  et 

■   4e>  Céréales,  ddol  la  récolte  a  été  IjL'Siicaup  plus  abon-       ■ 

1    iltDle  que  l'anné 

précédente. 

^^^^^^^J^^^^^^ 

wpifiiïltmTaTïSftpmfB  ^âBrarelaSés 

provient  en  grande  porlie  de  la  bouille  et  da  coke,  qui 
emprnnlenl  de  plus  en  plut  les  voles  navi|>abli 
matériaux  de  lonBlruclion.  en  raison  du  dÉveloppemeot 
des  IrdVBux  i  Paria  et  dans  les  dé  parlements. 

La  douceur  de  l'Iiiver  1874-1875  euplique  1s  dimUio 
lion  qui  resEOrt  aux  Iransporls  de  bois  floliés. 


MOUVEMENT   DES   PORTS 

Il  des  paquebots,  des  «ojageart,  des  voi- 
lures et  des  nbeiaux.  dans  les  porls  de  Itoulogni!  et  de 
Calais,  B  été,  selon  la  France  du  Iford  du  1 1  février, 
ainti  qu'il  suit  : 

Paquebots I.MI  1,417 

Vojsgeurs ; 60,SB7  65,Ï68 

Voilures 87  66 

Cbevaui 1,117  :i,171 

^  C-laii. 

VoiAgeara Ss'.OÏl         98,956 

Ttrilures •  ■ 

,  ■       ChBvoui: tO  1,(37 

Il  résulte  de  ces  chilTres  que  le  nombre  des  pMsagen 
entrés  en  France  par  les  deox  pcris  s'élève,  pour  l'anaie 
écoulée,  i  IÔ0.664.  Quant  aux  vovageurs  qui  sont  aortit' 
de  France  pendant  la  même  période,  leur  nombre  eit,  ' 
I(i4,3l4  par  les  mêmes  ports,  soit  un  mouvement  çinÂ 
de  334.000  passagers. 

Ajoutons  que  le  lolat  des  perecplions  de  douane  pc 
les  mêmes  ports,  pendant  l'nnnét  1K76,  s'est  élevé  â  une 
somme  d'environ  '.*  luillions  \/Z. 


w 


9      ^ 


F  •    *  * 


•TAlIMnQOI  rOSTALB.  187 

STATMriQUE  POSTALE. 

Vbid  d'alNid,  4'aprte  riMiiMirt  dei  potUt,  on  Ubleau 
da  «ofliWt  et  da  pndùt  det  Itltres  depuis  18(9. 


1890.... 
1853.... 
I8S7.... 

1801  (4). 
1863(5). 
lo64«... 


Jfomèrê  et  produit  dêi  lettm, 
lltabra        Praptrttoa  dtt  tottrts 


1807. .•• 

toDo.  . • • 
X^Kwt  •  •  . 

1870.... 
1871.... 
187S. . . • 
1873.... 
1874.... 


Mtm. 
168,M6,00O 
150,500,000 
185,549,000 
m,453,800 
S83,000,00O 
ttO.OOO.OOO 
300,543,700 
313,500,705 
313,515,105 
341,017,470 
348,655,000 
364,746,650 
381,351,580 
305,114,570 
337,066,901 
334,694,165 
343,808,790 


15  0/0 


88^3 

891/3 

90 

91,11 

91,73 

93,64 

93,39 

94,18 

94,53 

93,89 

95,94 

95,70 

96,43 

96,80 


Usits. 

80  0/0 

78 

111/3 

101/3 

10 

8,88 

8,97 

7,36 

6,61 

5,83 

5,47 

6.10(7) 

4,01 

4,30 

3,57 

3,20 


Prodaiii 

réalMi. 
39,186,156(1) 
35,699,739(3) 
49,899,745 
48,041,958(3) 
58,000,000 
60,776,019(6) 
61,611,454 
65,096,401 
67,908,119 
70,919,973 
79,403,720 
75,745,980 
56,845,151 
74,709,959 
89,000,373 
89,874,599 
83,939,739 


Nombre  «t  produit  des  lettres  chargées^  des  chargements 
de  vaieurs  déclarées  et  des  lettres  recommandées. 


loa<M.     Nonbrt. 


1852. 
1855. 
1858. 
1861. 
1861. 


437.075 

654,649 

986.400 

M07,700 

9.954,700 


Prodnft. 
frtoei. 
399.900 
385,749 
697.100 
837,900 
1,434,700 


Années.     Nombre. 


1867. 
1868. 
1869. 
1870. 
1871. 


4,386,520 
4,845.908 
5,356.073 
3,659,992 
4.607,039 


Produit, 
franc*. 
9,305,445 
2,711.590 
3,335,590 
9,459.446 
5,872.415 


{%\  Taxt  i  10  c,  1»  janvier  1849. 
fl)  Taxe  i  U  e..  l«r  juillet  18S0. 

(3)  Taxe  i  10  et  80  c,  1er  jaiUet  1884. 

(4)  ÉléTition  de  7  1/t  à  10  grammis  dn  poids  des  lettres  simp'ei  circu- 
lant da  burean  1  bnreaa. 

(8)  Loi  qui  porte  i  18  e.  la  ta»  det  lettres  non  affranchies  de  et  jxiur  la 
eireoBseription  postale  des  brreiax. 
(6)  Taxa  i  M  e..  i  partir  dn  l«r  sept.  1871. 

Ç7)  1ï»»M  ô»  a/£f0  00  0oat  pu  eompriêe»  les  /eltres  exemple»  de  V%xw 
' — ^  ggx  mlHt0lr00  et  msrlM  pêoésn  t  la  f  nerrr . 


1KB4.  3,341.170  1.848,618  I87Î.  5.711,656 
ISB,-!.  3,774,1M  Î,0I4,««  187ï[l).  6.374,313 
1856.     4,018,11»      2,487.015        1874.     6;785,949 


im'.'.'.'.'.'.'.'.'.'. 

33,947.500 

94.863,666 

1, 019,0» 

1,845,911(3) 

3,476,197 

3,70a,*18 

3,68î,3iO(3J 

4,160,700 

(i.6H,î33 

6,0H.814 

6,440,347 

6,6îi.BS0     1 

6,B8S.li8      *■ 

7,654:897 

8.915,878 
10.116,135 

8.898,966 
11,300,988 
13,379,9(5(4) 
14,635,410(6) 
l6.î'J5,a8U7) 

18S5 

1856 

133,647,26(1 

1Ï7,3Î1,445 

1S1.Î9S.0OO 

1866 

390,091,680 

1870 

1871 

347.958.640 

.Vonifti'*  «I  produll  4r»  ai-licl 
Mous  supprimuns,  aux  deux  culonaee  du  nombre  dos 
mandau,  les  tmia  derniers  chirrus,  par  cgnsi^qnisnt  1,0S! 
doil  «ire  lu  I  million  082  miUe  (I  ,Ug2,000). 


(7,196,tS0     ».» 
79,117.050      15.Sa 


i.7m  S,351 

S.J78  3,280 

1,%0  3,(i89 

1,3}7  3,!S9 


O,W6,iS00 
<:l,.185,3HO 
17,U8!»,B.10 
19,374,737 


<,»n9      lâ,3Ù8,!KI3 


10!l.37iJW  ff.eS 

U7, 313,331  *,0B 

11B,5H5,9J7  ie.U 

Jâl,6iî,M7  «.7S 

73,083.476  ».«! 

«1,460,937  «.87 

113,360,745  Î7.0* 


'  .  EVuici  le  mDUTemeat  de  U  législation  qui  a 
W  eovoJE  : 

Chaqne  mandat  au-de>i9us  de  10  Traiirs  esl  soumù  A  un 
terït  de  timbre.  Le  produit  de  ce  droit  rsl  perfu  (tar  les 
^^ente  lie*  posles,  mais  il  est  versé  par  vim  dans  les  eaiuM 
'^Ml'adniinis [ration  de  l'enregistremral  et  des  domaines.  11 
figure  dans  les  recettes  de  cette  administration.  Ce  droit 
^U  de  33  centimes  QuiérieurcniPnt  à  IS6â. 

Élévation  du  droit  de  timbre  de  35  à  50  centimes,  a  par- 
■Ërdu  15  joillel  1K62.  (Loi  <lii  ï  juillet  186-^) 

Aédaolion  tlu  droit  de  timbre  de  50  centimes  i  20  cen- 
Cfflei,  k  (lartir  du  1"  janvier  1865,  (Lui  du  8  juin  1864.) 
ÉlBvalion  du  droit  de  timbre  de  20  à  25  centimes,  à 
^fflrfr  dol"  septembre  1871.  (Loi  du  23  aoiit  1811.) 
V  Abaiwemenl  du  droit  à  1  p.  100,  a  partir  du  1"  jan- 
ItJertSeS  (Loi  de  juillel  1862.) 

ÈéTBtion  du  droit  n   2  p.  100,  i  partir  du  1"  sep- 
tembre 1B71.  (Loi  du  24  août  1871.) 
'  Réduction  du  druTlïl  p.lOOi  partir  du  1"  juillet  1873. 
(Loi  du  20  décembre  1872.) 
Les  mandats  au  profit  des  miliiaircâ  Taisant  pacti^ 


corps  d  armée  en  nm|Kigne  oot  èlé,  e 

im 

22  juillel  1S70,  eitmptéi  d«s  droiU  de 

poaie  ci  de  timbre, 

Jusqu'à  la  Eomme  de  50  francs. 

Élal  iidiquata  le  nombre  da  objeli 

lanbé,  e 

FI  rtbixl. 

unt«i,    «unkiu 

Jtma       pliiii  n> 

n                 Igfflbfa 

ti>t>lll>«D.                H 

r.l=L 

(«illi.p«. 

1S6(.      ««3,7      S,(ai,!iO 

O.OD» 

85S,69S      43.» 

1865.      69S.5      3.353.596 

0.003Î 

961.595      WM 

IJtSS.      ÏÏS.e      l,9IM,6tl9 

OOOK 

1887.      768,S      Î.066,6SS 

O.OOM 

1868.      S00.6      a,<09,3K»( 

(I-00S6 

1,045,786      49.B8 

1869.      SfiB.a      î, (74,307 

I.I14.,181      51.IS 

m<s     TH.9    i,i;c,Hij 

U.DOtO 

933.014      S3.n 

1871.      695.6      Î,785.9.H 

0.00(0 

888.468      31.88 

1871.      7*).B      a.S58,8î7 

0.0035 

l,IOT.Î77      4SJ7 

1873.      7Î9,3      «,168,147 

O.OOK 

861,733      39,73 

187t.      773,9      1.975,584 

0.0093 

88S,5œ      45    •        ■ 

A  In  colonie  .Vonbre  de» 

objefi  «n 

eiTMlation,  oot» 

■upitrinion»  Im  cinq  dernien  chilTres. 

l.'eeitdoncro^ 

1874,  de  775  million!  900,000 

Tableau  pTéieniant  le  nombr 

its  o^eli  de  lotit»  natwr*   M 

l'aniporléa  par    le  aervice    dei  potlet  pmdani    lit    ■ 

annitej  laSi  à  1814. 

Nous  supprJmoni  lei  quatre  deraiert 

chiffres. 

■     Anai.,.            U\\H>.     Ch.^     CMl^^ 

icb.<.iiii»>.>i..ir.«. 

186* 300,54      3 

Î4 

sr,,oa 

9*4.98      663,76 

186B 313,30      3 

77 

106,00 

975,18      698,58 

I86B 3M,S1      4 

01 

ui.no 

«)0,M      JÏ8,63 

1867 312,01      4 

38 

116.00 

aOft.ia      768,89 

I8U 348,65      i 

lâl.OO 

336,19      800,69 

^       isea. 364,74     6 

13i,D0 

367,18      MI9.34 

^.f^- 28'.36      3 

85 

99,00 

SH.m      ïïl,97 

^Up- m,ii    k 

00 

loi.oa 

%ï,»  miA.  - 

E-^-^ 


'« 


muppn^i 


ntTAtB.  *         191 

117,01     0,71       Ti.OO     305,91      7iO,60 

1073 01.»     ê,n      86,83(1)331,78     7i9,38 

1874 SU,»     8,78       88,63     368,78     775,91 

Pnûqiie  now  avpM  rapprimé  les  quatre  derniers  cbif- 
frat,  on  eompNBd  qve  le  total  oe  loit  pat  exact  pour  les 
efaHBres  de  droite;  quaad  les  nombres  sont  aussi  considé- 
r^loft,  lea  aillions  apfllsent  d'ailleurs. 


'  ff 


TtMeoM  indi^umiU  Iv  nombre  éTobJeU  de  toute  nature 

,  manipulés  à  Parit, 

Noos  sopprimons  les  trois  derniers  chiffres. 

Joaroaoi,   Manflali  ToUui 
AulM.^  ClMrt^CMtn*lDprtin.«id'ftriie'et     itt 

L«ltrM.      ■•■U.   Minfft.  éeMBllll.      d'arg.  oM.  maaip. 

laaiM siftao      ssi    b.sst    iu.ms       bto    im.ss» 

iaÏL^«. «,1SS  Ml  S.SM  118,778  588  187.188 

iaflU'^...;.  19,m  U9  S.Slt  18t.887  888  988.198 

1989... t SS.SU  I.MO  8,8(8  818.888  780  818.82S 

laiT 81,484  1.188  8,878  188,848  808  818,788 

laaS. 87.411  1,178  8,84S  888.088  881  837.809 

iSSi 86.188  1.879  8,881  188,869  1,00V  874.900(1) 

1870. 78.188  1,008  7.787  194,888  710  174.048 

1871 71,881  891  7,808  116.810(8)    478  198.148 

tann ,    87,779    i.no    8,877    100.849 ti)  ssi    199,418 

1870 91.011      1,681      8,711      101,678  184      808,688 

1874 83,791      1,780      8,888      141,613         647      848,717 

8TATI8T1QCS  DES  PROCÈS-VERBAUX  D'l!IFilACT10N  ACX 

LOIS    POSTALES. 

l.-^ Fraude  en  matière  de  timbrea-poste  (loi  du  16  cet.  1849). 

Nombre  CnndamotUoni  i 

du  reropriiooDf>m. 

procèS'Vtrbaax  de  Sjoani  l  moU. 

Anoéet.               déférés  Nenibre  Nombre.   -     ■  "• — — — ■ 

i  d'aeqaitte-  de         DéUoqnaoti 

le  mente  condamnât.  eiTïls.    milU 

jnstee(4).  (8).  péeuo.                Uiree. 

1861 3,307  1,123  lTi63       »        19 

186S l,91i  894  1,003       »        17 


(1)  O'aprèe  la  •iatietique  de  1873. 

Il)  D.minolion  provenant  de  llnterraption  des  oommunieatloos  régnlières 
pendant  le  siège  de  Paris. 

(8)  DfmlonUon  provenant  de  l'éléTatioB  de  tarib  postaux.  (Loi  do 
14  août  1871.) 

(4)L'Admln!strat]on  n'est  pas  autorisée  1  transiger  snr  ces  procès-verbauT. 
dont  la  salle  appartient  excInsWement  i  la  Justice.  Les  amendes  sont 
reeonrrées  par  i'admioislrafioii  Je7Sor»f/s(rement  et  des  Dom&Vnes. 

1^  La  M  da  10  œtobra  Î8i9  ae  paait  que  J 'usage  fait  6Ctemment  d*«ii 
ttmiré-pûHe  ajraat  déjà  êenri. 


I.  —  Trttittport   fi-avduli 

duî7  [irairiil  »mX). 

iUicitrt  dam  tet  impriraéi,  é 
foires  (nrl.  9  ds  Is  loi  do  35  jujn  is»; 
tawrs  payables  au  porteur  dans  Us  i 

U  lui  du  35  jinvier  1873). 


olea  ou  nention 
la  et  papltrt  d^a) 

7r»To'J'WI^ 
lu  4iuln  (SHHId 


7,738 


6,9(6 

7. Ml        7,R6i  97 

B.UM       8,611  il7 

, 7.3(1        7,S3i  77 

13,419      13,175  lU 

18S7 Ifl.im      16,ii6  5a 

— n,097    n.ons  8 

H,509      11,497  II 

7.183       7,IS3 

6,757        6,75*  3 

, «,3»      14,309  17 

1873 15,55*      I5,3Î9  S3 

1874 t6,3i3      18,308  3S      1 

»BLe,lC  rHESSSTAKT  LES  HfiltLTATB  CÉ»É«AUI 

libre  des    objet)  tramportèi  par  Vadnin 
des  poilea  de  Fia«ce. 
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MOUVEMENT    DE    I.A  TËLÉGKAI'HIE    EN    1876, 
Serïica  inlenBur 7.m8.(5a  S.UO.m 


BIBLIOTHËQUES    DE    lA   UAHINIi. 

(Exlrait  du  Support  au  ilinislre.  —  Novembre  I8!G.) 

Dn  bibtiollifcqucg  el  des  eallss  de  lecture  cnt  élé  insUti 
UcB  àam  les  divisions  des  équipages  de  la  flotle,  en  i 
lion  des  circulnirea  miniElérielleB  des  !î  Janvier.  1] 
el  2S  aoat  mi,  dam  le  bul  d'offrir  aux  omciera 
niers  el  marins  le  moyen  d'employer  utilemrni  le»  que( 
quel  heures  de  loisir  dont  ils  jouissent  chaque  joar  ei 
dehori  des  eKercices  maritimes  el  militaires. 

Près  de  quatre  ans  se  sont  écoulés  depuis  celle  erét' 
lioD,  cl  cette  période  est  sumsanie  pour  qu'il  soit  ponibll 
de  le  rendre  compte  du  développement  qu'elle  a  pii 
depuis  MD  origine  el  des  résultats  qu'elle  produit  aujoUP 

Tel  est  l'objet  du  présent  rapport,  dont  la  commlniai 
centrale  des  hibliothèquei  des  divisions  a  puisé  les  él£- 
menu  dans  les  dossiete  mis  à  sa  disposition  pat  H.  h 
contre-amiral  directeur  du  personnel. 

I.  —  Les  dépêches  de  ISTl.  citées  plus  haul,  se  boi^ 
Mient  a  prescrire  le  prêt  d'une  bibliolbèque  de  bord  I 
chaque  division  el  l'installation  d'une  salle  de  lecture. 

C'était  un  modeste  point  de  dépari  ;  mais  le  bon  aeeuc 
Ttiit  à  celle  idée  devait  encourager  à  lui  donner  loal  I 
développement  qu'elle  comporiall.  L'appel  Tait  1  ce  ii^i 
par  la  marine  fol  entendu  :  plusieurs  services  publies,  i 
en  première  lifme  le  dép£t  des  cartes  et  plansdc  la  marine 
le  ministère  de  l'instruclioa  publique,  ainsi  que  des  parti- 
euJiers,  des  adlciers  encore  en  aciivili  on  ajanl  quitté  li 
service  de  la  marine,  la  société  Franklin,  la  socièié  i 
mW^gr'l'hie,  la  soeitté  centrale  des  Hcoun  ta):M<ibti« 


têtu  ■*  u  uIr)»  195 

I  iDgnwntiivni  ntUtÊmtt,  ftr  im  tant  eonildénbla*  da 
I  liTTci,  te  pn^mi^T  fadi  di  cm  UHiotblqnet. 

Le  30  «vril  lB7^rudaiHpri<UeuMiiniTréldt1« 

eut  destiné  1  imiiiii  le  hnetioDHincal  dei  tatle* 

n,  le  boa  eitKliw  du  Iittm  et  la  rémuniraliaii 

■  sfDeun  marlniara  es  retnita  emplojét  eomme  bibllo- 

Di  faMtitnait  dam  diaqna  port  uae  oommia- 
la  iHblielhèqae  de  la  dmaion,  cbarR^e  d'en 
iouemeiit  et  de  propoear  ]»  aaétioraliont 
pféet  miles. 

Kn  àéiM  reiDiw  daa  ■NaDTCi  étaleot  priu*  pour  ta  pro- 
nrar.  grtea  siu  taoïlriai  dn  maaaai  génirale*  d'enlre- 
~ea  âmq  diTWaM,  at  p>r  eoluéqiwnt  iini>  impoier 
e  thirge  an  1>4ur,  h*  reaMnreea  Bnancièret  qui 
aTalent  hit  rtéfaat  jniqae-U. 

Dit  lan,  il  finit  pouible  de  te  préoceaper  de  la  rormt- 
tînn  d'im  eaLalDi(n*  onde!  det  eavragei  deitiatt  1  entrer 
dans  la  compotiiioB  de  eei  biblioUiiquei.  Par  nnadtciiion 
mlawiérielle  du  18'  août  I8T3,  la  commlMion  centrale 
,  fat  contiiiuée,  et  chargée  de  ce  tain.  Elle  reçut  en 
néine  lempa  la  million  d'élablir  an  catalapue  pour  lea 
tnbliotlièques  dei  prisou  marilimei.  Cea  deui  document* 
obtinrent    l'a piiroba lion   minislérlelle  Idt   17  janvier  et 

a  committlon  l'a  Tait  connaître  dani  le  rtp> 
port  par 'lequel  elle  tounellail  cei  projeu  de  catalogue  aa 
mioiilre,  elle  sut  etToreée  de  alnipirer, dsna ion  Iraiail, 
dei  pentées  exprimtei  dan*  U  déci^on  miniittrielle  qui  loi 
avait  confié  celle  Ucfaa.  En  indiquant  au  miniilre  un  trèi- 
grind  nombre  de  Ijttci,  elle  s'ett  préMcapèe  de  tenir 
compta,  dans  act  choii,  dei  goûta  li  liiTen,  det  aplitudet 
li  différeniei,  qvi  le  rencontreni  dini  le  personnel  det 
équipages  de  la  Balle. 

D'après  les  inilractloni  qu'elle  aitit  recaes,  la  compo- 
lilioii  dei  biblialbiquci  dei  diviiioni  devait  élre  de  nature 
à  exercer  une  sorte  d'allraction  sur  les  lecleuri,  par 
:t  lea  illnstralLOna,  pour  tu  maue',  pat  iu 

rt  rmmaitît  ttmtant  ntlg  ilsantn»!». 


.  seuluni 


fueililég  données  an  travail  pour  fa  pliu  iaMruiU. 

n'y  avait  i  redoutav  ni  le  livre  Irop  sérieu 

trop  futile, c*r,  dans  ce  personnel  si  varié, 

peuvent  Inmver  un  lecteur,  et  tous  deux  avaient  len 

Ijlace  marquée  dans  le  caUlif^iie,  pourvu  que  lont  d 

riiisenl  d'accord  avec  les  idéefi  d'honneur,  (le  diadplini 

de  morale  et  de  patrioliEtne  profi'siiêes  dans  la  marin 

Ces  principes  ont  présidé  â  la  préparation  des  e 
logues  ;  ils  continuent  i  guider  ia  eommiiiion,  à  laqocl 
la  décision  minisltrielle  du  24  décembre  mz  a  allribol 
naractère  de  permanence,  et  dont  l'arrêté  du  7  man  IB 
a  téf;ii  les  aiiriliullons. 

II.  —  Les  mesures  prises  pour  le  développeroeîit^ 
bibliollièques  des  divisions  «ont  loin  d'élre  restées  stérilt 

Ainsi  que  le  prouve  le  tableau  A  joint  an  ivrésent  n 
port,  te  noinke  des  entréei  dans  les  salISs  de  lecture  b^ 
accru  dans  une  proportion  inespérée. 

En  elTet,  de  1S73  i  1875,  le  tul^il  aiiiiiict  de  cet  eotli 
s'est  élevé.' 

A  Cherbourg,  de  5,(i0â  à  32,295  lecitiin  ; 

A  Brest,  de  13,Z5H  i  19.315  lecteurs; 

A  Lorient,  de  6.229  à  10,B73  lecteurs; 

AToulon,  de  S, 400  ji  41,501  teneurs. 

Hoeherort  seul  Tail  exception  :  du  chilTre  de  9,S37,  Il 
feetlf  lie»  leciedrs  est  descendu  à  7,88t. 

11  n'en  reste  pas  moins  un  accroissement  de  4^,7 
1121,055  Iccleurs. 

Soit  une  BiigmentBlion  de 78,326,  ou  prés  ddfiouUe| 
nombre  primiur  pour  tes  cinq  divicions. 

yabAïtsement  de  l'etTeclir  du  personnel  de  la  diTU 
de  Roehelort  est  l'une  des  causes  de  la  d 
nombre  des  leeleurs  en  1S75.  Hnîs  il  en  était  di 
qni  n'existe  plus  aujourd'hui,  grâce  ani  mesDr< 
réoemment  par  l'administration  supérieure  :  jusqu't  i 
temps  derniers,  la  diiision  de  Rocherort  n'avait 
seulement  qu'une  très-faible  partie  des  volumes  h 

I  catalogue  oITieiel. 

, Par  suite  des  aehali  qui  viennent  d'élre  prétérits, 

lie  celle  biblîothcquo  se  complète  i 

'fte  mariai  de  KocbeTort  ne  »dI  vWt.i  wBOtniJcï 


F 
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bien  ptrUgéi  ^oeleon  camarade»  des  autres  poru. 
III.  —^  Le  laUeia  CHietions  indique  les  au};ineiiia- 
tioM  «leeessiTes  qui  te  sont  produites  dans  le  nombre  des 
lifnseomposaiit  les  bibliothèques  des  dîTisions  depuis  1873 

SihuUioH  numérique  de*   outrages  coinpostttU    h's 
bibliothèques  dex  divixions, 

GherlMrarg 2?.)  ouTnses.      i.l.'is  vi>liiiii(.>. 

Brest. â9ioa\ra:!i'ii.      I/m?     — 

(uu  406  voIuDics.) 

I^rieut •  l,SiS     — 

Rocbefort 4i7  ouvrtigis.         SKi      — 

TuulOD 447  ouvrage».      i,42C     — 

ToQs  ees  livres  sont  bien  entretenus,  classés  avec  soin, 
et  lea  éeritares  qui  se  rattachent  à  It  comptabilité  som- 
maire dont  ils  font  l'objet,  sont  toujours  trouvées  en  bon 
ordre  et  à  jour,  ainsi  que  le  constatent  les  commissions 
iocnlM. 

Le  eommissioD  centrale  observe  d'ailleurs  avec  une 
grande  attention  les  renseignements  qui  lui  sont  fournis 
par  les  rapports  des  commissions  locales,  au  sujet  des 
préférences  qui  se  manifestent  chez  les  lecteurs,  et  clic  y  a 
égard  dans  ses  travaux. 

De  Tensemble  de  ces  renseignements  il  résulte  que  cer- 
tains ouvrages,  tels  que  les  prandes  publications  illustrées 
{Illustration,  Monde  illustréy  Tour  du  Monde)  et  les 
journaux  spécialement  écrits  pour  les  marins  {Journal  du 
matelot.  Petit  Bulletin  du  soldat  et  du  marin)  ont  un 
nombre  de  lecteurs  plus  considérable  que  les  autres  livres. 

Le  succès  des  publications  illustrées  était  prévu.  L'image 
forme  comme  une  sorte  de  langage  idéographique  intelli- 
gible même  pour  l'illettré  :  elle  attire  el  finit  pur  inspirer 
le  désir  de  lire  les  explications  qui  l'accompagnent.  C'est 
donc  un  excellent  auxiliaire  des  movens  d'instruction  mis 
il  la  disposition  des  marins. 

En  ce  qui  concerne  les  ouvrages  moins  fréquemment 
mis  en  lecture,  la  commission  trouve  dans  les  appré«'ia- 
tions  diverses  et  souvent  opposées  des  commissions  locales 
la  jusiification  de  )eur  présence  dans  les  b\b\\o\.Yv^<Vtte%. 
/;>  effet,  tandis  que  l'une  des  divisions,  par  c\emv\«^  ^<^- 


miinile  la  nuppniHion  du  Ku»>e  des  fan. 
inihlicalion  trop  p«u  lae.  à  Loricnl  et  ii  Breal,  Mjournal 
v](!nl  la  tixltme  ring  dans  les  prér^r^nus  des  iMliars. 
SI  l'anc  ilf>  umniiHlDna  loeatei  indique  I' 
Irqucl  relient  les  1i>re>  de  i  ' 
dui  de  fjorienl,  en  contraire,  ces  livres  eont  aigntléi 
iuprèa  dea  IfMeurs  (1). 
Le  calulogue  étibli  en  Tue  de  l'ensemble  du  penanael, 
n  pour  «alisfaire  les  priférencee  de  [e1  ou  tel  groope 
1,  aemtile  donc  slleindre  le  but  qu'on  s'était  pra-. 
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LoirMBfiirieQre i*\J*Xï  239.(01 

LM 16,111  li.«>.»T 

BdBfr«t-Loire 497. %)|  iil,i>.Kl 

'MaSfeniie l,OI7.95â  Wi,U3 

mèvre I.*2l,fi67  l.«2iî,4»ï 

IhMd ^^.8li.W7  33,150.751 

PlH-dA-€alai8 32.(I5.6SI  33.II9.S92 

Pay-de-Bôme Î.433.4i7  i.lf.i.935 

tyrénées  (Basse»-) 1.650  i.m) 

PjréDées  (Haotes-) 2.m)  IO.imh) 

Ibtee 3rt7,(K«  3:«.I03 

Stftne  (Haute-) 9,133.487  I2JI1.S8I 

SaÔDe-et-Loire 11,450.91)6  11,.5S4.9I2 

Sarthe 26i,57H  2i2,7l9 

SaToie. 237,5ii  22tî,690 

Saroie  (Baoïe-) 54,723  5l,K34 

Sèvres  (Deux-) 30i,l87  197, 0V3 

Tara 2,402.34W  2.57i,7»îO 

Var 83,5(X)  2lV.lK)0 

Yaucluse 68.5.10  «3,637 

Yendée 316, 7i«  218,776 

Vosges 25,010  31,055 

Totaux !69,490,315    170,477,613 

Ces  chifTpes  se  divisent  ainsi  : 

1^5.  1876. 

Anthracite 10,871.366      41,231,612 

Houille  dure  à  courte  flamme 32,532,902      31 ,831 , 1 19 

—  grasse  maréchale 3 .874 , 5,'il        4,085, 4 47 

—  —     à  longue  flamme...      84,516, 3,")8      85,5»5,776 

—  maiîrrc  à  longue  flamme...      33,440,779      33,501,349 
Lignite,  sUpile,  etc 4,254,359       4,281,980 

Totaux 169,490,315    170,477,613 

Tableau^  par  bassin^  de  la  production  des  comhustiblrs 
minéraux  pendant  les  (innées  1815  et  1S70. 

P.-o. ludion  drs  lias«in5 

Noms  des  Jépartpmpni»  — ^ — —  '  ■ 

Noms  des  bassins.  dans  lesquels  les  ^n  lATS.  vn  iS7r. 

bassins  font  situés.  qnint.  nt^tr.      qiiinl.  nit'tr. 

Valenciennes. . .  Nord,  Pas-de-Calais.  65, 449, 103    65, .132, 909 

Loire Loire,  Rhône 32,765,310    3'v,7ilA^ 

Alais ArdècAe,  Gard 16,516,9(a    46A^ft,^T 

Creuzot,  Blangy.  Saône^t-loire 9 ,  782 , ilSi      9  ,WV>  .^""î^ 


tini;oii Alpes  i^Hau 
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19  Ml 
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l    709 

^e  H  rauil 

le  m 

13  St3 
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aïKX) 

m  000 

Drtnw 

111  000 

Il  <HLI 

Anthie 

0(593 

fiflOO 
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6  SOU 

AEd 

G  tu 

torriï 

lOW 

S9Ï7 
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(  (ei 

4  1(9 

DortoBa 

1590 

3  0011 

Pjrénéi  (Biu  et  ) 

i  (,JÛ 

:ioou 

AFdkhe 

(,800 

IS30 

I6D,4»0,3I5 

70,477,6(3 

HÛimeiu,  d«  / 

p»-Ol(MC(lOO 

des  fontsi 

K{  i«  OBn*««  i«7S  tl  1876, 

9S4.080 

947,730 

790, SS3 

808,597 

H.1,9ÙD 

I4i,700 

U2,7li 

909, 19B 

ia,4ra 

t,3U0 

379,370 

Î97,S30 

îâtl,001) 

m.im 

3Sl,48a 

93,600 

(8,000 

m,w 

IW.ÎSfi 

16,ï« 

^ 

Jl 

:Î02  STATISTIQUE  DE  l'iNDCSTRIE  MINÉRALE. 

Dordogne 67,268  5i,900 

Doabs 19,330  30,677 

Eure 3,268  43,520 

Eure-et-Loir 11,237  » 

Gard 639,036  854,868 

Gironde "    47,260  53,000 

Ille-e^Vilaine 25,145  19,790 

ludre 40,540  39,970 

Isère 195, 711  220.969 

Jura 220,084  297,310 

Landes 160,630  152,135 

Loire 505,606  467,895 

Loire-Inférieure 5,800  83,600 

Lot-et-Garoone 148,000  128,000 

Marne 25,475  29,226 

Marne(Haule-) 833,748  841,193 

Mayenne 21,030  20,553 

Meurthe-et-Moselle 2,988,499  3,267,959 

Meuse 296,890  176,150 

Morbihan 39,600  23,350 

Nord 1,432,347  1,486,525 

Orne 8,200  • 

Pas-de-Calais 557,550  602,390 

Pyrénées  Orientales 85,000  79,074 

Rhône 627,933  697.937 

Saône  (Haute-) Ii6,990  128,735 

Saône-et-Loire 1,723,007  1,506,924 

Sarthe 17,829  8,422 

Savoie 8,670  2,850 

Savoie  (Haute-) 1,950  » 

Tarn-et-Garonne 10,000  53,500 

Vienne 10,900  ■ 

Totaux 14,162,283  14,495,377 

Ces  chiffres  se  divisent  ainsi  : 

1875.  1«78 

Fonte  au  combustible  végétal 1,218,813  977,268 

—  aux  deux  combustibles 622,746  751,117 

—  au  combustibie  minérale 12,320. 72^  12,706,992 

Totaux 14,16i,283  14,i95,377 

Tableau,  par  département^  de  la  production  des    /"ers, 
pendant  les  années  1815  et  1816. 

18TS.  18T6. 

Départements.  quint,  niétr.    qaiat.  métr. 

"ier 306,150  247,990 

«nés 337,410  348,650 


,-. ,,  ....    ".;;.:,.::;: 

13,555 

Î3.'i35 
I3.Ï90 

89,  m 
30,liiâ 
5,176 

SM.au 
«,800 
8.300 
î,UO 
47.735 
37.5?0 
164,530 
33.300 

fi'J7',l69 
71,001) 
M9.73i 

m 

484.)S3 
133,700 

l.-SI^Siî 
170,936 
300 
6,001) 
1,534 
6,360 
11,(44 
1T,503 

,    l!fiM 

1,176 

(0,580 

336.908 

-'.:m 

8,301 
S.SOO 

«,!I0« 
3(18,190 

i3.un 

6,7» 

3i,BM 
lï.OOO 
160.450 
Î5.006 

^ -^ 

S55,8!« 
17,000 
9,  M» 

i,œa 

73, lis 
167,110 

35,666 

8îl,OÏ6 

taonbe-fl-Uaselle 

688,393 

S03,137 
1,778,3(3 

1,900 

(,43î 

:Uln<KBui-)  [leiTit-diBeltorli... 

11.313 
10,670 

1,555 

SdM-et-Olse 

â'!<ls 

HHÂM^irauie 

49.760 

:^Û4  STATISTIQCB  DE  L*I.NDUSTRlS  HlK^RALe. 

Vienne -..                500  i,600 

Vosges 25.010  17,075 

Yonne 91,436  96,806 


Totaux 7,554,422      7,332,716 


Ces  totaux  se  subdivisent  ainsi  : 


Fer  au  combustible  végétal.., 

—  aux  deax  combustibles. . , 

—  au  combustible  minéral  : 

187S.  1876. 

Rails , 

Autres  fers 


1876. 

232,802 
212,651 


1876. 

185,024 
162,665 


:;:  kK  6,2Îo;I^6l  ^»*^«'^^  '^^^^' 


Totaux 7,554,422    7,332,716 

Tableau,  par  département,  de  la  production  des  téleg 
pendant  les  années  i875  et  1876. 

ANMiB   1875. 

Jôlcs  prodaites  avec  des  fers  fabriqués 

Départements 

producteurs. 


Aisne 

Allier 

Ardcnnes 

Aveyron 

Côte-d'Or 

Doubs , 

iHTlî 

.Iiira 

l.oire 

Marne  (Haute).  . 
Morbihan.  ....... 

Nièvre 

Nord 

Oise 

Saône  (Haute-).... 
Saône-et-Loire. . . , 
Savoie  (Haute-).  . 
Vosges 


aa 

avec  deux 

au 

Production 

eombnstible 

combus- 

combustible ' 

tuta.e. 

-végétal. 

tibles. 

minéral. 

quint,  métr. 

quint  métr 

.  quint,  métr. 

quint,  métr. 

> 

9,970 

9,970 

» 

31,000 

57,850 

88,8.^)0 

24,700 

20,000 

136,500 

181,200 

» 

5,390 

5,390 

3,900 

10,700 

14,600 

2t,(i.">4 

8,842 

30,496 

» 

9,810 

9,810 

5,942 

62,901 

68,843 

> 

159,199 

159,199 

» 

35,647 

33,647 

20,982 

10,6ai 

31,585 

> 

20,465 

» 

20,465 

> 

184,401 

184,401 

3 ,  157 

22,813 

73,473 

99,443 

10,380 

» 

10,380 

19,000 

157,333 

176,333 

300 

3,900 

4,200 

18,500 

> 

18,500 

Totaux 128,515     94,11^     926,519     1,149,312 


'  a,  7») 
m.  (M 

im.m 


IS75  et  i8ia. 


377,016 

S77,Oie 

7,aDe 

ï.aoo 

4,*tO 

68,ïOO 

707,3911 

a,  (97 

81*, 796 
40,«W 

107, 7iS 

Cbtrenle. . 
CÔle-d'Or, , 
CAt.-du-Nur 


3,ea         S9,I}1' 
173, 3'J4 


Totui. 1,750    I»,3â7    S,3I9,987    a7,«)t    9,5(l,{ 

Ari«ri  rondiu  pendani  Im  oBnaM  (S75  ej  M7«, 


Ariége 

i30 
381 
l'Jl 

Cdles-du- 

NûM  !' 

nri 

'm 
!    i!«80 

SiAdc  (Hïme-).  . 

S«OnaCBaule-|... 

1 

Tolioi 

T 

,„.... 

..   ïa.a 

socrtnfs  DE  siooois  HorvEU  e:i  1875. 
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SOCIÉTÉS  DE  SECOURS   MUTUELS. 
opÉKATiom  Mnc»A.Tr  l*a!<(h£b  1875. 

(Bztrsit  da  Rapport  au  Priêident  de  la  République.) 

En  1875,  les  soeiétét  de  «ecoun  matoels  étaient  au 
■ombre  de  5,807,  UToir  :  4,179  approuvées  et  1,628  auto- 
risées. 

La  total  des  sociétés  approoTées  ao  31  décembre  I87i 

était  de i.lSJ 

25  sociétés  ont  reçu  Tapprobation  en  1875 53 

Ensemble 4,207 

Mail  il  faut  déduire  de  ee  chiffre  : 

Les  sociétés  dissoutes  pour  canee  de  défldt,  fusionnév  s 
on  retranchées  du  répertoire,  comme  syant  cessé 
d'eiister i8 

EffectifanSi  décembre  1875 4,179 

Le  tableau  suivant  présente  les  déparlements  classés  en 
raison  du  nombre  des  sociétés  approuvées  au  31  décem- 
bre 1875  : 


Gironde 236 

Boacbes-du-Rhône 233 

Rhône..-. 224 

Seine 217 

Nord 202 

Saône-et-Loire 1 19 

Seine-et-Oise 113 

l>ère 113 

ChareDte-Infërieore ....      95 

Yar 94 

Ain 94 

Maine-et-Loire   92 

Seine-et-Marne 80 

Jura 77 

Haute-Garonne 68 

Côte-d'Or 68 

Seine-Inférieure 60 

Aude 58 

Gers, .' 56 


Indre-et-Loire 58 

Pyrénées  (Basses-) 55 

Ariége 54 

Yonne 54 

Landes 53 

Loir-et-Cher 53 

Hérault 51 

Loire-Inférieuie 51  ' 

Oise M 

Lot-et-Garonne 49 

Tarn 48 

Gard 47 

Marne 47 

Hautes-Pyréuées 47 

Aisne 45 

Drôroe 43 

Ardennes Vi 

Dordogne Vi 

Loire SVi 


Tam-eWïaroniiB 40 

P;rËnéc?s-OrlGnUl»....      38 
Coliadoa ;15 


MiSTTB 

AlpeB-Msrltioicâ. . 


HïDIe-Loirc 
Delfan.  ... 
Caillai 


Effectif  au  31  dÉcembra  1873  .. 
Dans  le  tableau  ci-dccMiusJeadéparTcmenlB 
en  raison  du  narobre  des  soctéllB  aulorUées  exiatftnt 
31  décembre  IS75. 


HaUlMIitronni:., 
taère 

Ttra-et-CtroDae. . 


l.oMMJuunne 

B<iuc)ics-du-nhAno 

ChBr«Die-Irr^rieuro>.  > . 


'  JHfMllt. 

.•     13 

..     Si 

.    ss 
.    n 
.    ss 

.      SI 

•      19 

.      19 

.      15 

15 

.      14 

.      IS 

.      11 

II 

.      Il 

.      11 

.      10 

9 

9 

9 

8 

.       7 

7 

7 

6 

5 

.        5 

1875. 

Seine-et-Mirne,..., 
VaucIum 

• 

209 

6ars. ;.., 

C6t«-d*0i' 

Vienne 

Aolie 

■ria»«»4Loire 

• 

Saine-loférieQre 

Cbtrente 

Loin-lDféri€iini 

Matenne. . .  j 

Loire 

PayHle>D6aie 

Var 

AiD 

'  Vendée 

fm  de-Cal«ii.. 

Ardèche 

Baote4tT(rfe. 

CalTadoB .-,... 

Dordome 

^«foto 

ladra-et-Loire 

^ÀAr-etrCber 

Oise 

Sartbe 

•  •  •              v 

Hopbiban. 

Aisne 

Seioe-et-Oise 

Doube 

tfwme. 

Meube 

Nièvie 

iodre 

Orne 

Haoïo- Vienne 

Haute-Saône 

Cber.  • 

Somme 

Tonne 

Eare. 

Finistère 

Loiret 

Ille-et- Vilaine 

M^nch*. . .  »  T  - 

Jura 

Allier 

Haute-lx)ire. 

Deux-SèvreF 

•    •   •                      A 

Voici  le  nombre  des  sociétés  des  deux  catégories  depuis 
'année  1860  :  * 

Totank 
an  soetétét 
SMiétés      SoAiétte      dfideox 
approavé«t.  •atoriaéM.  Utégories. 

I^janvierl860    S,S74       1,809       4,083 

31  décembre  1860 2.514       1,738       4,252 

—  1861 2,653       1,792       4,445 

—  1862 2,892       1,494       4,386 

—  1863 3,031       1,496       4,527 

—  1864 3,356       1,474       4,830 

—  1865 3,631        1,667        5,298 

—  1866 3,916        1,698       5,614 

—  1867 4,127       1,702       5,8» 

—  iSeS, 4,272        1,816       6,«8è 

—  ^S69. 4,398       1,7U       6A^ 


,179  1,638  S,80T 
Voutcnunc  tlii  fertonnel  des  locitUs  dtt  dtux  taté- 
gon'w.— Le  penonnelucompotiil. DU  31  décembre  187S,- 
de87l,G!4touélaim,diiallïl.l4Db()nor3ircgct750.4B4i 
ptKicipinU,  aÏDâi  repartis  :  dans  In  sooiélés  ipprontiei, 
'  107,779  honorairea  Et  533,383  participanis,  dont  144,^ 
bommes  et  88,lt6  remmes  :  cl  dans  les  saciétês  aotonièn, 
13,361  liunaraires  et  217,101  jia  ri  ici  pan  t  s,  dont  190,764 
homaie«  et  2G,337  TemniH  :  d'où  il  suit  que.  dans  les  m 
lis  approuvées,  on  trouve  10  membru  honoraires  pow 
tOO  membres  parlici|i»Dls,  et  dans  les  sociélés  autotiaéet 
G  teulemenl. 

L'étal  ci-dessous  représente  le  maaTeinent  du  perunad 
Ûti  sociélèi  des  deux  Mlégories  peadanl  le;  annén  187^ 
M  1875: 

Pir^nMt.lll. 


iS7i m.GU 

1875 107.779 

U3,9f9 
Ut.937 
tl.BSS 

m.Tw 

(90.761 
S,96J 

617,7*8 
633.7D1 
17,953 

»(.3»6 

S8.m 

Sî;S 

Auemetiliiûui t,713 

Xt.ISS 

ie.13- 

m.» 

SocUléi  de*  dt 

1,119 

109,  (U 

iu.7e3 

5,îB9 

skvn 

871,41 

tSÎG ^ IÏ1.I40 

';»f— "-■■ 

rl'Dt  la  (« 

^=1 

lui  itr  Ml  tv»nM9 

■M) 

mu 

riére,  on  eoMtoîe  T 

^^^^^e  conliDue  e 

profïrfs 

ve  (le  la  muiuelilé.  piiii       ■ 

^^KlJùD  produit. 

^^^■fejl.  et  la  rtprise  gsseï 

^^Hfl873,  mi  H 

1875, ain 

i  qu'il  r 

essort  du  lableou 

^^^■k  donl  le  poinl 

iedépQ.I 

esl  la  sil 

aiioD  du  iieison- 

^^^KoolâUi  au  1" 

jan-vier  1S60  : 

^^HL 

H...r.l  .. 

fii.T.m». 

"t!^    I.1-... 

^^^Biw 

60.896 

399,610 

70.366"    530,8M 

^^^■bvisto 

B5,IÎ7 

40,ÏS3 

7S,(0O    559,8» 

^^^■B'     1SB1...... 

B8,Mt 

iSS,i89 

80,886    604,966 

^^^^a     IBn;..  .. 

73,881 

47S,8GS 

80,308  83g,au 

^^^Ht  'U» 

78, 5W 

iîOS,375 

91,603    676,  Sn 

^^^^L    (SU 

85,seo 

531,750 

97.036    714, 34»' 

^^^^F  ises 

96,956 

579. 5SÔ 

105,957    783,498 

^^■f-   usa 

BIS.  BU 

llî.BTi    837,1SS 

(li.W 

«0,387    S61,T« 

1IG,7(G 

m.Wi 

laS.DSO    903,598 

^^^B^    lan..".'.'! 

iaa,3ïi 

68ï,078 

US;7i4    93ï,m 

^^^B    1S70 

106,910    835,651 

^^^B    tm 

tn7,iRi7 

68i,m 

101,970    791,901 

^^^K,    1879 

107,870 

588,060 

103,181    798,811 

^^^B^     1873 

111,707 

601,030 

100,431    8*0,158 

^^^P      13» 

109,494    843,779 

^^^^      1ST5 

Ill.liO 

639,701 

114,783    871,634 

^^WhMKion  /înonei^re.  —  La 

siiuali 

n  finaneière  des 

■  IMiélès  Ùe  secours  matuel»  a  donné  des  rèialtats  pleine-         ■ 

■  âroir  général,  qniE'é 

ait  abaissé  en  187 

,arepri»depB»        ■ 

■  <BDe   marclie  pragreBsive,  et  <( 

u'il   présente  iujourd'hui         M 

■  ue  lugmenlalion  consUérïMe 

sur  ce 

ui  de  1869  :             ■ 

.       r>.^,t33,ri51  fr.  Hc.              ■ 

70,98.^        17                   ■ 

■               -             1871 

'.      55!S7S,3(4        38                  ■ 

■                 -               1873 

.      37,990,889        96                  ■ 

■                  -~               1873 

63, «33. 331        3^                   ■ 

1              —            1S7^> 

.      flfi,' 

93;<l3:i        83                   ■ 
85,323        7ï                   1 

1'    SbtmI  aToirgéniraJ,  /e«  sociétés  approuièes çoMeiei,^       1 

B  a^M,ff4/  tr.  S6  e., 

savoir  : 

au    foDds  ie  T6aci"w^^i 

Le  premier  cliirrre  prf'senLs  une  aiigmenlalion  de 
3,310,550  rr.  5fi  c  lur  cmIul  da  187i,  el  de  13.601,829 Tr.. 
71  c.  sur  celui  de  1116!). 

Le  rÉsumé  suivant  donne  le  maniant  du  capital  de  Gf 
aBiacialiong  à  la  fin  de  cba<iue  exercice,  depuis  1Ë69  : 

Au  3<  d^embre  1869,  il  s'èlevail  i.    38,190,141  Fr.  55 e. 


E 

U7I:::: 

Le  capilal  des  sociélés  a 
ns  de  notables  proporli 
nSldéi^uiubrelSe»,  ilsem 

uloriséeg  3 
na: 

DDUitft... 

- 

(875 

67 


39,803,171 
il,731,OS7 
«5,547.7119 
S8. 984, 390 
52,394, 9U 


lâ,6i3,439rr.  99e. 

ii,077.n5s     sa 

1S,769.D71        91 
ie,359,M3â        18 

17,U8B,7ea       6t 

i7,n)9,t>i3     43 

18, 49t. SB!      lu 
BU|>érieur  à  celui  de  1874  de  985.038  fr.  33  c,  et  IMl 
de  1809(le  1,851,141  fr,  47  c. 

Il  ressort  de  l'exposé  qui  précède  que  te  eapllai  da 
sociétés  dus  deux  catégories  s'est  locni,  au 
bre  1875  ; 

Pnur  Ieb  swiélès  approuvée»  ;  f'-        '■ 

FdDda  de  roulement 1,335,(8(37  { 

Foods  de  retiTules 1.075,36819  ) 

Pourlei  EouiéiésauIorisieB 

Soit  nnlulii]  de '4,m5,B»~â 

Les  recettes  des  sociélèi  approuvées  et  autoriaèei  M 
sont  élevées,  pour  l'exercice  1875,  à  16,895,705  fr.  04  e. 
celles  de  l'année  1874  s'élevaient  i  15,58(i.34U  Ir.  35  e 
L'ani^menlalion  de  1 ,30i>,31i4  fr.  il9  c.  doit  vite  altribuô 
auaiibien  aux  sociétés  aulorisées  qu'aux  sociétés  Rpprou 
réef,  comme  la  fait  ressortir  l'expusi  suivant  : 


Ii,07ii.(iw;; 

iprouiéee, 

.„ U',m.m  Kii 

l*  ioiie  un*  ■ugni«DtBliua  de G5.V.;ii  U 

.'      3,8î5,B!i  "7 


SDminSBEa'e 1,309.3I>«  69 

V  det  lociélés  approuvées.  —  Elles  se  subdi- 


rt.deBniBmhfeBhpnDraip.    I.KH(B  T-i  \ 
51I,90S  W| 

Ud'entrie iS9.im  19)ll,DT0,0ffi  4t 

la» 175,IS0B7( 

tB  dus  fonds  pi auia I,1WS,8I7  39) 

BsdiTerses 613,91»  SI | 

Kecelles  des  aaciéléa  autorisée!. 
■cripl.dCEmeitihreâbQDoriir.        17i,n3l  361 

metnlircspuniétp.  3,31H,i;iS  061 

iUrfenlréB 93,ÏBÎ  14)  6,835,6»  77 

las. , 16i.6.18  3ll 

IK  Aet  Hinds  plwrfa 78i,"8i  99\ 

es  diTBr&es 6!il,fii9  81 1 

Il  y  a  lieu  de  remarquer  que  la  moyenne  des  Binendes 
par  ïociélaîre,  tion^  l«>  satiétés  npproutêes,  (  él£  de  - 
fl  eentimes  eo'IST^  et  de  33  ccnlinics  en  1S75,  ft  pour 
t  aociétês  nuCorts^ei,  de  71  cenlimes  en  l»74  et  de 
%  MOlimei  en  1S75,  soit  une  diUérencc  de  4^  ccnlitnes 
ir  «ociétaîre  eolre  lea  deax  calégeries  pour  celle  der- 
"  "e  année. 

-  Le  Inlal  des  dépenses  pour  l'exercice  161» 
iàe  14,^75.493  h.  3i  e.,  en  aecroliseinenl  sut  tfiWta 
iJgaéâprécMeniedel.3aj,892rr.'î:ie.,s,a\\.1'^SS£ 


I  c.  pour  les  soeieÎJE  àjrprourèei  cl  541 ,03S  tr.  89  r.  poiir 
les  sociétég  avlorùée!. 

Sur  ce  iDial  des  dépenses,  il  Tant  itédaire  la 
947,453  Tr.  76  c.  représenlant.  le  total  des  i 
fïil»  en  1875  par  les  sociétés  approTtréi-t  aa% 
rctrailes,  el  qui  doit  être  reportée  i  l'aclif  des  euci^lét; 
les  dcpeiiFes  générales  se   rèduiraieni,  pai 
somme  de  13,628,028  fr.  58  c,  qui  se  subdi 


J  appro 


naladea. , 


3.098,M5  m] 
], 35^868  19 1 


HnDorai 

HédksrueotB 1,631,413  ^6^ 

Fi4ig  funéraires. 4«I.W3  90 

Sn»ursaiiXTea<esetaniDrphel.  I9I.;K7  90)  9, 7», 907  ' 

Fflpsionsd'indrm.  et  de  ttcillosM.  713.166  53J 

Var>emeDli<  au  Tgads  de  retraitea.  91S.(»U  Ht 

Frais  de  gestion MS,63S  SOI 

Dépenses diienes '. S5a,tl!7  64l 

Soci4lél  autorliées. 

IndsmnitéE  aux  malades 1,556,07S  '81 

HonaïKîres  aux  médecins (86,961  mJ 

HédicanieDls «78,157  m 

Frais  funéraires 190,1(1)  OS 

Seooursuixvi-'uresetauiDrpbd.  3£3.0(D  16}  (,B40,BT(  ' 

Plui9ionBd'infirin.etdetiei1lesse.  780,111  i([ 

Frais  de  Eesiion 3(3. 17H  i»\ 

DépaBseadiierses 600.393  551 

Affeclalïon  au  funds  derulralics,  33.410  65l 


A  déduire  ;  Versenieiili 


I  réel  d< 


lS,01g 


L'cxci'danl  des  recettes  a  donc  ^té  de  3,!Ë7,G76  Fr.  IG  t> 

En  187^,  il  s'élevait  i  3,?3I,0!1  fr.  79  c.,  uiïl  dotu 

une  augmenlalion  de  36,654  fr.  67  c.  sur  l'exerdci 

^  ColUaliims.  —  Smii^tvi  nyjirouvérs.  —  On  complilt^ 
tf  31  déeemhrt  1875,  ICI7,77J  meriibres  honorairtt,  et 
veoiHêtion»  monlaienlti  l,ï^l,ÏO'!  tt.  âtc.,tlanl  il 


tn  1874  teuc  moyenue  élail  de  10  ïr.  1i  c 
ftagmeDiation  île  1  Tr.  lU  c. 
Le  nombre  des  membres  participants  Était  à  U  mtine 


53S,3lt3 


Leurs  Mliiations  ajanl  alleinl  k  cbilTre  de  ^,192,400  fr. 
33  c.,  la  mojïniie  des  virsements  est  de  13  fr.  4S  c,  par 
«hBiiue  uciélaire;  en  IS74,  elle  élail  de  13  Tr.  23r..,soit 
■ne  «Dgmentnlion  de  20  eenliincs  par  sociélsire. 

yoici  ts  miiyenne  des  colisaliuna  des  membres  hono- 
raireialpiirticipants  depuis l'aniiÈe  IS71  dans  les  sociétés 
«ppiouvécs ; 


1871 10  30  lî  H 

1873 10  80  13  tu 

1S73 H  20  iiSt 

'  1874 10  23  13  S8 

1876 H  33  13  (8 

Soeiélés  autorisisg.  —  174,031  h.  36  c.  ont  été  pa^éï 
'pu  les  13,3QI  Dienibrea  honoraires  de  ces  associa  Lions, 
c  qui  donne  une  eotisalîon  moyenne  de  13  fr.  10  t.  par 
membre  honoraire. 

n  1874,  elle  était  de  13  Tr.  44  c.  :  il  ;  a  donc  une 
dimioulion,  en  1875,  de  0  h.  34  c.  par  membre  bono- 

L«i  membreE  paHlcipanls  de  ces  sociétés  étaient  au 
nombre  de  : 

Femmes a6,'337  j  *"'*'" 

Learseotlsations  ont  rounii  une  somme  de  3,518,133  Ir. 
06  0..  avec  une  mO}Cniie  de  10  fr.  "0  c.  ^ar  chaque  Eocié' 
i;Bn  IS74,  elleélaitde  !3  fr.7âc.,  suit  une aug,nv(,ft- 
iB  de  45  c,  par  sociétaire. 


iniV"'.»" 


Malaûes,  —  Dans  lee  Eociètès  approuvées,  le  nombre 
dra  membres  parlicipanta  atteints  de  malailiea  a  éié,  pour 
rianée  IS7â,  de  145,002,  dont  II8,51S  hotnmes  et 
~~,484  remtnrs,  ce  qui  doune  une  mujeiine  de!7.1t<  par 
100  Mciélajies. 

En  iST4,  celte  moyenne  Était  de  35.G1  p.  100  :  c'est 

inn  une  aggravation  de  l.â7  p.  100. 

Dam  lei  aociélès  auCoHiies,  le  nninbre  des  malades 
iTcitilevJ  à  53, 525,  dont  41,469  hommes  et  S,OâËr«mmes. 

lien  rMulle  une  moyenne  de  ^4.fi5  par  lUO  sociétaire!. 

<Xd  1874,  celte  moyenne  a'^ieyail  à  Ti.in  p.  IDD  :  c'eti 
Mae  eaeore  une  aperavalion  de  0,9S  p.  '00. 

En  ré»uinë,  ii  y  e  eu  198,517  m.ilades  ^loilr  \e&  &ïm>  . 
W^nlti  à' «If ociiiioBa.  dont  ItibfiSl  hommcii  eVÎ,1,,yô 
_  \5 


femniH  ;  d'oîS'iTreBmié  une  moyenne  gfnÊrSl 
pBi'  IDO  seciéuïres. 

En  1874,  cette  moyenne  ^fnèrale  iUii  de  2â.05  p.  1' 
il  en  rixulle  dono  une  augmentition  de  1.40  p. 100. 


IM,3iH  il.SiS 

1  aa,3G3 

.13,899  33,7Î9 

:3n,753  20,883 

:3g,  92G  35.SS6 

l  Ï9,2G8 

l(»,855  ,1I,H73 

159,aS9  ît),7*8 


18C9 1!«,ÎM  U.Si 

1870 ne.m  30,8) 

1871 16B,UB  3tk,« 

187» m.Tît  SÛI 

1873 U9,6ii  sS:m 


187S 163,987    n,\ 


Le  lableau  smvsnt  re produit,  depuis  l'annÉe  1871, 
nombre  des  maladEE  dans  chacune  des  calêgorieB  d'SM 
ciaUon,  avec  la  proportion  pour  IDO  propriétaires  pli 


1S75. 


133,070 

136,757 

I3î,m 

ÎSM 

iw.ooa 

37.18 

53, 


BÎ3 


Journées  de  maladie.  - 
èlé  payé  en  1875  aux  membi 
jonrnéea  de  maladie,  savoir  : 

2.286,lïl3  aux  hommes  cl  303,473  aux  femmes,  d' 
rfiulle  que  la  moyenne   e^x^i'^'v  des  journées  pajëes 
chaque  malade  a  6\é,  pour  celle  année,  de  ir  '" 

Pour  les  sociétés  pariGJeunes,  cette  movcnne  s'éiM 
è  21.10.  " 

En  1871,  celte  moyenne  était  de  19.33. 
£o  t87à,  pour  les  hommes,  elle  est  de  19.30,  cl  p< 
femme»,  de  13.72  seulement. 


a  1874,  on  eonstalail  lef  rèEultala  suivant»  :  liommes, 

;  remnieB.  l'i.W. 

i  l'on  campitc  le  nomlirc  toiat  des  journée;  ih  mals- 

b  celui  àet  lOcliLâires  participants,  on  oblicnl  une 

le  de  4.!)7,  soit  5,14  poar  l«a  liommes  et  4.11  pour 

mes.  Lus  résultats  coltp»  panda  nia  de  l'année  pré- 

wtBâlai«aidc4.92,<lant  5.09poDrleB  hommes  et  4.12 

les  remines.  La  moyenne  pour  les  EOciélés  psri- 

s  ne  s'èiëve  qu'à  4.3S. 

mit  Q-ulOTiiées.  —  Il  a  été  payé  en  1875  aux  niem- 

le  ces  SBiocIdtioQB  l,0S5,7d2  journétï  de  maludiï, 

19  :  dTifili  aux  bommes  et  113. IIS  aux  temmet;  le 

t  des  malades  étant  de  53,525.  dant  47,469  hommes 

S6  femmes,  il  en  lèsnlte  une  moyenne  générslu  des 

les   paires  à  chaque  sociélaire  malade  de  30.98) 

:  20.50  pour  les  bommes  et  18.G7  pour  les  Femmes. 

n  1ST4,  lea  résultats  correspondants  étaient  :  moyenne 

nie,  liM,  Bavoir  :  !4.IG  pour  tes  hommes  et  18.80 

s  femmes. 

e  total  des  journées  de  maladie,  comparé  à 
liitaires  participants,  donne  une  moyenne  de 
:   510  pour  les  bommcit  et  4.29   pour  les 


Sacléléi  app: 

.    ».3B    la.ii    19.U  fi.95  4.4! 

.    Î0.8I    <3.70    19. M  6.00  3.6! 

.    2t. t7    Ji.H    20.16  Ï.15  i.Oi 

.    20,30    HA3    19.23  B.l»  i.i'. 

.    tO.aO    13.73    18.Î7  5,14  4.11 


1875 S0.50    1».B7    M.K      C 

BonoTaires  det  médecins.  —  Sociélis  apptOutéu.  - 
Ces  sociélÉB  ont  emploïé,  ea  1S7â,  aiie  somme  da 
l,355,8(i8  Tr.  19  c.  pour  pa^er  les  honoraires  des  méde- 
cins; le  nombre  de  ces  associations  s'èicvant  â  145,021,  i! 
en  rÉBuite  une  roojenne  de  9,35  par  malade;  celte  mojenoè 
ëlait,  en  t'B74,  de  9.54,  soit  donc  nne  diminulion  deO.19  U 
hveur  de  l'année  1875. 

Sociétés  autorisées.  —  Ces  sociétés  ont  affecté,  en  187f^ 
une  somme  do  496,961  h.  36  c.  au  service  des  b'sao- 
nirea  des  médecins  ;  le  nombre  de  leurs  malades  i|[fan 
élé  de  53,525,  on  en  déduit  une  mo\enne  de  9.3Ô  p 
malade;  en  1874  elle  était  de  9.18,  soii  donc  nne  ■: 
titiOD  de  0.10  par  malade  sur  l'anuée  précédente. 

Frais  pharmaceutiques.  —  Sociités  afprmnttt;.}; 
Les  140,002  malades  de  ces  associaUone  ont  em  '*'- 
en  1»75,  une  somme  de  1,631,412  fr.  46  c.  en  m 
menis  ;  il  en  résulte  une  moyenne  de  1 1 .25  par  m 
En  1874,  elle  élail  de  11.30,  ee  qui  conslilue  une 
DUtion  de  0.05  sur  l'exercice  précédent. 

Sociétés  autoraées. — Ces  sociétés  ont  employé,  en  IB^ 
une  somme  de  G7S,I5T  fr.  07  c.  en  médicaoïenls  pou 
leurs  53,â25  malades,  ce  qui  donne  une  moyenne  de  12.^ 
pour  chaque  malade.  En  1874,  elle  n'était  que  de  13.11 
■oil  donc  une  diflérence  de  0.53  en  plus  pfilit  l'aonéB  tST 

Indemnités  aux  malades.  —  Satiété»  approuva.- 
Ces  associations  ont  alTecté,  eu  1875,  une  somma  i 
3,09S,5l5rr.2Se.  en  secours  pour  leurs  145,002  fnalaâfl 
ce  qui  conslilue  une  indemnité  (najcnne  de  21  Tr.  374 
Bccardée  â  chaque  malade;  en  1874,  cette  moïenne  é1 
de  51  fr.  Itc. 

Dans  les  sociétés  parisiennes,  celte  moyenne  s'éléTe 
36  Tr.  93  c. 

I,  comparés  aux  533,38:!  membres  patlk 


font  ri 


le  moyen 


participât 
shiffre  4 


lu  niKlailie, 
ajournée  de  maladie. 
Dans  lu  socièléâ  parisieDDH,  elle  s'élève  à  I  fr.  73  c. 
Soeiélii  auloHséei.  —  Lee   53,525   malades  de  cee 
IsoeîaliODS  ont  rt[u  en  secours  (jendsoC  l'année  1S75  une 
le  d£  1,550,073  fr.7S  c;  il  en  résulte  que  la  moyenne 
^aérale  dea  indemniiéa  allouées  &  chaque  maUde  est  de 
9  fr.  07  c. 
Dans  les  sociétés  parisiennes,  elle  s'élève  i  42  fr.  3G  c. 
a  fon  compare  celle  somme  de  l,55{j,07â  fr.  7S  c.  aux 
IITiIOl  membres  participant  de  ces  sociétés,  il  en  résulta 
[Oe  la  part  proporiionnetle  payée  pour  ebaque  sociétaire 
M  4e  7.10. 
A  Paris,  elle  se  monte  h  3.01. 

,e  montant  des  inJemnilés,  comparé  au  nombre  dei 

faéta  de  maladie,  donne  pour  moyenne  génÈn\e  iï\a- 

'~"é  par  journée  de  maladie  1.43;  dans  les  soeiétéi 

9,  elle  s'élère  me. 

lï  de  gestion.  —  Sociétés  approwéet,  —  Ces  dssd- 

iniplOïéenl875uneBommede  J18,G22fr.80c. 

i  gestion,  répartie  entre  ses  533,383  membres 

:D  résulte  une  moyenne  générale  de  97  cea- 

IrchBigue  sociélaîre. 

It.ioeiétéi  de  Paris,  elle  s'élcveâ  3  fr.  15  c 
f  aviorisies.  —  Les  217,1(11  membres  partici- 
ialions  ont  déiiensé  en  1875  une  somme 
B.  en  trais  <le  gestion  ;  il  en  résulte  une 
de  1  fr.  12  c.  par  sociélaire.  Dans  les 
3B,  elle  est  de  1  Fr.  83  eenl. 
a,  —  Sociétés  approuvées.  —  Ces  asso- 
>  en  1 S75  une  somme  de  4E0,093  fr.  90  c. 
es  ;  il  en  résuiie,  pour  chacun  de  leurs 
liétaires  pHrlicipanls,  nne  moyenne  générale  de 

■uciètéa  parisiennes,  elle  est  de  1  fr.  t)S  c. 

ibre  des  déoès,  ces  frais  funéraires 

e  moyenne  de  o5  francs  par  chaque  socJê- 

Jcipani  décédé;  dans  les  Bociétég  pat'iitcnnBï, 


panU  de  ces  associuliDDa  ont  nécessité  ane  dépense  il 
190.145  tr,  05  c,  ce  qui  conslilue  udc  niDjeaiiB  génêritl 
de  S7  cenllmea  par  sociétaire. 
Dans  les  sociétéE  parisiennes,  elle  s'élive  à  1  tt.  39  c. 
La  moyenne  des  frais  funéraires  pour  chaque  soGiélain' 
participant  décédé  esl  de  48  triùcs,  et  de  SI  francs  dant 
les  sociales  parisiennea. 

SeaiuTs  renouvelables  aux  vieillards  et  infirmes.  —^ 
Sociétés  appToavéea.  —  Ces  sociétés  ont  employé  en  1875 
un  capital  de  550,905  fr.  12  c,  prélevé  sur  leurs  fundi 
de  réeerTe,  ta  6,7G0  seconra  renouvelable  deEiinéa  nux 
vieillards  et  aux  inlirmes;  la  moyenne  de  ces  subventiant 
-est  de  81  fr.  50  c. 

Sans  les  sociétés  parisiennes,  elle  est  de  192  francs. 

Sociélés  autorisées.  —  001,352  fr.  CG  c.  ont  élé  aCfeclés 

-par  les  sociétés  autorisées  à  6.358  secours  renoavelables; 

la  moyenne  de  ces  secoars  esi  de  94  fr.  58  c.  - 

Dans  les  sociétés  parisiennes,  elle  est  de  12G  fratMh  <  J 

Décès.  —  12,33G  décès  onl  été  constatés  en  ISTS^te 

qui  représente  une  proportion  de   1.G4  par   100  sMiè- 

tairea;  pour  la  Seine,  elle  est  de  I.G1. 

En  1874,  les  décès  s'élevaient  à  11,191,  et  la  moycnu 

i  1.53  p.  100.  ,1 

Les  sociétés  approuvées  ont  perdu,  en  1875,  8,369 

membres  participants  :  d'où  il  résulte  une  moyenne  df 

1.57  p.  100  ;  elle  était  en  1874  de  1.48  p.  100. 

Les  sociétés  anlorisées  onl  en  3,970  déc&s,  c'eit-à-dU 
une  moyenne  de  1.33  p.  100;  en  1874,  elle  était  de  1.6^ 
p.  IDO. 

Les  sociétaires  igts  de  plus  de  cinquanle.einq  ans  (cetlq 
constaïailon  n'est  pas  indifférente,  en  ce  qui  concerne  It 
liquidation  des  pensions  de  retraite)  éiaienl,  dans  les  socia- 
les approuvées,  au  nombre  <le  : 

En  i870 61,708        En  1873 71^ 

-1871 62,336  1874 7B,fl 

//  importait  Je  constater  les  varlationa  qu'a  boMm  I 
\lité  moyenne  des  raumbres  V'^l^^i'V^^^  ^  ^^^ 


^'jim  kA/ûux.  etlégorîM  pendant  la  pAriode  de  1861 

ISnim......f. 1.10  Report 1.40 

tôffit «...     1.13       Boiailp. 1.53 


1870., 

1871. 
1872. 
1873. 
1874. 
1875. 


A  reporter 1 . 40  Moyenne  totale. . .      1 .  53 

Asmrane^  eolketivet  en  cas  de  décès.  —  48  BodétéB 
Je  secours  oratoels  approuvées  ont  contracté  près  de  la 
Caisse  des  dépéts  et  consignations,  en  exécution  de  la  loi 
do  11  juillet  1868»  des  assurances  collectives  en  cas  de 
décès.  La  plus  forte  prestation  en  argent,  soit  3,545  tt» 
72  c,  pour  obtenir,  à  chaque  décès  survenu  parmi  les 
nembres  participants,  une  somme  de  200  francs,  est  ver- 
sée par  la  société  du  Boi^-de-Boulogne,  à  Paris  ;  la  somme 
itàurée  la  plus  élevée,  soit  416  fr.  07  c,  est  réclamée  par 
Ir  société  de  la  Ferté-sous-Jouarre  (Seine-et^arne),  qui 
paye  2,282  fr.6^^\. 

A.8surmnce8  collectives  {de  100  à  500  /V.)  en  cas  de  décès 
contractées  par  les  sociétés  de  secours  miUttels  approu- 
vées de  1869  à  1875. 

Années  d'opératloot.  Nombres        Membres 

d'asiuraoees.       ancrés. 
1869 27  6,922 

1870 5  938 

1871 17  4,142 

1872 •. 22  5,109 

1873 41  8,468 

1874 43  8,473 

1875 ^  9,601 

203  42,673 

Deuxième   pnrilr. 

FONDS    DE    RETRAITES. 

,  Compte  des  fonds  de  retraite  au  31  décembre  1875* 
—Le  rapport  de  J 874  coastataitque  2,603  &oc\èV^  ^^Y^wsr 
rées  possédaleni^un  fonds  de  retraites.  Ce  c\ûttt^tf«aX 
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Le  solde  wéditeur  sa  31  décembre 

Wb.  compari 

«lui  du 

3!  décembre  1874. 

prÉBente 

de52!,7fi9fr-  13". 

Le  eapilal  «ffeelé  à  la  co 

n  cession 

ne  n»lab 

e  proportion  pen 

^      im  l'ex 

crelceiS75:  au  31 

ËccmbrelS74.  iU'éleTsilfl 
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Ad  31  déMmbre  1874,  le  nombre  des  pensionnoires 
rtltMÎl  I  5.577;  au  S!  déremhre  1875,  il  avait  alleinl  le 
driffre  de  0,583,  soi!  en  plu:  1,012. 

L'aecroJEsemenl  du  nombre  des  peniiomiaires  depuis  1S69 
Ile  décompose  ainsi  qu'il  suit  : 

$869...    1.303  peDsIoDoaires.        1873...     ^.Ti'l  pGDsinflntiirea. 
>«70...     Î.BS.I         -  1S74...     5,-177         - 

■.IB71.,.    a.937         —  1873...    6,SB9         - 


J^  personnel  des  pensionnairea  est  donr,  an  31  décem- 
$ri  1874,  près  du  triple  de  celui  de  1869. 

t«t  arrérages  payés  aux  iiociétiiircs  renlieri  se  mon- 
itiient.i  la  lin  de  l'exercice  1875,  à  447,362  francs. 
En  1869,  les  ronlitTB  onl  ret" H7,377fr. 

1870,  —  169,713 

1871,  —  189,267 

IB7S,  -  258,219 

1873,  —  309,601 

187*,  —  .372,288 

1875,  —  (47,363 

Soil  pour  1875  une  augmentation  de  75,074  franc*, 
y  lia  valeur  mojeane  des  pensions  de  retraite  a  été  : 
»i87l.d Tûfp.OOc       Enl874,de lUï.^tc 


iée»  pendant  1' 
Le  tableau 

tir  de  1871, 1 , 

mojenne  àei  pensioDs  el  le 


jÔnés lefluî" dès  T,5; 
1875: 

-onslale  poor  chaque  année,  à  par- 
des  iiensiona  coneciiées,  la  quotilé 
al  la  mnninnt  des  reDWs  ïiagèrw  r 


18,  »S 
91, TÛ 


Décès  des  pensiannaires.-^  502  pensions  d'nn  rei 
de  33,300  francs  ont  élê  rajées  du  Grand'Livre  de  la  D 
|)ub11que,  par  suite  du  déci^s  d'un  nombre  Égal  de  peu 
siaiinairea.  En  «xècalion  de  l'article  4,  g  3,  du  iAeip 
réglementaire  du  26  avril  1856,  une  Bomme  de  710.338  te. 
a  été  réintégrée,  par  la  Caisse  des  dépôts  et  cgnaignalhl 
dans  les  caisses  de  relrailes  des  sociétés  tjui  avaient'^ 
ces  pensions. 

L'Étal  ci-dessDUS  établit  pour  chaque  année,  itcpaia 
le  nombre  des  pensionnaires  décèdes,  la  proporiioD  dpi 
décès  pour   100  pensiosnairea  et  le  moulant  de»  foûf 
réintégrés  aux  caisses  des  leiraiiei  : 

Koinbrs    P^pgrLTon  MonliDltelMt 


(S71 3,937  3U  7.09  ti3,36( 

1873 i,7aO  3.'H!  7. m  5U),)|3 

ISTi Û,5T7  i.il  K.OS  67S,331 

1S75 6,.'iS9  BOa  7.8S  710,3» 

Veriements  du  sociétii  approuvées  à  la  Caiut 
relraUei 'pendant  lannée  1875.^  Les  versementa  a 
réa  en  1875  ont  advint  le  eliifTre  de  856,872  tt.  âS 
fJT/?Weur(/i?T.I57rr.  33  c.  â  celui  de  1874. 
Cm  rerfemeots  ont  itè  elTetla^s  '^xWi  ^s^^kf^iaa^ 


proporliOD  ilï  leurs  ronds  dispon 
leurs  fands  Je  retraites.  C 
porlincB  dus  versements,  i 
Ution  de  (13  versemenis. 


,«71. 

'Mit. 


985  391,158 

391  iSl  Mi 

7Sa  73fi,M7 

877  866,l»a 


.Slâ      s,  747 
.H»      «,776 
B87      lOi      35S,MI7      3,111 


9(3        89      317. 1' 


S 


Si  6a  cliifTret  ci-dessai  il  rkulte  que  le.i 

«Mièlés  i|ii>  ont  opér£  des.  Teraeinenls  h   la 

r$lniU«  a  été  înrérieQr  de  240  à  celui  conslalé 

IJea  de  remarquer  qoe  les  versements  <j 

.4<paui  Km  de  ISGO  d'une  somme  de  95,45-2  I 

Il  moyenne  des  dépâts  à  la  Caisse  des  rc 

iTBil  iiendant  l'aanèe  1869  à  Uï  fr.  U7  a.  [ 

AtteintSISrr.  TOa.  enIS75. 


ÎU,678        B9,H: 


731,767      ai3,8CT 


»M98 

1867.. 

778,  i« 

îiia.ia7 

Hi.soa 

(868.. 

798,873 

Ufi.Ul 

89,395 

1869.. 

7G3.U9 

3B3,W8 

153.633 

21)1,  iS8 

1)1,951 

IJO.ffi» 

asi.m 

78,500 

i(n,53i 

1873.. 

557.667 

9U,311 

171.033 

487Î.. 

736,917 

U7,lli 

I53,Ï7S 

187S.. 

m,m 

Ï55,817 

208, lîl 

187B.. 

858,872 

•m, m 

f  aeeordéii  avs  sadélés  qui  ont  \ii.\\,  âA\ 


cembri  i&'i.  —  CoDformèmeDt  anx  prescriplions  du 
dÉcrclï  dei  iS  novembre  1853  el  i6  atHi  IS5G,  des  si 
TenlioDs  proparlionnelles,  s'élevinl  an  chiffre  de  344,DU 
francs,  ont  élè  «llonées  en  1S75  inx  sociéiés  ilp  sicuun 
muluflls  approDTées  qni  anîenl  elTeelDè  aianl  le  31  d 
eembre  1874  des  versementi  li  leurs  caisses  de  pen«ioai~ 

L'élal  cï-deiioHs  rappelle,  ponr  chaque  année,  les sobien- 
lîoDi  données  par  le  fouvernemenl  depuis  tT56  : 
IB56 
1857 


^ ™ 

000 

■™ 

"      381*35 

m 

iS68 

..       37t,IM 

a» 

ISG9 

■ 3S 

w 

1870 

Î39 

1 370 

371 

SIS 

18-1 

isn 

-  {3U,4ai 

ï« 

7ri« 

1873 

..      «8,8» 

3« 

1871 

30I.MII 

ïM 

..      iW.OU 

Le  tabletn  guiianl  indique  «éptrémenl,  pour  le  âipiHe< 
ment  de  la  Seine  et  les  antres  déparlemenu.  le*  vom 
meaU  elTeclués  aui  fonds  de  retraite  depuis  1810  et  U 
lUbventioDS  allouées  en  raison  de  cet Tersentenli,  aTCcb 
BMjeDoe  de  ces  sufaientions  : 

Eintnbte  d«  ta  Fmnet, 


«7,Hl  76       T1.7W 
1875 m        336^49900        9*1^79  850 

En  résumé,  depuis  lenr  origine,  le  capital  des  uiiies 
e  FïlraiteB  se  dâcompoee  ai  a  ci  qu'il  «uit  : 


DOBBilona  ellega 

SubYOûllon.darÉtflt 

38i,706  61 
6,573,303  OQ 

.       Î3,670,0!18  73 

NOMBRE  DES  ÉLECTEURS  EN  1876. 

État  numérique  de»  tlacteurt  iiWtriti  iiir  le»  tittei 
mtnidpatea  et  lur   tes  listes  politiques  tloies  4a 

Auxlermesdel'artielet'^delalDi  du30  novembre  IB75, 
lu  dépotés  Boni  nommés  par  les  élecleurs  ina^^rils  : 

t'Sur  les  lislei  dreiEéea  en  exéciilion  de  la  loi  duTjuil- 
ht  t871  pour  les  élections  municipales  ;  , 

;^  2.'  Sar  la  liste  complémentaire  comprenant  ceux  ((ui 
~  lident  dans  la  commune  depuis  eîx  mois. 

Ih  listes  ronnicipaleB,  closeg  le  31   mon  1875,  ËIkIeo». 

.  Bontenaient , 9,605,139 

lS»}iiBCr!piion»EguranlBor  les  mêmes  listes,  ap^^s 

la  religion  de  1S76,  s'élâvent  à 9.r>91,Uj 

Soil  une  augmentLilïon  do 86,303 

Le  nombre  dei  personnes  jouissant  seulement  de  l'élec- 
toral politique  a,  au  contraire,  diminué  : 
ija  listes  «péclatea  dos  éleetenre  pnMtlqneB  com-     l^-ktiiDn'. 

VrBnoBnl,en  effet,  en  1876 956,628 

tlpdiB  quH  le  nombre  des  èlecleurs  qui  BgurBicot, 

raDiiie  deroière,  enr  les  listes  politiques  sans 

>in  portés  sur  Ica  listes  moDicipales  était  de. . .       %1  ,W^ 
DiSérence  ei 


e3lde75,iJl. 

HS 

pay  départ 
El 
Ëlocoa» 

101,713 
lU(,|gi 
100,0(3 
41,(133 
31,330 
55.138 
lOO.MS 
88,054 
■3,482 
78,302 
87,3SÏ 
113,801 
!îfl,7ai 
117,198 
58,179 
108,111 

tfoiliS 
83,0195 
09,881 
110,384 
1M.933 
75,580 
139,091 

95,'î3! 
100,3.13 

SO.iil 
15r.,3fi9 
(âli.706 
13I,!H3 

88,094 
196,151 
131  .U3 
116,130 

77,818 

!MI,IS7 

iliiiODlpH      Telil 
«iKiion            d»  - 
iD<L.ci;.Dl.  ii«i.j.niwi 
3,104         103,aï 
3,375         (5l,*a9 
3,966         109,008' 
716           41.» 

5(0       3i,at 

010           5S,Ï«' 

1,135      iio.a» 

'S  ^:3S 

1,696         J9,9» 
3,353         'w.iaB 
1,150         IIS^ 

1,075           ^ï» 

1-^3         îlîiâ 
s!  603           fâ,7U 

403          T0)lM 
3,873         ni,»; 

9.039       isi.a« 

588           76,t« 
3,648         143.m 

i,'73fl      'xlan 

s.  963         li3.BH 
9,381           83,60$ 
3,337         l»,eW 
3.374          130,0» 

3,0»           90> 

10.715      m.em 
3.0S1      m,s« 

6,141         (Dl,«t 

t,ai9       ™,7I7 

<,»15           9B,U3 

AlpM  tBasiOB-) 

Alpes  (H»nleO 

AIpes-HïTidmeB 

Ariêgu 

Boaches-du-Rhfine... 

CÙlBB-du-KOPd 

DordoBDfl 

BnrMl-Leiir 

G»ronDfl<BBui&.)..,. 

W             nU-«l-Yi1itln« 

f              Indro 

f              Iadre-ot.Loiiv. 

Bl-Carur 


■    7n,îi23 
t38,U0»l 


a.flïi 

i(a,B7a 

W9 

3?,7BS 

3,«» 

151,110 

4,fii9 

113.000 

1.544 

1!Î,IB0 

!,«« 

75,BiS 

3,131 

«I.S91 

KtO 

SB.OM 

1.439 

jai.îRB 

a,«36 

07,389 

561 

67,670 

635 

478,233 

6,437 

190,779 

98,891 

6,371 

a,MO 

100,537 

73,05* 
83,335 


W,7U   '     l%9 

Vusga» 107,SCÎ         3,6ta         JJ0.)78 

Yonno !08,9at         l,48fi         1)0,410 

Tolaui fl.&Jl.aâ      356,628      S.MS.OTO 

ffluii.  o;f.  du  Min.  de  rinttritur}. 


STATISTIQUE    DES    DÉliLTS    DE 


Aisne 6,51i 

miier 2,917 

Alpes  (Batises-).  BM 

ilpes  (HAuies-).  939 

Alpes-Hsritlin.  I.SB2 

ArdÈchfl 3.S85 

Apdamias i,lî8 

Aritge l,fi3S 

Auho 3.(13 

Avde I,58ï 

ATByron S,93S 

BouFb.-dD-nba.  3,3i4 

Cal"iidoa 4,670 

Canla) l,GtS 

Cbarenle g.ISO 

Charenle-lorfr.  1,3S9 

Char .l,m 

CarrèiB 9,183 

Corse S,13S 

C61e-d-0r 3,100 

CMes-du-Nard .  !i,019 

,  CrcnsB S,163 

Dordogne 3,463 


"la 


3]  S 


Eore-et-LoJr. . . 
FiDÎslère. 

a,W9 

B,7lî 

6»n»ie  (Hie.). 

S.S«7 

«ronde 

Hénmll 

IHe-«l-Vll.iiiB.. 

2,116 
5,073 

UiTt. 

9.U7 
5,038 

Ci'e;:::::::: 

Wp8(Haul«.).. 
toÎTa-InférieBr. 
Loiret 

1.77J 
3.101 
5,533 
1.053 
i.381 
S,457 

Unire 

JIWBe-el-LoIre. 
WicHb 

350 
4.169 
4,97ï 

tribe^-ii^. 

4,394 
3,308 
2,116 
4.478 
Ï.01B 
lî,137 

rtiffctn. 

F-de-Calais.. 

lénëes  (H..).' 
lén-Orienl.. 

*3»  française. 

13,293 
5,355 

11301 
513 

10         iSi         34S 
3  160     Cî)109 

5         3(6         209 


30         ,^47         234 
20  (36         377 

22         277  143 


,  Siiane  (Hanle-). 


S! 


3,5(30 
3,4Î9 
3,991 


Touui...    3(3.5S 


Dtblla  exiBUnU , 3(3, K 

Fermelures pour iofraction bdi rÈglamcnl*.. .    3,ïî7i  ,  ~. 

FanoelUPES  par  meairre  de  aûrelé  gènéiale.. ,        {81  {  ' 

Béouvcrtures  aprèu  Cermelures I,U 

"      "                    rfjeiécs lS,t1 


STATISTIQUE   MILITAIRE. 


ÉlTangers,  —  Parmi  tes  jeunci  j|;ens  auscepliblet 
faire  partie  de  la  classe  de  Wi,  se  IrDuvuienl  1.843 
d'élrangcrs  luxquiils  élail  applicable  rarlicle  9  du  C 


it  fait  l'objel  de  ilifcblons  iIu  oonseil  di!  rèviii 
ulement  ont  èlé  compris  lUns  la  premlËre  partie  île  la 
liile  du  recrutement,  c'eit-ù-dirc  dânii  le  coiitingfnt  miE 
i  la  dispogition  immédiate  de  l'autorité  militaire.  , 

-  404  flls  d'étrangers  auxquels  éleit  applicable  l'article  i" 
ie  la  loi  du  llj  décembre  IS74  auraient  également  di).  en 
raison  de  leur  Sge,  être  compris  dons  la  classe  de  1S74; 
■laifi^lë  d'enire  eux  ont  répudié  la  nationalité  francaiae, 
wifonDJiuent  à  la  faculté  que  leur  en  laisse  ladite  loi,  et 
^onl  été  r8]és  des  tableaux  de  receosemeni.  3S  seute- 
ttenl  ont  donc  accepté  la  qualité  de  Français,  et,  parmi 
MUij  le  coueeil  de  réTisIon  n'en  a  inscrit  que  41  daus  ta 
Eremière  partie  da  la  lÏEte  du  recrutement. 
,  Omù. —  he  ebilTre  des  omis  des  classes  antérieures  qui 
^i  Été  inscrits  sur  les  tableaux  de  recensement  de  la 
Bie  de  1S74,  en  conrarmllé  de  l'article  12  de  la  loi,  a 
de  3MÏ.  Il  a'étnil  éfcvé,  en  1S74,  b  4,?44.  Quant  aux 
ia  a  jaat  atteint  l'âge  de  30  ani,  et  qui  se  trouvent,  par 
inite,  afTrancbis  du  service  dans  l'armée  active,  leur 
Xombre^st  jieu  considérable.  Il  eu  a  élé  signalé  9  pen- 
jdfot  l'année  tSTô. 

Tirasc  au  aorl. 

Le  nombre  des  jeaace  gens  admis  ft  parllclpor  su 
tirage,  après  recHftcatïoa  par  las  sous-préfela  des 
lableaui  de  reccnsemam,  ua  s'est  élevé  qu'il Ï83,768 

a  Èlaii,  pQDr  lu  classa  précédente,  de 396, SN 

0  Diflérenuo  on  mulns 13,738 

Les  !83,76S  jeunes  gens  maintenus  sur  les  listes  de 
ont  été  individuelle  me  Ht  convoqués  devant  |e  con- 

préaenléB  ni  ftit 
irésenler.  Il  a  été  prorédé  à  leur  égard  comme  s'ils 
raient  présents  (arlicle  2£de  la  loi).  Ce  CliilTre  avait  é\é 
i^nnée  précédente  de  9,S7d. 

~  ;s  médecins  militaires  ont  été  exclusivement  emplojÈï 
^r  la  'Visite  des  jeunes  gens.  Dans  1 1  b  cantons,  on  ^  &iv 
- — '''-  àeran'éaecitts  i  la  fois,  La  tormal\oft  teW 


I.  Celle  Dotabte  augmcntiliDp,  aloi 
<|ue  le  cliilTre  ûes  îascrils  i  visiter  se  Iroatail  inférieur 
celui  (Il  l'année  ptècêdenic,  esl  due  ï  la  rapidité  det  opè- 

Après  ['cxpiralion  des  délais  accordés  aux  , 
réclamant  t'exe:nplioa  ou  la  dispense,  qui  n'ai 
présenter,  au  jour  de  la  canvoeaiion,  ou  réunir  pour  celle 
époque  les  pièces  destinées  k  justifier  des  droits  qn'i) 
invoquaient,  les  conseils  de  révision  ont,  confarmémoit  i 
i'aiiicle  Jl  do  la  loi,  arrêté  défînilivement  les  cinq  partiel 
de  la  liste  du  recrulenienl  de  rbaqne  capLon.  Cette  0| 
tion  a  eu  lieu  le  14  juin. 

Eieniplions.  —  "3!>,797  jeunes  gens  ajaul  élé  eiei 
cfimme  impropres  à  tout  service,  le  chilTre  des  ji 
gens  iuECrils  sur  les  listes  IJu  recrutement  se  trouve  rillij 
i  253,371. 

Ce  cfaiiTre  se  répartit  ainsi  entre  les  cinq  partie*  A  H 
liste  de  recrutement  : 


>cllt  Qt  ne 

E  L*  nsTE.-Hoinin 
rïDlranldBDBBucli 

es  propres  »n  servies 
ne  des  atègories  ^ 

PUtTIE,  - 

dB  l'srtic 
fnr«ti*re 

Oispeinfa  condiii 
M,  AléisB  Iles  èet 

engagé*,  serrante 
fàfBB  et  inacrils  m 
-  Services  Miiiiuft 

deL'sriiclalT.. 
les  pnljiccfaelqti 

i 

Sot  la  classe  de  1873,  le  chiffre  des  inscrits,  qui  ■' 
Tait  i  296,504,  comme  on  Ta  indiqué  ci-dessus,  a' 
iroavé  réduit,  par  suite  de  2&,IJ50  iMsemplions  pour  inf 
oiités,  au  nombre  de  270,845  homniies,  qui  a  * 
répartis  entre  les  cinq  parties  de  la  liste  du  re 
de  la  manièie  suivante  ; 

I"»*»TIE.     Iji,«3  Immiucs.        *■  r»niif.      37,H 


cônilalB  dans  lé  unbri 
^•f  jeunes  soldaLg  de  lu  classe  de  IBT4,  Tarnianl  la  pre- 
—  ■'  -  --'-  de  la  lisle  de  recrulement,  une  diminuliDn 
de  U,562  bommei,  corrélalive  à  1b  réduction  de  12,736 
.lie  plus  haal  dans  le  Dombre  des  inBcriis. 
Le  chiffre  des  exemptions  prononcées  en  lÏÏlb  est  supé- 
rieur  de  4,133  an  chiffre  précédent;  par  contre,  on 
lemariue  uac  diminution  de  GJËS  bonraes  dans  les  disi- 
'^Mlions  pour  le  eerviceauxiliaire.Les  conseils  de  révision 
Mutant  donc  confurmés  aux  recommandations  contenues 
4tiis  le«  instructions  ministérielles,  e:i  ne  claEsanl  dans  le 
HTOice  auxiliaire  que  des  jeunes  gens  atteints  d'iollrmités 
fiermetUnt  néanmoins  de  leur  demander  encore  des  ser- 
jtcti  réels  en  cas  de  mobilisai  ion. 

'jluant  à  l'augmealalion  de  3,36G  hommes  qui  existe 
tuie  le  chiffre  de  la  troiaiéme  pjrlie  de  la  liste  du  recrute- 
jDest,  il  n'y  a  pas  ii  s'en  préoccuper,  car  elle  porte  en- 
titreoient  sur  des  jeunes  gens  déjà  liés  au  service  militaire 
Ml  moment  de  la  formation  de  la  elssse,  et  ijui  ne  aau- 
tiienl,  par  canséquenl,  être  considérés  comme  perdus 
pour  l'armée. 

te  noinbra  des  ajournéa  de  la  clEUse  de  1S73  li'életiit  Bûmmii. 
priinlUïeuieui  à St.OSS 

Par  saile  des  décisions  rendues  ea  lS7i,  ont  été  : 

Sumpiis 3,131 

itiiirita  mr  la  prenifre  punie  de  lu  IIgib  du  ricru- 

6,7M 

lu  deDXÏème  paille  de  la  liste  du  reiira- 


la  quatrième  parti 


Cm  8,WJ  jeunes  geus.  ayant   comparu    de  aoureati 
it  les  conseils  de  rétision  en  187^,  ont  été  classés  de 

_       'e  partie  de  la  lisle  du  recrutement,  2,041  \  ioiMAi 
IT  la  deuxième  partie  de  /a  liste  du  recrulemeiil,  V\\  ; 

r  la  troisième  parlt^^  de  la  lisle  du.  IftMXX^ 


mODE  «ILITAIiîE. 
1  (|u;ilriËme  ]iurlie  de  la  liste  du 
.,  4,667. 

Ainsi,  aprêe  les  deux  ajournements  prévos  par  la  IË-' 
glslation  DDBYelle,  3,944  jeunes  gens  seulcmenl,  aurSl.Oî;^ 
qui  auraient  échappé  â  toute  ohirgation  niilitaire  sont Tf 
|iire  de  la  loi  du  21  mare  Kil,  oui  iti  rfconnus  iqpra- 
pree  i  tout  service;  6,9U3,  au  caolraîre,  entrent-digs 
l'armée  auxiliaire,  et  I0,OSa,  réduits  &  g,83S,  parBDlâJ 
de  dispenses  en  temps  de  puix  ou  de  dispenses  CondlliWfi 
nelles,  vieunenl  (grossir  l'efl'ectir de  l'armée  active.  i 

Ces  résultats  peuvent  être  considérés  comme  salisbT- 
unis,  et,  sur  ce  point,  le  but  que  se  proposait  le  législl-- 
tenr  de  1S72  est  complètement  st' 

Quant  auK  21,355  ajournés  de  la  classe  de  1S73  exsmf-' 
nés  pour  la  seconde  fois  en  1875,  ils  ODt  été  l'objet  à 


Insctiusur  la  première  partie  do  U 

iste  du  ree™. 

Inscriis  sur  la  douiiÈmci  partie  da  la 

Insci'its  sur  la  imlaième  parQe  de  la 

iste  du  reoni- 

JnEcrils  bsr  la  qaatrKma  partie  de  In 

iste  du  reeni- 

Inscrits  sur  la  cinquième  pania  de  la  liste  du  recru- 

Ces  8,991  jeunes  gens  ont  àù  comparalUe  de  d 
en  1876  devant  les  conseils  de  révision. 

L'article  !S  de  la  loi  du  27  juillet  187!  a  maintenu  I 
snbititutinn  de  (lunièros  entre  Irères  concourant  au 
tirage.  Unit  jeunes  gens  de  la  clause  de  1874  ont  usé  d 
cette  Taciilté. 

Les  conseils  de  révision,  s'adjoignanl  deux  membreB  i 
eonseil  général,  confurmément  i  l'article  'il  de  la  loi,o 
statué,  le  jour  où  les  listes  du  recrutement  ont  élé  arré' 
lies,  SOT  \ei  Lommes  compris  dans  la  1"  parlie  de  la  lÎBle, 
et  peésenlÉs  comme  susceptible»  <l'HTe  Aïi^uiAt  i  titn 
meatiaag  àe  tamille,  ou  d'obUnn  4ïs  mim»  ï  iw*. 


e  (les  jeunes  gens  âlspênéf?  Filtre  i 
liens  de  ranille  a  élé  de  5,109.  Il  aurait  pu  atlelndrv  le 
shiffre  de  â,€:l4  hommes,  à  raison  de  4  p.  100  du  tolsl 
tet  imcrîls  figurant  sur  la  1"  partie  de  la  liste  du  reeni- 
'  4  déparlemeDls  ont  eeuls  atteint  le  cliiffre 
iflMael  ils  avaient  droit. 
UtrBQl  SK"  sursis  'd'appel,  qui  pouvaient  être  aecordi^s 
le  la  mËnie  proportion,  le  cliirfre  en  est  de  300  seule- 
Dt.  1)  Était,  en  1874,  de  33Î;  ditlÉrence  eu  moins  37. 
lïle-peu  de  jeunes  gêna  demandent  des  sursis  d'appel, 
'pirce  que  le  temps  passé  en  sursis  ne  compte  pas  dnni 
lin  années  de  service. 

Pendant  te  cours  de  l'année  1S75,  640  jeunes  gens  qui 
jnleDt  Été  dispensés  du  service  d'activité  en  temps  de 
lU  dispensés  à  titre  de  eontieus  de  famille  par  le 

Ksell  de  révision,  aux  termes  des  arlicTes  l^  on  21  de  la 
du  27inillel  IK72,  ont  perdu  leurs  droits  à  la  dispense, 
Utml  été,  CD  exér.atioD  de  l'article  25  de  ladite  loi,  appe- 
jfi  à  rejorndre  les  drapeaux  pour  lermincr  le  temps  de 
feiTice  que  leur  classe  doit  à  l'Élal,  Ces  hommes  uppar- 
liennenl,  saroir  :  31T  à  la  classe  de  IS72,  !54  à  la  ctasse 
|»]873,  el  69  i,  la  classe  de  1874. 
■  lei  deux  partions  de  la  lUte.  —  Le  9  juillet  1S75,' 
t'«l-k-dire  aussildl  que  les  résultais  nnmériqoes  des  opé- 

m  furent  connus  et  centralisés 

râministère  de  la  guerre,  une  décision  ministérielle,  ren- 
A^ea  exécution  de  l'arllcle  40  de  la  loi,  divisa  en  deux 
iftjacns  la  1"  partie  de  la  liste  de  ii 
'  TiaU  division  a  élè  ainsi  opérée  ; 

ftS.Î, 


Lti  I0U.Q30  bomaiea  qui  composent  la   1"  [lurLloti  in 
jeuQCB  aoldats  à  a^'iieler  ont  été  répnrlis  entre  les 
reau  uorpi  de  la  maQière  suivunle  : 


BqiiipAge<i  ^CoiBgagnîcij  de  dépAt  de  niéeaulciein. .  13 

de  lï  floiie.i  Apprentis  marins 

InfsulBfîe  de  la  mariûo S,^ 

BéiiimeBt  darlIUfric  du  la  muiae tO 


Artillerie 

«éata 

Gqûipsgee  milituirca.. 
TroupOB  de  l'adminisli 


Les  jennei  gens  afTectéï,  h  la  suite  de  celle  rëpsrtiliM 
l'arma  (le  mer,  qui  dèsirBienl  permuter  pour  ht\' 
ins  i'arniie  de  terre  et  réciproquement,  onl  élt  invilb 
irrparvenir  leurs  demandes  au  ministère  de  la  gatr, 
i«T«it  le  10  août.  Le  chirrre  des  hommes  rie  l'aroija  4 
t'eai  élevé  II  1,362.  Les  demandes  rormées  pour  p^ 

.  ^trarmJe  de  terre  dans  l'armie  de  mer 

Mi*Ea  conséquence,  et  conrorinéiiienl  a 


ftfjMTl 

n  e:céPutiaQ  de   l'nrlicle  37  de  la  loi  da 

il  ■  tlé  procédé,  Ib  1"  seplembre  1875, 

n  mlnislère  de  la  guerre,  en  séance  publique,  à  la  dési- 

I   gmlion,  par  voie  de  lirage  au  sort,  des  hommes  auxquels 

I  II  Tacultè  de  permuter  devait  Etre  accordée. 

|cs  jeunes  ^ena  de  la  classe  de  1874  ont  été  appelés  à 
I   r«Gtîvllé,  savoir  :  ceux  qui  éuient  alTcclés  à  l'armée  de 
eux  qui.  appartenant  à  l'armée  de  terre,  I^isaienl 
1  la  première  portion  du  cont}ni;eni,  du  20  au 
re  I8'T5,  et  ceux  de  la  deuxième  porlion,  le  3  no- 
suivaat.    Les  ajournés  des  classes  de    IS72  et 
LS  propres  au  service  armé  en  1875,  ont 
Tant  leurs  numéros  de  tirage,  compris  dans  ces 
l'activiié. 

—  Par  application  de  rin<<truMion  ministé- 

ai  1844,  B,340  militaires  ou  jeunes  soldats 

ïi  Été  rérormés  en  187â,  tant  pour  inllrmilés  coniraclées 

t  les  drapeaux  que  pour  inllrmilés  rçmoniiint  â  une 

le  antérieure  à  leur  incorporalion. 

s.  inllrmilés  contractées  sous  les  drapeaux  donnent 

I  à  des  congés  de  rélurme'n'  1.  dont  lei  titulaires 

Durérer  1»  dispente  prévue  par  le  paraj^rophe 

léroté  5°  de  l'article  17  de  la  loi  du  27  juillet  18'^. 

i  niilllaires  ont  reçu  des  congés  de  cette  nature. 

t  8,735  autres  militaires  ou  Jeunes  soldats  dont  la 

pèfornie  a  été  prononcée  ont  reçu  des  congés  de  réforme 

)*'!.  Ces  congés  ne  permettent  pas  aux  tituUires  de  pro- 

ttrer  la  dispense  du  service  d'acliviié  en  temps  de  paix. 

tngtrvelion.  —  Le  tableau  ci-après  indique  ta  silualion 

Kife  la  classe  de  1874  sous  le  rapport  de  l'instruction  : 


ni  ^nB>  écrire  et  corapler.  < 


Dont  00  n'a  pu  Térifler  l'i 


LcE  jaunes  gens  înscriU  par  le  conseil  de  réTÎgion 
It  1"  partie  de  la  lùte  du  recrulemetit,  et  forinaiit  le  c 
tingenl  de  l'armée  active,  se  réparliseent,  sous  le  mt 
raj>purt,  de  la  manière  aulTante  : 


SBOhanl  lire  M  écrire 13,709 

Ssclmnt  lire,  écrira  et  compter 89,616 

Ajunl  obtenu  des  dipl6niKs  de'  bacliellers 

Dont  on  n'a  pa  férifler  l'inalmcIiDD 5,018 

Tutaui....       140,663      lOO.Q 

Quant  auK  jeunes  gens  déclarés  propres  au 
anxillaire  seulement  (fi'  partie  de  la  liste  du  recrulemeni}, 
Ht  se  classent  de  la  manière  suivante 


Ne  sacbanl  m  lire  ni  écrire 3.381  il 

Suilinnllii'e  seulement iW  i 

Stchanl  lire  et  tcrire a,  9S6  i: 

Sacliuil  lire,  écrire  et  compter 13,769  61 

Àytnt  obLcpu  des  dlplémea  de  bnutieilerb 

es  lettres  ou  «s  ■cIcDces 113  I 

Dont  CD  n'a  pu  TèriBer  l'ios  truclion «78  1 

Touui 31,369    "îâ 

Iniifuclion  rigimtntaire.  —  Lei  hooiDiei  qui 
proSié  de  l'entelgnenient  réeimeniaire,  en  187â,  sont 
nombre  de  33i,i9l,  savoir  : 


l  suivi  les  Dunr»  du  t"  deRri, 
1  suivi  leb  conra  du  3*  de^'  ' 


Parmi  les  hnmmeE  qui  i 
IniT  adiDîiiion  liai»  lescoun  du  l^degri,  il  en  e>I  : 
aa.ïtôquioBlspprÎBÏlire; 
Î8,fî93  <[iii  ont  appris  à  Lire  el  h  éente; 
El  31,97(1  qui  ont  appris  ï  lire,  décrire  e'.  ï  calculer. 

Ed  outre,  40,732  hommes  qui  savaient  seulement  lire  el 
tCtirt  ont  appris  à  calculer. 

TaiUe.  —  La  taille  maj'ennc  des  jeunes  gens  déclarés 
aptes  au  serrice  srinè  (I  m.  65  c.)  ne  diffère  pas  sensible- 
ment de  Mlle  dea  lioinines  désignés  pour  le  service  auxi- 
BaiK  (1  m.  G4  c). 

Libération.  —  78,705  hommea  ont  terminé,  en  IB75, 
Imt  service  d'activité. 

Ptrini  ces  jeunes  gtm,  les  uns  s'étaient  engagig  pour 
rinq  ans,  postérieurement  à  la  loi  du  1  "  février  1S6B,  on, 
•pparlenant  i  la  classe  de  1370,  ont  été  inscrits  sur  les 
■oatrôles  de  la  réserve  de  l'armée  active,  en  eitécution  de 
î'nb'ele  76  de  la  loi  du  CT  juillet  1872.  Le  nombre  de  ces 
tnaori plions  a  été  de  72,670. 

Quant  aux  G,015  autres  qui  servaient,  soit  en  vertu 
4'engsgements  souscrits  avant  la  1"  janvier  1668  pour 
.iHpl  années,  sous  l'empire  de  la  loi  du  21  mars  1832,  soit 
à  titre  de  rengagés  en  vertu  de  la  loi  jirécitée  ou  en  vertu 
ie  la  loi  du  26  avril  1855,  soit  enfin  à  litre  de  reoipla- 
^eiDta,  ils  sont  passés  dans  l'armée  territoriale  k  la  date  de 
Jtnr  libération. 

En  outre,  1,0Q6  jeunes  pens.  dispensés  en  vertu  de  l'ar- 
j{élel4delnloidD2l  mars  1632,  ont  reçu  unlilre  consla- 
bnt  qu'ils  ont  rempli  les  conditions  sous  leGqueilei  la 
diïtpcnse  leur  a  été  accordée,  et  qu'ils  tiont  désormais  libres 
i»  lool  engagement  niililaire. 

,  Oisponibilili.  — 64,81Q  jeunes  gens  ont  été  clauét, 
pendant  l'année  1975,  dans  lu  disponibilité  de  l'amiéa 
aetive,  savoir  : 

cuJilata  de  la  deuiiËme 
de  1873,  qui» 


g  noïeœhre, 

'::"."™f:.r:°":"-:r.':""  .!■» 

afin.  9,039  le 
élÈ  admis,  en 
leur  position 

nés  gens  qui,  après  incorpomiion, 
de  bmllle,  à  bénéficier  des  diipo- 

Tûld «.Mg 

Le  nombre  des  engagement  voinnlaires  de  cinq  m 
contraclis,  en  1875,  pour  des  corps  Trancais  en  verln  di 
article!  46  et  suivanla  de  la  loi  du  27  juillet  187-2,  l'e 
élevii  14,330,  savoir  : 


Cei  chilTres  sont  moins  élevés  qne  ceux  de  l'année 
précédente,  pendant  laquelle  16,7?6  engagemeals  avalent 
ilé  re(us  pour  les  corps  Trantais  ;  la  différence  porla  sar-* 
tout  sur  les  engagements  pour  l'armée  de  mer  (dim' 
lioni  \.b»i). 

Il  a,  en  entre,  été  Booscril,  en  dehors  des  conditions  àt 
la  lai  du  27  juillet  1S72,  3,055  engagements  ponr  le* 
corpB  ci-après  : 


LéBion  étnneèPe 556 

ILégiments  de  ilnûlleurE  algirieiis 1 ,936 

Hègimenta  de  Bpnbis !X3 

3.0K; 
Ce  qui  élève  le  total  des  accraiaaeinentg  d'eCTeclir  pt 
wnt,  en  1ST5,  de  l'engagement  viilontalre,  a  17,385, 
fha  rengagements  souscrits  en  187j  au  titre  de*  dm 
de  l'armée  active,  par  application  de  l'article  S[ 
ikii  du  27  juillet  1872,  sont  au  nombre  de  6.606; 
'  f«i>l  été,  en  1874,  de  7,748;  la  dilTérence  en 


1I 


rîèt  fi,MtlW^fS7Î^S1Mftiil  de»  an  «enSoe, 
mit  comme  appeléi,  «ubsIiluanU  ou  remplaçant!  de  la 
classe  de  ISTO,  soit  comme  engagea  volonUires  (te  cinq 
I.  Ils  représentent  le  chirrre  des  militaires 
reoga{;èi  en  IST5  pour  la  première  fois.  Le  tableau  ci- 
après  en  donne  la  décomposition  pur  grade. 


I,i53      IHS      Ï34      1,S71 
l.63i      tni      309      SI,09S 


I87t  (pour  i 
WHèrtuee. . 


In  voit  qae  la  légère  augmentation  (S8S)  qui  s'était 
pradnite  en  IS74  dans  le  nombre  des  rengagements  c«n- 
'tractés  pour  la  première  fois  ne  s'est  pas  maintenue 
en  tST5. 

Engagemenls  condilion-nek  d'un  an.  —  Le  nombre 
des  eDgagementa  condiliounels  sooscrils  en  1875  a  été  de 
%504  (I).  dont  2,3?0  en  Tertu  de  l'article  53,  et  l,kU  en 
terln  de  l'article  54  de  la  loi. 

Le  tableau  ci-aprèa  fait  resaoTtir  les  différences  numé- 
riques qui  eitsienl  entre  les  résultats  de  l'année  1S75,  au 
point  de  vue  des  engagemenis  conditionnels  d'un  ait,  ei  les 
lisultats  de  l'appel  fait  en  1871  : 

iTombre  dei  jeune»  geni  engagés  dam  les  condlliona  de 


AjsDt  obtenu  des  diplAmes  de  bschellerB  Se 

lellrev < 

-    desdiplAmeBde  bacheliers  îa  sciences. 


StATISTIÇrE   aiLITUnE, 

>biïDu  difi  dipiAmes  de  Sd  d'tïludes 

(u-l.  i  de  Is  loi  do  tl  juin  I»i75] 

eii  bre>et6deispiclU(>n.  G  de  lo  loi 

du  îl  juin  18751 

lU  aDCÏed«  èlkxe»  des  Acsies  «péciSées 


(«  rarlfefi  54 


U  54  Se  l 


II  let  conduit)»* 


Agri cul  leurs 
CoDtmsrçBiii: 
IndiiBlritilB.  . 


3,313 


iSi 


Tolal 7,18* 

TolalgénÉral 9,80* 

600  jeunes  gens  appartenant  aux  catégories  dèlermJuéO 
par  l'article  â3  de  la  loi  du  ïl  Juillet  ISl'Z  ont,  en  t< 
de  l'article  57,  obtenu  des  sursis  d'appel  p 
leurs  études. 

164  jeuDCB  gens  engagés  dans  les  condîiiona  de  l'ar- 
ticle â4  ont,  de  leur  cûié,  oLtenu  l'exemption  totale  o 
partielle  de  versement  Je  la  prestation  exipée. 

Cette  prestation  a  été  versée  du  1"  octobre  au  4  II 
Tetnbre  1875. 

Let  9,804  engagés  conditionnels  ont  été  ràparUs  eotP 
Im  dirrèrentei  armes  de  la  maniÈre  suifanle 


lodujlerie 

•-    J-^ 

fiquipsges  militaires.       1 

La  miM  en 

roule  de  ces 

volontaires  a  éiè  erreclu£« 

03  sfTaires  judiciaires  ont  é\A  déférées  aux  Iribunia 
civils  en  IS75,  par  application  des  articles  59  à  f 
la  loi  du  27  juillet  187!.  Nenf  étaient  encore  en  iniEane 
■u  1- janvier  187B;  les  84  autres  avaient  été  jugées. 

UutiUt  voUmlairei.  —  Dans  ce  nombre  sont  compris) 
5!  affêires  coaceraint  un  pareil  uombrc  da  jeanes  soldai 


inipra|>ree  au  service  miliUire,  18  il'enlre  ces  jfune!  p< 
ODi  élé  coDilaniDËs;  S  ont  ki  acquill^s;  2%oiA  élù  l'objet 
d'nne  onloiiDance  de  non-lieu, 

t*arniî  les  autres  individus  condamnés,  il  ;r  a  lieu  de 
lîgniler  :  13  jeanM  gens  qui  n'avaient  pas  fait  les  dâola- 
rationa  de  changement  de  donieile  preseritei  par  les  arti- 
elfes  34  et  35  delà  loi  du  !7  juillet  187Ï;  1  jeune  hamne 
ivcunnu  coupable  de  (raudes  ou  de  oianœntres  ayant 
çnlralné  son  omission  sur  les  tableaux  de  recensement  de 
!U  classe;  4  dispenaés  renonciatairea  qui  n'ont  pas  fait, 
'diOBJesdilais  prescrits,  leur  déclara  lion  de  renonciatïoaî 
it.îeuDes  gens  i|ui,  il  l'aide  de  fraudes  au  de  manœuvres, 
M  sont  fait  exempter  ou  dispenser  par  le  conseil  de  rëvi- 
lÈoD  (arlicle  60  de  la  loi). 

jMtouniir.  —  â,182  jeunes  soldats  el  engages  volon- 
'£|ires  ont  £tè  déclarfs  insoumis  en  1815.  Sur  ue  nombre, 
S88  ae  sont  présentés  voloniairemenl  ou  ont  éiè  arrêtés, 
473  ont  été  l'objet  de  refus  d'informer,  d'ordonnances  de 
non-lieu  un  d'icquiltement,  tandis  que  215  seulement  ont 
été  condamnés  par  les  conseils  de  guerre.  Il  en  redlalt 
4,494  à  reelie[;cher  an  1"  janvier  I87G. 

'  BilaUt  SI"'  ies  jeunet  gens  dlipansés  du  service  d'activité 

AlnéBd'orpheiinadepèrecidamfre *    \'°Û"'    S.78 

dont  le  mari  a  élé  déclaré  absenl,  du  d'un 

Eère  aveugle,  ou  d'an  père  entré  dans  h 

■rdunte-dixième  année 17,'J63     i3,5U 

AIoéB  de  deux  trcres  appelés  à  faire  partie  du 

même  tirage 329      (l.ijl 

fgms  de  miliuires  dana  l-urmée  active 17,133      iO.rA 

'*4ce  ourKorinèB  nu  admlsï  la  retraite  pour 
'Uenurea  re^aesdans  unsenice  cutninandé, 
m  sour  Inarmiléa    cantrucl^Es  dnua  le» 

«deterreouderaer <,lil»      tO.Kl 

rmaL 43,26»    WQ.*», 


£1ères  dcTËcole  polj technique  et  du  l'Ecole 

tePOTtitre 173 

ProfcBBeDrs,  maîtres  d'étuda  des  collèges  et 
IjcfeB,  Mre»  de  l'ËcoIa  aormile  de  P(ui« 
oïdel'Rcole  de  Cluny 131 

ProresEeurs  des  ioBiitiitknB  natioaaleB  des 
Bonrdï-nineisetdesjeoDeB  aiangles • 

ArllBlea  a;iDt  remporiè  les  grsndn  prii:  de 
Unstltul I 

flivsB  peosionnaires  de  Ifcole  des  langoes 
orivDtBlsB  vivinles  et  èlËTes  ds  t'Ëcule  des 
cliinea B 

XembrOB  ou  noTicea  des  assodaliona  ralleiou- 
ses  louées  à  l'enseigne  m  Fol  et  recouaues 
comme  ètablieiemenla  d^Iiliti  publique, 
âîrecleurs,  mslires  adjoinla,  él^ves-mattreB 
des  ^oles  fondées  et  eatrelenuta  par  les 
BBSOclaliODS  iBiqoes SU' 

iDEtitulears  el  Inaiilulenrs  BdjDinls  et  jeuneE 
^ensqul  so  prépirenl  i  renseignement  pri- 
maire public l,fiSl 

£lèveB  ecclèclastlqueB  et  jeunes  gODB  aulo-. 
riséi  ï  contiouer  lenni  élude»  pour  ee  vouer 
BU  mlnbltre  dann  les  cultes  salirida  par 

itt.1 : i.Mi 

Jeunes  geiBliés  su  serrice  en  Tcriu  d'un  eDj^- 
gemeat  volontaire.  d'UD  brevet  ou  d'nue 
CDtamiâeion ji.lij 

Inscrits  mari (] mes 3,3ea 

luenls  eoaditionnels  d'us  sa 8,0% 

Total 30,073  1 

BREVETS   D'INVENTION   EN   ) 


FABRICATION   DES   MONNAIES   FILXNÇAISES 


Ir  (90  ffancs; 
Argeat  (S  frar 
total  <Dr  et  ai 


BANQUE   DE   FRANCE. 

DANT    L'ASKÉE    1816. 

lu  Compte  rendu  of/lciel.) 

Masie  det  opérations.  —  t>s  leur  importance.,  tant  A 

Farii  que  ions  les  suecuriaUs.  —  Les  opéralionB  pour 

<f  IDitée  1875  préaenlaiept  un  chiffre  de  I  I,657,3Î9,900  fr. 

*""  M  (■élètMl,  pour  l'année  1876,  à  9,166.833,900  fr..soit, 

r  1ST6,  une  diminution  de  2,490,4!)6,000  fr. 
'  Du  taua  de  l'eseomple.  —  Le  taux  de  l'eicampte,  qui 


t  M  chiffre  aujourd'hui.  (Il  a  éli  porté  eniuiie  à  2  p.  100.) 
Le  taux  dei  avanccB  est,  depuis  cette  dernière,  du  te,  Uxé 

i  gwalre  pour  cent. 
De  Veitomfte  destffeti  de  cnmmurceH  du  portefeuille. 

—  Cnm^Té  i  celai  de  IS15,  le  chiffre  de  Veatomvle,\aft\ 


î  ï'ïrts  'que  ■mnsISRnESlmW,  ■présente  une  dlmltiuitD 
de  !,258,24g,lO0  fr.  En  1875.  il  s'élevail,  v  compris  ' 
bons  de  la  Monuale,  ti  9,620,^50,500  îr.;  en  1S76,  il  n 
plus  que  de  7,362,D0Î,4D0  fr. 

Le  nombre  dca  elTeU  de  commerce  admis  à  l'eicomplt, 
à  Paris,  l'est  élevé  i  3,204,150,  reprësenlant 
deî,MI,430,410fr.  6!  c.  soit 
par  effet.  Les  elTels  se  divisent 

1,1U,868  ctteta  sur  les  villes  des  Euccur-  fr. 

Mies,  [lonr. 705,013,1.,.  „ 

l,B59,38ï  em<la  sur  Paris I,8t6,(le,ii0  7S 


n  mojienae,  786  Tranci 


r  l'ensemble  des  elTels,  il  s' 
6,R31  de  10  Trai 


s  i  SO  [raans. 
B  51  frmcs  à  100  froncs. 
u-desaus  de  100  francs. 


Soit  ï  peu  prÈB  un  quart  des  eOets  inrérieura  I  101  fr. 

Pour  les  succDrsales,  le  nombre  des  ciïcls  ndmir  e*t  dé 
3,189,303,  représentant  une  somme  de  3,116,223,493  Th, 
soil.  en  moyenne,  977  Tr,  G8  p..  par  effet.  Au  31  d' 
bre  1875,  les  deux  portereuillei  réunis  de  Paris  et  dM 
iBccuraaIes  présenteienl un  chilTrede 664,300,000  ît.  (noi 
compris  575,100,000  Tranc!  de  bons  du  Trésor).  C'eal  II 
maximum  de  l'année.  Le  minimum,  ou  16  septembre,  tlii 
de  335, 100,000  (non  compris  les  bans  du  Trésor). 
On  a  dll  plus  huit  qua  le  nombre  des  elula  de 


.ercioe  1876,  s'életd 


3,104,41 


.e  dilTérence 
leil.  Jlfais  il  est  bon  de 
r  rejetéi,    7,133  elTels, 


31,430,(10 
63,0;!i,Hl 


41, Dis, 011 

la  quotité  d'elTets  rejelés  p 

ippeler  que,  sur  ces  23,21 

l'èVeiMl  4  U  somme  i 


irrégalarilésquip«rme(Uieiit,ile  lee  rcpréunlcr aprèi 
égularisulinn,  ce  qui  réduil  vêrilablïmeol  le  chiffre  des 
ITela  rejelés  à  1(1,157,  pour  une  &anime  de  35,G71,871  Tr., 
Mt  I  tr.  40  c.  p.  10U  sar  la  préientution. 
Il  réiulte  des  ctiilTre»  qui  précèdent  qu'en  opérant  la 
ëduclîon  des  bons  du  Trisar,  qui  figurent  pour  un  total 
e  1,7-11,295,000  francs,  et  les  lions  de  la  Monnaie,  pour 
3,âO0  francs,  l'eacomple  camoierciai  s'est  élevé  à  la 
)aiawde5,63Q,G53,[IOOrrani:s.C'eB(  1,187,129,600  franci 
B  moins  qu'eu  1875. 

n  y  a  lieu  de  constater,  en  otilre,  que  la  durje  moyenne 
n  écbEaDces  des  effets  a  été,  en  1870,  infËrieure  â  celle 
B 1875. 

£a  1875,  elle  était,  pgur  les  elTeU  sur  Paris,  de  trente- 
lalee  jours,  cl  pour  les  efTels  sur  auccuraaiea  de  vingt-^x 
lire,  lindis  qu'en  1S76,  celle  moyenne  o'esl  plus,  pour 
teffeli  sur  Paria,  que  de  Irenle-deux  jours,  et  pour  ceux 
V  BnecuTBBles  de  vingt-cinq  jours  seulenient. 
,Ç  Comine  l'année  dernière,  dit  le  rapport,  vous  remar- 
ierez qne  la  diminution  de  uos  opérations  s'applique  sur- 
git aux  escomptes  eommerciaux.  C'est  qu'en  elTet  ces 
bomples  «ont  la  véritable  expression  de  l'activité  ou  do 
^tinement  des  afTaires.  Et,  sur  ce  point,  il  est  presque 
'e  notoriété  pubbque,à  savoir 
iJDué  et  que  le  marché  inlé- 
Bt,  Mais,  en  dehors  même  de 
t  de  ne  pas  perdre  de  tue  les 
us  l'empire  momentané  des 
nposenl  aux  opÊralions  de 
lil  et  an  mode  de  payement  des  engagements  eommer- 
is-  Nous  voue  disions,  l'année  âernière  :  —  que  la  capl- 
Ides  épargnes  du  puys,  d'autant  plus  appréciable  qu'il 
lUnniDlail  de  plus  en  plus,  circalait  peu  et  se  déliait  des 
lires  it  long  terme  ou  &  l'étranger  ;  —  qu'il  se  plaçait 
,  en  valeurs  d'Ëlat,  soit  en  bons  eirels  de  portefeuille, 
e  facilité  de  se  réaliser  suivant  les  occasions  favo- 
les; —  et  qu'enlin,  en  échange  de  sa  sécurité  et  de  sa 
liié,  il  se  contentait  d'intérêts  très-bas.  —  \a^ 
de  Fnoee,  ajouUoas  nom,  perd  ainsi  A'ï&eeWi 


K  nos  exportations  ont  di 
MF  «aliil  on  moment  d'aï 
!■  considérations,  il  canvi< 
ndltions  nouvellEs  qui,  i 
1   présentes,  i 


!!e9ëU]XI|>lé9. 

\iH3wmif,  parce  qoe  les.bi)nqDes  partlenlièrEs  et  lu  Jnilip 
lulioiis  de  crédit,  regorgeant  d'argent  i  came  des  dépdu 
qu'elles  acceptent,  font  diredemenl  leors  opénlioiu  es 
réeseocD plant  le  moins  poseilile  ou  en  rêescomptanl  presque 
au  comptent.— Cet  état  des  choseï,  MoEsieurs,  s'est  ei 
pins  accentué  en  187G,  personne  ne  l'ignore,  — et,  quellei 
que  soient  la  prudence  et  l'IiabileU  des  ti«mliiL'9,  eJ' 
peuvent  lutter  contre  la  puissance  des  faits.  Hais  on  m 
saurait  trop  proclamer  que  ces  Taits  sont  passager*,  teinJ 
porairei,  et  il  est  rationnel  de  cruire,  avec  rexpériene 
au  retour  d'une  smâlioralion  notable  du  commerce,  i 
t'induBlrie  et  de  toufes  les  forces  productives  du  pays. 

«Veuillez  ne  pas  oublier,  en  outre,  que  l'élëvation  soi 
cettive  de  l'impAt  du  timbre  a  beaucoup  contribué  i  diad' 
nuer  le  nombre  des  effets  de  cemmerce  escompta lites.  L 
commerce  et  l'industrie,  trouvant  cet  impôt  trop  lonri 
ont  été  amenés  ft  cbercber  comment  ils  pourraient  lir'*' 
ment  en  décliner  l'application.  De  là  t'nc< 
dérable  des  clièques  —  la  eoiistataiiun  des 
créances  uniquement  par  les  correspondaneei  ot 
lures  qui  ne  circulent  pas  et  s'acquittent  directemeiit  i 
l'écliéance,  —  et  enjjn,  l'emploi  di:  tous  les  autre*  mejcgi 
qui,  pour  le  règlement  des  arraires  commerciales, dlspen 
de  l'nsage  des  eCrels  n<^gociable«,  billela  Jl  ordre  et  kl 
de  chint'e.  —  Noua  espérons  que  la  solllciiude  du  goK 
vernemenl  pour  le  bien  du  pays  pourra  bientttl,  par  di 
combinaisons  nouvelles,  el  même  dans  l'intérit  du  T  ' 
diminuer  l'impât  du  timbre  sur  les  erCets  de  comtoeree 

Dei  arancei  lur  effelT  piiUics,  chemint  de  fer,  i 
(Paris  si  luceitrsalei).  —  Les  opérations  de  cette  aM 
ont  été  inférieurea  i  celles  de  l'unnée  1S75.  £IIes  »'é 
vaieni,  pour  celle  année,  su  chiffre  de  327,456,100  h, 
elles  donnent,  pour  1S7G,  un  «hiffre  de  î9D,0ïl,2l»  fr. 
soit  une  diminution  de  37,431,SOO  fr,,  qui  ■«  rêptiil 


PendanI  le  ce 

ces  a  ilé  mamleon  à  I  p.  100  au-destus  du  Iiiix  de 

impte  des  ethl»  du  wmaiwK,  loil  i  b  p.  100,  du 

'JCBYier  au  25  mai  IS70.  ei  i  4  p,  100  â  partir  de  Mlle 

dateiuaqu'i  ce  jour, 
t  aolJe  lies  avances  à  Paris  s'èlevaii,  au  23  ûécem- 
167G,  »  4<l.lSJ,g00  francs,  a'aiipliquuni  ti  ^,046  em- 
ttears,  wli,  ep  moyenne,  par  avance,  5,740  rrancs. 

'lalUijues.  —  Le«  encaisses  réunis  de  la 
succursales  étaieni,  au  Yl  décemhre  1875, 
ir"»ù  a  eommencé  Teiiercice  de  1876,  de  1,672,100,000 
.um  de  l'année.  Le  maximum  a  èlé, 
S34écembre  1876,  de  2,i82,!l00.0ÛD  franca.  Le  ohir. 
s  est'  aujourd'iiui,  1b  janvier  1S77,  de 
Bt.600.UOO  francs.  Il  y  a  donc  une  DuttmentaliOTt  de 
|tde  5t  1,000,000  franca,  et  les  canaes  de  celle  aiigmen- 
taCFDissanle  de  noUe  agglomération  aiélalijque  n'ont 
•mtié.  Le  diange  favorable  i  la  France  a  du  agir, 
IW  par  le  passé,  et,  ai  on  u'allribue  pas  ce  résultat 
^e  des  opéralions  purement  eonimerciales.  parce  que 
MDortau'ons  auraient  diminué,  il  faut  absolument  le 
^tK  BU  mouvement  du  murcbé  des  efftls  publies  el 
ira  négociables  entre  la  France  et  l'étranger.  La 
I  la  cerliluile  qu'il  est  entré,  dans  ses  eaiss», 
it  du  debors,  une  somme  île  510,100,000  francs,  , 
II^ODipIfr  ce  qui  a  pu  lui  Être  remis  par  des  camptes 
If^^,  mais  dont  elle  n'a  pas  ronstalë  l'origine  cer- 
M,  Crue  somme  se  compose  du  4tiD, 500,000  Iranca  en 
St  44,B00,OQO  Francs  en  argcut. 
r  Ajanlons,  dit  le  rapport,  que  notre  encaixte  mélal- 
B  eal  d'auiaoi  plus  furt  que  le  pays,  ptein  de  conrianc« 
t'H  mûnnaie  flduciaire  de  la  Banque  de  France,  conti- 
,  plus  que  jamais,  à  préférer  nos  billets  à  Vor  et  A 
BtM,  parce  que  rien  n'esl  plus  commode,  el  \miot  \q, 
âipoiir  les  (raosports,  el  jiouc  \ti  ça'je- 


À  .<',  4-.  '. ,  ;/.;».'.  *  l;»r.,.-;  =.  'j-.  t".  ...\  Le  ;«  jrr:re 
'î',  I  /',  l«r^  :"*',J.  r..-r--  %  «;•;  -  '-•.  »-:  ".i  '..rcala::^:^  iLi- 
ii  j'î-jf  --  ht  \"-  *j*:*'.tt  'j  .'•_-.  ^  '-,  1  { :(>CL«i.'.ca.L'Dl 
i»ii'*."t  k't  f'ttft.  f'/.*;;  M  i';;:c:.:re  !c»  p2>frfi;cr.!s  c-d 
«  ;r«'-4  iX  t4i,h'.'T.  ]*:  \>i  i-  'l'i  J  e»t  |.Os&ilj!e.  I  éq^jj- 
lil//i  n'/f/iiil  lu'f  'i  ht  Kl  J'ar;"r.l.  ^li  s-jUI  la  La>c  uui- 
vifs>il<-  '!«i  M -'1.1,  f:l  11  Uihuu'a.ti  fjj'jcirfire,  qui  i/cn  doil 
Mfc  '!<«■.  I"  i 'tUi\ù>:iutu\,  CV>/l  )fOijr<iiiOi,  kuil  puur  couti- 
rHicr  l.i  i(fiiM':(:  ( orr :'i 't.'iI/Ic  <j';  ho^  |iLliU'b  cou[iures 
f'r.ii.iri,7''r-  lonif  (|<'>^  (.'fijiccch ,  «:oil  piur  h  baiisfaclioo  des 
ili'in:nMlr^i  |M  ridli -.  fii;  monnaie  iji''tjlli(iijc  —  soit,  enfin, 
fMMii  n.:iini(Miii  le,  plut  possilih:  l'usu^'e  de  celle  iiionDaie, 
iinii -.  ii>nnii  nus  iliiiis  la  rirnilalion.  pendant  Tannée  187G, 
iMif  Kiniiiic  (le  l.|(<(i,V()(),(HU)  l'iaiio,  donl  G"8  millions 
iloi  II  :•.'•'  niillions  d'nr^'i'nl.  Nous  avons  donc  pourvu 
u.iiM'riicrtl  il  liMilc*  l 'S  rvcnlualiu's,  hiihaant  d'ailleurs  aux 
liiii'i  rriiniunii|iii's  \i\  p.iil  d'innuL'iirc  (lu'iU  exercent  suu- 
MMiiilicrnrnl.  » 

/»«'  /»!  nnulntim}  drs  billcls.  --  Lv.  chiffre  de  la  cir- 
I  ultihdu  ilci  liilU'lK  nuis  p.ii  l.i  Uan(|iic  centrale  et  ses 
•.iiri-ui'«.\lr-<  ri:ul.  :Mi  '.!  i  drcniibic  I S'.'),  Jour  OÙ  a  com- 
innm'  rrxrnno  Isit».  dr  *.!>7  t,M0.M)O  francs.  C'i\sl  le 
iiuniuiiiin  de  riiiinrr.  I.r  uiaMiniini.  an  :10  novembre  187G, 
M  l'h'  do  ,'  iA  1 .1.  o.'.iu»  ln:.r>.  Il  e>i  aujourd'hui,  '^ô  j.in- 
\HM  !:»,  ..lii  ..«■«■l.v.'>.MHUi,i:ii>.  M'  docoiujtosant  comuie 

..  ; ...» .-  tî.-  .m"  '."  î   ..;  :\i.«èiiii 

\**-.  >  :■»'    •         iii.v^N.:.  ■• 

■  t  .N   ■  '    .      N  •  4.'.»       .  !.  ÎN     ."-..N  I.' 

'«•■■.■.        .  :='    ■  {»»-.:  .^.l;m 

I     ■    I     •  .1  -^  ■     .  ^-        ■'.   IS 


Ni'ji>  t»,  v.-n^  i-i-m-»-;   <^n,     ;«    m.  lii.   '..'  ;iiûir;  1^TI,  ii 
«'  A  .-.;\*t>.i>i*>-.(k'.    le  ni.'Aimuffi  ôc  la  circLîaiiûL  de 


I  hie  187l.iiï.Ë(i0.000.00<>. 

Souremmu  gc'ni'ruus  des  eipèces,  billets  el 
t  de  la  Bawiue  (cnirati:.  —  L'ciiSBiiihiv  Oe  cet  moiiYe- 
'"  nlirieuri  eeliil  de  ISTâ.  Il  >'iïl<-vail.  puur 
I  -ïdlB  acnèf ,  Il  45,080,1^35,50(1  Fr,  ;  pi>ur  lg76,  il  ï'tièvu  I 
^«.337,803,5110  fr.,  «voir  : 

nu....    X},OSO,iaS,àHlFr.  ag,ss;,3«i.iuuir 
irlabillsu....,..,    It, 908,0)4,6011        le,0(S,8M.4OO 

1..1fi8.«)3,70H  I,I77.07S,0W 

1 ».3i7.BIJ3.w"in'       *6,IWII,«S,ftW  ' 

B^OireDGO  «n  DiDiDB  v^Titns  de  ^,;ti,  453,(1011 

ri  M  rëpuriit  ramme  suit  : 

M» lui,31(,T00 

iBuû ;i,7%,81î,91« 

i t,i37.ï*B,80U 

au  complanl.  —  En  IHTli,  li;  inimbro  de»  ufful» 

'uriB,  èlwidn ...". l,307,O0U  ' 

niumu  (te I  .ISU.ÎSH.SUO 

imbni'dcsFffuiscside  1,90^,103 

ommedo l,.llil,N37,40ri 

; i4i,203 

'..: 254,ias,90(t 

^  !&•*«  Iranve  la  cuiiOrmalion  du  Tait  itotit  il  vient  d'être 

l'augmenlalion  du  chilTre  de»  cll'tu  au  couiiilaiil 

iW'*?  bi'u  l'abondunee  de  l'argent  ebercliaiit  &  se  placer 

M  IKti  de  pari efeui lie,  les  Banques  purliculiËrea  n'ajSDt 

I  lui'aa  médiocre  besoin  de  crédit,  et  uliacun  s'elTorcant 

I  d'attendre  le  moment  des  èchi^^ncis  mai  recourir  aux 

I  flBOnipUB  i  terme  de  la  Bantiuu  de  France. 

Pti  comptes  iioaranls.  —  En  1870,  le  maximum  des 
I  eORijHes  courants  de  Paris  a  éié  ,  au  25  Juillet,  de 
L  487,ii00,0d()  francs  :  le  mimmum,  au  1"  UNiUt,  it 
1^^00,000   Francs.  £a  Ië7i>,   le   maximum  tt\ùV  ^, 


•«nnSvrlêr,  i 

10  iinùl,  d«  1S1,3D0,I)1)0  frnnes. 

!,«  inHimum  itni  coniiilei  courent!  réunis  de  PariSi  et 
dH*ueeuri*lei  «'«^levait,  au  là  juillet  1976,  i  513,600,01»  . 
rrinu;  lo  minimum,  au  1"  rivrler,  ftu(  de  237,600,»' 
n-anct.  Lo  loul  itn  comptes  courants  réuaii  de  Paris  et 
di*  succurialea,  lant  pour  la  public  que  pour  le  Trtwr, 
cm  lujaurd'hiil,  25  Janvier  1S77,  de  4»4,!00,000  rrsnti. 

0»  billeti  i  ordre  tiréi  de  la  Banque  lur  lei  me- 
aunalti,  et  vice  verso,  et  dei  iiiremenu.  —  En  1875,  \f 
billets  à  ordre  ol  virements  délivrés  |isr  la  Banque  eeâ'^ 
ir(|ji  et  SCS  idccnrsBlet  s'élevaient,  }  com|>rit  les  vertc- 
nèmi  des  trésoriers  Bènèrauji, 


Kd  IH7e,llt  >'élAiO>il,  puur  Parla,  rr.           | 

k 17a.6i«,0l)0  I 

,  Krpourlua  Hiicaursil^f,  k .llï.Wi.WK)  \ 

«èntnu»  manient  t. iiei,93t,»00  ] 


.,575,186,(1» 


Bell,  pour  IHTO,  u 

On  «portait,  ici,  l'e'fht  trés-ianiible  de  la  malti^o 
dt>  cKéqiiDt  pour  les  |i*yvmenlii  de  place  sur  ]>^e,  elU 

■     capitaux 


Iti^oal 


1  itéllvnr  direolenietii  des  billets  i  ordre  e1 
sut  l«a  autres  succursales. 

Dit  ttrvif  des  rrMUs  en  rill»  {tfftU  a 
compri'il.  —  En  tS'â,  le  nombre  des  elTets  enôj 
a'tUit  élevé  *  S.irn.uâS  |iDur  mie  somme  de  7.400,03^,800 
rrânei;  en  ISTH.  il  s'élive  i  3,1143.051  pour  une  miA 
<leS.9iG,M>l.l59rrani^s.  Diiïéreuceen  Ib'G  :  en  plia 
le  nombre  d'elTeLs  li.Dai; 
t.M3.m,Gtl  Crance, 

Li  plus  forte  rcMlie  en  so 

l'innée  I87lj  i  Mi  celle  du  JO  septembre,  le  1"  oclobre  ■• 

I  IummbI  être  un  jour  Krié.  Elle  a'esi  élevée  à 

4af>tï^,5l!>,4S3  ffaats  iMur  U9,7G1  eETels.  qu'il  a  fatli 

f  a  &O.OGi  domiciles. 

W  Arie  rtcMie  en  nonltTt  i'tStia  a  été  «Ue  fi 


;t  des  viremq^ 

i,o3;,sog 

apliMl 


I5,05G  etttli,  re|i réveillant  une  «omtne  ile 
ir  l'encaiEscnicnt  ilesqueta  on  R  dil 
i  50,(ifil  domiciles. 
a  effets  en  a/mffïanct.  —  Au  ^7  décembre  1S75,  jiiur 
È  cammencë  l'exercite  de  187G,  k  compte  d'elTet)  en 
:e  dons  Parii s'étevail  &  ta  joranie  de  S,433,5J5  fr. 
est  entré,  au  débit  da  ee  eaiiipte,  pendnnt  le 
t  de  l'année  1ST6.  uua  somme  d'eiTels  m  montant  à 
55,761  fr.  81)  c.  Toml  du  délit  :  13,483,Î'J7  fr.  (13  c. 
s  recouvrements  iiir  ren  elTett  |)endnn(  In  mémo 
s  Eonl  élevé»  i  2,8  J3,UI  4  fr.  73  e.  De  plus,  Il  » 
lé,  en  juin  et  décembre  1S76,  lur  lei  réiervct 
t  lujet,  en  alténualion  deddils  clTeis,  une  Bumme 
2,815,750  fr.  W  e.  Ensemble,  û,G(l8.7G4  fr.  03  o.,  ce 
it  le  débit  de  ce  compte  ^  7,S2U,532  fr.  70  c. 

K^ISredeselTeiqeDaantlrBnce  dans  lus  i.uc-  ri-        t. 

de  1876.(1 I()*t,3lï  70 

Mrvnée ! l.()8»,m  m  M 

KDEemblQ <.i73,i67  Si 

j^eeltCBammeilBétâencBissé B35,B09  36      ' 

la  débit  à e.17,fiœ  IS 

Âèni  prudenl  d'applî^oer  ï  l'allé  dus  lion  do 

11  AtelauDQ  anmma  de 1711,000    ■ 

u  27  déoembro  (870,  lo  toldu  de 

<i-é\t\t  plusqu'â iSI,m  18 

!  npirét  sur  les  effets  en  souffranêt 
irttv/rt  av-lk juin,  1871.  —  Les  recauvrcmetila  opérés, 
'^t  Paris  (|ue  dans  les  succursales,  sur  In  efreli  de 
PnalDrc,  pendant  l'année  137U,  se  sont  élevés  ï  la 
lin»  de  39,037  fr.t  le, 

Duvrements,  portant  sur  des  efreta  i|ui  avaient 
itemenl  éteints  par  des  prélèvements  successiri, 
II  bénéUce  qui  est  enlré  dans  la  campasilion  do 
qui  u  i<lé  diilribué  le  2  janvier  1877. 
(  service  du  dép^  de  litres.  —  Lo  noinïte  de* 
r...  --u2jrfrfcembreI876,s'61é™UÏ,'i'""'' 
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^^^KmtmTiyRU.' 

•OPUUTIO?! 

■ 

1875. 

^^^^BW'  <)<■  BulliHa  de  lu 

Statttliiia»  mu 

nic//.a 

■^.) 

^^^^Hta  MiaMDcat  ■  iii  de 

....    a7.04I 

Ïfi.3ï7 

«.n87 

Kt.HTfl 

«.m 

^^^^■SûeM  Mmt  dune  tupèr 

eures 

^Hr   ■          ,. „n.. 

^^^Ktttcf  l«,  c-aal-t-diro  au 

i.  on  «n  oompi 

USB  ou 

>rriVBu> 
|>riion.. 

ni  l-BUfièB  I87S 

:  lis  p.r  Joufi           '1 

^^^Knuce  pour  1  décèa. 
^^^HIhugb  mucolliw  poar  1  d^Ëi  muculln. 
^^^KtsuiD»  Hralnlne  pnar  1  déc»»  rdminin. 

^^^KiuaiicsB  lègilimes  ti  domicile  pour  1  naisBince  ligl- 
^^^^Hms  boTB  domicile. 

^^^^|^>uic«&  domicile  Dour  1  nsiasance  hors  dominlk. 

^^^KjMfFM  dan»  les  dm  ann<«»  ouf  ont  m-Mdé  1876- 

^^^^^l».              

187Î 

50.894 
KS.aiiJ 

Sai,7ï7 

^^^^^K. SB,0(4 

^^■ft'-. iKS.OOi 

^^^^E>.. ......       »,!U7 

^^^^fr n7,ESU 

^^^HE..~ 

I87t 

T^Uiil 

^^^^^■■Tpar  Aal  eivii.  par  ttxe,  à  d 
^^^^^■fa.  cour  les  dim  anailet  oui  ont  u 

miett. 

1878. 

^^^T     -                     '""' 

M.C1LB. 

I 

^^^^tMm     3.SS7 

5.BM 

1^ 

repriJEcntnnt  une  valeur  de  1,232, â14,3DS  francs.  A  : 
même  Aile  it  l'année  1ST5,  il  s'ûlevail  â  ?.0G6,46S,  pâ^ 
unf  nomme  i)c  1,309.153.351  friincti.C'nt,  pour  187B,  vm 
ilimtnulion  en  nombre  <le  titres  de  S, 951  tUrn,  et 
ângmenlilion  de  valeur  île  23.3RI.54T  Trancs. 

On  ti(Fe<.  de  1,131  natures  di(TËrcnte<;,  appartien 
k  S0,0t)9  dfiposanU, 

Danii  le  cbilTre  de  2,057,517  lîtrn  d'':po«és  b  la  BAaqne^ 
ne  lliîurpnt  pai  ceux  déposés  en  paranlie  d'avsnce.j 
nombre    de    159,727.   et    représenlnnt    une   vnifur    i 
103.015,440  rraac^.  Ces  titres  Font  de  H  natnreidilTfr 

Les  anirafx»  encatssi3s  psr  la  Banque,  tant  p 
valeurs  diposiei  que  pour  eellen  enpOKées  en  garan^ 
d'avancée,  représentent  une  somme  de  ô3, 872,241  fran'oi 
pour  3,908,622  coupons  ei  titres  nominnlirs. 

Lea  succursales,  ludépendamment  des  arrérages  U(U 
pona  qu'elles  ont  encaissés  elles-mêmes,  e 
année,  s'élèvent  ii  la  somme  de  D,236,20â  frkfic%  jap( 
Irau^init  6  la  Etanque,  pour 
'«  76,441  eonpons,  moniant  à  la  somme  de  1.004,029  tt 

Les  caisses  des  succursales  de  Bordeaux.  Ljon  et  Un 
saille,  où  le  service  de«  dépôts  est  ar^innisé.  renfeniMli| 
an  23  décembre  dernier,  494,769  litres,  d'une  vnttluï 
247,515.015  francs,  ap{>arlcvul  fi  5,310  déposanlipS 
2,831  titres  en  moins  et  126d£posi)n(s  de  plus  qu'M  IQ 

Det  suaursala.  —  Les  opérations  des  snccomri 
s'élevaient,  en  1873.  i  5,3D4,G0O  500  fr.;  elles  s'éMnM 
e^  1S7G,  ï. 4,534,908,100  fr,  sait,  pour  1370,  nue  Aati 
nftlion  de  700,692,400  fr.  '^ 

Les  cinq  grandes  succurs,-iles  oecnpent  toujours  le  p 
mier  rang:  commL'  Importance  d'opérations.  Une  tnrfl 
Inrersion  e.<t  i  sipnnlcr  en  1876  :  Bordeaux  a  pria  i 
second  ranï  cju'occupaii  Lille,  cl  celte  dernière  suceamli 
a  priii  le  lroi!>iûme  rnng  à  Ut  place  do  Hordeaux.  Afntj  : 

Sa  IS76,  )l 


raficA  jap( 


r 


17   ^.                                   BAXQUE  DE  FRANCK.  25!» 

\k  *!9i9nl«atMB.— Enl675,iiesopér&tionsb'i'lcv.iicnlù  431,51(),r)4Ni 

'   'ntai 8'èIëT«nt, eo  1876, à 3Hâ,i(K,r.0ii 

Snît»  poar  1876,  ono  dfminntion  de 49,3o.*),1NN) 

Uile.  —  En  1873,  po8  op<îraliftnR  s'élevaient  ii. . .  .*ii5,  lii,  70  1 

Elles  s'élèvent,  CD  1876,  à :).'ji,ri:u,:UNi 


SAit,  pour  1876,  une  diminution  de 172,  iS<),  1<N) 

Li/on.  —  En  1875,  «es opérations  H'êlcvuienl  à. . .    359,610, 30i) 
Elles  bVIètem,  en  1K76,  à 3a3, :irii,.KH) 


Snitjponr  1876,  une  diminution  de 26,265,(N)il 

Le  Havre.  — En  1875,  ses  opérations  s'i-lovaiint  à    3l7,3'.K),70i» 
Elles  ne  «'élèvent,  en  1876,  qu'à i75,4<)7,8iio 


Sf>iX  pour  1876,  ane  diminution  de il, 972, 900 

Vingt-six  succursales  sont  en  perte.  En  voici  la  liste. 
aTce  le  montant  de  la  perte  : 

f r.  f, . 

Annonaij 20,207        Dijon ir»,OO.i 

AuhuMêon 27,835  Lons-le-Saunier.. .  I<S,889 

AuOi 22,201        Lorient 13,112 

Avignon 26,643        Montauhan 2,31  i 

BoT'le'Duc 3, 3S.*J        Nice I.'i,  830 

Bastia 8,  IWI        Perpignan 24,209 

Beauvais 18,285       Poitiers 6,917 

BloiM 17,892        Saint-Brieuc 17,197 

Bourges 14,348    "   Saint-Étienne 16,389 

Brest 10,075        Toulon I2,8(W 

Chdlon 12,729         Versailles 3,39H 

Chartres, 23,494         Vesoul 27,037 

Chaumont l.'),R'»0  „         ^,  , . .  .    ■ 

Clemiont-Ferrand.  7,244               Ensemble 402,623 

11  est  à  remnrqiier  qu*un  grand  nomlire  de  ces  suceur* 
sales  sont  de  récente  création  :  quelques-unes  même, 
comme  Ancli  et  Perpignan,  viennent  d'être  ouvertes  au 
public.  Il  importe  de  se  rappeler  aussi  que  chacune  de  ces 
succursales  est  chargée  de  la  dette  «le  son  amortissement, 
qui  est  d'autant  plus  élevé  que  l'établissement  est  plus  nou* 
veau. 

La  Danqne  possèJc  aujourd'hui  :  76  succursales  Iqtvv 
tioanant;  2  autres,  Tarbes  et  Le  Puy,  sonl  sut  \t  V^wA. 


leurs  décreli  de  créstiun,  et  l«a  travaux  eonl  en  atnn 
d'BxèculioD.  Ce  sont  celles  de  :  Âurillae.  Beirort,  Bourg, 
Cabors,  Digne,  Foix.  Cap,  Meaux,  Mendc,  Uant-i]e-H 
san,  Bache-sur-Yon  (La),  et  Tulle,  ce  qui  c( 
ensemble  àc  quatre-vingt-dix  succursales. 

Des  dépentet  de  li  Banque  centrale  tt  de  si 
cursales. —  Les  dépenses  de  la  Bnnque  centnle  se  sont 
élevées  i  9,059,372  h.  S3  c;  celles  des  Guecuraaieg,  i 
5,681.698fr.  Au  total,  IS,741,0G6  fr.  83  c. 

Déduisant  de  celte  somme  les  Frais  de  iranspart  4'et 
'  pécea,  s'élevanl  à  118,102  fr.OOc,  il  reste  pout  îei'd^ 

penses  ordinaires  une  somme  de  14.632.1163  fr.  B3it:,itMi 

laquelle  les  droits  payés  k  l'Ëtai  pour  timbre  desbilUti 
de  la  Banque  en  circulation,  les  con  tribu  lions  et  TimpÀ 
■ar  les  dividendes,  figurent  il  eux  seuls  pour  4,889,644  Si 
38  c,  ce  qui  réduit  les  dépenses  ordinaires  i  9,733,318 fi-. 
55  0.  ^ 

Si  l'on  considère  l'ensemble  de  la  dépense  lotile,  c 
reconnaît  que,  comparativement  i  1375,  cette  dépense 
aufmcDlé  de  la  somme  de  176,066  fr.  83  c.  .  '  '  .  . 
résultat  inéiilable  de  la  création  el  de  l'onvertaradi 
plusieurs  succursales  nouvelles.  —  Uais  il  est  essen^g 

de  remarquer  qu'en  1875,  on  avait  dir  *"    '  '"  "" 

d'une  somme  de  1,965,236  francs,  et  que  cette  t 
nomie,  pour  la    plus  forte  part,  i 
pour  1876. 


;mj 


l-Elnl 


■  ta  Bawj 


tri  butions  diiy 


(19,3*1. 


-elles "t**'™L' 

Dmit  de  timbre  sur  In  bille»  eu  cireuliilou..,,  a.ïM.HT 

lnip6lde3p.!WsurlcB  dirUende».,.,   ......  «t,4t7 

Timbrea  inobtli-s  pnur  qnltiadces i,DOS' 

ImpM  sur  le  po|iier  ti  billets 1,6(10 

lm|>ftl  Bur  11!  iia|iiar  pour  formules  impiinitis. .  «,000 

total t«B,«* 


/ 


A  LOIS  EF  DbOilKTS..  'li\\ 

JHê  dividendes.  —  Le  dividendu  du  pre-      rr.  c. 

'Bier  seiDeHtre  de  187A  a  été  du K7  Oi  par  .ic.ion . 

Cdoî  du  deuxième  flcmeatre,  de (il  s:i 

Easemble,  pour  l'aDDÔo M'.)  17       — 

-   L'iaipAt  payé  pour  les  deux  semestres  a 

étède i  M       — 

I^a  somme  diMribuéiï  pour  l'aonrc  a  dune 
été  de \Mi    »  pal  aciioii. 

La  somme  des  dividendes  a  été  répartie  entre  2*2/251) 
actionnaires  représentant  182,500  actions,  sur  lesquelles 
105,800  appartiennent  à  des  propriétaires  ayant  la  libre 
dispoxition  de  leurs  biens,  et  70.700  à  des  mineurs,  inter- 
diU|  femmea  mariées  et  établissements  publics. 


LOIS    ET    DÉCRETS 

d'intérêt    éCONGMIOUE    ET    FINA>C1ER. 
AN!I£B  1876. 

I.  —  Finances. 

25  mars.         Décret  qui  règle  les  remises  des  receveurs 

de  l'enregistrement,  des  domaiucs  et  du 
timbre. 

4  avril.         Loi  qui  réorganise  la  commission  de  sur- 

veillance de  la  caisse  d*amortissement  et 
des  dépôts  et  consignations. 
10  juillet.         Décret  portant  règlement  d'administration 

publique  pour  l'exécution  de  la  loi  du 
6  décembre  1873  (concours  des  agents 
des  postes  au  service  du  télégraphe). 

5  août.  Loi  relative  au  droit  de  limiter  ou  de  sus- 

pendre la  fabrication  des  pièces  de  5  fr. 

en  argent. 
1*2    —  Loi  relative  aux  contributions  directes  à 

percevoir  en  1877. 
12    —  Loi  relative  aux  demandes  de  crèiïvVs  ^>^^- 

pJémentaires  ou  extraordîna\tc&. 


ri;l»lir  il  t'a  il  mission  teni;iorïi 

Tranchiae  de  ilroil,  de  l'Lullb  île  palme 

importée  soil  par  mer,  eoîL  |iar  Icrr^ 

Décret  relalir  au  rfgiine  des  doiianm.^t 

lus  ÉlabUssements  frapf4iis  du  Gabaii, 


Décret  porlant  promulifatlou  de  la  cor 
magoe  pour  l'échange  des  maniiivU  it 

Discret  qui  approuve  le  prolocole  adJitroi 
nel  h  la  convcnlJDn  du  II  août  187!i,si 
le  régime  des  sucresj  eigoé  à  Bnuelli 
le  Î9  janirier  1876. 

Décret  qui  prescrit  la  déclaration  da  3  va- 
vembce  1876  enire  la  France,  1ai4 
gique.  U  Grèce,  l'Italie  et  la  SuisM,  ei 
exécution  de  la  déclaration  mo'uètaitril' 
5  réirier  1875.  » 

Ucrat  porlanl  proin  al  galion  du  Iraité  di 
commerce  conclu,  le  31  août  1H74,<j 
la  France  et  le  rojaume  d'Annam. 

Décret  lisant  1e«  (axes  à  percevoir  tnr-l 
correspondances  éciiaogéeB,  soit  e 
France  et  ses  colonies  et  l'Inde  biltao 
nique,  soit  entra  les  colonies  rranciiu 
et  les  autres  pa^s  de  fanion  génémle  dl 
postes.  — Voj.  aussi  le  décreldes  "" 
elïl  septembre. 

Décret  qui  approuve  une  déclaraUon  signée 
le  12  avril  1870,  entre  la  France  «t  II 
Brésil,  et  relative  à  la  protection  de 
marques  de  fabrique  et  de  comiOPi 

Décret  perlant  promulgation  de  la  en 
tien  télégraphique  ioIernatioDalc,  t  _ 
>  Esint-PêUntrauife  \q  VU  \ù\'a\Û']^ 


pm 

^^W^^^^SBi^^ 

emi-Ui:\  [j  30  teplembre  !8T4,  enire  It 

31     - 

llctret  iioriaiit  proinnipwion  ile  la  coiiTen- 

lion  conclue,  la  22  aoùl  187G,  enlre  la 

Franeù  et  les  Pays-Bas  |  ûiir  l'èclwngo 

des  m.indal;  ilc  poste. 

3  9i')>tcm)j 

e.  Décret  iiiii  approuve  uno  iléclaralion  tigiife, 

le  5a  aoiit  I87D,  enlre  l.i  Franco  et  la 

llelpiriue,  pour  assurer  la  communîo»- 

^ 

lion  ràciprunue  des  actca  do  l'élït  àsi\^ 

IV.  -  flicir». 

23  i«nvî,.r. 

Dicrcl  «loi  <!rée  4  h  Faculté  de  droit  dt 

Toulouse  une  cliaire  d'économie  poli- 

tique. 

IP  février. 

rilime. 

«  avril. 

Décret  portant  qu'une  eiposîiion  univer- 

8'omrira  à  Paris  le  1"  mai  1878. 

m  - 

Di-cret  qui  fiïe  le  prix  do  vente,  dans  tel 

#- 

déhjls  ordinaires,  des  cigareltfs  en  pa- 

quets ou  en  boites. 

%i  mm. 

Dieret  qui  institue  un  eomilé  i-onsnltatiT 

des   éplioolies   auprès   du    miniitro  de      - 

l'agriculture  et  du  coaimcrce. 

K  juin. 

H  du  commerce  un  crédit  de  100,000  tt. 

i  |-e»posiiion  ,l«  Philadelphie,  et  un 

crédit  de  Ihfim  Ir.  au  mlnislère  de 

rinslruclion   publique   pour   l'envoi  de 

■     membres  de  l'instruction  primaire. 

DEUXIÈME    PARTIE., 


.   dÉpKPlement   de   la   Seine). 


Superficie  de  la  vilie  :  7,80^  hectares,  dont  7 14  heetarci 
lonl  couvetls  pai'  le  lit  du  fleuve.  —  Hupeificie  du  dépar- 
lenient  de  la  Seine  :  47, âM)  bevtaree. 

Popalation  de  Paris  «n  137!  :  1,794,380  habitaDU.  — 
Populatioa  du  département  de  la  Seine  :  2,^^0,090  babi- 
taols.  (Voï-  plus  bas  la  papulalion  de  lS7ti.] 


(Bitrail  du  SuUeltn  de  lu  SlalUtiqut  miHiicipale^ 

Le  pdriinèlce  de  Paris,  suivant  1s  roule  mlltuïra,  UDru. 

eatdo 3S,3W 

La  dÎEiance  : 

Entre  les  porlCB  do  Saint-Cloud  et  de  Vincennas,  de. .  Il,ftt 

Entre  lea  porlet  de  La  Chapelle  ei  de  Genlillï,  de. ,  • .  8,8V 

Ld  rayon  de  Nolre-Duue  :  * 

Au  baEdoa  n°  3$.  (tS^  orrondieeemesl),  de S,WIS 

Au  basiioD  n-  8i  (iSo  srroodissenieni),  de 3,780 

Au  baelion  n<  11  (SX  arrondi seement),  de ,  i,UO 

Au  baalion  n°  61  [lËo  arroadiaaemenl),  da G,3C0' 


publié  par  le  Journal  dit  Débali.) 
1"  arrondiiaerneut.  —  Louiri:. 

Saint-GBrmain-l'AuierrDla. . . .  9,113 

Halles 31,313 

?daJ9-Rn:ri>l iS.3û9 

PlHS  VandAnie IS.  101 


266         RECENSEMENT  BE  LA  POPDLATION   DE  PARIS. 

Madeleine «3,670  2o,4;>9 

Europe 28, aU  '  31,100 

75,706  83,003 

9c  arrondissement.  —  Opéra. 

Saint-Georpes 32, 711  34,941 

Chausscc-d'Antin 22, 3C3  24 ,  147 

Faubourg-Montmartre 22,617  23,874 

Rochcchouart 26,076  32,734 

103, 7(^  115,686 

10c  arrondissement.  —  Enclos  Saint-Laurent. 

Saint- Vincent-de-Paul .30 ,  236  34 ,  140 

Porto-Saint-Denis 20,444  30,361 

Porte-Saint-Marlin .38, 576  30,316 

Hôpital-Saint-Louis 37,1.36  .30,147 

135.302  142,064 
lie  arrondissement.  —  Popincourt. 

Folie-Méricourt 45,092  49,605 

Saint-Ambroisc 36,441  40,45(» 

La  Roquette 54 ,088  57,962 

Saintc-Margueri  te 20 ,  072  33 ,  104 

167.303  181,111 

12e  arrondissement.  —  Rcuilly. 

Bel-Air 5,305  6,360 

Picpus 30,153  .30,074 

Bercy 13,600  12,076 

Quinze-Vingts 38,611  43,218 

87,678  03,537 

13e  arrondissement.  —  Gobelins. 

Salpètnère 14,015  18,710 

UGarc 22,723  23,752 

Maison-Blanrhe ^        24,'iI2  2:^745 

Croulcbarbe *         S,  2S 1  7 .  5ôS 

60,431  73^7sr 

14c  arrondissement.  —  Obs^ervatoirL'. 

Montparnasse 10,146  20,123 

La  Santé 6,%0  7,385 

Petit-Montrouge 14,03i  15,.S05 

Plaisancii 20,462  .32,(hi4 


«>»^VV        Ti^M'i 
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MOUVEMENT  1 

DE  LA  POPULATION 

DE  PARIS. 

1869.... 

38,152 

3,503 

6,114 

9,619 

47,771 

1870..., 

40,925 

3,361 

6,707 

10,068 

50,993 

1871..., 

26,7t3 

1,928 

4,446 

6,374 

33,087 

1872.... 

40,306 

3,782 

7,001 

10,783 

51,089 

1873..., 

39,528 

3,643 

6,567 

10,210 

49,738 

1874.... 

38,214 

3,190 

6,789 

9,979 

48,193 

1875. . . 

38,335 
.'.       375,532 

3,179 

6,735 
62,458 

9,914 
95,825 

48,249 

Totaux. 

33,367 

471,357 

nORS  DOMICILE. 

1863.. . . 

1,327 

54 

5,619 

5,673 

7,000 

1867.... 

1,452 

4 

5,920 

5,924 

7,376 

1868.... 

1,566 

19 

6,133 

6,1.^)2 

7,718 

1869..., 

1,419 

4 

5,743 

5,747 

7,166 

1870.... 

1,495 

9 

5,089 

5,098 

6,593 

1871... 

982 

16 

3,325 

3,341 

4,323 

1872... 

1,172 

4 

4,629 

4,633 

5,805 

1873... 

1,231 

36 

4,900 

4,936 

6,167 

1874... 

1,228 

36 

4,329 

4,365 

5,593 

1875... 

1,331 

13 

4,285 
49,972 

4,298 

5,029 

Totaux. 

13,203 

195 

50,167 

63,370 

TOTAUX. 

1866... 

38,775 

3,692 

11,818 

15,510 

54,235 

1867... 

39,372 

3,588 

11,884 

15,472 

.V),044 

1868... 

39,357 

3,576 

12,069 

15,645 

55.002 

1869... 

39,571 

3,509 

11,857 

15,366 

54,937 

1870... 

42,420 

3,370 

11,796 

15,166 

57,586 

1871... 

27,695 

1,9U 

7,771 

9,715 

37,410 

1872... 

41,478 

3,786 

11,630 

15,416 

56,894 

1873... 

40, 759 

3,679 

11,467 

15,146 

55,906 

1874... 

39, 442 

3,226 

11,118 

14,344 

53,780 

1875. . . 

39,666 
..       388,735 

3,192 

11,020 
112,430 

14,212 
145,992 

53,878 

Totaux. 

33,562 

534,737 

Atinee<.  Masculin. 

1866 27,505 

1807 27,789 

1868 27,973 

1869 28,121 

1870.,...  29,332 

i87i i9,iÇn 


SEXE. 

Féminin.           Années.  Mnscn1!n.  Fêmln-n. 

26,780  1872 29,042  27,852 

27,255  1873 28,244  27,6êl 

27,029  1874 27,2310  20,306 

26,816  1875 27,541  20, .337 

18  243  Tolaax,..  271,934  262,793 
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Mommnrr  de  la  population  en  1875. 

«.    -(btnit  du  BuUêHn  de  la  Statitiiquê  municipale.  ) 

MaMnIin.    P^mlnfo.     Tnlal. 

Ù  total  dflsninaiieai  tété  de S7,5il    26«337    53,878 

Cdnf des  déoèt,  de 13,457    i2,067    ir^JM 

^•^^^^^•mm        ^BB^^>^_«         ^^_^_^ 

tm  miaeaoees  sont  donc  tiipérieures 
auzOècèide 4,084     4,250     8,33i 

^  hamsahces  uoas  domiqu:. 

Sur  oe  total  de  53,878  naissances,  on  en  compte  5,6i9  arrivées 
bon  domicile,  c^est-à-dire  aux  hôpitaux,  hospices  ou  prisons. 

HOTBNIIKS. 

Mofeone de§  naSseanoes  pendant  l'année  1875  :  148  par  jour; 
2,094  par  arrondissement;  673  par  quartier. 

aAPPoaTs. 

1.05  naissance  masculine  pour  1  naissance  féminine. 

1.18  naissance  pour  1  décès. 

1.17  naissance  masculine  pour  1  décès  masculin. 

1.19  naissance  féminine  pour  1  décès  féminin, 
S.79  naissances  légitimes  pour  1  naissance  naturelle. 

i8.80  naissances  légitimes  à  domicile  pouç  1  naissance  légi- 
time hors  domicile. 
3.45  naissances  naturelles  non  reconnues  pour  1  naissance 

naturelle  reconnue. 
8.57  naissances  à  domicile  pour  1  naissance  hors  domicile. 

yaitaances  dans  les  dix  années  qui  ont  jn'écédé  1876. 

Années.  Années. 

1866...; 54,285        1872 5C,8i)4 

1867 55,044        1873 53,905 

1868 55,002       1874 53,786 

1869 54,937        1875 53,878 

1870. 57,586  ^,  "T^TT^ 

4871 37,410                 T"^*"^ ^34,727 

Naiêsaneeê  par  état  civile  par  sexe,  à  domicile  et  hors 
dwnieiley  pour  les  dix  années  qui  ont  précédé  1876. 


» 

A  DOl 

IICILE. 

EnTarits  oalnrels. 

'Anne». 

Enfants 

Totaux. 

légitimes. 

Reconnus 

.  Non  rocoonus.     Totaux. 

1866 

37,448 

3,638 

0,199         9,837 

Vl,'^»»-^ 

1867 

2SJ20 

J,58i 

J,964         9,oW 

tt  ^^ç*^ 

Mtfvfftt  ... 

37,79i 

3,557 

5,936          9,^9Î 

W"  ,-iA^ 
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Année  1870 14.657        Année  1874 18,827 

—  1871 12,928           -      1875 18,845 

-    1872 21,373  ^.  7:;r7^ 

-  1873 19.520                   T^^"" *78'^25 

Relevé  des  décès  par  sexe,  par  lieu  de  décès  (à  domicile 
et  hors  domicile),  et  par  at'rondissement. 

Sexe  mascalin.  Sexe  féminin.  Propor- 

ArrondiS"           A      Auxhâpitaax,  A       Aux  hôpitaux,  poor 

semenlb.         domi'       hospices  domi-       hospices      Totaux.  10.000 

cile.      et  prisons.  eile.       et  prisons.  habit. 

1" 529         212  511          195        1,447  194,8 

2e 497          180  459          140       1,276  173,4 

3c 690         216  676         218        1.800  200,7 

4o 749         333  755         275       2,112  222,3 

5c 025         501  892         292        2,610  269.9 

6c 691          257  807         232        1,987  220,1 

7e 769         327  691          154        1,941  247,1 

8e 505           88  503         108        1,204  158,K 

9e 729         187  739         172        1,827  176,1 

10e....        1,123         566  1,117         371        3,177  234,6 

lie....        1,885         585  1,820         463        4,753  283,9 

i2c....            949         278  921         203        2,351  268,1 

13e....            725         216  751          210        1,902  278,» 

14e....            804          369  811          235        2,219  318,8 

15«\...            799         221  843         212       2,075  276,0 

IGo....           404           86  -410           96           996  229,9 

17e....        1,071          256  1,038         257        2,622  257,6 

18e....        1,443          446  1,462         355        3,709  26S,6 

19e....        1,066         310  1,039         225        2,640  283,3 

20e....        1,118         349  1,163         266       2,896  3!2,2 


Paris.  .       17,471      5,986      17,408      4,679      45,544      245,9 

Ces  45,544  décès  se  divisent  ainsi  selon  le  lieu  d'ori- 
gine des  décédés. 

Nés  Né*  Lien 

Sexe.  à  tior.t  de    de  naissance 

Pari^.  PariF.        inconnu. 

MiscuUn 10,709       12,482       266 

Féminin .10,278       11,428       381 

•      To(al 20,Wi       "il,9lO       047 


A'- 

Total  de  lipârlôdc. . 


d  iï».iB. 


*". 


4nuld«lipèriQ 


,i»«i,e.. 


HkS6ai 


-    mt 

H.»B 

_ 

(875! 

âSM 

-      187Î 

3U73 

JZM 

-      1873 

lU.ôiO 

Tolsuï 

"'"l 

Reim  d!. 

donfj 

par  a8:.-B 

jjnr  i 

«<  d=  difrii  ca  damictlfl 

«A 

ors  d 

miciie), 

lpi>- 

in-o»iJf»> 

emeru. 

„„.,, 

m.,=.i,,. 

Se. 

ft»i,i.. 

1 

A        Au<  hï^Tl.. 

>""'•'■ 

r.'' 

lopi». 

li,.pkc> 

I°I>L1I, 

-  !•' 

'nâg 

""aiT 

'ûii 

"  '195°" 

1,U7 

Ml 

it 

«7 

180 

1,37(1 

âS 

3e 

fi90 

;s9 

216 
333 

755 

j|8 
27D 

1.8U0 
2.11a 

5^'.'.'.'.'. 

S9Î 

293 

*.61(1 

aw 

1.B87 

-B9 

387 

l,Wi 

8f 

m 

88 

SDJ 

1(18 

i.m 

11 

9e 

729 

187 

739 

173 

J,8» 

m. 

iOe.... 

,143 

1.117 

371 

3,177 

la 

Ile.... 

,885 

585 

1.820 

163 

4.75Ï 

va. 

14e.... 

378 

3,3B1 

se 

13e.... 

310 

I,SI8 

» 

IM.... 

m 

369 

335 

a.3i9 

i3e.... 

799 

23t 

8i3 

913 

S,07B 

16".... 

101 

80 

■410 
1,038 

96 

996 

ï.aa 

3.709 

19=..., 

K5 

3,(140 

aO".... 

.I1K 

349 

1.163 

366 

Ï.BHI 

Pnris. .       1 

,*71 

5,986 

17,408 

4,679 

43.su 

â 

Ces  45,D 

4  décès  ae  divisent  ainsi  selon 

■^ 

(lîiie  des  ilécédés 

« 

^^1 

"          hn"*"  ^ 

.11.41 

r..^ 

.Fènififl 

10 
,10 

70»        19 

*>8        il 

sf] 

■ 

— '3 

■     TuuJ 

^,<fft      ±l,«M 

^H 

■ 

^ 

* 

1 

■ 

97  ■  " . 
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[>,-   '•        Décéê  par  année  d'âge  de  U  à  iOO  on». 

•it  -  Nombre  de  dicèi. 

jj                         Âmêém,  Miiealto.  Fémtnlo.  To(au«. 

r^Oàiu 4,498  3,796  8.294 

râlIàlaM 1,514  1,499  3,013 

UltlàSaot 741  8IJ0  l,r>il 

Sàimas 483  4»  U3i 

■^iàSaot »8  371  r»C3 

C--                Total  de  II  période 7,337  0,818  14,345 

5à    ftane 171  187  358 

4à    7uis 148  131  379 

7à    8ad8 93  83  176 

';le8à    9ui8 78  93  170 

BeOàiOane 59  '59  118 

^*     -            Total  de  la  période 549  5M  1,101 

•eiOàlians ;. 50  6»  145 

U  à  13  ans 49  55  104 

ÏJelSàUana 3(  50  84 

;ieâ3àUao8 «7  60  107 

Uii  158118 58  63  M 

Total  de  la  période 3:)8  3<.)3  5.'U) 

r.l»16àl6aDS 61  75  i:)6 

'Aie  à  17  ans 91  100  191 

i0i,47àl8aa8 99  103  203 

Wt8&19an8 117  138  345 

Bei9à30aD8 166  131^  397 

'  V              Total  de  la  période 534  537  1 ,  074 

fw'sOàSlaos 170  175  345 

31à33«ns 184  194  .378 

SiàSSana 360  302  462 

33  à  24  ans 250  330  480 

fl>eî4à35an8 337  338  465 

Total  de  la  période 1,101  1,039  3,130 

De  95  à  36  ans 324  207  431 

De  S6  à  27  ans 182  209  391 

De  37  à  88  ans 193  339  432 

De88àfl9aiw 199  338  427 

DeS9à30aiM 200  199  ^Wè 

Total  de  Is  période 998  1,082  "i^^ 
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De  30  à  34  ans 223         230         433 

De  31  à  32  ans 221  195         416 

De  32  à  33  ans 236         223         45y 

De  33  à  34  ans 235         225         460 

De34ù35ans 252         203         455 

Total  de  la  période 1,167 

De  35  à  36  ans 245 

De  30  à  37  ans 240 

De  37  à  38  uns 239 

De  38  à  39  ans 252 

De  39  à  40  ans 240 

Total  de  la  période 1 ,  216 

Du  40  à  41  ans 262 

De  41  h  42  ans 226 

De  42  à  43  ans 239 

De  43  à  44  ans 232 

De  44  à  45  ans 282 

Total  de  la  période 1 ,  241 

De  45  à  40  ans 303 

De  40  à  47  ans 220 

De  47  à  48  ahs 244 

De  ;s  à  49  ans 301 

De  49  à  "À)  uns 232 

Total  de  la  période 1,300 

De  50  à  51  ans 280 

De  51  à  52  ans 254 

De  52  à  53  an^ 279 

De  53  à  54  ans 202 

De  54  à  55  ans 204 

Total  de  la  période 1,339 

1)0  55  à  50  ans 254 

De  50  k  57  ans 230 

De  57  à  58  ans 255 

De  58  à  59  ans 292 

De  59  à  00  ans 2i0 

Total  de  la  période 1,283         946      2,229 

Do  00  à  61  ans 317  240         557 

;>c*  61  à  62  ans 242         184         426 

1)0  6î  ù  G3  ans 228         226         464 


1,076 

2,243 

198 

443 

223 

463 

194 

433 

244 

496 

208 

448 

1,067 

2,283 

208 

470 

197 

423 

183 

4â« 

iOO 

422 

194 

476 

972 

S,  213 

221 

52« 

174 

394 

179 

423 

197 

498 

202 

434 

973 

2,173 

217 

497 

107 

421 

208 

487 

194 

4S6 

187 

451 

973 

2,312 

174 

428 

2(»5 

441 

188 

443 

189 

481 

190 

436 

Hoitenne  des  décès  pendant  l'année  \Slb:  125pir  joni/ 
1,111  par  arrondisiemenl;  569  par  quartier. 

Lm  décès  hors  damicile  (hèpilaux  et  Morgue}  ont  éU 
porits  au  compie  des  ariondis^ïmenis  qu'ila  habluinii. 

216  Aézéié»  ont  été  traDsportéa  à  la  Morgue,  sans 
leur  identité  eil  pu  tire  reconnue  immèiliaiement. 

1,132  décès,  dont  (J97  liommea  el  43»  Teniniea,  n'hi 
taieot  pas  i'uris,  et,  pur  suite,  n'ont  ité  cooipriB  <hii 
aucun  lies  tableaux  prËc6denls;  sur»  nombre,  31  bomn 
et  U  femmes  ont  été  irani<porléf  }  la  Morgue.  Il  elt  b4 
de  fnire  observer,  en  outre,  que  la  plus  grands  partie  di 
Aéfèt  de  celle  catégorie  est  composée  d'habilunts  dtf'l 
banlieue  Iranrportés  aux  hûpilaui  ou  recueillis  aur 
publique.  L'ad  mi  niai  ration  n'ayant  aciuelltmenl 
mojGu  de  distinguer,  des  décéUéa  doniicitiia  6  Pari*,  ta 
étrangers  qui  n'y  résident  que  momenlanËnienl,  complu 
ces  dernii^i's  iJana  lea  tableaux  qui  précèdent. 


"t  '- 


4*. 


■OOTneilT  Dft  U  POPOUTION 


'^ 


tôt. 
11*. 

IS*. 
13». 

ii*. 

16«. 
17e. 
18e. 
19e. 


1,804 
1.817 
1,4M 
1,460 
1,008 
1,468 
S,'a40 
3,705 
1,070 
1,476 
1,615 
l,64i 
814 
S,  109 
S,965 
S,103 
S,981 


424 

800 
785 
481 
468 
190 
354 
874 
1,017 
468 
423 
543 
4i5 
173 
50!i 
788 
5i6 
607 


DB  PARIS.        277 
10         1,800 


41 

3 

51 

» 

ê 
9 


18 
8 
7 
13 
6 
5 

24 

iO 

U 

3 

10 
8 
7 
U 
IG 
9 
8 


3,11!2 

2,610 
1,987 
1,941 
1,204 
1,827 
3,177 
4,733 
2,351 
1,902 
2,219 
2.075 
996 
2,622 
3,709 
2,640 
2,896 


hx\à 34,879        10,350       99       :^16        45,544 

Décès  par  êexe  pour  chacune  des  dix  années  qui  ont 

précédé  l'année  1876. 


Stxe 


Anoées. 


1806... 
1867... 

rAl868... 

(^869... 
187a.. 
1871.. 
1872.. 
1873.. 
1874.. 


M^KU  lu. 

2i,712 

22,460 

23,364 

23,969 

40,143 

.....  49,798 

20,303 

21,380 

20,800 

1874. 23,457 

Toiaux 270,581 

Morts  violenlen. 


par  le  poiion 
Accidentelle. . . 

Vulootaire 

,  CiloiSoelJi'.  «... 


Feniiiiiu. 

23,011 

20,953 

22,496 

21,903 

33,420 

36,967 

19,147 

20,332 

19,959 

22,087 


Totaux. 

47,723 

43,413 

43,860 

43,872 

73,363 

86,760 

39,630 

41,7.32 

40,739 

45, 5U 


240,297      510,878 


To- 
tal. 

8 


5 

10 
i 


3 


•278         MOUVEMENT 

Par  asphyxie  : 
Accidentelle 

DE  LA  POPULAT 

J 

ION  DE  PARIS. 

14  13 
92          68 

»            1 

1            » 
13            3 

1  1 

»               a 

169         21 

»            • 

45           » 
115         25 

»            » 

3           • 

57  2 

2  3 

3  • 

15  2 

5           2 

81          11 
10         11 

»            » 

58  19 
1           1 

n                n 
1 

1                » 

86        KHÎ 

im     m) 

nnées  qui  ont  p 

Soxe 

Indéter- 
Féminin,      m-né. 
1,933        2'i 

l,8i'2        17 

2,018        17 

27 

Volontaire 

160 

Criminelle 

i 

Par  strangulation  : 
Accidentelle 

1 

Volontaire 

16 

Criminelle 

«9 

Par  pendaison  : 
Accidentelle 

n 

Volontaire. 

190 

Criminelle 

j| 

Par  submersion  : 
Accidentelle 

45 

Volontaire 

140 

Criminelle 

j| 

Par  armes  à  feu  : 
Accidentelle 

3 

Volontaire 

59 

Criminelle 

5 

Pur  instruments  tranchants  : 

Accidentelle 

Volontaire - 

17 

Criminelle 

/ 

Par  précipitation  d' 
Accidentelle 

un  lieu  élevé  : 

92 

Voldntaire 

27 

Criminelle 

<t 

Par  écrasement  : 
Accidentelle 

77 

Volontaire 

2 

Criminelle 

> 

Exécutions 

1 

1 
192 

909 

Antres 

C  luses  inconnues  ou 

non  spécifiées... 
Totaux 

Mort-né'^  par  sexe 
1866 

pour  les  dix  a 
Vannée  1876. 

Masrnlin, 

ré  cédé 

Totaax. 
4,356 

4,334 

4,396 

JS67 

2,475 

iS68. 

2,361 

fFlNASCKS    UE    LA    VILLE    M.    l'AlilS- 

1.  —  BndfE<^l  dF    1833. 

OU*  Iramcrivons  les  jixalions  admises;  le  loUI  «'ïa 
e,  pour  les  reinettes  ordinaires,  à  2I3,S43,'17G  fr.,  les 
Ls  avaient  atteint  la  somme  i!c  ^U.W.SSa  fr. 


10U.S30    I 


taMUCfb'raraeipourréclïiriigi^,        ^jt^^'O^  ^ 


ProdaitdelaUiedD  I 
KedeTsnce  i»;ie  par 

ea  Tenu  du  \mié  do  7  i< 
ËUhli».enienu  h^draBliq! 


Cnnpipnia  dn  gu. 


Cnnlributlon  de  TCl 


lairei;  Irgs  et  ftniaUiiiii 

ction  puMinne 

I  dans  tes  dépeiiEO  de  [■ 


•.*u* 


n«*amé  (entrai  de»  recellea.... TTI.Sb,] 

Detu  Dinnidpale M.tn.i 

Cbari-eide  la  Tille  enren  r£ut;  frais  de  per- 

ccplïon  |>ar  li>  a|:enu  dn  Tréaor:  reiii- 

tuiion  desdroïulodaiiiiiil  pcrfos i.SI}.' 

OWroi 

Prfteclarc,  mairie  centrale  (pcraonael,  malé- 

riel.fraiadiTers) 

PWBOiIieiseCoor» 

Dépence!  dei  mairies  d'arrondisNiDuai 

Frais  de  r^gle  el  dViploiutïan  dn  domilne  di 

U  Ville,  des  halle*  et  mardi é^,  cte 


pimpitra,  pMiet  te  ttrMè,  corpa  de 


la  garde  républicaine... 


Il  Cpenoanel  el  malèriul  de  la 


'^â'M 


3,(Ti.aM 


*  FlifAXCEUS  DE  LA  VILLE  DE  PAHIS   EN   1877.        ?8l 

Toiepubliquc n.:i<>i>,;i:2<>    - 

PromeiM^s  et  plantatioDs,  éclairii{:i' ,   v«>i- 

tiire«,etc 7,Ml>jrM  tu 

Eiuz  el  égouis 0,Ki«),rr_»i    • 

VidaDges,  exploitaiioD  des  voiries Mii.iHH)    » 

Lyciéea,  collèges,  ioblituUons  Bpceiale:« NlK.Sii    » 

Instruction  primaire 10 jMM,»Hfi  68 

Eubliasement»  de  bienfUsance 4i, s<)7 ,.'i4i()    » 

Dépenses  diverses !71>,.V.»I  31» 

Préfecture  de  police Ii>,r.(i:j,r.71  iK 

Fonds  de  réserve 1  ,o:i5,  HM)  fil» 

Total  de»  dépenses  ordinaires ill,K48,i7r»  Ki 

Dépenses  extraordinaires. 

Total  des  dépenses  extraordinaires .'iU,  iiH>,lKi;{  M 

Résumé  général  des  dépenses :271  ,:H:i,iMo  -J(> 

Pour  les  dépenses  ordinaires,  les  propositions  avaient 
été  de  212,487,3-25  fr. 

II.  —  Compte  de  la  ^'llle  de  ParlM  pour  t«9ft. 

RECETTES. 

Recettes  ordinaires. 

I.  Budget  primitif:  ReceUrA  effectuée>. 
Centimes  communaux  :im|)(isitiuns  spcciak-s: 

taxe  sur  les  chiens  (1) i:i,9<n,4iO  13 

Produits  deM  amendes  et  permis  de  chasse  (i)  ; 

intérêts  de  fonds  placés  au  Trésor,  eto r),îK»7, 140  (H» 

Droits  d'octroi 118,370,117  fil 

Droits  d'expédition  d'actes  et  piix  de  vento 

d'objets  mobiliers :ir)7,o:i8  49 

;    Halles  et  marchés 10, 7U-2,(H>:{  30 

Poids  public  et  mesurage 334, 18r>  :^7 

Abattoirs :2, 710,303  30 

Entrepôts i,  1:20,-201  3:i 

Produits  de  propriétés  communales 1  ,:2ri3,OOr)  "S 

Taxes  funéraires îd:2, 420  78 

Concession  dans  les  cimetières l,7.M,03:i  7;> 


(I)  Taxe  snr  tes  chiens,  60 1, 97 5  fr. 
(S)  Permis  de  ebasse,  60,000  fr. 


IC^. 


'■SS', 

3,795,1» 
Tïi,8M« 

■8,«0,8%l 

Contrlbutioni  de  l'Eul  dans  les  frais  d'enirit- 

ProduildalBtBXfldulnUyaga 

Pwl  reveaiDt  i  U titledus  In  hénÉf.  du  gai. 

Recettes  et  rétributions  hcoIiLmis,  legs  el  do- 

CoDli'lbiition  de.l'Ëtikl  nui  dépaoBSi  de  pAlice 

Total 

11.  Budeel  euppléinciiuire 

""S^ 

Tùlalgépêral 

su,  363,691  e 

3.607,09^1 

TolBl 

as,we,m  \ 

Total  géDénl  des  recBltas 

339,1U,3U'> 

I.  Budget  prlmilif  ; 
muaieïpale 

udeli  Ville  ouTert  VtW.... 


:ni.<apsurs-pnDip.,i:orps  de  geHe, 
DDiion  itt  U  Ville  dans  les  dtpenles  de 

irde  rcpobliciliie 

LX  d» Parla  (perBOonsI  m  malâriel  de  U 


es  elpla^t, Éclairage,- 


II  el  égDUI 
Dges,«[pioii3iiDii  oea  vc 

BB.I!0ilége8,il.Sli[uti0Da 

■ction  primairG 

lIsMnents  de  bienfairai 

tépeDKs.  diverses , . . . 

PréreMuro  de  police 

I  Fmds  de  réserve 

I  n.  Bodget  supplémenuire.  . 
Total  des  dèpenacE 


TolBl  des  dépeasea  eilraordioaires. . 

EDEemble.... 

Dépenses  léguées  p&r  les  exercices  snlèriei. 

Total  g^Dértl.... 


fi,à19  05 
rt,l3S  Si 


!9,5W  îî  * 
IO,9S9  3t' 
i.BDS  17- 


lBÏ,674,7lfi7i 


U, 813,315  69 


ara, 390,600  76 


as 

•S"   s 
:«    «  S'il  lis    ^      3 

s                                                       = 

a 

1 

«S  as  Si  3      .    =;?  S" 
i=J=!H.ISîSAÎMî=e.Sî.if| 

11 

h 

ci-eonlre  EonI  exlrails  de  l'^al  du  monianl 

R  rolps  riincfSrt^  esl  eup^rirur  à  crliil  Am 
K  fcnfitres,  parce  qn'un  certain  nomlire  lie  ca|e> 
lont  SEsiECE  que  sur  dts  terrains  na«. 
ice  en  moins  entre  le  total  des  maïsnns  cl 
4  roncièrea  lient  i  h  mOme  canse. 
ce  en  moinE  entre  le  nombre  des  maison^  e< 
itousdu  porIfEet  fpn^trea  s'explique  parée  fait 
l'ionslrnctioiis  impus.iliies  à  la  contritjaiion  dei 
tCfenglres,  dès  le  1"  juin  de  l'année  qui  !<ait  lenr 
Ht  pnesibles  de  la  rantrihution  foncïire 
is  après;  elle  résulte  au^si  de  ta  Tion-iraposî- 
^tsxe  filnei^re  des  msisons  alTectèes  â  un  serviee 


I...-: t,03i.S18  hi 

las 16,7*1 

Il  Hqueurs 1113,699 

iét  et  brdromels fi  ,639 

hbbricutoD 1,305 

Ï4     .         *1-CML<  I.ÉNiTVa.>, 


ma  dans  les  ^n^psni- 
BB  nicool  dèlialaré 


Jt,»!»   gîté,   lia,    Tenjus,    m- 


âCl6,\SV 


280       CONSOMMATION  DE  PAKIS  EN  1875. 

Bière,  à  la  fabrication »          hoctol. 

Chasselas,  muscat  et  autres  raisÎDs. . . .  10,9%, 49i  kilogr. 

Huile  d'olive 10,463  hectol. 

—  du  toute  autre  espèce 139, 026      — 

—  animale  sortant  des  abattoi^s. . . .  365      — 

Halles  et  essences  minérales 61 ,938      — 

Vernis  gras,  blanc  de  céruse 13  ,:^85      — 

Essences  et  liquides  à  l'essence,  gi>u- 

drons  liquides 18,034      — 

Goudrons  liquides  à  Tétat  brut 56â,â66  kilog. 

Ëthers  et  chloroforme 1,331  hectol. 

COMF.STIBLES. 
lo  tlorliea  des  abattoir». 

Viande  de  bœuf,  vacîie,  veau,  mouton, 

bouc  et  chèvre 106,81^,306  kilogr. 

Abats  et  issues  de  veau :2, 430,228      — 

Viande  de  porc,  graisses  et  lards  salés .  14, 873 ,  469     — 

Abats  et  issuas  de  porc 2,375,733      — 

%o  Praveuaneea  de  restérlciir. 

Viande  de  boeuf,  vache,  veau,  mouton, 

bouc  et  chèvre 22,787,117  kilo^r. 

Abats  et  issues  de  veau 552, 823      — 

Viande  fraîche  de  porc  et  graisse 4,096,  '»68      — 

Charcuterie  de    toute    espèce,  viunde 

fumée 1,057,258      — 

Abats  et  issues  de  porc 37 i , 399      — 

Truffes,  pâtés,  volailles  et  gibier  truffés.  98,435      — - 
Volailles  autre.-*  que  dindes,  oies  et  gi- 
bier non  truffes 21,005,839       - 

Dindes,  oies  et  lapins  domestiques  ....  1,116      — 

Viandes  confites  et  poissons  marines. . .  85î,922      — 

Saumons,  turbots,  homards 16, 523      — 

Tous  autres  poissons  de  mer  ou  d'eau 

douce 40, 709      — 

Huîtres  ordinaire»  et  de  Marennes l,8'il,417      — 

—      marinées 9,437      — 

.—     d'Ostende  ou  toutes  autros  que 

celles  ci-dessus  i ^3,703      — 

Beurre  de  toute  espèce,  frais  ou  fpii<in. 

salé  ou  non 3,870,737      — 

OFuï's '.\,0S7,265      — 


^^^ 

(i7,;»8  albtes. 
372, aii      _ 
83.B39      - 

i.m    - 

i,ea6,48t  hecWI. 

99,397      - 
754,158,055  kllugr. 

56,;G3.31S  k^c«i-. 
3J)(«.3Si  hîcWI, 
•M.818  m.  ™lw 

93,637      - 

3.8.M      - 

19,588,3*2  kllogr. 

U,780,«I0      - 
«,451,115  nnllfs. 

aW.116      - 
t3,861.î2E      - 
1,389,593      - 
E.9ÎJi,a(S      - 
B,  088, 668  kilogr. 
88,385  m.  euh. 

141.755  sWrc». 
239.015      — 

4 
1 

^^^HB                     conusvmus, 

^^^HK,neut(lnBali« 

^^^H4  Mil,  à»tbim  srutlclci: . . . 
^^^K«*  dwrbon  de  b«i»,  lan  or- 

^^^^Hlte  inre,  coko,  Inorbe,  eic . . 

^^^I^Uilla,  didlcs  et  cureBox  du 

^^^^■nrilas,  cHTTeffui,  iraterie,  poU. 
^■^«reEl..l>eei»bl,!gr^ 

HK^WW  *    lltrtimn,  BSTEAL-I  Et   DOIS 

,.:::;'AT.'rï.' 

■      „  lIlDD.  MO.  511!     r^l'À? 

^88  '         STATkSTIQDE  ALIMENTAIRE. 

Lattes  et  treillages 175,295  bottes. 

Bateaux  en  chèae «      45  bateaux. 

—      en  sapin 40     — 

Bois  de  dôchirage  en  chêne ^          3,678  m.  car. 

—  de  décbirage  en  sapio "        14,485     — 

FOURRAGES. 

Foin,  sainfoin,  luzerne,  etc 17,432,884  bottes. 

Paille 28,171,781  — 

Avoine 146,26r,797  kilogr. 

Orge 2,247,414  — 

OBJETS  DIVERS. 

Fromages  secs 3,994,487  kilogr. 

Sel  gris  ou  blanc 13,l>91,263  — 

Cire  blaiichc  et  spermaceti  raffiné ....  24  ^ 

—  jaune  et  spermaceti  brut -  51  — 

—  blanche,  cire  jaune  et  spermaceti 

raffiné 203,561  — 

Acide  et  bougie  stéarique 3,759,820  — 

Suifs  et  graisses  non  comestibles 1,382,437  — 

—  bruts  ou  fondus 123,288  — 

Glace  à  rafraîchir 8,174,995  — 

Asphalte,  bitume,  brai 13,426,428  — 

Verres  k  vitres 6,983,083  — 

Glaces,  miroirs 1,483,067  — 

Bouteilles,  demi -bouteilles,  clc 17,218,169  — 


STATISTIQUE  ALIMENTAIRK. 

VENTES    EN    GROS. 

Yolaille   et   gibier.   (Halles  eeulraiea.) 

Quantités  vendues    Prix 

Désignation  i  la  crièa  mtyeu 

des  peniiant  i  e 

luarcbaudises.  l'année.  l'iiuite. 

pièces.  fr.  e. 

Poulets 3,886,774  4  2J 

Canards 639,782  4  03 

Lapins 1,303,669  2  38 

Oies 371 ,488  3  57 

Dindes 361,929  7  34 

PJffeoDs 1,624,921  0  9tà 


m     I 


STAT18TIQDC  ALIME.TTAIIIE.  '289 

«3,769  «7  45 

Uènm, 483,756  ûm 

ftfûrmm 394,1^5  2  77 

M*iB8 52!,981  7  16 

Cerfs  et  chevreuils 8,045  49  73 

Alouettes i,12l,79â  0  17 

Gherreaux ! 107,232  3  10 

Bécisses 25,040  3  98 

Bécassines 17,458  i  49 

Cailles..... 34,487  1    • 

Coebons  de  lait 787  21  36 

iotsde  crêtes 9,349  5% 

Grives  et  merles 110,376  0  43 

làles 2,151  103 

Rouges 744  169 

Fileto 13,904  1  U 

Pluviers 5,378  0  91 

Sarcelles 11,619  1  OH 

Vanneaux 31,858  0  76 

Pièces  non  classées 130,420  4  12 

Total  du  nombre  de  pièces  vendues 
à  la  criée ll,663,89i 

Poids  des  quantités  vendues  de  gi  i>  à  grô 3,927  101 

—  —  ùlacrice 13,538  668 

Poids  total  des  quantités  vendues 17 ,465  769 

Prix  moyen  du  kilogramme  des  quantités  vendues      fr.  c. 
h  la  criée 2  06 

Beurre.    (Halles   ecMtrnlee.) 

Prix 
QuanliUs      moyen 
Désignation  vendues  do 

dM  denrées  vandueâ.  pend,  l'année.  l'uDiié. 

kiiog.      gr.      fr.  c. 

Ventes  de  gré  à  gré  :  Forains 23,176  200      » 

iBeurresj  Isigoy 2,798,695  »  3  93 
en  (Cournay  et  autr.  pro- 
motte. I  venancea 2,970,566  »  3  32 
Beurres  en  1/2  liilogr 2,164,640  500  2  92 
Petits  beurres 2,718,844  500  2  32 
Beurres  salés  ou  fundus 1,285  500  1  34 

Total  des  quantités  vendues  peu- 
dantrdonée 10,677,^07  10^    "i  VW 

\1 


r«Ila  d  la  erUciJH  cbuii. . ., 
«  degré  à  gré  :  (OrtiniifCs.  . 


Ciiarsenlles-Siid  L- Vu; 
^■rennes 


CancslB 

Diierscs  proiuns: 

tl  des  qusDtilé 


9,M5  BO 

6,91B    • 
ll,88(  80 


Tannée «fi,  5i5  30 


0,1^2    m,5ts     i«,si 

a,537      317,065    l,7(a,a 
5,968      335,SI7        «61, Ut 


M-tl.M,,l2;f"l"""" 

Total   dca  quaaliléB  TenducB  po 

aaiit 

■.«■■m»,  (nall»  .. 
T«UJ   doa  quBiHilés  voaducB  po 

lltoir.      fr. 
Lfb.        878,669      i 
....     1,466,385      «r 

rriu»-.  (HalKi  HB 

,.i«.) 

t.lOfr.          fr. 

rft^ , 

Wll=M 

£ri;™::::::r°""""" 

37,» 
nets  pfindinV 
m. 

Veau 

HOULQD . . . 


7,ïi9,i6(  1  33  283,186 

H,GS1,0»7  I  it  iîS,WI  IM 

3,Î7S,Ï2S  J  37  37,îiK  i  JS' 

1.788,138  I  37  11.150  4 


Bœaf a,l73,fiî5 


•mit  par  espica. 


S:m.ia    *>mx,w 


POPULATIOK    INDIGENTE    A    PARIS. 

Les  doenments  olScJels  renferment  les  chilTrea  cl 
Idr  le  nombre  il'indigenla  secourus  : 

I7M Il8,7fii       184i ffl.148 

«X(18(») Hi.eaa      i8i7...,  

■m  ta  (1804) 86,936        1830.. . . 


73,901 


i  l'on  compare  ces  nombre»  absolus  aux  chiffres  de  U 
I   popotatioD,  on  IrouTe  les  nombres   proporlionnels  sul- 


m""."^ 

'^iBTîbr'iai....  . 

1801 

S,99-           18*7 

...     li,3S 

13,13—           1861 

13,71-           ISTi 

1972  M  lormè  des  iUmt 

...    17.80 
tecl-aprii 

Le  ehilTre  d 

E.r«,«, 

Qlles 

Î3,65« 

Cti  {lersonDCB  compasenl  39,fi03  ménaget  ;  c'est  pin 
de  2  îndÎTidus  (S,âT)  ponr  cbneun  d'eax. 
Le  nombre  des  ménages  se  subdiviee  de  11  manié 


Voj-  de  plus  smiiles  dùlails  Mans 


L'ASSISTANCE    PUBLIQUE   A    PARIS. 


(Elirai 


Budgcl  de  1877.) 


Le  budgcl,  qui  avaîi  été  arrêta  en  1875  i  la  somme  de 
.Ï},5(K],(K!0  fr.,  a  Hé  évalue,  pour  lg76,à  28,8(lt),000  tt., 
«l,poiir  I8TÏ,  iî0,4îl,000fr. 

L'augmenlalion  est  molivée  par  des  conslruclions  et  de 
'grosses  réparations. 

L'adminiîiration  évalue  S  î, 741,001  le  nombre  probsble 
lu  journées  de  malade,  à  75,631  le  nombre  des  journées 
td'enfanls  assistés  au  dépûl,  à  3,072,948  le  nombre  des 
'journées  de  vieillards  el  d'infirmes  dans  les  hospices,  et 
1 481,899  celui  des  journées  d'aliénés. 

Le  nombre  de  lits  i  enlrelenir  est  fixé,  pour  tS77,  à 
17,908,  dont  9.324  pour  les  vieillards  et  tes  inllrmes, 
8,2G4  pour  les  malades,  1,202  pour  lei  aliénés,  et  320 
,'^àllr  les  enfants  assistés. 

{.e  nombre  des  individus  Er 
ébarre  de   110,654  admissions 
^t  celui  des  indîvidi 
Ts)  à  été  de  312,544,  air 
n  bureau  de  bi 


lilésa  alteinl.en  1875,18 
dans  les  hûpîlaux  el  les 
s  aecouruB  (secours  exlé' 
>i  répartis  :  1°  indigents 
S  127,000;  ï-malad» 


^tB>doniicile,30,690;  3"  accouchées  II  domicile,  12,000) 
.euK  secounis  momentanément,  25,000  ;  S°  en- 

It  placés  par  la  direction  des  nourrices,  I.^UO. 
L'administration  dispose  d'un  revenu  Di'tUnïitï,^^^^^ 

ic  1875  i  0,973,000,  et  ainsi  divisé  : 


L-ISSTRUCTION    PUBLIQUE    A    PARIS, 

(BilrailduJIKBloirBdeM,CRÊ«Bn,in9per,U'UPgènèrBl,0U 

DéDombrsmiiiil  gio^.ral  dsa  enfaoli  de  9  à  U  sna.  d'iprèt  I 

BUtiiliqDo  de  1S73.  —  D^oambremeat  dm  sallen  d'asile  el  df- 

écDla>  iinlili^iies  cl  libres  au  t"  mai  1875.  —  Dénombromii 

les  écolw  pnbliqaes  i-t  libres. 

Voiri  quel  Ëtall,  dini  chacun  des  arraitdiMDiiieiit*  ( 

1°  Le  nombre  des  enfanli,  i^rfûns  et  rillea,  de  3 
G  ans,  cl  celui  des  enfants  de  S  à  H  ans,  d'après  la  sU 
tislique  de  1H73  ; 

2°  Le  nnmbre  des  élabtissemcnls  d'inslruclion  ptl 
maire,  publics  et  libres,  exiilaol  au  I"  mai  ma; 
3"  Le  nombre  des  enranis  de  2  ï  <j  ans  ei  celui  deï  ai 
à  Uans  inscrits!  lu  mËme  Jale  ilu  I"  mai  181 
Hdaoi  lea  salles  d'ïEile,  soil  dans  les  écoles,  publlqin 
tares.  (Ttbhiux  n"  1  el  'i.) 
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H  noinhre  des  onfenia  de  3  Ii  6  uns  f'i>li:ïi.ii 

IOa.331 

3dnî  deseDhnuilefiàlisDt,  ï 186,693 

Ic4t,  SD  tDIal Wî,OU 

lu'au  l"  aai  1875.  Je  nombre  des  salles  d'aailu 
■■ëloiwi  &  lio  :  31  libres,  109  publiques;  celai 
ites  éool»,  à  1.319  : 1,036  libres,  S73  publiques. 
Iqae  le  nombre  des  enhots  inscrlli  k  la  même 
dlledaaaceaétablissemenisétuil  : 
fiur  l«s  salles  d'asile,  de  Ï7,Î9(  :  l,t7S  pour  les 
-HOea  d'aile  libres,  Sf.,816  ponr  les  salle^t 

dluls  publiques,  cl 37  ,Î9I 

Mr  les  écoles,  de  157,315  :  66.430 
pour  les  £cDlea  libres,  90,865  pour 

IM  écoles  publiques,  ci 157,356 

M(,uitotsl l»i,)>46  ci...   Ig4,ue 

rrt  n  rasullP rail  que 107,378 

nfanti,  de  12  ï  li  ans,  leraient  actuellement  hoii  de 
Técole  00  de  la  salie  d'aeile. 

Ibis  ce  premier  calcul  donoe  lieu  i  plusieurs  ubservi- 
tioDB,  lant  pour  les  enfaott  de  B  â  14  ans  que  poor  ceuK 
île  S  i  6  BUS. 

!■  £nfuls  de  6  â  U  ans  frrguenliDl  hs  cours  d'enseignement 
secondaire,  classiqao  an  prorassinnncl. 

]'  Le  déDOmbrement  gÉnèral  des  enfants  de  6  à  14  ans 
tomprend  tous  les  enfanta  de  cet  âge.  Or,  parmi  ces  en- 
fants, il  en  esi  un  certain  nombre  qui  suivenl  les  cours 
lies  établissements  de  l'Ëiat,  lycées  oo  collèges,  el  des 
ieales  libres  d'enseignement  secondaire  classique.  On  con- 
•idère  géoéralenienl  que  c'est  la  province  qui  fournil  aux 
grands  étafaNssemenls  d'enseignement  secondaire  de  Parit 
Min  conllngenl  d'élives  le  i^us  considérable.  Cette  opinion 
point  exacte,  en  tant  du  moins  qu'elle  s'applique  aux 
enfanUd'nn  âge  inférieur  à  14  ans, 

remarque  s'applique  au  tecrulemenl  des  éta- 

munieipaui  d' en  se  i  y  ne  ment  primaire  supé- 

professjoaaaJ,  connus  sous  les  noms  &«  tiA\t%& 


,oîi 

I 


OiSplaT  et  ffïêi 
ommcrciate  entretenue  par  la  chambre  di 

Le  nombre  des  enfuntsile  Paris,  ileti  à  Uans,  apparte- 
nant k  ces  deux  cslieo'iesd'ètabllsïeniËnts.Bsl  de  11,147; 
on  en  trouvera  le  d£iail  dans  les  tableaux  ci-aprèi  (i 
et  4): 

TADLEJU  (n"  3)  pfétenianl  Vétat  dos  enfaatt  de  6  i  U 
lui  fréquentaient,  au  !•■  mai  1875,  les  court  det  Ao- 
blisttmenla  da  l'Êlal,  lycéci  ou  colléj/e), 
tibret  d'enseiffiiemcHl  lecandaïra  classique. 


LjcènLnuia  loGnnd,.., 
Ljcèo  Henri  IV 

349 

SU 
HO 

447 
301 

.       9,193 
lS,fiiO 

Î97 

m 
m 

I.jcée  de  VerMillM 

ewlee   libre»  d'enaeiRn 
meDHwondsirecLaaBiqii 

83 
6,955 

T«SL«ï  Cn"  i)  pritetUani  filât  des  mfanlt  de  6  à  U  a 
qui  fréquentaient,  au  l"  rnai  (87S,  1(1  cauri  du  eofUt 
Chaptal,  Je»  écoles  Turgot  et  de  l'Ecole  comtaeroî 
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tMe  cnmmeniûle,  itn- 

^ttMTnitiae.,1 ISS  178      7      3 

l    ^  "  m 


S»  P»r[nilesenranU. lanUieî  J6ansqiiede6à  14ani, 

.rcCËnsès  ûna  le  déuambrcment  général,  il  Taut  faire  la 

nrt  de  ceux  qui  eddI  élevés  duns  ta  (amllle. 

Celte  pari,  pour  les  enranls  de  6  â  1 4  sna,  est,  â  l'arii, 

oins  euasidèrable  qu'ailleurs,  en  raison  du  nombre  des 

tan  de  lante  sorte  classés  parmi  les  écoles  libres,  on  les 

bmllles  aisées  vont  de  très-bonne  heure  cheieber  une 

dÎMCtioD.  Toutefois,  en  dehors  de  ces  cours,  le  nombre 

!*  enfanlE,  gardons  ou  nilea.de  G  à  14  ans,  qui  refoivent 

le  éducation  toute  domestique,  peut  encore  être  étalné 

2  p.  100  de  l'elFeclir  loial,  soit,  sur  186,093  enfants, 

733,  en  chifires  ronds,  3,500. 

La  réserve  è  faire  sur  les  enfanta  de  2  i  6  ans  est  plot 
iante.  On  a  calculé  que  la  population  ouvrière  da 
était  de  44  p.  100.  En  ;  Joignant  la  classe  du  petit 
lerce  et  celle  des  petits  eoiployés,  on  arrive,  par  les 
TAreDles  catégories  des  faniillea  occupées  par  des  tra- 
Ytnxqui  les  enlèvent  en  partie  à  la  vie  domesiique,  et  Iw 
'";ent  A  (onller  à  d'autres  le  soin  de  leurs  enfants,  è 
proportion  totale  de  60  p.  100.  Resic  40  p.  100  d'en- 
fants de  ^  à  6  ans  que  la  fanaille  conserve  :  soit,  sur 
105,331,  42,132  environ,  en  chilTres  ronds,  42,000  (non 
enfants  assistés  placés  k  la  campagne). 


19  fréimentaiil  les  écoles 
iBés  pirini  Jfls  éliiv.-  '" 


as  ;  enfants  de 


des  écDl 
HÈres. 

3°  L'analyse  de  l'eflectiF  des  écoliers  libres  fait  rcasor- 
r  une  antre  série  de  eonsldéranls. 
Remarquons  d'abord  que,  malgré  le  développement  rie 
nseignement  public,  l'enseignement  libre  a  conservé 
daoE  ses  divers  établissements  plus  d'un  tiers  de  la  popu- 
-IsLioD  scolaire  de  Paris,  66,400  enfants,  —  2'2,073  gar- 
.lu  et  43,517  ailes,  —  sur  186,693. 
C'est  surtout  pour  les  lilles  que  l'effet  de  celle  préfé' 
inee  des  familles'se  manifeste. 

Sur  l'elfectir  total  ries  Tilles  qui  fréquentent  les  écoles 
Gbres  (43,517).  !a  proportion  de  celles  ft  taWK%  &a  ^-%\n 
■  '  à'»pHs  l'eaqiiéte,  de  ?5  p.  100,  Eoil  10  ""■" 


s  de  11  ans  i 


«En-i 


20  p.  100,  Eoit.  Bur  l'elTeclir  lolal 
4.594,  ea  nombre  rond,  4,500. 

Eli  même  temps  que  les  école»  libres  le  recrulenl, 
une  certaine  mesure,  parmi  les  enfants  <Ie  2  à  6  ans,  elWj 
conservent  une  partie,  considérable  aussi,  de  leurs  élèvei 
audelWe  14  ans. 

La  proportion  des  t 
fcolei  libres  petit  être  évaluée,  pour  les  garcont,  i  Itt 
p.  100,  loit,  sur  llfin.  1.291.  en  nombre  rond,  2,300; 
pour  les  mies,  i  15  p.  100,  boÎI,  sur  43.547,  6,527, 
nombre  rond,  6,500. 

i°  Enfants  de  plas  d!>  G  a 
publiques.  -  '-  -'■■  ■■- 
publiques. 

4»  Le  même  décompte,  mais  beaucoup  n 
tant,  est  à  opérer  sur  les  salles  d'asile  et  li 

1,9S7  enfanls  —  1,029  garçons  et  05S  dites,  —  ay» 
plus  de  G  ans,  sont  à  défalquer  de  l'elTeclif  dei  ulle 
d'isile.  S'ils  y  ont  été  tolérés  jusqu'ici,  c'est  pour  qad- 
qneS'Dns,  parce  que  les  places  faisaient  défaut  iua  U 
écoles  ;  pour  la  plus  grand  nombre,  parce  que  la  faiblai 
de  leor  lanténe  leur  permettait  pas  d'affronter  les  htigM 
d'un  easeignement  plus  élevé.  Quoi  qu'il  en  soit,  ils  app« 
tiennent  régulièrement  par  leur  âge  h  la  stallttique  A 
l'école,  et  ils  doivent  j  être  ratlachés. 

En  sens  contraire,  il  j  a  lieu  de  retrancher  de  la  lU- 
tiilique  de  l'école  1,312  enfants  —  623  garçons  et  6 
Hlles  —  de  plus  de  14  ani,  qui  sont  entrés  tard  i  Véea 
pour  la  plupart,  et  que  nous  ne  regrettons  certes  pas  di 
Ironver  tnr  dos  bancs,  mois  qui,  dans  le  recaniemen 
rigoureux  que  noui  poursuivoni  ioi.  liennenl  u 
dont  nous  devons  tenir  compte. 


«a  i 6 M 


e  ï  It  ai 


Di  apnïrteDn  qa'i 


woialre,  biE-n  que  u'ajaul  apnirl 
temps  h  l'L'cole  ou  ï  ta  talle  d'uite  pubutini 

t^  \\  reste  i  faire,  pour  les  salles  d'asile  et  les  école 
''innés,  une  dernière  observation, 


),  tes  cnrgnisde  2  i  6  ana  el  ceax  de  S  I 
dire  les  enf.inla  ayant  Vagi  scotairaf  on 
is  rré<(uenleni,  |)endaril  (ouïe  la  durée  de 
%  pérlodi»,  la  lalle  d'asile  ou  l'Ëcote.  D'où  la  con- 
que ceux  qui  ne  sont  pas  iascrils  dans  un  éla- 
I  UÎMemenl  quelconque  d'ÏDEtracIian  publique,  ou  qu'on  ne 
pai  classer  dans  la  calégorie  dca  enfanls  recevant 
alioD  domestique,  se  trouveraient  hors  de  l'école  on 
salle  d'asile. 
l^Xe  raieamienient  serait  exact,  si  la  rrdqucntalion  pen- 
it  l'one  et  l'aulre  de  cet  périodes  était  obligatoire. 
|alf,^  l'clBl,  un  certain  nombre  d'enfanls,  garçons 
""'         '         il  lardivement  à  l'école,  ou  la  quillenl 
inaturémenl,  pour  entrer  en  appreniiasage.  Ainsi  en 
^'t  parroia  l'imprévoyance  des  familles;  ainsi  l'exige 
M' trop  souvent  la  miBère. 

~  lUB  ne  parlons  ici  que  des  écoles  publiques.  Les  fa- 

g  plus  aisées,  qui  placent  leurs  eofanU  dans  les  éta- 

snontB  libres,  n'bétilent  pas  i  les  envoyer  dès  qu'ils 

ent  en  profiter,  et  A  les  j  maintenir  tant  qu'île  n'en 

.«a  tir£  un  proQt  complet,  surtout  lorsque  l'enfunt  est 

teirigBnl  et  appliqua.  S'il  ne  réussit  pas,  elles  le  metlent 

is  l'école  publique,  où  il  rentre  alors  dans  la  condition 

signalons  :  pour  peu  qu'if  travaille  méiliocre- 

I  ÛbiiI,  on  Tait,  par  amour- propre  mal  enlendu,  te  que  Ton! 

I  faire  i  d'auires  l'imprévoyance  et  la  misère,  on  le  relire 

■vaqt  rSge. 

Les  mêmes  eJels  se  produisent  dans  les  salles  d'asile, 

I   par  des  causes  dilTérenles,  dont  quelques-qnes  ne  sont 

i)ue  louables.  De  '2  à  3  ans,  l'enfanl  est  bien  jeune  ;  on 

I    H  lui  fait  pas  suivre  encore  régulièrement  la  salle  d'asile. 

Id-fréquenlatioD  devient  plus  assidue  pour  (es  enfants  de 

*  3  t  4  ans.  Elle  n'est  dans  son  pkin  que  de  4  A  6  ant. 

Or,  pour  n'avoir  pas  suivi  la  $alle  d';isïle  ou  l'école  pen- 

.ttnt  la  durée  intégrale  de  la  période  de  l'âge  scolaire, 

r«BAnl  doit-il  être  considéré  comme  se  troufant  hors  de 

salle  d'asite  ou  de  i'écolc? 

a  point  de  vue  d'un  dénombrement  slntislique,  reprè' 

"  nlion  idi^ale,  mais  U  E,iVaat,iQtk  tb^^^ 


-•l'.ïia.'l. 

pat.  Il  Taut  nécessairement  l'aire  comple  île  tousiei 
qui,  penrianL  plus  ou  moins  (Is  letn|js,  ont  iipp3[Ieau,t 
à  recule,  soit  à  la  ESlIe  d'HSile. 

Pour  arriver,  sur  c«  |joint,  d  un  lésultaL  exact,  il  lU 
d'examiner  dans  quelle  proporiion  se  répgrlisBant,suitâa 
leur  èpe,  dans  les  èliibllssemenls  publics,  les  21,816  bD 
fnDlG  inscrits  &  la  salle  d'asile  et  les  90,863  inierili  j 
l'école.  C'est  l'objet  du  Ubleau  suivanl  (n-  5). 
Tabiiju  (n'  S)  préaentaRt  tétat  résumé,  par  i 

d'âge,  des  enfanté  i/iscrile  dani  les  lalles  d'asltitt  b 


EibnlB  de9  9,3  at 


lu-dessuN  de  6  Bi 
Total. . 


13, soi      11,319      3t,e 


7,7U 
7,(09 
7,3R3 


S7,ai 


6, 879 

fi.ssa 


u,eua 


D'à  pré 


e  tableau,  M  est  inconleslable  qu'on  pcul 
;r  le  cbitTre  moyen  des  élèves  de  1  â  1^  aos  comme 
niant  le  nombre  maximum  des  enfants'  qui 
sont  envoyés  dans  les  écoles  publiques.  Avant  8  nt, 
niveau  n'esi  pan  eiii-'ore  ailuini;  après  1^  ans,  le  nitét 
dé  cru  il. 
On  peat  donc  dire  que  la  dilTcrcnce  entre  le  »< 
moyeB  des  éSivn  dB  7  &  l*  ans  W  \ft mwi\i«  4w 


nombre  des  enfants  qui  «lonl  vernis  lartllvem^nt  il  l'teolo 
OU  qui  en  iunl  [iri^malurémenl  sortis,  inaîs  i\a\  n'en  nnl 

passé  piT  l'École,  et  qui  ait  lors  doicei 
plscés  hors  lin  compte  des  enranli  de  6  i  14  s 
'  '  privés,  Taule  de  place,  du  bicnrallde  l'i  ' 
primaire. 

te  nombre  moyen  des  garçons  Tréquentanl  l'école 

de7i  1-!  ans  est  de  7,139,  celui  des  tilles  de  G,658.  Si, 

ir  les  Ages  anlétieurs  à  7  ans  et  postérieurs  à  11  ans, 

(ait  la  dirrért^nce  entre  ces  moyennes  de  7,139  et  de 

^^G&8  et  le  ehiFTre  accusé  de  fré<|uea(alion,  on  trouve  en 


Be  li  il  13  ans a,9tS 

De  13  Mi  ans B,ÎSa 

De    fiï    7  ans •i,i33 

Da  It  i  13  ans 2.9B9 

De  13  ï  14  sn 3.tM 

Tnial W,gai 

En  nombre  rond,  20,000  enfants,  qui,  bien  que  n'ayant 
pu  régulièrement  rréquenlè  l'écate  pendant  toute  la 
période  scolaire,  ne  doivent  pas  être  considérée  comme  se 
trouvant  bora  de  l'école  Hj. 

le  opération  s'applique  su\  salles  d'asile.  Le 
des  présences  dans  les  salles  d'asile  peut  être 
Kgardé  comme  atteint  de  4  à  6  ans  pour  les  garçons  et 
peur  les  GMïs  ;  censé  que  m  ment  il  est.  pour  les  gardons, 
de  4,250,  et,  pour  les  lllles.  de  3,575.  La  dilTércnce  du 
ptésences,  rKlalivement  au  nombre  normal 


Ml 


D«3 

De  3  k  t  »«* l,aBi< 

Poor  lu  laia, 

Deïi.a.n» t,S« 

De3  à*  ans I.M» 

T.iul 8,*7S 

En  DOmbre  rond,  8,000  enr^nU,  qu'il  coaTieDt  JRile- 
ment  de  défalquer  du  nombre  de  ceux  qui  se  trooTeraieai 
lion  de  la  sille  d'asile. 

Telles  Goat  les  obwrraUons  que  provoque  l'exanca  di 
comple  de  la  popalation  erfeclive  des  établisiemeBb  d'en 
■eignemenl  primaire  de  la  ville  de  Paris,  rtppnidiÉ  dn 
réiululs  du  dênooibrement  gJnérol  des  euFaDli  de  2  i 
6  SOI  et  de  G  à  14  aas. 

Réînnié  dei  ohiertalions. 
Il  «D  resBOrI,  en  résuiué,  qu'il  v  a  lieu  : 
I^  De  déduire  du  dënumb renient  général  des  enEnb 
de  3  i  6  ans  et  de  6  à  14  »nf,  par  rapport  à  la  stalMtHin 
uolaîre  —  soil  comme  recevapi  réducalioadaoslabmiUi 
(45,500)^30(1  comine  rrëqueniant  leaeoursd'eoBeigBeiBMI 
classique  ou  proressioane)  (11,147),  soit  comme  tjw 
appartenu  pins  ou  moins  de  temps  i  la  salle  d'asile  m  I 
récote  publique,  bien  que  n'j  étant  pas  restés  peadtai 
toute  la  durée  de  la  période  sculaire  (28,000),  —  84,64'; 
enfants; 

2'  De  reirancber  de  la  statistique  iatéressani  t'insInC' 
(ion  primaire  lO.I  XI  cnfanu  âgés  de  plus  de  14  ai 
pria  au  uombre  de  1,312  dans  le  compte  des  élèves  dn 
^^lei  prioiairea  publiques,  et  Je  S,SOO  dans  le  compt 
Héeolet  primaires  libres; 

~*  De  rattacher  au  compte  des  enfants  appartenant  pt 

9  lg»a  l'école  I,9it7  enr.inis  de  plus  de  6  ans  fréqnen 

salle  d'asile  publique,  et  à  la  salle  d'asile  15,50( 

de  moins  de  6  ans  inscrits  dans  les  écoles  libr«i 

l«  diminuer  de  pareils  nombres  :  d'une  part,  le  h 

(s  dénombrii  Aua  la  sIïVhI'i^ue  d«ï  salles  d'is) 


■■■IW3,  <.  ■■.....'  piirl,  lo  loinl  d»  enfanis  reconBùs 
s  ta  staiDlJijue  dm  écoles  libres. 

(CUiliBienient  du  comple  dënnitir  dos  enfanlfi  iln  ikH  ans  i\ui. 
«aui  uno  toima  quelconque,  rotalntiil  i'iatl  rue  lion. 

Lt  compte  déllnilir  s'établirait  dis  tors  de  la  Tiçon 
nÛTBOlc  (tableau  a'  6)  ; 

.««.v  (a-  6)  pr^B«ian(  1«  compte,  au  I"  ma."  (875.  d-i 
«■/tMl»  df  a  rt  6  an)  et  de  6  àH  nnl,  recîoanl  au  ojaii* 


Ifiteduslaraniille iî.IMO  a,5()U 

B"   dans  tes  ];rc^ea  et  les  cnllè);e£  d'en- 

wiltuniii B ni  secondaire  clasBiqoB.  •  2,588 

«Igneaient  Becondairc  rlauique.  ■  E.'.ISC 
•^    an  colléee  Chapl&l,  dsns  les  èrolea 
MIS  ërie  lires  m  unici  palee .  ï  l'Ecole 

dUCommercB •  l,«B 

*=-    dnwteiicoleipriiiuiirespubllques.  ■  (i)91,SUI 

■p~   danales  écoles  primaires  lihrts...  [1)IS,.100  «,l» 

w    dacig  les  sBlles  d'asile  pnbliques...  (»}^,Nie  • 

unurvâs  tcinpnraireiii«ntpar  la  famille.  s'oOD  ■ 
LOoBIleBaiil  à  l'apurenlltsaga  ou  rentrés 

--'■jnlllo i  ïo.oai 

ToliiHi 90,80*  168,177 


(  PCBUQDe  1  Mtn. 

roDCJDsion  :  Délidt  d'aprèn  lit  coniparaisoa  dm  réiaUall  da 

iwen<ipnienl  e^Dëral  île  1873   ut  de  ceni  de   Is  sUtbliqns 

EOiriiIre  de  IBT.'i. 

Le  nombre  îles  enranls  de  2  ï  6  ans  et  de  6  à  14  sn 
l'éducslian  desquels  I)  est  pourvu  est  donc  de  00,804  pi 
lei  premiers  el  de  1GH,377  pour  les  sccouds,  soit, 
10181,259,181. 

Conséquemoient ,  le  nombre  des  enfants  restant 
dehors  de  loua  Ifs  cadres  d'éducation  —  j'enlends|MT 
ceux  qui  ne  sont  inscrits  dans  aucun  établissement  poi 
recevoir  l'instruclion  ou  qui  ne  peuvent  Être  clssséa  da 
aucune  des. catégories  où  l'on  suit  qu'elle  est  assarée, 
le  nombre  de  ces  enfants  se  trouve  ramené  i  la  difl 


oldesenlanlB  dei 


Mais,  ainsi  que  nous  en  avons  fait  plus  haut  la  ren 
que,  il  est  nécessaire  de  décomposer  ce  total,  la  s 
d'aiile  el  l'école  formant  deux  catégoriea  d'élabllM« 
méats  distinctes,  et  l'entretien  de  la  salle  d'asile  n'étai 
pas  même  encore,  aux  termes  de  la  loi,  obligatoire  pat) 
les  communes. 

Or,  si  l'an  fait  le  départ  des  enfanlsde  2  à  6  ans  eld 
eiirants  de  6  ï  14  ans.  le  compte  de  ceux  qui  n'ont  pari 
aucune  espèce  d'inelruction  s'établit  pour  ceux  de  Si  6ati 
liir  Ib  différence  qui  existe  entre  le  nombre  Itilal  des        "  ^ 

enruTUsducelàge,  sdU IWtl 

Bl  le  nombre  de  ceux  qui  rEcolvïnl  11  première  *i''^  "'' 

■       ■         ■■      ■■aallBpuMIquBsoulibi'oa,! 


féniral  île  1S73  et  iIeb  chiflYu 
iUeti{)ue  scolaire  Ju  1"  mal  1873.  Qu'en 
emeot  aux  besoins  auxquel»  la  ville 
l'est   ce   aue  noua    Bilans   DiaiHtenunt 


des  places  rournieE  par  les  sillm  d'aiils  el  lu  ec 


nies  par  les 
puIiJtques 


1  sont,  en  présen 

^'fllfrcnt  les   Ëlabllssemela  public),  el  quelles  sudI  celles 

1  qu'ils  devraient  nous  oITrirî 

En  d'autres  termes, elen  premier  lieu  :  tons  !e«  enfanls 
guliËrement  inacrils  sar  leu  registres  matricules  ont-ils 
bcUveiDcal  place  dsas  les  salles  (l'asile  et  tes  Écoles 

n  second  lieu  :  combien  resterail-il  de  places  ik  créer 
:r  Eatieractioii  aux  ramilles  ilonl  les  enfants, 
inserilB  dans  aucun  établiEEemcnt,  ni  clïSBJs 
e  catégorie  où  l'on  sait  qu'iU  soni  flevéi,  se 
encore  aujourd'hui  efîeclivemenl  privÉB  d'ins- 

<a  â  la  première  question  est  résumée  dans  les 
E  tableaux  ci-après  (tableaux  u"'  1  et  S),  lesquels 
«eaienl  en  regard,  ])our  chaque  arrondisiemeiit  : 
e  nombre  des  établisse  oie  nls  publies  —  salles  d'asila 
lales  existantes  au  l"  mai  ISTâ  ;  —  %-  celui  des 
s  qae  ces  établissements  conienaiïnt  ;  3°  celui  des 

tt  places  aoril  calculées  réglementairement  pour  chaque 

le  1  mètre  carré  dans  les  écoles,  e;!  de 

0  centimètres  d^ns  les  salles  d'asile. 

is   donnons,  à    la   fois,   les    résultats  du   calcul 

!s  la  superDcie  et  d'après  lu  disposition  des  tables, 

re  de  quelques  classes,  permettant  d'augmenter,  dans 

:   liroporlioii,  le  nombre  de   ^Uces  'ukl 


3i0  LSxStliUCTlON   PUBLIQUE  A  PAtUS. 

Tableau  (ii«»  7)  présentant,  par  arrondissement  :  1«  le  nom- 
bre des  salles  d'asile  publiques  existant  au  i*'  mai  1875; 
2»  te  nombre  des  places  qu'elles  contenaient;  3«  le  nom- 
bre des  enfants  qui  y  étaient  inscrits. 

Nombre  de  places 
calcnlé 

Nombre  — ^ n  ■              Total 

Airuodiss -inenU.                des  suivaut  snivant           des 

sailrs  d'asile       la  le  enraols 

pi:b:iques.  superfie.  mobilier.  inscrits. 

{•'Louvre 4  427  433           584 

2e  Bourse 1  106  180           194 

3e  Temple 3  372  416           451 

4e  Hôiel-ac-Ville 9  1,205  1,158  1,486 

5e  Panthcf-on 7  1,095  829  1,107 

6e  Luxembourg 4  542  495           530 

7e  Palais-Bourbon...          4  595  581           771 

8e  Elysée 2  271  370           383 

9e  Opéra 2  270  264           377 

10e  Saint -Laurent 6  880  939  1,394 

lie  Popincour! 10  1,760  1,797  3,078 

12e  Reuilly 3  %1  1,149  1,524 

13e  Gobelins 7  1,409  1,311  2,123 

14e  Observatoire G  1,188  1,160  1,548 

15e  VaugiraM 7  1,290  1,284  1,464 

16e  Passy 4  646  604           593 

17«  Batignolles 7  1,319  1,512  2,022 

I8e  Montmartre 8  1,368  1,487  2,054 

19e  Buites-'Chaumout.          6  817  845  1,245 

20e  McDilmomant 7  1,224  1,267  1,818 

Totaux "lÔ9      17,745      18,081      24,816 

Tableau  (n®  8)  présentant,  par  arrondissement  :  !•  le  nom- 
bre des  écoles  publiques  existant  au  1"'  mai  1875; 
2«»  le  nombre  des  places  qu'elles  contenaient  :  3»  le  nom- 
bre des  élèves  qui  y  étaient  inscrits. 

ÉCOLES  DE   UABÇONS. 

^  Nomlire  des  places  calculé 

Nombre  suivant  srivant  Ëlèvc» 

Arroudissemeots.             des  la                le  iusctita. 

école»,  superficie.  UioMicr. 

l"-Louvri- 4  1,211        1,341  1,268 

2«'  BouiTie 3  779           850  9« 

3*^  TeiDpïv 6  2,065       2,024  1,904 

^*  Hdtei-de- Ville....        40  i,^m       t,y9l  2,816 


2,508 

!  901 

3  136 

D,3U2 

3,969 

9.SS0 

ï,«3 

t.lTS 

ï,617 

a,  1(79 

Î.607 

1.075 

1,056 

1,187 

9,603 

î,flll 

iJh'LDOrre, 

S>  Temple 

'.4>  UBlel-dc-Ville 

•it  pDDtliton 

^  tniBmbuure 

ÏBPstalB-Bonrban.  ., 

'tttlitée 

»•  Opéra. 

'U>  Ealni-Laureni 

H  »  ropineoun 

^lUBeulllj 

'19*  CnbelInB 

Ue  ObumlDire 

IBe  vaugirard 

liMPaisy 

Vl^  BatigUDlleB 

,-IS*  Honunarlra 

tVi  Batles-Cho limant.. 
iUe  UéDllmoulaDl 


9.il3 

3,500 

4,079 

i,îl5 

9,430 

S,7)9 

9,935 

i.m 

9,aiS 

9,587 

1.316 

(,231 

3.  «a 

9,519 

3,953 

a,05o 

9,095 

3,13fi 

P,OU      lâ,ï*S.. 


.  .  Je  I3,SM  garcana  et  de  11,313  eitee, 

aoll M,8M 

Celui  des  plocos  de lii,01U 

D'aùrëaulleiiDdéBcUdeplaoea,  égil  ï ^7 

Duis  les  énoles  publiques,   le   nombre  des  «nhniB 
iDBcriiB  esl  de  17,160  t-arcDDii  el  Ue  (3,605  fillss, 

soit,  en  loul 90,B 

Celu)  des  IJ laces,  de  17,334  iiour  les  gurtans  ei  de 

.  13,(M(  pour  leb  Slleb,  ëoII,  ee  loui 90,9 

B-ott  un  déflcil  de 5 

Ce  qui,  ajouta  aa  nombre  ci-dessus  établi  des  mfk^ 
qui  ne  sunl  inscrils  dans  aucun  élabliaseiaent,  ou  na  t6 
classés  dans  aucune  catégorie  Dû  leur  inslruclion  H 
aisurée,  porterait  le  déflcil  lotal  : 
I^ur  les  salles  d'usile  pabliques,  à. . .  ll,Si7-i-6,;3ii=9i,« 
El  pour  les  Écoles  publiques,  a IB,3<6-|-    aîU=ll<,S 

Décoiaple  i  riire  dans  les  salles  d'asile  el  las  écoliu  publiqoH 

Hais,  d'une  pari,  nous  avons  vu  que  le  nombre  d 
enranls  iuKcriU  dans  les  salle»  d'asile  publiques  devu 
être  diminué  de  I,9S7  enraiiU  de  plui 
leur  Sge,  appartiennent  à  racole,  cl  qui,  n'étant  admÊa'- 
la  salie  d'asile  que  par  tolérance,  doivent  être  relrand 
du  eompie  de  la  population  normale  de  ces  établissemtiil 
Le  nombre  des  places  i  créer  dans  les  salles  d'asile  |t 
tliqoes  se  Irouvcrait  ainsi  diniinué  de  l,»87,  soit  21,0 
-  1,387  =  19,275. 

Pareonire,  le  dé Bcit  des  places  dans  les  écoles  publiât 
serait  ft  augmenter  de  l,9S7,SDitl3,93e+l,!Jâ7=20,9î3 
Hais  nous  avons  vu  qu'il  se  trouvait  actuellement  dan 
écoles  publiques  1,312  enfants  de  plus  de  14  ani.  I 
nous  canTormer,  sur  ce  point  comme  sur  tous  les  aulrei 
i  l'eulréme  rigueur,  nous  devons  les  relraneber  :  le  di" 
cil  se  réduirait  ainsi  Si  50,9!3  —  1,312=  19,G11. 


iparlBsélablissemeali 


au  nombre  des  places  existant  aeUi 
d'ajouter  celui  des  ptac 


L'iXBTBIJCriOX  IPOBLIQUE  A  PARIS.  313 

est  YOtée,  lesquelles  places  peutent  être  comptées  ainsi 

qu'il  suit,  tant  pour  lu  salles  d'asile  que  pour  les  écolis 

(Ubleaux  9  et  10)  : 

Tableau  (d"  9)  présentant  l'état  des  places  que  doivent 
fournir  les  établissements  {écoles  et  salles  d'asile  pu- 
bliques dont  la  construction  est  à  la  veille  d'être  achevée. 

Nombre  de  piices. 

ErapIaMmeot  éco-e»  éco^ei  tai  n 
AcrondisMmanU.                       d«a                          de  de       ii'a- 

éublitoemenli'.  giifinof.  filles,    silc 

l** Louvre Rue  des  BourduDoais.         93         37        » 

lia  Popincouit...  Rue  Popiocourt 3oO         »  • 

ISp  ReuiUy Boulevard  ilazas 37â  390    130 

12e  Reuilly Avenue  Dauiuesoil...  500  500    180 

15e  Yaugirard.  . .  Rue  Blomet 360  500    IMO 

17e  Batignolles. .  Rue  Aiii|)èi-e.., 37ti  âi4      20 

18e  BuU.-Cbauiu.  RuedeâBoic •  41i    ISO 

20e  Jlénilmoûlaot.  Rue  Ribleiif 330  330    100 

Tolauï 3,371    3,>t3  "870 

lAWL£À\i  (n"  iO)  présentant  l'état  des  places  que  fourniront 
les  établissements,  écoles  et  salles  d'asile  publiques^  dont 
la  construction  est  votée. 

Nombre  de  placoi. 

Emplaetment  écolis  écoles  fa:irs 

AiroadiMemeola.                       dci|  de         de  d'i- 

établiMemeuis.  ga-çnus.  filles.  »llr. 

3e  Boarsu Rue  aux  Ours 430        331  430 

8e  Elyséu EuQPorlulis «          •  130 

19e  BuU.-Chaum.  RueCuiial 300       496  1«.KI 

19e  BuU.-Chauni.  Rue  do  PuébU 353       367      . 

Totaux 1,388    l,10i   "m 

Dclicit  réel. 

Aux  places  qui  existent  actuellement,  il  y  a  donc  lieu 
d'en  ajouter,  du  chef  des  établissements  nouveaux,  dans 
les  salles  d'asile,  1,360;  duus  les  écoles,  7,408. 

Ce  qui,  eu  dermère  analyse,  abaisse  le  dcOcit 

Pour  \c6  salles  d'as.ilc,  à 41). 273-1, 300=17, 913 

Pour  les  écoles,  à 19, 911 -7, 408=12, 2»3 

Suit  au  total 30,418 

Observation  sur  le  caractère  du  déficit  constaté. 

11  est  à  peine  besoin  de  le  dire,  ce  compte  n'a  qu'une 
valeur  mathématique. 

11  n'en  est  pas  de  Paria  comme  des  communes  ^owV  \^ 
rayûn  est  restreint,  et  où  les  places  vacaulea  ^^euNfeiA  %tt- 


:,  guet  i(uc  i 
[WJnl  qu'ils  hïliltnl.  Sur  nnc  ïurraL:«  auuj  étendue  qi 
celle  de  Purls,  doni  le  pèrïmèlie  carnpoi'le  un  dévelajip 
niEnl  de  33,9J0  nièlres— on  près  de  liuil  lieuei  et  d 
—  les  places  qui  reslcraienl  i'ïenluellcincnt  ino«B 
dans  l'un  des  arroadissemenls  du  centre,  |iar  exempl^l 
eauraient,  en  aucune  minière,  priiflLcr  ouk  cnfantï  i 
l'un  des  arrondijaemenls  Earetiargès  de  la  përipbiHe. 
s;fBlènie  des  compensa  lion  s  ne  sDUIiendrai  t  jids  ici  l'extm.^ 
Hais,  dans  un  trardil  d'ensemble,  noua  devioiia  ÉUhUr'i 
résultat  d'ensemble,  saur,  pour  l'étude  locale  des  bradià 
mettre,  suivaDlles  quartiers, les  projets  d'a| 
et  de  eonslruciioD  en  liarmonie  avec  la  sii 

Avant  de  passer  à  cette  élade  des  besoins,  peul-eii>e* 
sera-t-il  pas  sans  inlirét  de  s'srrSler  un  momcot  sor 
ailuaiion  que  noustenons  de  constater. 

Prpgreîiion  des  élsblissemen 

Koue  avons  recberché,  dans  cette  pensée,  les  rétnfi 
des  dénombremenls  généraux  de  la  popubtioH  de  V\ 
qui  ont  Été  Faits  depuis  le  commencement  de  ce  tibcie', 
en  rapprochant  le  cbilTre  de  la  population  scalairR.< 
culée  d'après  ces  dènonibremenls  pènéraux,  du  ch' 
tant  des  établrssetnentj  publii 
âe«  élèves  qui  j  étaient  inscrits  aux  dilTéreiiInjl 
DDUBEOmmes  arrivés  A  établir  compaia 
du  nombre  des  élèves  fréquentant  les  éeoletj 
pour  100  enfants,  &  chacune  des  périodes  de  i' 
ment.  (Tableau  n- 12.) 

La  pupuluUon  seoUire,  suivant  la  règle 
l'expérience,  a  été  calculée,  pour  les  cnrantsde2j 
lUr  le  pied  de  2/10"  de  la  population  générale,.^ 
ceux  de  6  i  14  ans,  sur  le  pied  de  1/1(J'. 

Les  résultais  de  la  aiaiistique  du  1"  mai 
Ilrmé  une  foia  de  plus  cette  règle,  au  i 
école».  Calculé  d'atirèElaLasedel/10>de  la  populâi 
raie,  le  nombre  des  enfants  de  Ci  Uansseraildéi! 
wlui  de-la  Etalistique  est  de  lg(î,C93.  Pour  lot' 
il'atile,  la  difTâreucccsluctieuvIusseusible.  Le  calcul  i 
.  -JJemii  93,580  entants;  la  ïU\i«in\it m  n Te\sii  W 


LES  PAROISSES  DE  PARIS 

SELO.'(  LE  RECE^scuEM   DE  1)j7Q  {cliiiïrBS  provisoiru}, 

Voici  commenl  se  r^|jarilt,  entre  les  vingt  arrondjatë; 
menls  et  les  solxanle-dix  piroJEses  de  Paris,  la  papulaltod 
de  U  espiiali 

Dans  le  1"  arrondisiemenl,  la  cure  de  Sainl-Gemttfii'' 
l'Aunerrois  comple  1G,B76  liabiianM  ;  celle  de  Sainl-Ent' 
tache,  36,0S9;  celle  de  Saînl-Rucli,  29,399,  cl  celle  i 
Saint-LeD,  tg,l!2G. 

Dini  le  2"  arrondisEemenl,  la  cure  de  Kolre-Dam«-d» 
ViciDires  comprend  14.SG1  IjalMtanls,  et  la  suceDrtaledi 
NoIre-Dame-de-Ronne-Nouvelle.  28,3 1 4. 

Dans  le  3'  arrondiiseinent,  la  cure  de  Saint-Nicola»4M 
Champs  renrermc  87,2^8  hsliilanU  ;  la  succumle  4 
Saînt-Denis-du-SaintSicrement,  3G,33!;  celle  rie  Saint» 
filiiahelh,  22,07â,  e(  celle  de  Saint-Jean-Sainl-Francd 
17,335  habilanLa. 

Diini  le  4*  arrondis^emeni,  la  ba^^ïliquc  de  Nalre-OM 
compte  4,(193  hahilanls  seulement;  In  ciirc  de  SaJnt-Gw 
vais,  19,583;  celle  de  Saini-Merry,  2i,Wi  ;  la  aucoaml 
de  Saint  Louit-en-nie,  9,573  ;  celle  de  Noire-D 
Blanci-UanieaDX,  15,749,  cl  celle  de  Saint-Paol-Scfat 
Lonis.  29.548. 

Dans  le  S*  arrondisienienl,  la  cure  de  Sainl-Éll 
du-Uonl   comprend  27.ri09   haliilants;   celle  de  E 
Hidird,  30,510;  celle  de  Sainl-S<!verin,  20,1)71  ;  la 
cursab  de  Sainl-Jacques-du-Haul-Pas,  19,718,  cl  celle  é 
Saini-Nicolas-du-Chardonnci.  21,421. 

Dam  le  C*  arroniltsiemeul.  la  cure  de  Sainl-Solpie 
renferme  39,115  habilanta  ;  la  Eurcursale  de  Sainl-6er 
main-dci-Prfs.  23.278,  et  celle  de  Nolre-Da 
Cbampi,  29,037. 

Dans  le  7- arrondissemeni,  la  f ure  de  Saintc-OolM 
romple  13.306  Ijaliitanls;  celle  de  Saint-Thomas-d'A, 
t3.73G;  la  ï^nccurBale  de  Saint'Lonla-dca-InrnlidM.  l'^ 
lisliitania  icutcmcol;  celle  de  Sainl-rrancaie-XaTlcr^W 
i/ii$tonsÈlriai!brti,  23,7U8,  et  celle  de  Sainl-PierrfrA 
Çros-Cailioa,  28,7iO. 


prenil30.424tiabilqnli:  la  Buiioursala  île  S:>iHt-Aiipusiia, 
3D.604,   Bt  cclla  de  SaJnt-Pliili|'pe-du-Roii'e.  !0,M3, 

Dans  le  O*  arrondisse  m  en  l.  la  cura  de  la  ^ol^B■Da[ne- 
rdtt-Larelle  rcnrurme  39,79Q  habliants  ;  celle  de  Saint- 
'I^nts-il'Aniin,  21,640;  la  succiirsnle  de  Salni-Eagtee, 
la.iei.  Bt  celle  de  h  Trinité,  38,0^0. 

0*M  le  10°  arrondiasement,  la  cure  de  SaEnt-Laureat 
compte  39,968  habiiania;  la  luccursale  de  Saini-Har- 
Ud,  36,0il,  et  celle  de  Saint-Viaceiit-de-PaQl,  30.495. 

Sans  le  1 1*  arrondiEsemeal,  la  cure  de  SainU-Hargue- 
^U  ovmpreiid  â7,339  babitanlA;  la  succarsnle  de  Saint- 
ta^brotse,  61,^63,  et  celle  de  Sainl-Joseph,  54,476. 
-  Dans  le  13'  arrondissement,  la  cure  de  Nùtre-Dame-de- 
'9^ï  renrerttie  21,690  habllanla  ;  celle  de  Saint- Antoine, 
1»,9!4,  et  la  suceunale  de  Sainl-Ëloi,  37,100. 
.'Dana  le  13*  arrundiisement,  la  cure  de  Saint-Uarcel 

ropte  11.017  habitania;  la  surcursale  de  Saint-Marcel  de 
Maison-Blanche,  26,638,  et  celle  de  Noire-Dame-de-la- 
*     !,  î  1,550. 

ma  le  l4"arrondi*semenl,  la  cure  de  Saint-Pierre  du 
tPolil-Mflnlrouee  comprend  36,759  haliilantâ,  et  la  «uc- 
taoïale'ijfi  Nolre-Dame-de-PlalEance,  tO,G3?. 

Dana  le  Ib*  arrondissement,  la  cure  de  Saint-LamberU 
da-VaUKirard  renrerme  29,706  habitants,  et  la  Buccnr- 
Wl«de  5aLnl-Jean-Itapliste-de-Grene11e,2G,9!G  habitanU. 
Dai»  le  16'  arrondissement,  la  cure  de  Saint- Pi  erre  de 
'QMilloEComiile  13,500  habJIanU;  la  auccursalede  l'An- 
iiallon  de  Pasay ,  15, 191;  celle  de  Salnl-llanoré,  1 1,000, 
el  «Ile  de  Noire-Dame  d'Auleuil,  7,789. 

Dans  le  17' arrumlisiemenl.  la  cure  de' Sainte-Marie 
taBairgnolles  comprend  47,546  habitant»  ;  la  surcuraaie 
i»  Saint-Ferdinand  des  Ternes,  21,391  ;  celle  de  Saint- 
Michel  des  BsLignolles,  37,862,  et  celle  de  Saint-François- 
ae-Salles,  1^.668. 

Dans  le  IS*  arrondissement,  la  cure  de  Saint-Pierre  de 
Hontmarlre  renferme  41,185  habilanls;  la  iu,ccHrsale  de 
Saint-Bcrnacd  de  La  Chapelle.  27,575;  celle  de  Saînl- 
Senii  de  La  Chapelle,  lâ.O'il,  et  celle  de  tlolre-DanLG  de 
Olignanwurr.  3i,0S2. 


e  ie  SaînhU 

Biiplisle  de  Bellevillc  comple  49,S^1  h 
ciiriul^^deSaml-JapqiieBdSainl-Chrisloiiheile  l.aVillelIc, 
37,S'J1,  cl  Mllo'dc  Ssinl-GenrfffF,  31,' 

BnRn,  àam  le  2D<  Brrondlssemenl,  la  cure  de  Stinl- 
Germaiii  de  Charonne  comprend  27,157  hobilaolg,  et  U 
succursale  de  Notre-Dame  de  la  Cruix,  42,137. 

Ainti  qu'on  le  voit,  la  plus  grande  paroisse  de  Parii 
est  celle  de  Saint-Ambroi^e,  qui  renretme  G2,263  II  '  * 
lants,  el  la  plus  paLite  est  celle  de  Sainl-Louli  des  Inva- 
lides, i]ui  n'en  cocnple  que  1,33-2. 

Oaiis  le  dipartemenL  de  la  Seine,  le  clergé  aécnlier 
conipie  environ  900  prêire: 

Uuant  aui  communautés  ecclésiasliques  d'boaiiueE,  dit 
iejtiurna(desl'(!l><i(i,au(iuel  nous  empruntons  cet  délaih, 
elles  sont  au  nombre  de  2B;  cesonl  :  les  Barnabiles,  lu 
Capucins,  les  Carmes  dècbajjssés,  les  DominicaiDi,  tu 
ICudisies,  les  Franciscains,  le  Séminaire  des  Irlandsia,!* 
Compagnie  de  Jésus,  les  Laxaristes,  les  Harisiiil«s,  l'In- 
Iltinerie  de  M  a  rie -Thérèse,  les  Mineurs  conventuels,  IM; 
juristes,  les  prêtres  de  la  Miséricorde,  le  séminaire  de* 
Missions  étrangères,  les  Pères  des  Hissions  d'Aruqne,  les 
prêtres  de  NalreUaœe-de'&ion,  les  Oblals  de  Har^-Iouiia- 
culée,  les  |irâlresde  l'Oratoire,  leEpB$sionnisles,lespr6lrH 
<le  Picpui,  les  nédemploristes,  les  RésurreclionHislei,  t» 
congrégalion  du  Sainl-Espril.  les  prêtres  du  Saint-E 
tnenl,  les  prêtres  de  Saiut-Sulfîce,  la  congrégalio; 
Noire-Dame  de  Sainte-Croix  du  Mans  et  la  congrégaiicHi 
des  Frères  de  Saint-Vincent-dc-Haul.  ^^ 

Les  comntunauiéE  religieuses  sont  au  nombre  de  80. 

Nom  citerons  noiammcnl  :  les  Carmélites,  les  Domini- 
caines, les  Trinitaires,  les  Ursulines,  les  Dames  de  Saiate- 
Clotilde,  les  Snurs  de  Sainl-Vincent-de-Paul,  le*  Sœurs  de 
Saint-Régis,  les  Dames  de  Saiot-Maur,  de  Saint-T 
du  Sacré-Cœur  de  Jésus,  les  Sœurs  de  la  Sagesse,  ie* 
Franeiicainei,  les  Petite  s- Sœurs  des  Pauvres,  les  Oblalei 
'b  Silnl-FrancoiE-de-Sales,  lâs  Sœurs  Auxilialricet  ds'^ 
|aiiMOulée-Conception,   les   Augustines,   les   Scpurs  de. 

;,  de  la  Miséricorde  el  de  l'Assomption. 
Wniite  également  ïl  ctabUssemei\\»  vcVm^\ïu<i  &'\tv 


.       ,    ,  ,  ,  iléfoni  ;  TTIniveMiff 

ESIboliqae,  l'Ëcnle  de«  Carmes,  l'tnatitution  île  S>inlc- 
GcneTiive  et  l'Ëcole  de  Sainl-Igria», 

Enfla,  Psri»  nu  compte  pas  moirit,  en  ce  moinrni,  de 
54  hûpiiDiu,  hospices  et  élaMiiiemenls  de  bieciTsUaDce. 


CAISSE   D'ÉPARGNE   DE   PARIS. 

0PÊBAT1O.1S  E^   1BÎ5. 

(Kilrnil  du  Rapport  du  Préaillent.) 
tii  Ciiase  d'fpargne  a  reçu,  en  1875  : 

Bu  Mi,H7  TememeDls,  dont  Sl.iOi  ont  été 


.■H  l.llT  imniferis-rccettei  prc 
BllMM  i' épargne  d^'pBrlcmciilalt 
:ftn  7i.l31  parties  d'arrérages  di 


18,370,787  M 
378,169  93 


■ta  SSI  lerBemanis  à  la  caisse  d'cpsrgne 
feoMre,  pnarlBcompie  de  130  dépoEiais.. 
apilsliaé,  paar  le  compte  di's 


...  1,23S,(0!  87 

Total  des  rfli'etles 18.tHi.9'JÏ  SO 

contre,  elle  a  rembouné  à  ses  dépOiiDnts  {tendant 
le  temps  ; 

>Ba  6Ï,9S6  relrailB,  dont  Î1,7S8  pour  solda,  'r-          ». 

M  de ia,5il,fi33  83 

^SlL  1,138  trunsforls-pa.jetDeiils  eavayèa  à 

ilMcalues  d'épargne  déparleneatales Sa7,539  07 


km 

^"1 


17,503  tt. 


3.66S,ai.1  31 


40,809,5eS 


La  eamparaison  des  opËraliaiia  de  IB1 
de  1873  eii  loute  à  l'Biiinlage  de  cette  dern 
marque  un  nouTeau  progrès  qa'u a  constate 
Uon,  ear  il  lènifrigne  de  la  tîtalitè  de  celle  ïntiUulion  <)i 
30  milieu  de  toutei  les  crises  dont  elle  resseut  les  ilteinli 
n'a  jamais  cessé  d'attirer  i  elle  les  classes  labatieuMi  i 
vue  desquelles  elle  a  été  créée. 

Les  sumnies  verscH,  qui.  eu  1874,  n'avaient  atteint  <f 
1-1,433,670  rranes,  se  soni  élevées,  eu  1875.  à  I6,372,Q 
Traocs,  ce  qai  pr^nle,  en  laveur  de  ce  dernier  eiciâ 
une  différence  en  plus  de  près  de  1  millions. 

Celle  somme  de  16,372.655  francs  a  fait  Tot^ 
Î34,799  versements,  soit  20,000  de  plus  qu'd  n'en  m 


éléel 


n  1874. 


^^^'est 

i 


Le  nombre  des  livrets  ouverts  en  1875  a'eil  èlv 
31,034,  aur  lesquels  il  a  é(è  versé,  comme  premier  dl 
une  tamme  de  3,537,110  franu.  En  1874,  dèfaiN 
faite  des  livrets  créés  en  exécution  du  legs  de  H.  hnt 
il  avaitélé  ouvert. parpremiersversemenls, 27,718  MB 
représentant  une  somme  de  3,047,794  francs.  Il  « 
ouvert  pendant  l'exercice  qui  nous  occupe  3,816 
nonveanx  de  plus  qu'en  1S74,  et  l'excédant  d« 
versées  à  titre  de  premier  dépûl  a  élé  de  près  de  500,( 

de  chaque  versemeul.  qui   avait  fU 

'GSfrpncs'en  1873,  qui  était  retombée  à  67  francs  en  IB 

'est  relevée,  en  1875,  à  70  francs. 

Les  remboarscmenia  oui  dépassé  d'on  million  ceux 

ftonée  précédente,  et  la  moyenne  de  chicun,  qai  m 

''  'e  185  francs  en  1874,  a  atteint  ID!)  francs  e&  18TS. 

Ht  une  grande  progression,  mais 

surprendre  ;  elle  tient,  i\m%  i^m  unVùH. 


au(r«   pirt, 

l'SbïiSBement  de  tous  les  comptes  qui  dL^passcnt  1,000  Tr., 
seulement  d'un  ctniime,  roalribue  pour  bciucoup  il 
Wementer  le  aombre  et  l'importance  ûti  relraiU. 
Il  raot  remarquer  que  le  nombre  des  comiiles  Boldfi 
iTun  pajcrnent  ini£gral  a  encore  diminué  cette  année; 
ni  inférieur  ije  pins  de  1,000  i  celui  de  1S74. 
Let  recetles  qne  nous  avons  etTectuëes,  par  suite  des 
tnaiTerls  de  fonds  des  caisses  d'épargne  des  déparlemenls 
la  nilice,  ont  augmente  de  3I),000.  Trancs,  el,  en  mime 
ips,  les  sommes  que   nous   avons   transférées,   i   la 
^HDindi!  de  nos  déposants ,   snr  les  coisscs  d'épargne 
'ttpaTleineiitales,  ont  diminoé  de  131,300  francs. 
.    Lu  ncliats  de  rentes  enr  demandes  ont  été  moins  éle- 
Tben  IRTâ.  Quant  aux  acbale  d'office,  ils  ont  éiè  un  peu 
fhK  aonibreuK  qu'en  1874. 
lAirSl  décembre  1875,  la  caisse  a^aJl  en  porlefenille 
tprésenlant  50.1,394  francs  de  rentes 
p.  IDD.  4  1/2  p.  tOO  et  5  p.  100.  C'était  415  lilres  et 
1,000  francs  de  rentes  de  plus  qu'au  31  décembre  1674. 
IjrtB  pUcemenLa  elTeclnës  â 


Vieillesse  ont  élé  moins  nombreux,  mai 
qu'en  1874. 
USn,  les  intérêts  capitalisés  pour  le  c< 
»  ont  dépassé  de  73,000  francs  le  mon 
iUliaés  pendant  l'anoée  précédente. 


jilus  élevés  en 


.lIâIrledD«"Bri-.  ' 

833. 

BS.3 

HlfiriBdolfar. 

833. 

W,6 

833. 

il.l 

m'. 

3l!i 

mâ^/lfur. 

m. 

38,3 

3SI.951      36*375 


10,077      i3,«7 


Montrouge.. 
HonUnariTe . 

LâChBpeLlE..    ' 


337,819,81^    S,86S,1TG    SSS; 
.i:ii,fi3ô,3as    i, 083,661    SiS, 


Total 7M,4ai, 


I7U    6,945,837    \ 
tau  de  reeillii 


uaiel-de- ville..'.! 

Finllièan 

I.Diomttoiirg .   ... 
PgUia-BDiirbDD... 

eij»és 

0|)é™ 

En:lDB-Sl-Uurea(. 

Popincourt 

Riultly 

Gobgllas 

VinginnL 

Bitisaoaei 

BaUc-MOBWiarbv. 


.I,B7Î,89B 
lî, 027.107 
7,735,ÎI6 


3,lî»,77n 
S,ilH,fp70 
<.MI,B7l 


S,Ili,3iO      KH,189 
a,;*9      115,709 


.  1860.       I30,8S9.906    I 

Î9;,369,837    3,S07,089  " 


i 

m 

1860 
1860 

fseo 

!S6. 
1160 
860 
860 
1860 
860 
860 
860 

te;;:::;;:: 

Ï91.333 

R:::::;::;.::: 

ioa.osâ 

7»,  719 
1,033,387 

30^,800 

iffis.- 

liM,68î 

10,038      1.3(S 
14,477      ï,043 


.    a.fiîl      315,70*       63 

S,4G9     a^,8D4  3J15S 

Objecidoluxe.    iMi     *tt3,!!3U     S61 

Journkllcra , . .    a,97S     473,059     SSa 

18^78"  aiÔîoiÔTB  1.691 


t«  Hoijln  rou^t'U  p"  l»  ''■  *w 


V 

f 

■'      IfttllMDt 

Tètement 

'     6lfMdelue. 
Oennerçanta. 

CAISSE 

1« 

363 
♦07 

if» 

1,743 

D  tf PARC? 

8.907 
3H,4i6 
31.5K2 
21 .323 

i7i.88ti 

rE  DE 

m 
1 

71 

2:) 

21 
186 

FARIS. 

975 

11.802 

.1,2*3 

*i) 

94 

1.12 

61 

53.) 

2.167 
*,71(J 
3,iKl 

t,ii:i 

32,2(U) 

29,.mi 

Kéiiii.de8deQX 
prem.  classes.  20.433  2,211,961  4.877     560,024  2,607  142.478 

S*  eloMe.  —  "Dùmtttiqutt. 

Gens  de  confia*.  30  4.097 

Tal.dechanib.  778  113,413 

CuisiDiers 3,165  416,114  2,980 

Cochers 123  17,762 

Jardiniers 11  766 

Portiers 453  42,769 

4,562     394,921  3,371 

4*  cliUM.  >-  Employé»  : 
Employés  sap.  137  16,198 
—  anx  écrit.  1,100  95.733 
Commis  march.  1,482  136,730 
Garçons  de  bar.  192  18,823 
Fact.,cond..etc.       923       97,433 


3,854     364,918 
s*  cîasic.  —  Militaires  et  marins 


Infanterie 

127 

16.640 

GaTalerie 

23 

4,073 

Artill.  et  génie. 

37 

4,902 

Admîn.et  santé. 

40 

4,434 

Marine 

6 

023 

Service  de  Paris 

332 

66,9i8 

Invalides 

8 

2.3:K) 

Retraités 

40 

6.893 

Remplaçants. . 

» 

» 

27 

3,849 

B 

» 

461 

68,600 

23 

1.863 

2,980 

393,808 

62 

4,470 

10 

l,5iO 

18 

794 

B 

» 

2 

66 

9.1 

13,310 

121 

228 

."),616 

3,371 

483,307 

12,811 

33 

5,453 

49 

2.143 

34 

4,260 

224 

11,309 

360 

33,372 

129 

7.427 

2 

400 

43 

1.694 

.Kl 

.'>,1-2J» 

188 

8,727 

439 

48,607 

633 

3i,.102 

1  : 

1 

230 

3 

300 

1 

100 

2 

80 

1 

300 

6 

864 

• 

» 

6 

1,410 

« 

n 

2 

16<» 

0 

1,733 

33 

2,792 

• 

n 

» 

« 

2 

600 

8 

933 

» 

n 

» 

» 

813     106,808       14         3,001       82      6..">41 


e«  dusse.  —  Professions  libér^des  : 

Jurisprudence.         78  9,033 

Médecine 93  11,490 

Clergé 8  1,190 

Instruction....       269  33,313 

Beanx-  arts ... .       277  28,336 

^  8o,60i 


» 

20 

1,301 

19 

2,312       13 

821 

2 

40     n 

» 

93 

14,116       38 

2  328 

33 

7,320       5o 

Xsa\ 

169 

23,788     i^Ç» 

«0,1^ 

Reaiiera 626       8H,i88     9M       M,! 

SanadâcUrai.,       Ui^       77.989     359       00,' 

1,189      l<ie,177     595     111,328 

Soc.dBscc.niul.  9         7,S50      •  ■  •  • 

Tolam.. .  31,579  3,637,700  9,6S5  1,330,058  3,870  110,0 

BMlïon  par  classes  d»  quolilês  des  soldat 
uu  31  décembre  1873. 

DolïeOOfr 21S,S3(  31,010,333  61  ST 

De  SOO  fr.  01  c.  à  80(1  rr . .  U,913  9,311, 338  19  6H 
Db  800  fr.  01  c.  &  1,000  tr.  8,549  7,689,977  09  S» 
Da  1,000  rr.  01  c.  et  an- 
dessus 3,*7S  Ï,55Ï,1ÎB  El  1,031  ' 

tleiiipla{;sDls  milU.  Bjant 

plus  de  1.000  rr 10  H, 709  06  1,$7S  ! 

SociéL.  de  Bccoura  muluels 

i>juitp1aadal,000rr..  73  SOO,7I8  31  1,7U  ' 

EDaemble '341,153  40,809,565  79  US 

Hombra  des  comptes  dont  les  soldes  on  I  été  tersésau 
Crédit  foncier  pour  le  compte  de  U  Societ*  des 
prÈis  nu  iruTBil,  ei  qui,  néanmoins,  reaient  oiiTerls 

Nombro  égal  h  celui  des  comptes  eiïslanu ltSi,B 

OPÉRATIONS  DC   MOKT-DE-PIÉTÉ   EN    1874. 

Arliclca 1,Î99,187 

Sommée jt,6ie,0U  fr. 

Uofenue  par  arUde 37 

nniDuvilliMnili  ; 

Artiolea 533,918 

SommcB,. (3.5B8.S33  fr. 

Mayeiiae  p$r  uiiele . 


KtmiiBmii  : 

P 

«H! 

^^ 

.    ii, 753.358  tr.    . 
19        75 

'.*"      580,778  fr,  87 

'Àrticles 

niai  dii  opiralit'U 

■«««. 

.    (13,638,913  fr.  87 

cOBnsaios 

'i  rAca  1 

.      8,199,199  fr.    . 

M      ai 

.      7,(IG3,838  fr.     • 

23       » 

153,878        7S 

BDàtsiOQ&ap.lOO 

.      2,713.775  fr.    . 

39        U 

5i,875        SO 

'.            37,755        5(1 

fignit.* 

.      3,775.550  fr.    . 
300       il 

IViIsf  <tH  nftfUim  r 

.,„^,„ 

™,„ 

14,303.*»  tr.  30 
Si6,l08        M 

_^ 

H 

TRJB[J^AL  m  CUMMEHCE  DE  LA  SEINE  1 

Alfaiies  parties  devant  le  Trihunat. 
realanl  à  ju|jer  au  31  décembre  1876  s'éleiatent  4 
le  nombre  de»  alfaiies  inlrutluiles  du  1"  janvier  1876 
31  dicembre.  e'ett  éleva  à  3S,74!.  Ensemble,  59,6l5. 

Sur  lesquelles  : 

39,936  QUI  étéjuuèïB  par  défaut; 


Sur  les  affaires  jugées  ; 
soi  763  eu  dernier  reaea 


Le  chiffre  des  iftiires  portées  devant  le  Iribunal,  pc 

dent  l'exercice  précédent,  s'ËIiit  élevé  à  50,916;  celui 
celte  année  étant  de  53,741,  il  y  a  donc  eu,  pendant 
dernier  exercice,  une  aiigmenlation  de  7,325  Bffairei. 

Le  chilTrc  des  jugciDPiits  i^o n l nid ieio ires  avait  été  i'i 
née  précédente  de  14,30Z  ;  il  y  en  a  dune  eu  3, 180  de  ^ 
en  I87lj.  ' 

Le  nombre  des  conciliations  a  été  de  2,557  supirim 
celui  de  tH75. 

Sur  les  I7,4S2  alTHires  ju^rées  conlradietoirciM 
10,675  avaient  été  |>réaliililement  mises  eii  délilierè. 

Le  délibéra,  tel  ^u'il  est  pratiqué  depuis  longténl 
dam  notre  Iribunal,  est,  de  luua  les  modes  d'iastruGtia>f 
la  fois  le  meilleur  el  le  plus  niile. 

Il  épargne  nui  justii^iablea  la  perte  d'un  temps  prielt 
et  leur  évite  dei  frais  ;  lis  parties  élfinl  en  pi  ' 
cenoilialion  devient  plus  facile.  Aunsi  un  grand  D 
d'affaires,  3,BSd.  ont-elles  été  conciliées. 
Appeli  à  la  Cour.  —  L'année  finit  à  peine,  et  on 
jiiMvï'fe  encore  que  lei  teDaËiËDeQAnV&çquiVraL\AbU~ 


m  inflrnmtiuDB; 

il  donc  DU  3t  décembre  IS'75  : 
appels  à  jngei'  pur  ta  cour, 
n  d'importancB  du  r.hilTre  des  appels  démontre  la 
"niipireat  vos  décisions  aux  jHsIicinhlcs,  con- 
le  que  jasiirie  encore  la  (iroporlion  mininie  des  inltr- 


\fpt\s  des  ifntencrsde  prud'hommes.—  61  sentences 
id'homnies  ont  élË  défcrécii  par  uppel  au  tribunal 
^d'ant  l'année  IS76. 


bfporti  'd'aTbitres.  —  Il  reslaii  à  ouvrir  : 

■  IB76 "^'"m 

\ée.  il  en  a  élè  dépose  au  greHu a, 330 

Tnlal 3,S»6 

vert  penda"!  le  m6ms  eiercli'e a,90ï 

lone  a  oinrir  au  I"  janvier  !S77 689 

Total  égal 3,»)6 

f  Les  aDaires  qui  ne  peuvent  recevoir  une  solution  immt^' 

1  l'audienre,  ne  permettent  p;iB  toujours,  par  leur 

e  ODime,  la  mise  en  délil^'ri.  Tantâl  une  véridca' 

lecomptaliililé,  lanlût  des  uonsLitation»,  l'exannen  de 

■  >Slar«biDdlse  ou  de*  usages   particuliers  à  eeiiaines 

'  I,  exigent  des  connaissancee  techniques  ou  pro* 

:i  néceseilent  un  renvoi  devant  atbttic.Lt 

iSoTs  recoarit  &  des  hommes  itcciattii,  towi- 


merfânb  cii  mtftà.  Ces  renvois  onl  touiefois  été,  f 
lionne! [«ment  ta  chJITre  ploi  éleié  des  atTuIrci,  beiacsuj 
moine  nonbreui  celle  année. 
Faillites.  ~  Du  1"  janvier  au  3t  décembre  1876, 

Il  a  M  dècliré 1,6»  blllltei. 

Ile  plus,  il  a  élé  résolu U  coiKor^ 

Elrappoiiè i7  jng.deoM 


Il  mUII  k  rég1«rau  31  décembre  187n.. 


(01 


Toljl J,' 

certain  nombre  s'uppliqne  I  ( 


Parmi  ce»  f: 
sociéléa  comprenani  plus 

•ulra  colé,  il  a>  trouve  plusieurs  faiiliies  de  Huéti 
anonïmea;  en  sorle  que  le  nombre  des  faillis  ne  peutéG 
le  même  que  celui  des  faiiliies. 

Ainsi,  nous  trouvons  peur  les   1.730  faillites  diciirii 
cette  iinnée,  1,834  faillis. 

Voici  le  relevé  de  leur  origine  et  de  leurs  anlécédenlk 


Nts  dans 


.da  II  Seine,  les  casiers  jn 

PP 

Pani  ou  dm 
ciaim  indiii 

iTdèpirleS        1 

lj8Dl«iibidL.aconrtaniii!i 

[    lyuHélédfjàdècUrèse 

Sar  les  1,^77  nés  dans 

|tei,  il  s'en  trouve  : 

*AîanUubi  des  condamna 

Ayani  dùli  éié  déclirèi  e 

s  diiparteme 

Isou 

pays  6lr»ii- 

personnel  des  r^illis  ei  ce  que  le  camtr 
«nMlle  de  la  province  et  de  l'élranger. 
te»  1,757  faillilea  terminiea  ont  pris 
»Dhrnit«: 

est  en  Réniral  le          1 
erce  parisien  re-           1 

fln  de  la  maaicre           1 

Tftr  Abandon  d"iiciifF 

.     1,757                ■ 

Tar  union 

Par  rapport  de  jugements 
Pardûlurepour  InsnfBa» 

déoliraùre... 

Enaemb^D... 

Les  dividendes  iiromii  ont  été,  pour  178  fiUliles,  terni-         ■ 
nies  par  concordut  :                                                                       | 

Du»  1                     5  Oi(t 

—  9  de  iU  à    ï(l 

—  iS        ÎO        3(1 

Dans  13 

ï    60  0/0 

Les  69  concordais  par 
lUifidendes  ci-apris  : 
Dm»  iG  de    1  il     5  OJO 

.  —     8         5       )0 

—  M        (0  ï    30 

—  lï        20        30 

abandon  d'ac 
Dana  a 

-  a 

fon 
e,TO 

produit  les 

S0  0(0 
50 

p.  ilK) 

Ui  577  railliles  lermin 
'tâwllatssuivanla: 

lits  par  unie 

,on 

donnf^  les 

Dana  169  f^llliw-  d 
-     1113             - 

'  ^    â'' 

m 

-      (î 

lll      ai     - 
ai     30 

m 

^ 

JU  tolUs  DDL  été  dfcUré*  eicusibiea,                     i 
m  fiiilliE  DDt  été  décUréB  [oexcuuJjlM.                      1 
■4  réhdiilîtalionB  ont  éié  pronoDcéed  psr  U  coor.    J 

miles  en  cours  s'Ëlecait,  au  31  dêceuitire  IS76,      1 

lMdoa.od  fa, 

iledB 

39.8*0 

t  pTOUDDcâ  h 


dans  II»  Itquidaiïoi»  judieiûrM,  fi 


Uf  31  ilMcnilirE  IKiii.  37  h.0rM 


B  payé  100  p.  100,  le  second  a  promie  30  p,  10( 
X  aulrrs  ont  slé  qualifiés  r»illis.  L'un  a  doui 
i.  p.  100.  el  le  Eecond  a  promis  30  p.  100. 
sept  unjans  ont  donné  les  résullut^  suivaola  : 


bontant  des  fa 

llitea  e 

8t  à  peu  prÈ! 

le  même  q 

6.1-an  passé. 

(rréléu  en  ce 

moment  : 

1        70  pour \a 

urBeunc 

âefou 

_      78ii.rdeii 

ifflCLll 

dïDï  Ib 

ïèrmc 

t.dt;((;réaao 

WapardflB 

uWi'eB. 

.      68  OBT  dea 

correMionn. 

l»p«rd«. 

ecrèa 

'     MEpariene^d'imn 

eu  blés 

ordres 

ou  contribm 

îfférence  se  compose  de  faillîtes  qui  ont  été  décls- 


ï  caplIBl  variable. 
19  aciea  de  Boi;iél^  eo  comniBiidilepBracllaiii. 
16  actes  de  sonètèf  en  conimandils  simple, 

H  déposé  AU  grefle,d»n5  la  même  période,  3^6  actes 
Ration.  Ce  nombre  de  rormïtions  et  de  dissolu- 
esl  à  peu  près  le  même  que  celui  de 
Eiprécédeiile. 
";i  engagé,  dans  1,4G3  sociétéa  formées  â  Paria 
n  capital  a'èlevant  ï  251  mUlion&  en  t,\âStt» 


le  chitTre  d«a  apports  en  soDiélé  pendstir  d'autres  années. 


Apparlcmoi 

ApponliB,  bsraquet.  hangan. 

ÂluliBra  d'ottvrien  ea  bois 

AiellenaatroaqMÏmfxiiLàimKi. 


jBisd'id 

mecteaat  papiers  mM 

iltiutr 

dlversea,  cbandelles, 

Sioliuge 

de  linnB  devant  la  feu. 

Pélrola. 

Chïrpem 
Tuyaux 


ir  parquela 

lassées  i  du  bals, 
irti  coup(ab5enn. 


et  cbgrpeDIoa,     31 1 


Obsmaiions .  ~  Sur  les  592  cas  d'incendie,  lea  bku- 
rancea  couTraienl  les  perles  immobilières  dans  581  eu,  a 
les  (lertes  mobtllires  dans  433  cas  seulement. 

Les  estiinaUDns  approximatives  des  dégâts  relevés  ip 
les  lapporls  portenl  les  pertes  subies  dans  590  Incenifla 
i  4,t04,f>37  francs,  dont  4,017,990  frunes  pour  149  U» 
Birleux,  sait  une  moyenne  de  27,401  fr.  30  c.  par  fea,* 
76,647  francs  pour  les  443  autres  cas,  soit  une  maym 
de  173  fr.  00  c.  par  feu  considéré  ecmnie  n'ayant  Doea 
lionne  que  des  d égals  légers. 

Deux  cas  sérieux  d'incendie  ne  sotii  pas  compris  ci 
sua,  le»  rapports  ne  donnant  pas  d'eslimatiOD.  Ce  sont 
l»  te  feu  d'appartement,  place  Vendôme,  IG;  2°  le  feu  d 
cave  des  Halles  centrales. 

Les  incendies  relevés  à  l'élal  général  ont  été  Blynalé 
aux  heures  si' 


Bt    i  h    5 

De   5  &   B 

De  s  à  7 
Be  7  k  R 
M  S  a  9 
Be  9à  10 
Da  10  ï  11 
Ds  U  i  midi. 


t  à    3  b. 

Oa   9i   S 

»  3  1  i 


3        9.         Il        3 


«  Il  il  midi. , 

e  nifl  à  1  h. 
Ôe   1  &  1  L. 

If   3  t.   :i 


1      y      \      vj 


^^^fi^f  >  h:  in  M^        1      V 
f               Ile    7  à    R         id.                 >        ^ 

i 

1 
1 

m 

1                 De    9  ï  10         id.                 3        1 

1                 Da  10  a  II         id.                2        3 

a     1 

1                 DeHàmiDnil i        . 

2 

1 

1 

[                         T«a»' T^   "^ 

Ji   J 

-JL 

"m  "i 

L                                              li 

H                        SAUVETAGES   OPËHËS    EN 

1875 

G..™  d.  «=v,<.f.,. 
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'éc 

Dtujs  les  piiil9  et  ë^uLBr  - -  - . . 

Porsonnes  slièDâes  réfugiées  sgr  Jes 

Di'ib!!;; 

1 

.      1 

•     .1 

PersnnneB  eiiBËTelles  par  autte  d'ébo 

5 

•       4 

:  ! 

l'e'iliïni! 

Enfant  suspendu  à  un  balcao 

Tom 

LTÈRE 

A 

CARIS  . 

CONSTRUCTIONS   l'ARTICl 

EN  1S75 

, 

M.li.nî    Lo 

,^,„„    M,|,„,. 

Ltpnti 

■■p. 

..g.r'Xsdi» 

<*«      o' 

."p.7 

dinsi 
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7 
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es 

IM 

IJ 
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i* 

US 
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17 

IH 

LuiBinboure 43 
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ao 

u 
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Opéra 8S 

,001 

m 
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73 
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Popincoarl Ïi6 
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ECLAIBAGC    AU    GA/.   EN     lU'ii. 
(Extrait  du  Baiiporl  du  CuDiitil  d'adniinialrDIÎon.) 

Contotnmation  de  gai.  —  Pendant  l'année  dernière, 
Mt  usines,  au  numbre  de  dix.  ani  livrË  à  la  coniamma- 
ûoD  un  Tolume  de  ^at  de  189,^09,7S9  mètres  cubes,  loil 
13,311,545  mètres  cubes  de  plus  qu'en  1875. 

Celt«  auiitnentalioh   annuelle  est  inférieure  à  celte 
tSa  18Î5,  qui  avait  atleini  le  chilTre  de  15,!S6,04!  mètrea  . 
.  tntlxii  mais  elle  dépasse  de  beaucoup  les  augmentations 
■nnoellei  des  exercices  précédents,  qui  ont  toujours  varié 
entre  G  et  S  millions  de  mètrca  cubes. 

La  consommation  de  jour,  qui  s'opère  entre  l'heure  de 
l'eiiinelion  des  lanternes  publiques  et  celle  de  leur  allu- 
me, ligure  dans  le  ebiflre  de  189,209,783  mètres  cubes 
.  u-diuus  indiqué  pour  39,301,042  mètres  cubes,  et  excède 
ii«  9,131,917  mètres  cubes  le  cbilTre  coireepondanl 
Ile  1875. 

Beetlttl  de  gai.  —  Le  produit  de  lu  vente  du  gaz  s'cït 
élevé  i  46,2S1,I?0  îr.  75  c,  dépassant  de  !,77G,833  Tr. 
34  c,  soit  de  6.38  p.  100,  les  rttetles  analogues  faiti's 
juiidaiii  l'année  1875. 

"«s  recettes  ce  répartissent  ainsi  ([u'il  suit  entre  les 
trois  lOnea  que  nous  desservons  : 

Paris BDoien 35,713,316  'îi 

P»ria,  lone  anuBiLL'S 7,606,9(0  M 

BsolienB,  hors  des  fDrtiflciitirins 3.963,993  «Q 

TotaléBul 46,«H,IiO  75 

Abonnis.  -^  Le  nomirre  des  abonné,  »' 


iénfitr,  éiafi 

p.  100,  celDÎ  des  nbonnËs  à  la  mime  date  de  1875. 

Sur  ccB  6.569  abonnés  nouveaux,  4.3Ï5,  c'eat-i^ii 
près  des  deux  tiers,  sont  lirancbés  sur  eoDdutMs 


Dant  liiïiiDâ  aaaexie 13i 

Dana  Is  l>an!iL'Uâ  hors  des  fnrlificatloDs S, 


Ca  qui  ta 


supérieur  de  773  au  nombre  des  appareils  eiistani! 
31  décembre  1875, 
Ce  supplément  de  773  appareils  se  répartit  entiv 


Total  égal. 

ConduiUs  monisnfcï.  —  Le  service  des 
■nontsnies  e^t  devenu   l'un  de;   plus  iinportintt  de 
Compagnie.  (Nous  reproduisons  textuellement  oe  qui  mil 

Nous  vous  avons  expliiiuÊ  dans  nos  précèdent! 
par  quelles  combinaisons  nous  chercbons  à  augmeoM' 
nombre  de  nos  coudQiles  moniaules  el  à  les  rendre  p| 
prodoeliïes.  Maïs  ces  moyens  soni  encore  peu  connut,' 
malgré  les  elforls  que  nous  faîians  pour  mettre  le  gjO 
la  porlée  des  consommateurs,  beaucoup  de  pei 
ignorent  encore  comment  on  peut  se  le  procurer. 

Nous  pensons  donc  que.  sans  revenir  sur  las  délai 
contenus  dans  nos  cammu  ni  cations  antérieures,  f 
pas  inutile  de  profiler  de  la  publicité  qui  doit  Ctre 
à  ce  rapport,  pour  rappeler  A  (lucllri  condillont  la  U 
pipaie  consent  à  ae  charger  Eraluilemenl  de  la  pOM 
caaduites  mon  la  nies. 

Ces  cundilioni  sont  les  suivantes  : 
La  CûfflpagDJc  pose  une  cocduile  montante  B^alu: 
niniî  que  le»  jirancheinïnls  i\u\  en  àèv^cit^A,  ^b«  \a 


ïïil  le  proprlèlaîré  s'erigigéi 
taîK  èUbIJr  s  ses  frais  des  B[ipareil>  du  Iroia  becs  au 
nohu,  prËts  à  ronctiooner,  dans  Iroîs  appsrlemenls. 
^is,  pour  tenir  comple  i  ce  propriétaire,  dans  une  cer- 
taine mesure,  des  frais  lésullant  de  l'exéculion  île  ces 
tnvaDx,  elle  lui  alloue  uoe  prime,  une  fois  donnée,  de 
IBQ  francs. 

Lorsque  le  propnèlaire  fait  installer  le  gaz  dans  plus 
âe  trois  apparlemenU,  lu  Compagnie  ajoute  à  la  prime  de 

<lOO  fraocs  une  (irioie  de  30  francs  pour  chaque  inslalla- 

'liàu  de  trois  becs  exejdanl  les  trois  instailstions  tégle- 

dlIBtttairw. 

Htloe  prime  de  30  francs  est  également  accordée  à  toute 

lettonne,  propriétaire  ou  locataire  d'une  maison, pourvue 
tfttae  conduite  monlante,  qui  met  pour  lu  première  fais 
^  leUvité  UD  brancbement  improductif,  en  introduisant  à 

.M*  fiws  le  gai  dans  un  appaneuient  au  moyen  d'un  Bpjia- 
Mlllage  de  trois  becs. 

Lorsque  ta  Compagnie  pose  une  conduite  montante 
idUB  une  maison  hubilée,  pour  desservir  un  appartement 
;ifont  l'éclairage  lui  paraît  >uffi>amment  rémunérateur, 
^aUe  accorde  au  locataire  qui  a  fait  les  frais  d'une  installa- . 
Uon  une  prime  de  30  Francs.  Dans  ce  cas,  le  propriétaire 
■'*  pas  droit  à  la  prime  de  lOt)  francs, 

Bnlln,  la  Compagnie  accorde  40  francs  de  prime  aux 

'  Appveilleurs  agréés  par  elle  qui  se  chargent  d'établir  A 
ieurs  frais,  risques  et  périls,  et  à  la  eonditi 


n  appareillage  de  deux 


l'abudon  gratuit  au  propriétaire,  u 
iteti  sur  nu  embranchemenl  jusqu'alors  improductif, 
•ppanenenti  certains  groupes  de  conduites  déterminées. 
Tel  est  le  système  de  primes  actuellement  en  usage,  et 
Jdonl l'application  a  eu  pour  effet  déporter,  en  dix  ans,  le 
,  pinduil  de  la  vente  du  gax  consommé  par  les  abonnfs 
'!i|)nncbés  sur  conduites  montantes  de  823,715  fr.  55  c.  â 
>S  millions  3S!),372rr.  10  c. 

Nous  allons,  messieurs,  vous  rendre  com)ite  des  résul- 
tati  obtenus  en  1876  au  moyen  de  ces  installations. 

Pendant  cette  dernière  a 
eendnitea  montantes,  savoir 
Btiêtaircs  qui  se  sont  eogagés  à  installer,  il  leuîs  ÎïbÂs,, 


e  trol^  appareils  dans  tro» 
1,273  sur  la  demande  de  loiraUlrea  disposés  1  ci 
un  abunnemenl  de  trois  brill«urs  au  moins. 

Quant  BU  nombre  des  atMnnés  sur  conduites  m 
(|uiélait  su  :11  décembre  1875  de  2'2.480,  il  atteignait,  il 
même  date  1S76,  le  ebilTre  de  !!6,S05.  représentant  ui 
plus  que  le  cinquième  du  nomhre  total  de  nos  abannftTl 

Résuliatt  principaux  de  l'exploïtatian.  —  Le 
suivant  indique  les  quantités  de  gaz  Fabriqua  d 
1"  janvier  1856  jusqu'au  31  décembre  dernier.  Il  Fail  ni 
que,  pendant  cette  période  de  21  années,  t'augmenlalh 
totale  a  été  de  HS,435,339  mètres  cubes,  soi  t  de  364  p.  ig 
et  l 'a ugmen talion  moyenne  par  an  de  7,068,351  iitit| 


4fl,774,M» 

47,335,475 

6,561,073 

8,707,165 

es,i59,:)ua 

6,116,660 

Ci7,m,m 

5,468,816 

73,548,^ 

7.a90,80S 

84,Î30,67» 

8,711,754 

93,076,ÎÎ0 

S.845.514 

100,B33,i^ 

7,757,038 

lDS,6IO,eD3 

8,776,745 

l!6,17i,7ï7 

6,5ei.7i4 

I«,î34.e0ï 

6,iaî,878 

136,B69,769 

I4,M5,167 

nS,  797, 811 

9,118,049 

I4II,IW,4» 

6,401.613 

!(4,i76,909e 

-30,7*1,310 

87,481,346  (id.)S8,995,558 

147,668, 33U 

+60,186,985 

154,397,118 

I00,6M,2(H 

I75,938,au 

15,186,041 

1S9,SW,789 

13,171,543 

F  Ptiiuanttde  fabricalion.  —  Le  itiaiériel  del^brioatfi 
tialani  dans  les  usines  de  la  Compagnie,  i  la  fin  4 
■soée  de/nière,  présentait  une  puissance  de  produclli 
kw'^itra  de  93â,000  inïtte&  eub«. 


us  complODi  cette  année,  ea  iirévibion  d'un  aeerwsu- 
mnit  de  coniammatian  égal  ï  celui  de  l'annfe  1876,  por- 
In  Mtle  puis^nncu  de  produclian  à  996,000  mèlres  cubea, 
et  qaî  carrespond,  i  très-peu  pris,  à  uns  rabriMtion 
BaMelle  de  £20,000,000  de  mètree  cubes.  Le  matériel 
^^rôonibte  comprendra,  comme  d'habilude,  une  r^eene 
)|^0  p.  100,  destinée  à  faire  hce  aux  accidenu,  aux 
«■gmenlaiiona  imprévues  de  ci 


IIMNIBUS   DE   PAHIS, 


ftecetles  dlieraea,  aoun- 
SoUrèude  fonds  pincée. 


a,o<j  10     i  13  a?    0  17. r 


344  OaiNIBDS  DE  PARIS. 

Dépenses  des   services 

des  voies  ferrées ....      i, 434, 322  56    103  34. 19  7  66 .  39 
Dépenses  des  services 

des  tramways 1,305,872  60     90  86.22  7  21.48 

Total  des  dépenses  de 

l'exploitation 25,083,696  21      95  98. 51  7  39.25 

Bénéfices  nets  (1) 1,719,707  26       6  58.06  0  50.68 

PRIX  ET  COMPOSITION  DE  LA  RATION. 

Comjwsition  de  la  ration. 

Denrées.                                          1875.  1876. 

Avoine 7  k.  087  5  k..  148 

Foin 0  b.  735  0  b.  748 

Paille 0  b.  943  0  b.  940 

Son 1  k.  127  1  k.  080 

OTfse  et  maïs 0  k.  494  2  k.  515 

Féveroles 0  k.  »5  0  k.  254 

Pria)  moyen  des  denrées  rendîtes  dans  les  dépôts. 

1875.  1876. 

Denrées.                            Unité.                       fr.      e.  fr       c. 

Avoine (Quintal) 23  74.63  22  98.13 

Foin (lOObottes) 6197.12  70  21.80 

Paille. (lOObottes) 40  43.67  50  39.66 

Son (Quintal) 1136.29  12  72.65 

Offre  et  maïs.     (Quintal) 20  93.04  18  02.16 

Féveroles....     (Quintal) 20  22.91  26  06.19 

Prix  de  revient  de  la  ration. 

1875.  1876. 

Denrées.                               Unité.                          fr.      c.  fr.      c. 

Avoine 168.30  118.17 

Foin 0  45.61  0  52.50 

Paille 038.17  0  47.55 

Son 0  12.81  0  13.75 

Orqe  et  muï^ 0  10  43  0  43.. 34 

FéviTcles 0  06%  0  06  62 


T-.f.Hix 2  82.28    2  83.93 


i|,  ."^iir  cctift  «omriic  H.*  t.719."7<r  fr.  20  c.   iloivent  i'Utf  prflpv^e.*  :  1*  -a 
dotatiuu  statutaire  du  fonu.»  «i<j  lésiTTe*  J'O'1  8S,9H:)  fr.  '\ti  c:  î^nne  »ommn 
'h  1St,500  fr.  pour  lVinorti.-p»'incnt  dos  action-  «!c   1R76.  —  Il    re^le  donc 
pour  JiviJcode  i,l5:!,S21  fr.  J»0  c. 


nnel.frïïB  «l  Kcc«9plraE|«r  cheval  ei 


I*  «1   1875. 1  Fr.  8fi.l3  ;  ea  IS76. 1  Tr, 
Wm--,  >er>ic«B  de  binllïiiii  en  1S7B,  I  fr. 
876,  S  IV.  87,97,  mil  (iimr  run- 


a'élail 


le  lie  637  en  1875. 


ravail  des  voilures.  —  Chaque  viiitura  omnibus  a 
'U  par  jour,  lenne  moyen,  !Ji  kilomèLTesMOnièlret. 
Ë49  vaitures   employées  journellrmcnl  uiil  fourni 
Bkilomèlres  par  jour  «1  '21,7(i7,lll  kilomiilrH  pen- 
ll  Csnnée  entière.  En  1875, un  ne  coniplail  i]iie  SS  kito- 
hmèireB  âSt  milres  par  voilure,  a3,(l(j4  kilomèires  |iar 
jour  et  21,193,600  kilomètres  pour  l'année  enlière, 

SB^tif  lia  chevaux.  —  L'eOVi'tif  moyen  des  chevaux 
_^èMnta  dans  leu  ècuriea  a  jlè  de  |j,52g  par  jotir.  Il 
•n'était  i|ne  de  8,484  en  1875. 

Travaii  den  cheraux,  —  Le  triivail  moyen  des  elievaux 

f'fy  rang  et  de  relais  a  été  par  jonr  de   16  kilomètres 

jlil72.mèlr«8.  En  lB75,  chaque  chïîal  avait  fuurni  16  kilo- 

[nitre»  638  mèlres.  —  En  t87G,  augmenlalion  de  travail 

MF  cheval  de  0  kilomitre  434  mètres. 

flotnbTs  de  dievaux  par  voiture.  —  Le  norahre  moyen 
l^iCbcvaux  par  lallure,  y  compria  ceux  d'inllrmerie,  de 
]e  corvée  el  d'iocpeclion.  a  été,  pour  eha^iie  jour- 
d  lie  voiture  omnibus,  de  12  73/ 100.  Il  n'était  que  de 
Ocbevaux  en  IS7â. 

euTs.  —  Les  voilures  omnibus  ont  transporta 
fcï50",6G3  voyapeurs,  aoil  300,762  par  jour,  468  par 
:t  31  44/100  par  course  En  1875,  on  compliil 
3,577,278  voyageurs,  soll  310,896  par  jour,  480  par 
13    le/lOO  par  course. 

s  111,250,663  voya^-eurs.  64.258,452  ont  pris 
r  de  la  voîtura,  et  47,032,211  sont  montés  sur 
B,  En  1ST5,  on  coniplaîL  65,6S4,0ô'J  Mixasean 


éà 


E  tXSiS. 

"Eo  187EJ,  I8|l57^22  voyageurs  onl  fait  i'nstge  de  b 
coiTïsiioadance,  au  lieu  de  1S,409,G41  en  1875. 

pToduil  moyen  par  voyagetir.  —  La  recstle  moyeH 
p«r  Tojagenr  a  été  de  U  fr.  18  e.  76/IOOi  elle  Mtit  <) 
Off.  18  31/100  en  187â. 

Proiail  moyen  par  kitoméire.  —  La  receue  niDjea] 
réalisée  par  chaque  kilomèlrc  parcouru  par  les  Toi'tutei 
"lédeOfr.  95c,;elleéLailde  t  fr.  OS  c.  en  187S, 


(  roituret  en  lervice.  —  Le  nombre  de  voitures  en  « 
en  1876  a  été,  par  jour,  de  25  pour  la  ligne  de  l'Ëtoi 
«  14  pouF  celle  du  TrAue. 
*  Ttavait  des  voitures.  —  (Chaque  voiture  a  parcooF 
Mr  jour,  terme  majen,  sur  la  ligne  de  l'Ëtoile  à  La  Vil 
Mte,  Sa  kilooièlres  857  mètres,  cl,  sur  celle  du  Tidni 
I  kilomètres  299  mètre».  Les  25  voilures  emplojéi 
inmellenieni  sur  la  ligne  de  l'Ëtoile  ont  Tourni  2,42!  k 
KBètrrs  100  mètres,  et  les  H  voitures  du  Trdne,  l,t( 
Uontèlrei  192  mètres. 

■Aifdes  chevaMx.  —  L'efTeclif  moyeu  des  chenu 
isenls  dans  Iw  écuries  a  été  de  507. 

il  dei  checaua.  —  Le  travail  moyen  des  chevit 
et  de  relais  a  été  par  jour  de  16  kilomélr 
es  pour  la  li(:ne  de  l'Ëtoile  et  de  U  kilomètn 
>4  mètres  pour  celle  du  Tréne. 
Wombre  de  chevaux  par  voitare,  —  Le  nombre  nioji 
e  cbevaux,  j  compris  ceox  d'iofirmerie,  de  labour,  i 
srvèes  et  d'inspection,  a  été,  pour  chaque  journée  de  n 
*■  lure  de  la  ligne  de  l'Ëtoile,  de  13  33/100,  et  de  12  7/11 
pour  celle  du  Trilne. 

Voyageurs.  —  Les  voilures  ont  transporté  :  cellei  i 
l'ÉtollB  a,4'J0,450  vojageurs,  soil  33,2GI  par  jour,9l8  p 
voilure  el  S8  par  course,  el  celles  du  Tr6ne  4,111,21 
<ioya(teurs,ioil  11,316  par  jour,  808  par  voilure  el  14  pi 

3iir  tes  8,490,450  va^ageun  de  \ï  \\!,iv«  &t  Xt&i^ 


\U,m  ont  prw  l'inUrieur  cl  :i,84à,'i3â  sont  monléa 
ur  rimpétiale 

Sur  lea  4.111,414  vovïgeurs  île  la  ligne  ilu  Trdne, 
,100.840  ont  pria  l'inli'ricur  et  l,950,5Eâ  «ont  manlét 
IV  l'impériale. 

^1,761,189  ïoyageur»  do  U  ligne  de  l'Étoile  et  999,344 

4'b  ligne  du  Trûne  oal  Tait  aeuge  de  la  cûrrespandance. 

Froditit  moyen  par  l'o^agcur.  —  La-recelle  moyenne 

ir  vaîBgeur  a  été  de  0  (r.  17  c.  11/100  sur  la  ligne  de 

Ktoile,  et  de  0  fr.  15  c.  91/100  sur  celle  du  TrOne. 

Produit  moyen  par  kitoméire,—  La  recetle  moïenne 

Xéiliiie  par  chaque  kilomèlre  parcouru  par  les  Tolturei  a 

Jt^  de  1  fr.  SJ  c.  pour  la  ligne  de  l'Éloile,  et  de  1  It.  54  e. 

ireelle  du  Trûoe. 

Aecroiutmenl  prograsif  de  l'eaplollalien  dila 
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VOITURES    DE    PLACE    DE 

limfnt   -  Le  nonibie  .I«9  jniir 

le  Vanoie  Itilb.   Le  nomUrf  (\i-i> 
■  Éié  do  3,M7,U64,  supérieur  de  3 

rueniee  ISTS  avec  l'ûxereiee  1S67.  On  a 
SS,433  journées  de  voilures  de  p'us  i|u'ea  I8GÎ,  i\ta 
534,306  jourufea  ût  cbevaui  en  moins. 

Cetle  grande  d  I  min  u  lion  île  jour  nées  de  clievanx  lien!  à 
:  la  première,  c'est  que  l'expérience  a  permi» 
:  coni<iiléra  blême  ni  les  relais;  el  la  seconde, 
s'est  que  le  peu  de  bénèllces  que  donnent  1rs  vollnres  i 
l|  places  el  à  'l  chevaux  a  fait  riduire  le  ruulemenl  de 
tflte  catégorie  de  voilures 

Hdtnbre  lulal  des  voilures,  <i.598. 

Lei  voilures  dites  anfilaises  à  4  |ilaces  el  k  I  chevnl  onl 
lionnf  de  bons  risullsts;  mais  la  compagnie  est  d'avis  que 
:lê  tarir  de  ces  voilures  n'eal  pas  encore  sunlsammenlréniu- 
ftArateur  pour  permeltre  d'élever  beaucoup  te  nombre  de 
tM  «thlcnles. 

Si  l 'ad  mi  ni  s  1rs  lion  municipale  vetit  obvier  i  l'absence 

Kvoitnres  h  4  places,  il  faudra  qu'elle  se  résolve  è  pro' 
tvequer  l'homoloiialiond'un  tarif  permetlanl  aux  entre- 
preneurs de  voilures  d'en  faire  circuler,  sinoD  avec 
iiiiatDer,  au  moins  sans  perle. 

~  Cavalerie.  —  La  morlalilé  des  chevaux,  en  I87G.  n'est. 
inférieure  que  de  5  chevaux  i  celle  de  1873,  soil  de  380 
CtKvaox  contre  375;  mais  il  est  è  noter  qu'il  y  a  eu  une 

tninnlioa  de  15  p,  100  dana  tes  cbevaux  aballua  pour 

tâhdiM  conlagieuaes.   La  réforme  a   été  inférieure  à 

èltflde  t875deïlOclievaux. 

j'Le  prix  moyen  d'achat  des  chevaux  a  été  inférieur  à  celui 

t  1875  r)a  23  fr.  27  c.  par  cheval,  el  le  prix  de  vente 

n  chevaux  rèforméa  supérieur  de  S  fr.  75  c.  par  cheval, 

Wtmtire  lolal  des  chevaux  en  1375  :  1,95S;  en  1876, 

iBîï;  prix  moïen,  807  fr- 39  c. 

-jfourragea.—Ln eonsommalion  lolale de  l'exercice  1876 
Ie7,75l.l37rr  57  c,  inférieure  de  27.029  fr.  04  c. 

^lle  de  1875,  et  pourtant  il  f  eût  3S.33S  journées  de 
X  en  plus,  et  l'on  a  subi  sur  plusieurs  denrées  les 


a  lOO  b< 


^1 


Il  y  a  donc,  ta  1ST6,   u 
0  fr.  063, 

Bien  qu'on  n'aUache,  dans  la  ration  du  cheval,  qu'ui 
importance  eecandsire  à  la  qnesLion  du  poids,  la  compoii- 
Ijnn  etU  qualité  delà  ralion  étant  le  point  capital,  ( 
que  le  poide  de  la  ration, 

En  1676.  a  M  de U  kil.  IIG  pur  i^heviil  et  pi 

BniS7B,de (3        600  — 

D'o(illrdsiille,en!876,une 
■Dgroealalion  en  paidi  df     0  kll,  S46  par  cheval  el  pi 


OBJETS  TROUVÉS. 

Le  nonibre  des  objet!  Irauvéti  sur  la  voie  puliliqne,  t 
déposes  a  la  prérecture  de  police  de  Paris,  augminle  la 
les  ans  dans  une  propartion  considérable. 

Du  1<"  janvier  su  31  dérenDbre  1876,  il  a  ^\t  opî 
4,12^  dépAts,  compoiés  de  portf-moniiaie,  bijoux  d'or 
d'irgent,  billets  de  banque.  Uilgré  les  avis  riilérèii 
public  par  la  vole  de  la  presse,  et  malgré  la  bonne  sein 
de  l'administralion,  le  cblITre  des  objets  restitué!  n'iltcti 
pas  15  p.  100  du  nombre  total. 

Lei  objets  non  réclamés  par  leurs  propriétaires  l^gl 
tineE  dans  le  délai  d'un  an,  sont  restitués  aux  personnt 
qui  en  ont  fail  le  dé[id(.  (/oiirnal  off.) 


TOOISIÉME   PAllTIE. 


ALGEItlR    ET    COLONIES. 


I,e(renstieneaienta(]iiisuivcnUontextriiilsder£»pos^ 
I  (b  ta  Hlualion  de  l'Algérie  ptésf.niè  jinr  le  gouverneur 
I  ^néral  b  l'occaiion  de  la  session  ilu  eonaeil  supérteiir  du 
KplivBTneiDent,  le  14  novembre  1»7ll.  Nous  le  comparonn 
KÏWDX  que  contient  ie  rapport  de  IS75,  aral^sé  dan«  le 


iB  le  régini 


municipiiles,  dans  lesquelles  llgurent  rèlètneni  e 

G[  les  rcprésenUnlB  de  l'élément  indipêne.  Ces  communes 

sont,  en  1876,  de  63,  c'est-i-dire  S  de  plus  qu'en  1875; 

liremières  comprennent  3,030,000  hectares  el  576,007 ha- 
liitantB,  dont  Q,S8S  Fran^ai!  ou  Israéliles  natoraliséi, 
1 ,683  étrangers  el  5137,036  musulmans. 

EdBd,  les  CDOimunes  inilifènes,  adminislrées  par  lea 
commîsiiuns  où  l'élémenl  arabe  est  représenté,  HDt  !■ 
nombre  de  32,  el  comprennent  l,21<J.285  bubilanti,  dont 
1,747  Fran{4iB,  93  Israélites,  649  étrangère  et  1,216,196 
ninsDimans. 

trislTuction  publique.  —  Le  décret  du  Ib  aoAt  tSTS 
a  appliqué  en  Algérie  les  lois  da  la  France  en  V 
d'nrganisBlîon  de  l'instrucUon  publique. 

Le  nombre  des  élèves  Tréquenlanl  les  diverses 
est  de  46,8S7.  sur  une  population  européenne  de  3Ï2,7S3 
y  compris  les  Israélites  naturalisés. 

Les  collèges  arabes  ont  été  supprimés,  el  leurs  él 
répartis  dans  les  institutions  françaises.  Des  écoles  nixlc 
sont  organisées,    La   langue  arabe  est   ialradojle  dan 
l'examen  pour  le  baccalauréat  et  les  brevets  de  csparitf 
l'enseignement  du  français  fail  partie  des  cours  tnM 
dans  les  medèna  d'Alger,  de  Tlemcen  e 
par  lea  jeunes  indlfènes  >iui  se  préparent  aux  en 
publics  énumérés  dans  le  décret  du  21  avril  1866. 


en    1ST6,  de  la  colonial 
afleclés  à  des 


n  soDl  : 


Itnmeubles  domuniaux 
bliM  ;  680,482  hectares 

Terrains  provenant  du  séquestre  cotleclif  des  tribus 
100.000  bcclares. 
Les  resEourcesen  argent  consistent  en  :  2,307,!S7  friDC 
ir  les  soultes  de  séquestres  cl  encore  dispoDibltl 
jff 2,461,615  francs  restante  perceToir.  L'eniemUe  d« 
s  aoqtilses  s'est  életé  à  8,760,224  frani».  On  I 
},2i)5,609  Ftanct  el  Ai^XM  \^9&â"'  frinn  » 


19  onl  reçu  da  Ttlat SGÛ.OOO 

IB  Snciètë  générale  ilgfTknna 

.MhlBSociètègBiieiolsewntde 130,(inO 

M  linropèeDS  ont  acheté  aniIndigtaHs ÎSO.OIIO 

f  «Bt  donc  UQC  superflcie  de 933,000 

par  uiiD  populstiDn  igricoto  européenne  de 
1  llTilTS  habilanu,  Ce  qni  doana  en  miiyetine  par 

bêlant  plus  de g 

Le  décrel  du  là  juillet  1874  exige  la  résidence  de  lODl 


^^  Le  progranirae  de  la  oilonisatiun  ii  eiécul«r  en  1617 
bomt*''''!''  '3  centres  nouveaux,  qui  peraieUront  d'inslal- 
lec  547  nouvelles  ramilles  ;  il  Taul  ajouter  à  ce  chilfn: 
5  fertnu  isolées  et  388  lot»  ordinaires  encore  vacants 
Bi  les  diverses  localités  livrées  à  la  cDionitation,  C'eit 
iriunc  1,000  ramilles  i|ui  pourront  être  établies  en  1877; 
'  a  Uers  des  lois  sera  donna  aux  colons  algériens,  les  deux 
Autres  BDX  émigranls. 

r:Crandf  Irataux  d'Miiiiié  pabliqvs.  —  En  1875,  la 
^fion  du  budget  aETérente  aux  travaux  civils,  en  y  stta- 
■nt  lu  fonds  consacrés  i  ceux  de  colonisation,  s'élevait 
(3.410,000  francs. 

Le  budget  de  187Ë  accordait. pour  lesmémesservicea, 
16,776,942  francs,  i  répartir  ainsi  :  Travaux  de  culonisB- 
ijon,  2,500,000  fr.:  travaux  publics  (service  ordinaire), 
J,S15,S42  fr.;  travaux  publics  (service  exlraordinaire), 
^361,100  fr.;  garan lie  d'intérêt  à  la  compagnie  P. -L -M., 

0  fr. 

La  répartition  àei  fonds  alloués  aux  travaux  {lublics  a 
[JloDné,  pour  les  ponts  et  chaussées,  3,326,372  tr.;  pour  la 
fBirie  départementale,  ^27,000  fr.,  et.  pour  le  génie  mili- 
-  ■   I,  337,000  fr. 

'  Àinû,  sur  im  budget  de  prés  de  27  millions,  environ  le* 

IX  tiers  sont  absorbés  par  les  travaux  d'inléréi  général. 

Agricullure  el  mdn,«rw.  —  En  1860,  la  surface  ioIbIp 

nuemencée  était  de  1,084,000  hectares,  qui  ont  faum 

""lJ76i&00  qa'intiux  de  grains.  En  1814,  \«  niAtaiï  iwX 


de  IG  millioiu  de  qoLDUui.  En  1875.  S,d5O.(XI0ki«Ui«i 

lion,  q«i  a'jtlognait  pu  1  aûlIioD  de  qui 

dé(ii!«c  miiniCDaDl  3  oiillisns.  rtprtstiiuiil  une  nlear 

d'as  moiiu  40  mlUiODS  de  frinci. 

Li  cn'lare  de  11  vigoc  et  U  ribriniioa  da  tîb  par  Ih 
EuTopéeni  oal  saîTÏ  one  progresiion  Double  qae  net  cb 
relier  le  Mbl«ai 

En  I87j.  les  lignes  occapiienl  entiron  I;),000  hertare^ 
el%,000  becUru  en  j  comprfiuQi  7.000  hecUrcs  eal^. 
jÉt  par  let  indigëoei. 

1SG6.  . 


L»  culture  du  lin,  tpû,  en  1869,  ne  tODfnil  qii«  4 
heeiares.  s'étendait,  à  la  fin  de  1SÎ1,  sur  ui 
presque  double; 

EnBn,  en  1869,  les  agriculteurs  algériens,  tant  E 
péeni  qu'ïadigêitea.  ne  possédaient  que  7,800.000  ittei  di 
bétail.  tindK  qu'à  11  fin  de  187),  le  reecnseineul  arcooti 
un  chilTre  de  près  de  15  millions  d'animaux.  Les  nmiHii) 
Muls  apuraient  dans  ce  total  pour  D.199,000  litei. 

JFineii,  —  Le  personnel  employé  à  l'eitraction  du  mbfl> 
rai  »  diminné  momeDliDëmeni  dans  la  province  ifnialij 
il  s'est  acrru  de  COO  oumers  dans  celle  de  ConsUntiU 
Le  nombre  total  d'ouTriers.  qui  élaîlde  3,J0Oen  1674,41 
3.900  eii  (875,  Ht  de  4,31 1  en  tSTG. 

L'explailiitiun  de  Mobl4-«l-Iiadid  a  donné,  en  I81& 
entiron  440.000  tonnet,  ce  qui  représente  une  «aléa 
d'enTÏron  5  millioni,  et,  dam  le  premier  serneslre  de  }W!f 
environ  190,000  tonnes,  dont  il  a  Ht  cxponf  184, IM 
toai>e«,  représentant  une  valeur  de  3,300,000  frioe».  A) 
Beni-Ssr,  1rs  Iravaui  d'instalUtion  se  poursuit ent;  19,00( 
lOnnes  d?  minerai  ont  Jlé  tendues  dans  le  premier  ifr- 
meilre  1S75;  din>  le  premier  semest-e  de  1376.  il  Ml  It 
élé  exporté  !î,000  tonnes,  lalanl  261,000  franes. 
lie  ieiiaage(letiBiDeTns4KennVitv\&<îm%»aXWiS 


, aw.im    îîi.oflo 

1,730         î.tM 

(,*ji  7i7 

m       ■ 

ToUI Ï90,73î      aî7,165 

i  permet  d'éraluer  i  600,000  lonnei  le  produiL 

;.  Celle  quanlilé  reprèEenle  le  cinquième 

Ipoduelion  minière  île  la  France,  et  se  traduit  en 

le  valeur  d'au  moins  7  millioDS  de  francs.  11 

n  Algérie  108  giies  minéraux  reconnus,  parmi 

4  minières  de  fer. 
Htation  de  l'alfa.  —  L'alfa,  plante  textile  qui 
e  étendue  immense,  les  hauts  plateaux  de 
^  pouFrail  fournir  h  la  fabrication  du  papier  une 
R)   première  considérable,  «i  les  comminiicalions 
i^lablies  enlre  les  centres  d'babitation  el  les  soli- 
)  l'alfa  croit   sans  culture.   La  Société  franco- 
»  reçu,  par  une  convention  du  !9  avril  1814 
nislration,  300,000  hectares  à  exploiter,  L'ex- 
iB  dei  alfas,  qui  était  de  45,000  tonnes  en  IB13, 
avée,  en  1874,  à  58,000  tonnes.  Les  chemins  de  fer 
rpojetés  entre  tes  hauts  plateaux  et  les  ports  du  littoral, 

eltronl  aux  exploitants  de  fournir  ce  produit  en  plus 

le  quantité.  Afin  d'assurer  l'exploitation  aux  petites 
[snlrepriEes,  il  a  été  prescrit  de  mettre  en  adjudicatian  les 
'"i^dcs  forêts  de  l'Ëtal  ou  des  commune»  indigènes  qui 
n  deçà  de  la  ligne  de  séparation  du  Tell  et 
»binls  plateaux.  Dans  In  seule  province  d'Oran,  ?33,000 
I,  répartit;  en  !1Q  lots,  ont  été  affermés  au  prix  de 
0,000  francs.  L'Angleterre  achète  "2  p.  100  de  la  pro- 
lellon  totale,  l'Espagne  18  p.  100,  la  France  4  p.  100, 
Si  Btlgii^ue  3.5,  le  Portugal  ^.S.  — Le  prix  de  l'alfa  étant 
'  "&  francs  la  tonne  au  port  d'Uran,  le  tralic  total  de  la 
née  s'élève  i  environ  8  tnillioos. 
tttre  du  (abttc.  —  En  18fi0,  5,340  plaoWuw  'iJ.iiïiï- 
iadigène») onl  ealtifé  ie  tabac  «ui  'kj^^XteiAxm. 


En  1874.  te  non^n  des  pbnUurs  t'ai  élefc  i  9,000,  i; 
oal  ciiltiié  6.460  brclare^,  donl  1«  rapport  toul  ■ 
1.700.000  kito)!nmiuK. 

En  ISTï,  il  ■  Hé  litre  dins  les  entrepâls  do  service  di 
ubMS  <■  Alcérjc  4,3 j8,570  kilo^nmci,  pour  une  lann 
de  3,tï7,437  Tniics.  Le  prix  de  lenie  du  tabac  fabriqi 
d^M  In  m*nuriiclDres  de  France  élanl  de  10  fr.  83  C  fa 
kilo,  Il  Wnéflce  net  procnré  lu  Trésor  par  la  fanmilii 
de*  lihafjalgi-ricnspeutètreéYatuÉ,eolS7â,à  33.000,001 
Ira  RM  lu  moins. 

flabliiinntnCf  et  terrien  direTi.  —  Le  npi-orl  f 
noua  «na'ysons  mentionne  encore  remploi  4 
de  75.000  francs  allouée  sur  le  liudj^et  de  l 
i  l'éulilisseinenl  de«  orphelins  indigènes. 

Ce  crédit  a  èlé  alTecIé  à  la  conslruclion,  an  vilUfiB  A 
Sainte-HoBiqae,  dans  la  Tsilée  du  aiélilT,  de  40  maîM 
destinées  à  un  nombre  ép»\  de  ménages  d'orpbdÏDi.  D 
DODceau  crédit  de  7ô,0D0  Francs  ligure  égilemeni  an  ' 
get  de  1876  pour  subtenlioni  aux  sociétés  de  patn 
des  orphelins  indigènes. 


„./'•" 


AleeràOnn.       (%    IK    ijm.fT, 
Fbilippevillu   t 
Ccn^UDilne. .       Si     K!    (.939,(1 


■t3  fA3  6.;US,(76  nn  51)  i^ 
a  compagnie  de  Paris-Ljon-UvdiUrranée  est  ce 
BbIk  de  ces  lignes. 

UgTtphes.  —  Le  serrice   télégraphique   rei 
^m  de  «es  hureaux  aux  «gcols  des  postes.  (Lot  4 
->«  1873.) 

p  iti  bureaux  li\«£n^<:^<ufc  «V'^neu  é 


En  1876. 16  nouveaux  bureaux  on  été  Quveris  i  la  cor- 

rM)iondance  orOciellf  el  privè«.  Le  mouvement  d^s  lii- 

lEolu»  «ur  le  réseau  algéj'Ien,  en   IS73-T4-'5,  a  èli  de 

Ii6î7,000fr.,el  a  produit  une  recette  de  1,411.150  Fr,, 

i  donne  une  mayeune  auDuelle  de  512, [133  dépêches, 

irunl  470,383  fr. 

Ses  bureaux  de  renscignemenls  généraux  ont  été  créés 

1875  dans  les  priQci|>auii  porta  de  débarquement  :  Alger, 

ta,  PhilippHville  et  Boue.  Celui  d'Alger  est  en  même 

D^   un   bureau  de   alatialique.  Le  câble   ious-marïa 

i,  relie   Al[.'«r  i   Marseille    a    transmis  ou   reçu,  en 

SlMi-15.  302,202  léléerammes  privén  qui  ont  rapporté 

,005,300 fr.,  en  mnjenne  100,000  dépecbes  et  335,100  fr. 

t  recBllo. 

II  existe  encore  !i  Alger  : 
.    Cn  bureau  de  renseignements  techniques  pour  aider  à 
U  création  des  entreprises  ; 

(r  L'^blissement  projeté  d'une  carte  de  l'Algérie  pour 
J'iodui trie  privée.  En  attendant  la  réalisation  de  ce  projet, 
■  ■    cartes  au  liBOOiGOO"  sont  distrîLiiées. 


Importations  H  exportations  riantes.  —  Le  commerce 
^^gèoéral  de  l'Algérie  avec  les  puissances  étrangères  et  les 
mirepdts  de  France  a  porté,  en  (875,  sur  une  valeur  de 

e,S77,48â  Tranci.  L'importation,  qui,  en  1874,  avait  été 
^^  S5,5(,9,954f.sncs,s'esl.éduileù5M58,071  rrsHCS.et 
■iportalion  e.si  également  descendur  de  52,225, liG3  francs 
"  ~'     "    "B74Jii4a,819,4ni'rauca. 

liai,  l'imiiortalion  et  l'exportariun 
Ieignenique90,459,0(i7  fr-,  chiffre  inférieur 
t  près  de  9  p.  100  à  celui  de  1S74.  U  réduction  l'ap- 
^e  i  la  fois  i  l'imporiat  im  (46,673.744  francs  an  lieu 
|(SO,2UU1Q4  francs)  et  4  l'.'xportaliun  (43,785.323 francs 
(tieu  de  4B.782,67j  francs).  Elle  porte  :  il  l'entrée,  sur 
pdenréet  coloniates  rt  les  animaux  vivaDts;  à  la  sortie, 
ir  le  froment  et  sur  l'orge. 


!n  âjwanl  Vità  dbiArcs  les  mouvemenli  iu  eômnierc 
entre  la  France  «t  TAIgéHe  il'après  lu  relevé  de«  doonn m 
mélropolltainei  (c'nt-à-dire  le  eammerce  ipéeial  poui 
I'ei|iDrUiion  de  FnnM  en  Algérie  et  le  cotnmercte  géltéra 
pour  rimporlatioa  d'Algérie  en  FraDce)  (1),  o 
réaullals  luivanU  : 


defranta 99,977,488    lOT.TM.I 

Avae  la  mélropDle lS8,770.iM    aS6,m,i 

Tolaui 358,747.91)8    358,lÙ,'l 

Entrepôts.  —  tes  marchandiaes  de  lonle  nature  entrj 
dans  lu  enirepdis  de  l'Algérie  en  1875  compvnnenl  Ul 
poids  total  de  Sy,"13  quintaux  mélriqoes,  chiOre  sd|  ' 
rieur  de  17,114  quintaux  mélrîqnes  à  ce) ni  de  1874- Ni 
par  auile  d'une  rèdoctiun  DOlable  dans  le  prix  dea  riu 
dei  alcooLa,  les  valeurs  de  ces  marchandisea  ne  «ont  ( 
de  5,771,312  flancs.  Elles  présentent  ane  diminatini 
1,299,790  franc»  aur  celles  de  l'année  précédente. 

Perceptions.—  Voici,  par  natnre  de  percepMons  et  \ 
douane!  principales,  en  ce  qui  concerne  les  droiU  d'( 
Irée,  le  moulant  des  recettes  pendant  les  annéei  II 
et  1874  : 

Droits  de  donanes  1  l'imjWTl&iion  (i).  I,91i,e46  l,3U,' 

DroiB  de  naiigmiai 133,  K3  173, 

DrgUs  et  produils  icceMOires iSJ.lSO  39t,i 

Totalgénérat 5,Mi,089  i,7<S,i 


I,887,a8i  l,6!t,31Ii 

Brillé 71S,fiM  66a, B» 

335.9»!  38a.8M 

TiilBl(i) 4,9(4, MU  4,3D4,19T 

.  navires  chargés  «ipédiés  ilc  l'Algé- 
■nger,  et  «ici!  versa,  ont  eCTccluJ  â|D47  vnyiigcs 
c'est  56  voysges  de  didÎiib  que  pendant  l'année 
.  Le  tonudge  total  de  ces  nnvires  a  £ié  de 

eaux,  au  lieu  de  501,371  tonneaux  en  1B74  : 

1. 18,755  tonneaux. 

tiAi  ce  mouvement  celui  des  transport»  entre 

efTAIgérie,  on  condlBle  le»  résuilats  sui- 


7,C37  ïdjaBes.      1,793,263  U 
7, «sa        —  1,731,450 


n  lïançiiii  a  couvert  1,-240,356  ti 
ti  dans  le  mouvement  total  pour  69  p.  100  quant 
:.  Hais,  dans  la  navigation  entre  l'Algérie  et 
le  pavillnn  français  n'entre  que  pour  SI  p.  IDO. 
ontre,  sous  le  rapport  du  tonnage,  la  pari 
9  notre  marine  et  de  la  marine  élringère  dam 
Ift  ralaiionB  di-  l'Algérie  avec  les  principales  puiaaances  ; 


I          Alger 

I^P^^^ 

Tuul(a) *,l)4l,Cill    t,m,S67 

ie  k  rêirsneer,  et  riee  wmo,  onl  flfleclii6  6,047  viiyagea 
B'  1ST5  :  c'est  5G  voys|;es  de  matni  que  pendïnl  l'année 
ï'feèdtDle.  Le  tonnjge  total  ie  cea  navires  a  été  de 

$10,1!7  tonneaux,  au  Jieu  de  501,372  tonneaux  en  1S74  : 

♦ogmeniation.  18,755  tonneaux. 

■  ta  métropole  el  l'Algérie,  on  uonaiule  les  résultats  bui- 

o;  voyaicet.      l,79I,iG3  tonnenux. 
*ï        -           l,7;ii,*B0        - 

couvert  l,'I40,35(i  tonneaux.  Il 
ement  total  puur6a  p.  100 quant 
la  navigation  entre  l'Algérie  el 
ncais  n'entre  que  poutïl  p.  100. 

e  rapport  du  tonnage,  la  part 
e  et  de  la  marine  étranftète  dan» 

avec  les  principales  puiuance«  : 

U  paTillon  frin^Bls  a 
ignw  ainsi  dans  le  mou 
Il  tonnage.  Hais,  dans 
WlPantrer,  le  pûYillon  fr 
•  Toioi..  en  outre,  sous 
^MtaUée  de  noire  marin 
^iBglHons  de  l'Algérie 

n 

';j-!Sf;;s:-'çr-Tjff 

«.5        B3.0        UA        8S.6 
^HU        SB.O         <>.l        OO.SI 

*,*.,.■..„..,„.,.«,- 

1 

Wi  l>rrlvM  a».  1.  «lonl.,  ..« 

H. 

l'iSÏ.'-.r.':;:    SS. 

^»  w4iliitm.4«"w *w'»?'» 

^^^^HU^ai^ 

a\  ïei  puliaânceB  élrangireÊiIônl  lesbi 
Tail  ûu  opéra  lionE  de  commeri'e  dans  les  poris  de  l'Algé- 
rie en  1875,  l'Anglelerre  occupe  le  premier  rang,  aïcfi 
237,075  tonnesux  ;  rEipagnc,  le  denxièma,  t  '""  """ 
tonneaux;  l'ilalie,  le  iroUième.  nvee  53,284  tonneSM, 
l'Autriche,  le  quatrième,  avec  14,546  lonneiiDX,  et  11 
Horwège,  le  cinquième,  aïec  12,451  lonneaux.  Il  s'agii 
ici,  bien  entendu,  de  la  navigation  par  navires  chargés 
de* entrées  et  sorties  réunies. 

L'elTecllI'  de  la  marine  marchande  dons  les  parti  i 
l'Algérie,  au  31  dêcemhrc  1875,  est  de  154  Davires,  jn- 
geanl  ensemble  b,Hiîi  luoneaux, 


Cour  d'appel.—  Au  1"  janvier  1874,  il  restait  aurdl 
de  la  Cour  d'appel  d'Alger  ili  air^irei;  1,24S  ont  él 
inscrites  pendant  l'année,  et  lU  sont  retenues  aprii  ndll 
lion  sQlérieure;  e'cst,  ensemble,  1,730  causes  b  jugti 
De  1864  i  1S73,  le  ehtlTre  mojen  annuel  des  proeii  ijiri 
et  de  eonimerce  parlés  devant  cette  compagnie  n'^Vl 
été  que  Je  1,212,  Les  aCTaires  musnlmanei  entrent  poi 
une  large  part  dans  cet  accrDisscmenl.  La  conninee  i 
indigènes  dans  la  justioe  fran{aise  se  manirette  pari 
empressement  de  plus  en  plus  marqué  ii  lui  déférer  le 
litiges.  Depuis  le  décrel  du  13  décembre  1S66,  le  nom 
des  affaires  musulmanes  soumisea  à  la  cour  a  preiqu 
quadruplé  ;  de  2B2  en  1807,  il  s'est  successivement  élev 
a  1,800  en  1874. 

Dca  1,730  conleslalioDs  de  l'année  du  compte,  1,31 
(76  p.  100}  ont  élé  résolues  dans  le  cours  de  l'cxenid 
savoir  :  1,090  (83  p.  100]  par  des  arréls  conlradictoirel 
88, par  des  arréls  de  défaut  et  140  par  ti 
désistement.  Les  proportion!  ci-desaus  sont, pour  la 
de  67  et  de  73  p,  tOO  eenletneut;  mais  il  n'j  a  pai 
s'en  élonner,  car  les  afTaires  musulmanes,  qui  for 
lix  dixièmes  de  celles  qui  sont  jugées  conlradietoiremei 
(C$3  sur  1,090),  EDut,  en  général,  d'une  solution  Taeile  t 
jiTomple  ;  elles  n'ont  jamais  trois  mois  de  râle.  Compati 
i  celle  de  IS73,  la  situation  n'en  ii\  cas  moins  favOTib' 
^  car  le  aombie  proportionnel  àt*  bîIwïm  U\«^ti  « 


I^dd  loa  10  )).  100. 

nimls  rendus  dans  lea  uITaires  niuaulnianeï 
it  cauDrinés  par  lu  u>ur  que  ceux  qui  sont 
rOilDncéK  dans  les  affaires  europèennea  :  6S  p.  100  eu 
B  de  C4  p.  100  en  malière  civile  et  30  p.  100  au  lieu  de 
i  p.  100  ta  matière  comaerciale.  En  ce  qui  eoncerjie  tes 
;'"  MCoramercialBe  priseK  dans  leur  ensemble,  il  y  a  lien 
HKlnarquer  que  le  rapport  des  coiilir  ma  lions  au  nombre 
{M dM  arréu  «at  monlé  de  5!  p.  IDOen  1872, à  02 p.  100 
|ilB73,  elàg2p.  100  en  1ST4. 
fribimaux  civils.  —  Devînt  les  tribunaux  de  première 
le  devant  la  cour,  le  mouvement  des  alTaires 
)  rdle  a  pris,  depuis  quatre  années,  une  grande  exleu' 
^.  Le  nombre  des  procès  nouveaux,  qui  n'avait  été  que 
S-3,134en  1871,  s'est  élevé  ï  3,SS5  en  1872  et  â  4,371 
ttSTS,  pour  arriver  à  4,710  en  1874.  Ces  derniers,  réu- 
iii  1,778  anciens,  foraient  un  ensemble  de  0,497  affaires 
juger  par  les  onze  tribunaux  de  l'Al^ièrie,  dont  deux, 
tac  de  Tizi-Ouzou  el  de  Bougie,  n'ont  siégé  que  peod'ant 
arjHitte  de  l'année. 
I/âugmenlation  de  leurs  travaux  semble  avoir  stimulé 
"  'umagislrats,  car  iU  ont  rendu  2,940  ju(!ements 
■a-dire  700  de  plus  qu'en  1873;  le 
M  jngemenlB  par  déFaut  a  été  de  1,304,  et  celui 
'''  ts  après  désistement  ou  arr^ingement  de  1,180. 
!S  terminées  donnent  84  p.  100  du  nombre 
►l873,  la  proportion  n'avait  été  que  de  "3  p.  100. 
■  1,067  rcsLanl  au  rAleauSl  décembre,  553  (un  peu 
H,  de  la  moiiié)  y  tlguraient  depuis  plus  de  trois  mois  ; 
iâihfe  pFËeédenle,  les  six  dixièmes  des  causes  étaient 
'  Henent  arriérés.  Le  progrès  ne  pourra  que  s'accea- 
r  désormais  par  la  création  d'une  seconde  cbambre 
1  tribunaux  d'Oran  el  de  Consianline. 
■I;id2  affaires  non  inacriles  au  rûle  ont  donné  lieu  à  un 
"w  nombre  de  jugements  prouoncès:  1,085  en  audience 
faBUque  et  507  en  cbambre  du  canseil. 
►l'ilwtniEliun  des  affaires  exige  moins  d 'avant-fa ire- 
Wjt  en  Algérie  gu'en  France.  On  n'y  compte  i\ue  \â  im- 
^t'préparaioires  ou  inlerlocutoires  pour  \Cft  i^M 


Taires  du  rûle  lenaiaéea,   au  [ien  de  19  p.   tOO  si 


Le  nombre  'les  orilonnanccs  rendue^i  par  les  présiilen 
DM  les  juges  délégués  a  Eubi  un  sccraissement  (de  6^ 
à  (i.H61),  qui  est  suppârlë  presque  cxclustvïnietil  parU 
ordonnances  de  ta-xes  de  frais  (4,354  au  lieu  de  3,577},   . 

Tentes  judieiaiTes^  —  Il  a  élé  procédé,  en  1874, 
3S8  veiitEB  judiciaires  d'immeubles  :  352  a  la  bam  k 
tribunnux  el  13  par  des  notaires.  En  Algérie,  les 
iiTi mobilières  aonl  relaliiement  Tréquenlea  :  elles  tt 
prÈi  de  la  oioilié  du  total;  en  France,  elles  d 
peine  le  tiere.  Quant  aux  incidents,  ils  eont  plus  m 
dans  la  colonie  que  dans  U  méiropole  :  42  p.  lOO'S'fli 
part  et  31  p.  lUnde  l'autre. 

Cm  368  ventes  ont  produit  8,136,070  franoB  et  * 
?83,354  Trancs,  ce  qui  donne  un  prix  moyen  d'adjDI^^ 
tion  de  22,109  franci  par  vente  et  un  montant  mor^ 
770  franci  de  frai».  En  1S73,  le  premier  de  ces  cl 
avait  élé  plus  faible,  et  le  second  plna  fort. 

Ordres  et  coniribalions,  —  Les  juges-committt 
des  onze  tribunaux  civils  de  l'Algérie  ont  eu  à  s'ne 
en  1S74,  de  387  ordres  et  de  145  conlributioml.  ! 
&32  procédures,  338  ont  été  leroiinées  :  210  p 
ment  déClnitir,  77    par    régleiaent   amiable    el  ! 
Iranaaclion,  abandon  ou  jonulion.  78  des  "^ 

eonlribulions  non  elos  au  31  décembre  ail 
pruTtsoiremenl.  Voici  quel  était  ie  rapport  d< 
dialribuer  à  celtes  qui  avalent  été  réclamées  a 
quelles  il  avait  élé  faîl  des  productions  :  73  fr.^ 
pour  les  ordres  réi^lés  délinitiveinenl;  59rr.4 
pour  les  ordres  amiables  el  17  fr.  52  c 
contributions.  La  moyenne  des  frais  taxés  dai^ 
espèces  do  procédures  a  été  de  471  francs,  i 
el  de  313  francs. 

Jun'diclion  comiaerciak.  —  Contrairement  i  «A,^ 
i'eit  produit  en  France,  le  nombre  des  alTain 
cilles  en  Algérie  s'est  accru  depuis  1872.  Après  av»ir4 
de Cifidi  pour  cette  dernière  année,  il  s'est  élevé  ilîft 
M  }fi73et  à  8,73Stn'iai4.  Les  arrondissemenia  qQt.]' 
UirUHit  participé  k  celle  Bugnwnvavivoa  vccA  vMcvtttt 


ft    ■  ^ 
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(472  affaires  de  plos),  de  Blidah  (295),  de  TIemcen  (270) 
['et  de  GoDstantine  (192).  A  Alger,  au  contraire,  on  conapte 
117  affaires  de  moins.  Les  tribunaux  ont  rayé  du  rôle 
7fiOi  affaires  (les  neuf  dixièmes),  qui  avaient  été  termi- 
liées  :  2,610  (un  tiers)  par  des  jugements  contradictoires, 
3^15  (la  moitié)  par  des  décisions  par  défaut,  et  1,377 
(17  p.  100)  par  transaction  ou  désistement. 

On  compte  aussi  plus  de  juf^ements  sur  requête  ou  sur 
lapport  :  1,054  au  lieu  de  718. 

Faillites.  —  Les  faillites  deviennent  d*année  en  année 
pte. nombreuses  en  Algérie,  sous  Tinfluence  du  déve- 
lojHieiDent  des  transactions  commerciales.  Il  en  avait  été 
oaTert  119  en  1872  et  141  en  1873;  il  en  a  été  déclaré 
159  en  1874.  A  ces  dernières,  il  faut  ajouter  321  procé- 
dores  en  cours  de  règlement  au  1*'  janvier  de  la  même 
•anée,  soit  en  tout  480  faillites  dont  les  tribunaux  avaient 
à  diriger  les  opérations.  Un  tiers  seulement  d'entre  elles 
(162)  a  pu  être  terminé  dans  le  cours  de  l'exercice.  Il 
y  a  eu  47  concordats,  4  abandons  d'actif,  64  liquidations 
de  Tunion,  34  clôtures  par  suite  de  l'insuffisance  de  l'ac- 
tif, enfin  13  réformations  des  jugements  déclaratifs.  L'actif 
des  115  faillites  terminées  par  concordat  ou  par  liquidation 
'de l'union  ou  de  l'actif  abandonné  était  de  1,685,723  francs, 
et  le  passif  de  3,674,486  francs.  Le  dividende  obtenu  par 
les  liqu|j]ations  a  varié  emre  16  fr.  36  c.  p.  100  à  Alger  et 
61  fr.  42  c.  à  Philippeville  ;  le  dividende  moyen  était  de 
34  fr.  90  c.  p.  100. 

Justices  de  paix.  —  Un  décret  du  23  avril  1874  a  porté 
de  40  à  64  le  nombre  des  justices  de  paix  d'Algérie.  Cette 
mesure  devait  avoir  pour  résultat  inévitable  d'augmenter 
'  ]e  nombre  des  affaires  portées  devant  cette  juridiction. 
En  effet,  il  a  été  délivré  8,066  avertissements  de  plus 
en  1874  qu'en  1873  (45,970  au  lieu  de  37,904).  Ces 
45,970  billets  avaient  été  adressés  à  des  défendeurs  inXè- 
ressés  dans  44,033  contestations;  mais  ils  sont  restés  sans 
effet  dans  17,571  affaires  (les  deux  cinquièmes).  Les  magis- 
trats n'ont  obtenu  la  conciliation  des  parties  que  dans  1 1,873 
cas,  soit  45  fois  sur  100,  ou  les  neuf  vingtièmes,  tandis 
qu'en  France  la  proportion  atteint  çre&c\^\\^  V^^  <à>^>^\, 
ûixièmes. 


articles  4S  et  Buivanlsita  Codedc  procédure  civile, l'Écar 
est  encore  plus  sensible  :  l!)  p.  lOU  en  Algérie  el  ^1  p.  10( 
sur  le  çoaiincnt.    - 

Camme  juges,  les  magiBlrsls  cantonaoK  ont  eu  â  o 
nlllre  de  I5,TS6  afTaires  ;  ils  n'en  avaient  vu  porter  de«: 
enx.en  1813,  que  t2,TE4.  Ile  en  oui  juRé  7,475  (pria  da  I 
moitié  ou  49  p.  100]  conlradictoirement  et  5,307  (34  p.lOC^ 
par  défaut;  les  3,004  autres  (17  p.  100)  ont  été  :  1,2Z 
arrangées  fi  l'audience,  1,405  abandonnées,  et  373  i 
Yoyées  à  l'année  1875. 

Il  en  est  pour  la  juridiction  des  justices  de  paix  eoi; 
pour  la  juridicLion  de  première  instance;  les  avant-bl 
droit  j  sont  relaiivement  rares  :  6  pour  tOO  d'affiiireiteF 
minées;  en  France,  on  en  relève  13  p.  100,  pins 
double. 

Sur  tOO  jugements  en  premier  ressort,  9  seulement  n) 
portés  en  appel  devant  les  tribunaux  d'arrondiisementi  i^ 
en  canQrment  6  sur  10. 

Atsistance  judiciaire,—  Les  bureaux  établis  pirii 
tribunaux  de  première  instance  ont  eu  à  examiner  948 1 
mandesd'assislancejudiciaire;  ils  ont  statué  sur  62ld'aQ 
elles,  par  l'aitmjssion  de  339  et  le  rejet  de  292.  Les  nV 
ont  été  retirées  parles  parties  (216),  renvoyées  à  d'Wllj 
hureauï  (54)  ou  ajournées  (  j7). 

Devant  le  bureau  d'appel,  il  n'a  été  porté  que  31 
mandes  de  cette  nature,  dont  10  ont  été  accueillies  9t  ' 

Affaires  musulman».  —  En  ce  qui  cdiic< 
musulmane  (1)  rendue  en  vertu  du  décret 
bre  18GG,  il  résulte  du  tableau  LX  ((la^es  20S  et  SOS)'' 
Compte,  que  In  cour  d'appel  d'Aller  el  les  tribunaux 
d'arrondissement  (2)  ont  eu  â  juger  2',^54  appeli 


«  p'rànoncéèg  :  ï,&*l'pSrTei  iaia  et  13  (lar  Tti  jugeï 
de  paix  (art.  ?  du  décret  précité). 

1,032  actions  étaient  personnelles  el  mobilièrfs,  ponr 
B  valear  fnTërieure  k  2,000  fraocs  de  eaplal:  1.091 
Uicnl  iranobilièreB,  et  leur  importance  n'excédait  pa« 
D  ftrtncB  de  retenu,  et  dans  431  instances,  l'inlérft  du 
ilJge  était  indélerminé  ou  dëpasanil  lea  taux  ci-dessus. 
'4  cour  et  les  tribunaux  ont  rendu  1,G79  iirrêls  mi 
;nneiila,  dont  I  .^17  (plus  des  sept  dixièmes)  de  conHr- 
Qon  et  463  Cîi  p.  100)  d'inllrmation.  11  a  ét£  donné 
t  dn  défiîatemenl  dans  456  arfiiirea,  et  419  restaient  à 
igar  i  1b  fin  de  l'année.  Parmi  ces  dernières,  98  ee 

?iT8ient  arrêtées,  Taule  par  les  parliei  J'aroir  produit 
tempa  utile  les  pièces  réclamées,  et  59  parce  que  des 
s  rogatoire*  n'étaient  pas  encore  exécutées  ; 
w  les  2G2  autres,  le  jour  d'nudienee  avait  èié  11x£. 
,)  a'élé  introduit,  en  1874,  devant  les  jugée  da  paix 
S^rie,  1,909  QiïaireB  musulmanes,  dont  1,7G2  après 
ig  BTertissemcnts,  au  nombre  <Ie  ^,EOS,  Les  parties  en 
K  abandonnii  1,174;  elles  a  sont  mises  d'aceord  à  l'au- 
Hnee  dan<  492;  les  tribunaux  ont  rendu  209  jugemeuli, 
.14  causes  repaient  indécises  au  31  décembre. 
'  Âuenne  affaire  n'a  été  renvoyée,  en  1874,  devant  le 
il  de  droil  musulman,  qui  a,  du  resle,  été  supprimé 
n  décret  du  1 1  novembre  1875,  abrogeant  les  para- 
iraphea  4  à  6  de  l'article  24  du  décret  du  13  décem- 
reiaec, 

J'ai  cherché  à  analyser,  ausai  brièvement  ({ue  possible, 
m  ce  rapport,  les  pardes  les  plus  saillanles  du  Compte 
SnJral.  Les  soiiaule  et  un  tableaux  dont  se  compose  ce 
toument  fourniront  les  éléments  nécessaires  pour  appre- 
tr  d'une  manière  plus  circonstanciée  les  diverses  phases 
I  Ib  justice  civile  et  commerciale. 

En  résumé,  les  cours  d'appel,  qui  avaient  i  juger  GIG 
taires  de  moins  eu  tS74  qu'en  1873,  en  ont  laissé  tans 
italittn,  à  la  Hn  de  l'année,  237  de  moins;  l'arriéré  lépl. 


foi  mevi 

les  arrÉls  il'avant-Faire-drolt  aal  été  nioias  aombreux.  En 
ne  qui  concerne  les  Iribunaux  civils  île  première  ii 
lu  «itiialion  esl  RbEolumenl  la  mime  pour  les  deux  innées  : 
N2  ïHaires  lerminées  sur  100;  àO  jugemenls  conlradic- 
to'iK»  sur  100  causes  rayées  et  un  jugement  préparaloirc 
ou  inlerloculoire  pour  5  aiTiires  lerminéei.  Le  nombre 
proporlionnel  de?  procès  n 

est  cependuDt  monté  de  deux  ceuliéDies  :  54  p.  100  ii 
lien  de  S2  p,  100.  Les  sept  dixièines  des  ordres  ontét^ 
clos,  dont  plus  des  deux  tiers  i  l'aoïiïlile,  el  lei  prooi- 
dures  n'uyant  pu  èlre  réglées  dans  les  quatre  mois  de 
leur  ouverture  secliiirrenlè5Gp.  100,  quand  l'année  pré 
cédeute  la  proportion  élsil  de  ^8  p.  100.  Le  reliquat  di 
alTaires  conlenlieusea  soumise^  i  la  juridiction  eommerr 
ciale  est  descendu  de  7  il  (i  p.  100,  et  celui  dei  falItUei 
de  56  à  54  p.  100.  ^ 


Les  quatre  cours  d'assises  du  ressort  d'Alger  ui 
s'occuper,  en  1874,  de  194  accusations  contradicloiras  « 
relikivee:  115  (59  p.  100)  à 
sonna*  et  79  (41  p.  100)  à  des  crimes  contre  les  proprit- 
lés.  Kn  1872,  le  nombre  total  des  affaires  avait  été  de  387 
e'est  dans  nue  diminutiun  d'un  tiers  environ,  à  laquai! 
louUa  les  espècei  de  crimes  ont  pris  part.  Le  nombre  d 
assassinais  eil  descendu  de  54  &  39;  celui  dei  meurir 
de  53  i  33,  et  celui  des  vols  de  7Z  à  42. 

Parmi  les  392  accusés  compris  dans  les  194  nccuaatin 
il  y  avait  276  hommes  et  16  femmes  (à  p.  100).  Les  fi 
(rênes  Cormaieul  plus  des  trois  quarls  de  l'ensein'  ' 
223  ou  76  p.  100  ;  les  Franfaig  étaient  ai;  nombru  d«  6 
et  les  autres  Européens  su  nombre  de  27. 

Des  verdicts  négatirs  ont  été  rendus  it  l'égard  de  69  w 
cusés  :  c'est  30  p.  100  ou  dix  centièmes  de  plui  tpt" 
France  ;  i  mineurs  de  seize  ans  ont  été  envo^éi  en  corr 
tien  (article  66  du  Code  pénal);  les  201  accusés  cond» 
niis  l'ont  été  :  !)  a  mort,  21  aux  travaux  (on&t  i  p 
tuké,  67  aux  travaux  forces  à  temps,  54  ï  11  reulnidoiL  i 
jO  i  rem^rwonneinenl, 


■ 
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'  Il  •  été  jngé  par  les  mêmes  eoars  d'assises,  mais  sans 
raitiftanee  du  jury»  34  affaires  par  contumace  concernant 
38  accusés,  qui  ont  été  condamnés  :  9  à  mort,  9  aux  tra- 
vaux forcés  à  perpétuité,  15  aux  travaux  forcés  à  temps 
et  &  à  la  réclusion. 

Tribunaux  correctionnels.  —  Contrairement  à  ce  qui 

s'est  produit  pour  les  crimes,  le  nombre  des  délits  soumis 

aux  onze  tribunaux  correctionnels  (1)  s'est  accru.  De 

4,567  en  1873,  il  s'est  élevé  en  1874  à  5,243.  Celui  des 

prérenus  est  monté  de  6,252  à  7,049. 

Les  5,243  affaires  de  1874  avaient  été  portées  devant 
les  tribunaux  :  159  par  les  parties  civiles  et  82  par  les 
administrations  publiques;  quant  aux  5,002  introduites 
par  le  ministère  public,  1,375  (27  p.  100)  Tont  été  en 
vertu  de  la  loi  sur  les  flagrants  délits,  1,G50  (33  p.  100) 
par  citation  directe  (article  182  du  Code  d'instruction  cri- 
minelle) et  1977  (40  p.  100)  après  instruction.  Cette  der- 
nière proportion  est  de  dix-sept  centièmes  plus  forte  qu'en 
France,  par  suite  des  conditions  spéciales  de  notre  colo- 
nie ;  mais  il  ressort  de  la  première,  qui  dépasse  de  six 
centièmes  celles  du  continent,  que,  si  les  magistrats  algé- 
riens sont  plus  souvent  obligés  que  ceux  de  la  métropole 
de  requérir  l'iilstruction  judiciaire,  ils  font,  d'autre  part, 
une  application  relativement  plus  fréquente  de  la  loi  du 
20  mai  18C3. 

Sur  les  7,0^9  prévenus,  on  ne  comptait  que  265  femmes 
(0.04).  Un  septième  environ  de  ces  mêmes  prévenus  (1,071 
ou  15  p.  100)  n'avaient  pas  encore  atteint  leur  majorité. 
Plus  des  deux  tiers  (4,756  ou  0.67)  étaient  des  indigènes; 
1,171  (0.17)  étaient  originaires  du  continent  français  et 
1,122  (0.16)  étaient  nés  dans  les  autres  contrées  de  l'Eu- 
rope. 

Les  quatre  dixièmes  des  prévenus  (2,801)  avaient  à 
répondre  de  vols,  et  un  cinquième  (1,320)  de  coups  et 
blessures. 

Des  acquittements  sont  intervenus  à  l'égard  de  969  pré- 


(1)  Les  oouTeanx  tribunaux  de  Tizi  Ouzon  el  de  Bqu^v«^  «ci^%  V^^  ^^ 
déeret   ào  iO  mars  Î873,   n'ont   commencé   i  toncNiOiUU^t   c^v^V  \%.    ^vv 


lUS  (  13  p. IH^ âonTroSnen» liel 
du  Code  pénal)  :  6.080  prévenas  ool  élé  rondamnés,  s 
voir  :  G39  i  plut  d'un  an  d'empriianaerncnl,  3,931  à  i 
an  ou  moint.  el  1.447  à  l'ameiide. 

En  prenant  pour  base  d'apprécialîoa  le  rapport  du 
applicalions  de  l'arliele  463  du  Code  pénal  aux  conâam- 
niliont,  un  conslale  on  ra De rmiss émeut  marqué  de  Is 
rÉprnaion  vn  Algérie.  La  moitié  seulement  des  prènniu 
eondatnnéi  ont  joui  du  bénètice  des  circonitanecs  atA 
nuantet;  en  1873.  la  proportion  avait  été  de53p.lOQ 
en  iST!  de  GO  p.  100,  et  en  I8C9  de  G(i  p.  100.  ^ 

Aux  5,^43  délits  dérérég  aux  tribunaux  eorreetiouÉl 
'  en  1374,  il  convient  d'en  ajouter  933  (|ni  ont  été  jt^éi  pi 
les  jngtices  de  paix  à  compétËnce  èlendue  (décnt  i 
19  août  1854)  et  qui  étaient  imputés  i  1,?0g  ineulpif.  be 
tribunaux  de  simple  pollee  ont  acquitlé  127  de  «cum 
(11  p.  100);  ils  en  ont  condamné  fi4e  à  l'amende  (de  t6i 
500  rrancs)  et  411  i  un  empriionnetnent  qui  n 
pas  excéder  six  mois.  Ils  se  sont  déclarèB  inco(npét«nbj 
l'égard  de  34. 

PrèB  des  huit  dixièmes  de  ces  prévenus  (952  ou  79  p.  1(K 
étaient  poursuivis  :  219  pour  outrages  envers  dei  h 
lionnaires,  1S4  pour  des  délita  de  chaue,  171  pour 
contraventions  roresttères,  167  pour  blessures  invol 
laires,  143  pour  incendie  de  broussailles  dans  les  cl 
38  pour  ivresse  {.deuiiètne  récidive). 

Outre  les  933  jugements  correctionnels  ci-dessua,  ie 
juges  de  paix  de  l'Algérie  en  ont  rendu,  en  luailtre  A 
simple  police,  20,7ÎC  intéressant  25,764  inculpés,  qui  n 
élé  :  3,231  acquittés  (11  p.  100),  21,523  eondaouiétv 
l'amende,  1,8S8  condamnés  i  l'emprisoDneffient,  el 
renvoyés  pour  incompétence.  Il  suffit  de  dire  que  ces 
gislrats  ont  jugé  3,595  contraventions  de  plus  qu'en  187^ 
pour  jusliGer  la  création,  en  1874,  de  23  justices  de  pii 
Le  nombre  des  ïnroncalions  olScieuses  demandées  m 
DUgistrals  cantonaux  a  été  de  4,843,  el  celui  des  témBii 
lins  de  19,283. 

ifiton  crimineUe.  —  11  a  éli  adressé,  en  IST 
ilère  pablic,  13,990  \irocès-verbaux,  plaintes  on 
iou;  eu  égaid  aa\  uunQ«s  \^'^  (^  ^SIt1■y^  ' 


Le  nom 

^^   DUgistrali 
^^^^bUdiIus  < 

■El! 
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une  augmentation  de  1,477  et  de  2,296,  qui  s'explique  par 
eelle  du  personnel  des  officiers  de  police  judiciaire,  non 
rnoins  que  par  la  remise  faite,  en  juillet  1874,  de  certains 
territoires  militaires  à  l'administration  civile. 

Sur  ces  13,990  procès-verbaux,  5,946  (43  p.  100)  ont 
été  laissés  sans  suite  et  3,797  (27  p.  100)  communniqués 
aux  juges  d'instruction.  En  Algérie,  comme  en  France,  la 
réduction  proportionnelle  de  ce  dernier  chiffre  est  de  trois 
centièmes.  Le  ministère  public  a,  en  outre,  porté  directe- 
ment à  l'audience  correctionnelle  3,038  affaires,  et  en  a 
renvoyé  1,004  devant  une  autre  juridiction;  les  parties 
civiles  en  ont  poursuivi  164;  enfin,  41  attendaient  solution 
au  31  décembre  1874. 

Les  juges  d'instruction  ont  rendu  3,745  ordonnances, 
dont  1,374  de  non-lieu  (c'est  37  p.  100,  comme  en  1873)  ; 
les  2,371  autres  renvoyaient  les  inculpés  :  249  devant  la 
chambre  d'accusation,  1,979  devant  le  tribunal  correction- 
nel et  143  devant  le  tribunal  de  simple  police. 

En  Algérie,  la  détention  préventive  a  été  appliquée  à 
5,594  individus,  dont  les  trois  quarts  (4,177)  ont  vu  sta- 
.tuer  sur  leur  sort  pendant  le  mois  de  leur  incarcération. 
Un  dixième  des  détenus  (582)  ont  bénéficié  de  la  liberté 
provisoire  ;  sur  le  continent^  la  proportion  n'atteint  pas  un 
vingtième.  Il  est  donc  permis  d'affirmer  que  les  magistrats 
de  TAfrique  française,  souveut  contraints  de  recourir  à 
celte  mesure  rigoureuse  de  l'arrestation  préventive,  s'ef- 
forcent d'en  abréger  la  durée  dans  la  mesure  compatible 
avec  l'intérêt  de  la  justice  et  les  nécessités  de  la  répres- 
sion. 

l'assistance  MEDICALE  ET  UOSPITALIÉRE  EN  ALGERIE. 

La  Correspondance  générale  algérienne  présente  le 
tableau  suivant  des  mesures  prises  pour  mettre,  dans 
notre  colonie,  les  soins  du  corps  médical  à  la  portée  de 
toutes  les  personnes  qui  les  réclament  : 

«  Nous  avons  indiqué  antérieurement  les  améliorations 
introduites  dans  la  constitution  hygiénique  générale  de 
l'Algérie  par  les  travaux  de  colonisation,  mise  en  culture 
de  vastes  espaces,  plantations,  reboiseaveivl,  die^^^^Ock^ak^W^ 
ei  régularisation  des  irrigations  ;  ces  It^n^x».,  ca  ^s»ff 
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n  putilianl  l'air  smblsnt,  o 
dilier.  en  lea  reiiilanl  inSniiuenl  pins  n 
l't  plua  liËDÎns,  les  accèi  de  fièvre  mtermJLleDle  qui 
début  de  la  conquête,  avaient  iullipè  s  l'Algérie  un  Tâcbeux 
ri'iiom  d' insalubrité.  Touterois,  il  faut  ajouler  que  II 
efforts  de  la  science  et  de  la  haute  adminiElralion  oi_ 
puisBamment  contribué  à  ces  résultats,  si  SBtisfïisaatl 
sous  tous  les  rf^orts.  On  ne  citerait  pas,  en  elTet.  n 
autre  pajs  dans  lequel  la  santé  publique  ait  èlË  l'objet  dS 
plus  (le  lollicilude  de  la  part  de  rautorilé  aupérlfore,  ^ 
ail  les  soins  de  rhamine  de  l'art  aient  été  mis  plu«lï^[ik 
ment  i  la  porlée  de  toutes  les  personnes  ( 

L'agglomération  de  la  pojiulaliDn  européenne  dans  h. 
!;rand)  centres  y  atait  attii^,  conime  la  chose  s 
lieu,  de  nombreux  médecins;  mais  il  rallnit  aUM 
assurer  le  servire  médical  dans  les  pelils  rentres,  dans  1( 
villages  éloi^n^s,  dans  les  fermes  isolées,  probtème  4ifS 
rile  qu'a  parraîtemenl  résolu  l'inslilulion  des  mâdeciga,! 
colonisation.  En  1873,  un  arrêté  ininisiériei  divïult  fa 
territoires  livrés  i  la  cotonitalion  en  un  certain  noQËÎ 
do  circonscriptions  médicales;  un  médecin,  dit  de  coIm! 
Bution,  étiil  tenu  de  résider  dans  la  localité  dËugal 
comme  cheMieu  de  la  circunscriplion,  de  faire  des  IsW 
nées  périodiques  dans  chacun  des  centres  oti  groupai  «I 
populalion  en  dépendant,  de  tenir  au  lien  de  sa  réiidenct 
»  jour  et  heure  fixes,  un  bureau  de  consulialion  gratulu 
de  propager  la  vaccine  et  de  donner  gratnilement 
soins  et  les  services  de  l'art  à  taulea  les  personnes  il 
gentei. 

Depuis,  cette  instilulion  n'a  fait  que  se  développei 
l'endant  tout  le  temps  que  les  bonornires  de  ces  homin^ 
dont  le  dévouement  n'a  jamais  fuit  défaut,  soni  resti 
la  charge  des  départements,  les  conseils  géttëraut 
tenu  ti  honneur  de  s'associer  é  une  œuvre  aussi  pbiUn 
thropique,  en  multipliaal  le  nombre  des  médecins  ij 
colonisation,  au  fur  et  à  mesure  que  l'ai^randissaient  11 
terfiloires  dans  lesquels  s'exercnit  l'action  de  la  d 
aution  européenne  ;  et,  en  se  substituanl,  en  187^ 
Mp»tlemen\M,  le  gouvernement  n'a  eu  t'^inlc  d'aï 
tr  cettf  boaat  tradiUoit. 


ft$4e  ce  service  au  l"  janvier  1875,  on  coin])lc  en  Algè- 
'e  r74  mâdccina  spéciaux  de  colonisnliun,  rèlribuès  sur 
s  Tonds  de  l'Ëlal,  et  il  n'enisle  pas  dans  les  \to>i  pro- 
ttpti  un  seul  «Fnlre  agricute  qui  oe  soil  visité  régulière' 
jcni  par  un  hnmtne  de  l'art,  toujours  prêt  h  répondre  hux 
fé\t  qui  lui  sont  adresEés,  à  aider  de  s«s  sages  conseils 
fidiDintatian  de  la  ramille  des  immigraÉts,  à  lui  fournir 
(place  les  remÈdes  ilont  ils  peuvent  avoir  besoin.  Pa- 
gtètemenl.  les  établissemenls  bospilaliers  tendiinl  ï  se 
ttlUipUer  dans  les  trois  déparleaients;  ri,  dans  les  villes 
tflii  n'oni  pu  eoeore  éiablir  des  bôpilaux  civils,  les  hâpi- 
tUM  mULlaires  recueillent  les  mnlides  qui  ne  peuvent  être 
jnités  à  domicile;  ils  y  trouvent  tous  les  aoina  que  réeliiine 
Imt  tituaijon. 

'.Plus  benreui,  sous  ce  rapport,  que  beaucoup  (te  eulti- 
nleun  àe  cerlains  déparlemenls  [Détropolilains,  le  eoioa 
UKfrien  est  donc  certain,  quel  que  soit  le  point  qu'il 
jubile,  fiit-ce  toimù  un  poste  avancé,  qu'en  cas  de  maladie 
"^  d'accident,  les  services  intelligents  de  la  science  ne 

Il  défaut  ni  â  lui  ni  à  sa  famille. 
.Tt^na  les  troi-i  déparlements,  des  bospices  et  des  orphe- 
il  largement  ouvertii,  les  uns  nui;  invalides  da 
ES  autres  aux  jeun»  or|i!ieliu.i,  que  l'abience 
'WÊ  membres  rie  leur  Tamille  ne  permet  pas  d'assister  ï 
Sicile.  Jamais  les  crédits  nécessaires  au  SDulagement 
kees  deux  classes  si  inlèreasanles  de  la  grande  fomille 
IDiname  n'ont  été  marchandés,  et  on  peut  ejpérer  quTTant 
fe  fin  de  i'annite  courante,  deux  nouveaun  établissements, 
•W  Mile  pour  les  aliénés  el  uu  bôpilal  pour  les  aveugles, 
^lieadront  compléter  le  régime  bospitalier  de  l'Algérie. 

Ajoutons  que,  dans  le  but  de  venir  en  aide  au:«  Infor' 
^OM  passagères,  des  bureaux  de  bienfaisance  ont  été 
\tSits  dans  toutes  les  villes  de  quelque  importance;  ils  sont 
{Sllaienlés  par  des  subventions  communales,  des  duna  Du 
'  »  legs,  el  par  la  charité  privée,  qui  ne  leur  a  jamais  fait 
'itaat.  Un  crédit  de  cent  mille  francs,  porlé  pour  IB77  à 
nt  trente  mille,  est,  en  outre,  inscrit,  cbaque  année,  uu 
budget  de  la  cDlanisdiioD,  à  titre  de  secoure  à« TotiVe  wïl 


tés  par  les  départe meni s,  9oil  su  même,  nsngt,  tait  en 
d'accorder  un  secours  immédiat  aux  victime  a  d'un  èvéne 
ment  calamileux. 

Mais,  en  mSoie  lemps  que  l'ndninistrali 
s'edorcait  de  parer  par  des  iniiilulions  publiques  à  touti 
les  èvenluaiitéi  ralam lieuses,  elle  se  prêoccupaii  aoul 
stimuler  l'initiative  privée  et  de  Taire  naître  entre 
masseï  les  sentftnents  de  solidarité,  eu  faTariaant.ril 
blissement  des  sociétés  de  secours  mutuela  et  l'amoiR 
l'épargne  par  l'initilution  des  caisses  d'épargne,  d 
l'accès  est  lingulièrement  faciltlé  à  la  population  agrio 
qui  trouve  dans  les  nombreiix  receveurs das  umlrilxjti 
direrseades  inlertnédia ires  gratuits  pour  toutes  les  opéra 

Un  coup  d'œîl  jeté  snr  les  statistiques  unidellei  _ 
que  l'ulilitè  des  Bocièlés  de  secours  mutuels  et  des  ca 
d'épargne  a  élè  comprise  par  la  population  algértc 
On  compte,  en  eCTel,  dans  les  trois  départements,  qaotn 
quatre  sociétés  de  secours  mutuels,  dont  quelquei-nd 
telles  que  la  Famille  et  \ti  Arts  et  ISUiers,  d'Alger,» 
en  pleine  voie  de  prospérité  et  à  la  veille  de  ponvoii  m 
rer  des  pensions  de  retraita  à  leurs  anciens  soeiéldij 
Le  nombre  des  membres  honorairea  nu  parlieipants  Mt' 
partie  de  ces  sociétés  est  d'environ  7,009,  dont  Ie«dl 
liera  appartiennent  à  la  nationalité  Trantaise. 

Au  31  di^cembre  1S74,  le  nombre  de  livrets  itjsi 
caisses  d'épargne  du  déparlemenl  d'Alger  élail  de  3,1 
mprésenianl  une  épargne  de  793,721  fr.  S7,  et  de  1.2 
livrets  dans  le:  caisses  d'épargne  du  dépariemenl  dt) 
représentant  une  épargne  de  ,7!I3,721  tr.  13.  Nous  n'r 
pas  BODs  les  yeax  la  situalion,  â  la  même  époque,  i 
caisses  d'épargne  du  dépariemenl  de  Conalanlinci 
les  aitualions  antérienres  permettent  de  suppoier  que 
bilan  des  opéralions  dans  ce  déparlement  se  rapprocl 
de  celui  du  département  d'Oran.  La  popula  ' 
entre  environ  pour  les  deux  tiers  dans  le  nombre  d 
déposants. 

Enfin,  pour  lerminer  ce  cliapitrc,  mentionnons  1' 
lenee,  à  Alger,  d'un  monv-ilc-^iiéiâ  cvèu  pur  décret  i 
IS  septembre  18ù!,  vX  coti^vatan^  ^v»  ^  v'^fi^^mq 


■s  mutueb  et  les  enisacs  d'épargoe.  cam- 

e  pris  àtf  iIrux  llare  de  la  clienièle  de  eel  ilahliue- 

l;  sut  t  ,447,69-2  franw  prétéi  en  1874.  JGÎ.IW)  francs 

été  à  lies  muBuliDans,  el  314,li25  Trancs  i  dee  iara^' 

"^[tB.  Les  prila  falLs  aux  Kuropéeru  ne  ae  nonl  élevés  qu'à 

"11,071  francs.  Il  (J-off".) 


COLOnUE* 

Nous  exi  rayons  ies  renai 
^bliéa  par  le  minisiirc  de 

(;numcnts  euivanUdes  lableaux 
In  marine  et  îles  colonies. 

MinTINIflB 

^Snperllcifi  :  08,708  hetl 

tes. 

KiSgnu.»  (1870) 

KlM«ktiiGre....    ig'lnl 

Îi0,000         508 
43,000         306 

38,853,1»» 
«B.fflM 
Si.OOU 

m.ooo 

r 

^^, 

HUBaripproiiniiilvedi»]! 

ùpriétés.    33.73i';5lfl 

D9,iSS,30a 
I5.ï*t,669 

38,398>9 
.^3,41f,l71 
6t.SI0,481 

t        ■^c.™s.,c=if..=«,. 

.m. 

f                                         To 

aux 50,917,399 

3B,70U,SaO 

Sfta 

Navires  frjDÇBÎs 

m     m     :& 

90B       9li       3 

376  ^  COLONIES  FRANÇAISES.  ' 

eiJABBLOlJPB    BT    »BPE9»AIICBfl.    ' 

(Guadeloupe.  —  La  Désirade.  —  Les  Saintes.  -> 
Saint'Martitif  partie  française). 

Superficie  :  265,123  hectares. 

Popnlatfon.                                       IflTS.  tR74. 

Habitants 439,120  141,510 

Immigrants....  V 16,034  17,426 

Troupes .' 729  .766 

Fonctionnaires  et  leurs  fiùttilles 945  Stl 

Population  flottante 7,080  6,807 

*  •        Totaux.....      163,908     167, 3U 

CuUures.                                  1878.  187». 

Hf>etarAs.        Produits.  Hectares.      PmdaM». 

Cannes  à  sucre 19,717  34,582,585  20,686  40,775,732 

Café 3,588    690,591  3,682    676,846 

Coton 751    39,220  670    35,470 

Cacao 464    106,978  471    120,300 

1878.  ICT* 

Nombre  des  habitations  rurales 7,025  -    7,229 

~     des  travailleurs 70,635     76,059 

187$.  1R7*. 

fr.  fr. 

Valbur  approximative  des  propriétés.    95,580,920    106.593.055 
~     des  produits  nets 7,480,306       5,853,987 

Commerce.  1078.  1874. 

Importations 28,397,143     24,526,212 

Exportations 24,642,762      22,470,302 

Totaux 53,039,900     46,996,514 

Commerce  avec  la  France 36,155,111      27,825{183 

Navigation.  187S.  1874. 

Entrées.  Sorties.  EnirAes.  Sorties. 

x\a vires  français 320       374       268       273 

—      étrangers 332       331,     296       .300 

Totaux 652'      6Ô5      "564      "573 

GDTAlfB  PBAIiÇAISE. 

Superficie  :  720,000  hectares. 

Population.  1R7».  1874. 

Habitants 17,185  16,414 

Émigrsnts „ 3,432  4,584 

//idiciTS  aborigènes,  r. 1,694  1,686 

Troupes 834  958 

Transportés  hors  péaitencler? ^^^  V >**8 


Sui)erJ)ui<:  :  251, ICO  hectares. 


îlM*o. 


ImpamiioDS. B,tW.TTa  UfitS.U 

EiptKIsliOD» Sj.5H.8H  30.«19,« 

Totaux M.T;i.»a  s.u: 

Coatmerce  »ec  la  rnnre 3(,ltT,73S  U,8I 


UammeTce  uec  La 


Nasire»  françiis.  ... 
~     éiraoKcrs,. 


iupFrPtcie  île  Hayolle.  15  à  'iO.tXIO  he 

—  de  NoM-Bé,  15,001). 

—  Je  SainlB-Marie,  TO.^ïl , 


■i 

in,596 

t.u» 

8.S.TS 
6,819 

^^^v^ 

"*.-» 

lùJMl.. 

^^^K 1.600 

^^HE^ 6».rao 

^^^K -    83,000 

^^^K. 3.174.000 

6,070 

615.000 

358,367 

Î,03S,300 

4.8011 

700,000 

1*3,000 

3,300,000 

6.473 

1,099,008 
Sll,4*) 

1,788,750 

^^Hbm  CDlli>«i  dans  les  ûeax 
^^KaWiiour  te  sucre. 

les,  enïin 

n  3,000, 

^^^I^ins. 

3.339,31(1 

a,'ià7,'oo5 

3.930,443 

3.676,860 
6.«S,753 

^^K"^'"t^^^.'..... 

^Ki::"™:: 

1K7I. 

5S7.083 
l.*00,675 

1Ï71. 

7G3.400 
1,300,976 

1,351.385 
Ï,701,6H 

^^^^t        da  râlraiiRir. . 

177,360 
3âS,6l2 

719.001) 
3,3S3,9I1 

TdUI. 
1,196,  MO 

3,579,  Ka 

^^fc"S^rr4~r 

980,540 
66,878 

491,301 
2,085,331 

iiisiiiio 

^^^BU,42g  francs.  L' importa tiun  provient  de  France,      .■ 
^^^■Btéunion,  de  tiaarice,  de  Nayolte,  de  Noisi-Bé  et  de        ■ 
^^^^Kne  Ile  de  Hadagawar.  L'exporlatLon  est  destinée  i       ■ 
^^KteDlemeni.                                                              | 

E.^ 

98 
887 

i5«  ta? 

Tolanl. 

^^^^Me  do  UddïgasCBi'  (nsv.  ri'unQsi 

Eolr.  si' 
.     370    55 

L.eB  eiiIrlÊs  eàmprenôénl  il 
pirogues  indieène»;  les      -■*- 


gaern:  et 


pirogues  indicèneE;  les  sorties,  14  naviru  de  guerre  e' 
306  pirogues  indigènes.  Le  reste  se  compose  de  hâlimeoli 
du  commerce  raibanl  l'inlercourae  entre  les  Iroii  iles  et 


;  l'île  de  la  Réonîon, 


Chaiidemaaar.  - 
Superflue  :  48,902  bectareg. 

Métis 

Indlainoa 


1.431  l,«lt 

afi5.155       867.  «711 

aË7,Bw     a70,ias 


19,767  i,U9,039  19,835 

ii,876  -  1,071,0(8  9,lli 

l,7ie  6i,i90  1,7(5 

S,43(  33(,S80  S,(» 


1,1»,9H 

6i,m 


kÎIZulToII 

Touoï 

Commerce  Bvec 

liFraoOL..... 

NitEillD 

E    rt 

Navires  tronçii 

6 

—       èimn^e 

TUIBIJI 

(W 

S,57(.:i6T  «,e7S,I 

M.363,827  17.67M 

37,945, IM  U,3(B,(I 

I5,lil0,a33  7,600,1 

I j3  '    i;s  '    ISS 

(S4        B65       e« 


Population  deTntli  el  Mouréa  en  18G7-08  ;  tt,000  br 
biianls.  dont  9.000  indigènes,  970  émigrenu,  430  oillf' 
(«ires,  00  résidants. 


ïeuM. 

„«. 

TDlnl 7,760,376 

—          poupl'é[ran[!i:r. 

.  .  P.p.ll.Iiu..  bl.D<be.               1!7t. 

«OlOlui Î,S56 

^pe» U97 

iwûponè»  libérés  et 

'ÎMrs  runijloa 6.171 

tpanét  (pohiiquBi) 

«tleorefimillBs...     3,463 

[lEsLoyult; 11.331 

AfrlcalDS  et  Asiatiques 

Tolal..,.     5B,078 

Vaieni' 

",ÎU7,i00  Ir. 

^  Kipomliona 

326,355             880,1)70 

Total 

10,87Ï,9SB        (3,«ll,5i7 

Au  nombre  des  itnpDrtRliona  i  desiinalion  île  Nouméa 
hI'  oompris  le  [iroiluit  des  ilcs  mêmes  de  la  coUwA  ', 
"         Innés  en  mSel  289,100  francs  en  V 


^llïire8  français la""   9)'       S7  ' 

-      Plraogers U8        430         91 

Tolal 167        dàO        131 

■LE»    a«l>T-PIEBBE     ET     HI«llIlU(ia. 

lî 

TûWl 9,6M 

É 


,1  population  flollaiite  comprend  :  fonclionngîrM  et 
n  familles,  93  ;  troupes,  17  ;  gendarmes  et  leurs  h- 
lu,  62;  aïeuls  diters  et  leurs  familles,  H9;  marini 
leurs  fEmlIlea,  69;  pêcheurs  bîTernanta,  26S ;  ttnii' 
1,  204. 

laLions.,..". 8,130,338        8, 

Ulions U.a«,5(IU      10, 

TûWj 19,tï7,838 


I    Rïiirea  [ran;*lB 

Tottl 


cacniscHuiB  *b*n^'«i 


COLONIES  FBANÇAISBS.  383 

La  popnltUon  flottante  se  composait,  en  1873  :  troupes, 
4,079;  ouvriers  de  l'trsenal,  G8;  fonctionnaires,  571; 
■nriM  du  commerce,  1,724;  pilotes,  27;  Chinois  et  autres 
immigrants,  42,022.  —  Total  :  48,491. 

Collnrei.  187S.  1874. 

HectarM.  Hectares. 

Eli. 267,035  279,703 

Sucra 9,376  8,052 

Arbres  firuitiers 31,759  32,989 

Léganits 26,132  30,938 

Palmiers  d'eau 5,265  5,640 

Commère*  (approximalion).  1874. 

Importations 67,044,022  fr. 

Exportations 88,011,123 

Total 155,055,145  fr. 

R!i  (exportation) 3,093 ,822  fr. 

Navigation  en  ifTIk.  Entrée*.    Sorties. 

Navires  français 91  92 

—     étrangers 276        306 

•  ^— ^_      - 

Totaux 377         398 

Barques  indigènes - 3,052     3,333 


TALBCliS'  AOTCELLES   ANNUELLES   DU   COMMERCE  DE   LA    FRANCE 
AVEC   SES    COLONIES   A    SUCRE    (MARTINIQUE,    GUADELOUPE, 

GUYANE,  Réunion),  l'inde,  le  Sénégal,  et  les  pêcheries 

DE  SAINT-PIERRE  ET  MiQUELON. 

Importations  des  colonies  en  France. 

Commeree  gënéral.  1874.  1870-74. 

fr.  fr. 

Marchandises  arrivées.  . .' 107,722,199     116,029, 6il 

Commeree  spieial. 
Marchandises  en  consommation...    100,727,460    106,597,388 

Exportations. 

Commeree  général . 
Marchandises  français,  et  étranger.      71,694,250     75,727,775 

Commeree  spécial. 
Marchandises  fran^ses 52,894, 592     56,168,907 

Importations  et  exportations  réunies. 

-Commerce géaénl 179,416,^9    W"L,^^TMW 

ikmmerce spécial 153,631,0&<i   i^^,KWv,*«& 


Pni>enuld<»«tlDnitsfrsDfsiEa.      SI.ITB.S»      BS,3(B.971 

—  dcrêlnu^r TS.ItîMi      83.569.616 

Toul ISÎ.ÎM.OTi    179,888,587 

PTomusi  dm  côhHiiea  (tacaifes.      80.SÎ9.607      TS.SM.ïfi? 

—  de  l'éUaogDT T7.113.à9t      g.«g,W5 

ToUI tSï,9U.lW    IS7,M3,G93 

OerenirepAudeFnoce. 9.39«,7;i     I9,U3,111 

DariDlèrienr  de  I*  Franco  ^rès 

raffiiuge ■■■    aM.3SS,a68    m.(H3,g3l 

Tol^ 297,787,639    185,897, 09 

Droits  périma  en  Prana  sur  les  gurret. 

Dw  cnlonie  frinçsises ÏT.ISO.IW      M.TM.Mt 

IlelV-ranger a-I.SlM.âSJ      tl.Ml.SJt 

Toul 68,311,715      U,»8,778 

Les  droits  pcrfos  en  1874  ne  sonl  cononi  que  pour  lis 
sucres  provcDaDt  de»  Aalilles,  de  11  Réunion  et  il« 
HajoLle.  a  non  pour  ceax  qui  provienneat  du  Sénégal  el 
de  l'Inde.  Ces  droiU  sonl,  sur  les  sucres  des  colonies  : 
3-2,739,924  francs;  sur  ceux  de  l'élriDger,  Il,51l.<t54 
lraDes;en  tout,  44,248,778  francs. 

JacqutS  DE  BoisiOsLin. 


QUATRIEME    PARTIE. 


PA.VS     ËXRAtVGER». 


Il  rangeona  sous  celle  rubrïgue  tout  ce  qui  eit  rela- 

'  le  de  rAllemague,  el  nolammenl  les  cliiffres 

beernent  l'empire  allemand.  Les  rtnscIgaemenU 

.X  diiers  ËlaU  de  l'unioii  germanique  «ont  claa- 

•  le  Bom  de  ces  Ëtals. 

-  544,i50  kilom.  carrés.  —  Population 

it  de  1S7I,  41,009,999:  selon  le  recen- 

H^u  1"  décembre  1S75,  42,727,Î60  habiUntj,  dont 

S  25  millioaa  1/2  de  proleslanU,  près  de  11  mil- 

'a  Miboliques,  500,009  israéliles,  le  reste  divisé 

a  sectes  diverses. 


«  de  1877-78  (l'onnée 
[.dépenses  s'élèvenl  i  540,^ 


o.ril). 


,915   marks,  dont 
dépenses  ordinaires  et  117,823,390  en 
^plioanetles  {einmatige),  qui  ne  se  rèpélent 


!>'  187Ë.  (En  marks  {!)  du  t  fr.  ÎS  c.) 


Donsnes  el  impbu  àa  consommutioD  : 

i08,tU,4< 

bellerava (5.  W3,  i: 

33,34i,4: 

1,188.» 

ie  (lus  ÉVi\s  du  Mord  seulement) 35, 631,8; 

seuiaduMurdBeulemcnl) U,tlO,fif 

IITM  (enalHies  allemonda  des  pDjs  èlruigerB).  (i,t74,7! 


el  lélégraph.  (1),  prodnii  bnil.  I19,978,(Î00.  IU,68Î,B» 
(TÉIéHiiipti<>s,  recDllee  brûles.  11,500,000.) 

CLcm.  dï  fer  d'AlBaoe-Lormiue,  37,1M),(IOO,  nel,  9,473,000' 

Remlles  duersei l.Sfô,IU 

Fiinils  dL'â  iDialidfls. »i,81K,6ll 

Eicédanl  àsn  annifs  aniéHeiires 34,3<«,36S 

Produit  de  tï  retb nie  des  mnonsicB 10,300,080 

IniérêlB  do  capiiaui tO.KW.O» 

Recstles  diverses  eTiraordin  aires 45,MS,8S6r 

ConUngenu  mBlriculaireB 71 .376,818; 

Total 474,85 

Le  Eontingeot  œalrkulaire  est  réparti  enlre  les  d 
Etats,  i  peu  près  eelon  le  chilTre  de  la  populalioa. 


Uellede  l'Empire.... 
ceur  du  comptes. . . . 
Tribunal  BuprSme  de 
Pension  ■  militairGs  et 

Postes  el  tèldfiraphee 
Office  i  m  péri  ai  des  cti< 
HonnaiagG 


ËaTiire,  40,111,660) .     316,305,738 

21,088,481 

S,7iî,700 


403.34S,U6â      71,011,9; 


Total  général 474,256,998 

C'est  un  builifet  fiPl.  qu'on  ne  peut  comparer  â  ulni 

l'UD  aulre  pays  de  l'Europe,  car  les  frais  de  perceptian 

n'ont  été  comptes  ni  en  recelte,  ni  en  dépense. 

Il  n';  a  pas  encore  de  dette  cun'iolîdèe,  mais  la  dett< 

—en  bons  du  Trésor,  —s'élève  à  J0,000,000ile 


marks.  L'empire  dU[iose  d'un  Irêtor  àe  guerre  de  1'20  mil- 
tioDs  de  marks,  qui  ne  rapporte  rien;  d'nn  fonds  dei  inis- 
]ïdM  placés  à  inlfrèt  au  proRl  des  anciena  miliLuirta  et  de 
TeOFs  ramilles,  euviron  479  millions  de  marks  eo  capilal  ; 
d'an  fonda  de  construction  de  fortincations  de  102  mil- 

'Produit  dei  tûjitrf 6 «lions  indiriclet  (875  el  1876: 


13I,03*,Î35  m,787,i99 

57,938,887  49,797.436 

33,7Se,96S  33,SI!t,gtS 

1,161 ,e03  I.03ï,i33 

47,006,039  K),4I5,111 

13<,935  117,007 

t7,53(,D3l  17,GB9,e80 


913, 9i 


17,707    371,303,70* 


i,93a,B7i  5,713,979  10,696,8! 

5,436,585  5,670,330  11,096,91 

6,535,530  5,661, B07  «,187,0; 

7,390,731  5,985,371  13,378,01 

8,090,438  6,1(1,786  14,308, JK 

0,997,497  6,639,136  16,936,6: 

2,696,887  7,384,424  90,081.31 

1,053,469  7,460,803  19,119,1: 

1,828,630  8,133,131  19,960,71 

3,996,151  8,068, 95f  33,065,l( 


B'aprËB  \»  Bang  und  QaarUer  Lisle,  l'Annuaire  mili- 
'iaïre  pruasien,  l'eireolifde  l'armée  allemande  présente  eo 
ument  lea  ehiOres  suivants  : 


'pria  lesdiaMeurs  Train 

8t  kirBilleiirB> 490,480  Ëlata-majUTS  deerè 

iQ^«i''e 6I,00U           Rimenla. 

■  88,300 


ÏVSBïi«"dfli^BMi*,     ^" 

.,       10,000 

Troupsg  de  gantiaan. 

,.    is.eeo 

..     376,7» 

d'anillerie 

..    t.7W 

La   Torce   totale  de   l'armée  allemandB  eel   donc   de 
1 ,324,0W  homme»  el  2,740  pièces  d'arliDerie, 


3  va^Esesdx  cuirassés, 
1  TSiieurde  llgDt 

TcorTelMwàpontran 10,800 

t  avIsoB 3.0S0 

1  ïschi 


31,300 
3,000 
S,iOO 
3,000 
8,000 


a  i,  tïpeur o; 


47  bi II menls  de  lierre •         !>9,S8i     3ST 

Non  compm  10  vapeurs  et  5  navires  à  VDlles  pour  II 
ertice  de<i  |iorU  el  0  navires  pour  la  pose  te  (orpilles. 


SB? 

■ 

m^n 

^^^^KosnUru  d»  Tàiervé , . . 

SSD 

^^^Bbv-elUBÏ  pflnl  conTert.. 

. .       tU.600 
..        3,000 

'i!.wi 

88 

^^^^Bdrsa               

..      M,180 

ïOâir 

^^Kain  2  navires  pour  la 

pane  des  torpilles. 

^^B 

tlion. 

^^^^B 

56,389 
50,587 

^^^^K"!.......       75',5<6 

^^^^E                       "*■"'■■ 

^DE  M  1B76 

^^^^Kenble  des  navires  dé  loules  sorlei  donne  : 

^^^Hkwdispiefli.-  Kt-lim. 

N.mkrti. 

C.pielU 

É,.1- 

^^^Kiie  30  lonoaaai 

660 

31.731 

^^^^^de       30  à        5fliona 

..        584 

i!t« 

^^^E'              SO  1.      100    - 

717 

60,781 

3,360 

^^^K        lun  i>    ISO  - 

3.551 

^^^K         iso  à    SOI)  - 

3.343 

^^^B            9U0à      330    ~ 

98.619 

4,155 

^^^K             350  ï      300    - 

m 

93,534 

3,3Î7 

^^^K            300  à      iOO    - 

160 

159,038 

5,506 

^^^K             (Wi>      500    - 

398 

133,147 

4,047 

^^^B        sooà    coo  - 

115 

63.781 

l,S34 

^^^E         eooà    soo  - 

90,811 

3,437 

^^^K         soo  à  1,000  - 

37 

40,303 

'939 

^^^E      ijwoèi.'ûo  - 

15 

10,047 

439 

^^B         t,(ODàI,60O    - 

lî 

19,633 

831 

^^^K       i,«oaài,goo  - 

14 

34,069 

1,168 

^^^K         4.800(19,000    - 

30,174 

1,770 

^^^^b  de  3,000  et  luOeasDs 

15 

33,U3 

1.650 

^^^B 

,     4,715    10B4,88â 

4Ï,363 

Hèirn 

6,.,. 

guh><. 

pif». 

^^^■r>  d«  100  mètrea  cubes . . 

.        93* 

6g,3Bi 

3, «7 

^^HtedB     lOO  H      anOm.cub.        703 

103,741 

^^^B            ^à      300    - 

387 

^5,315 

1,973 

^^^H        aooà    ioo  - 

93,303 

1.68S 

^^^B           iOOà     500   - 

398 

134.176 

3,394 

^^^K            SOOk      600    -- 

.Î7I 

(49,384 

a,m 

^^^■s       woh    m  - 

590 

^le.wi 

^■■^-  1 

^^^■b     80im,ooo  ~ 

•m 

11. 

M 

m 

1 

■ 

De  moins 

de  4,000  f.  1,500    - 

m   ■m.m- 

sT^^B 

t,5ni)àa,l»"l    - 

m     m.ssi 

9.(100  a  3,(100    - 

112        342.  S80 

S,87ta 

3,001)  6.  4,000    - 

3S        12 

7,373 

1.041  ■ 

S  .000  a  5,(W(]  - 

24        108.(590 

l.TUfl 

De  muÎDB 

de  6,000  et  aii-deE6us, 

5,S6i 

3,6UA 

Datis 

les 

"745  m" 

3,489    42,362 '■ 
i  vapeur  (effl 

es  chiffrea  oi-deesus 

leur  capacité)  entrent  poor  ; 

C.pi.cid 

Ù,1^. 

Força  ta 

«  rapiatt.  -  N.rtrM       M 

De  moias 

de  30  lODoenui 

43 

8.17' 

t.fir 

Dh  moin 

de      ÏO  à       SOiod- 

26 

328 

151 

!IOà      100- 

SB 

2,133 

228 

IS 

100  l      «0  - 

19 

3,416 

203 

150  à      200  - 

H 

■  1.997 

148 

m 

ÏW  à      250  - 

328 

(,5X 

2B0  à      300  - 

18 

t^KîS 

967 

1.SB 

300  à      100  - 

m 

•6,468 

338 

a,(Ba 

.i(IO  i      500  - 

19 

5,305 

224 

lit» 

!l,9i0 

410 

1,83S 

BOO  îi      8(10  - 

4,21Bi 

8()0  k  1,000  - 

;i,Kii 

1,638 

1.000  â  1,Ï00  - 

10,817 

1,790 

1,200  k  1,400  - 

2 

2,625 

118 

67» 

l.WOM.SOO- 

11 

19,619 

789 

12 

20,671 

1,H3 

e,W 

l.BOO  1.  ï,O00  - 

1.770 

s.tt 

De  inuiDS 

de^.OOOetiiiHlesEas. 

33,ia 

1,650 

ToMuï 

319 

183,369 

9,U7 

«.a 

AUltu 

E^ul- 

vwmi 

De  muina 

de  100  ttiÈlrea  cubes. 

386 

De  ntoiBS 

du      100  ft      3D0m.i:. 

M 

4,126 

196 

200  B      300  - 

4,431 

mi  i      (00  - 

10 

3,aï9 

112 

400  à      500- 

10 

4,305 

HT 

61 

500i      WO- 

« 

fiOOi      «10- 

23 

IH,SOO 

S9S 

i!b48 

(,000Èi,5W1- 

30 

37.055 

623 

a.Bie 

m 

i.m  ï  i,iiog  — 

H 

l\,m 

■ 

«,« 

319    S30,034    9,IU    iiO.TK 


1873 

». 241,0 

1875 

...      408, 

D  IB75,  pour  334,400,000  marks  de  cliarbaos  de 


détails  dans  l'AniiuaiTc  ia  Vfeivb. 


,"6 


l,IS7 
715 


S7I) 


Tolsux iJ.Oll)    3,257    12.712    27,985 

i  la  fin  de  ISÎ6,  la  longueur  des  litines-a  aiieiol 
%,G92  kilomètres.  On  ;  compuii  10,258  locomotives, 
17,831  wïgaoB  à  vojageurs,  et  !ilX),S37  wagons  à  mar- 

«OSTES    EN    W75. 

IDS  la  circonscriplioa  de  l'adininlalration  des  postes 

'(m[tire  son!  compris   lous   les  Ëlals  aUemanda,  à 

fuiceplion  de  ta  Bavière  et  du  Wurtemberg.  Cette  cir- 

crniKTiplion  est  d'une  superficie  de  445,2fi6  kil.  carrés, 

fvec  3),339,43i  habitants. 


knn-puui 
hntasdii. 


(W«. 


ItMlux-arlB 3,35Ï.S55  i6i,850 

tauserCH,  înânBlrie  et  agriculture  .  fi33,33S  i8.600 

^MOBiigabEuï I,«)g,080  1,096.500 

btuu  Dt  ctaamin; 1,363.760  tOa.OS? 

baiaUlraiiondcsflDBnceS f,35(.869  10,3(3,017 

Tntal 30,701,751  13,liil,5U 

Tatalgènârnl 43,UÏI,JDS 

AKKALT  [doobé  h'). 
Soperllcie  :  2,322  kilom.  carrés.  —  Po|inlaiion  en 
âéeembre  1875:  213,GS!)  Iiabiianls.  ~  Capitale:  Desiaii, 
17,464  habilaDls. 

9.  —  Budijel  ds  1876  (su  marlLaO 

(dnuia.300.00a  des  dumaince) 7,721,000 

7,713,000 

Dette  publique  en  187G,  —  Passif,  5,754,000  mark", 
a(mlI3-i,0Û0eii  paiiier-monnaiï.  Actif,  4,970,000  marka. 

AonuaBE-aOBiGKiti  [mriBE  n'). 

:  lerritoires  cisleithans,  300,231  kil.  carrés  ; 
»  transleilbans  (Hongrie  el  Croalie),  332,328  kil. 
^niiembte  :  Q22,5ii0  kil.  carràa. 

s  Crecansemenl  du  31  décembre  1889). 

le  (Autnche) ao,St7,33i 

Oalallbsuie  (Hongrie) 15.H7,3ÏO 

TolBl  géDÉT&l  da  II  pDpDlution  rWila 35,531,858 

S69,!i77 

TolalgÉBénil 36,901,(311 

VojM  les  détails  par  province  dans  l'Annuaire  de  1874. 
Sur  près  de  36  millions  d'babilants,  enviroii  28  millions 
it  calholJqDes,  3  millions  suivent  le  culte  grec,  3  T/2 
it  irroteaianle.  pris  de  I  1/?  sont  israélites;  les  aulret 
it.de  cultes  divers. 


On  compte  enriron  9  millionE  d'Âllemmils,  Ifl  m 
de  Slares  (dont  5  de  Polonais  et  île  [tulhènet],  3  it 
1/2  de  Romains  (Latins),  5  milliuns  1/2  de  Hag^arM; 
reste  se  répartit  entre  diverses  nationalités. 

Capitale  '.  Vienne,  607,514  habitants;  avec  tes  coq 
munes  limitrophes,  32â,lG5  habitants. 


Les  finances  de  la  monarcliie  a u si ro- hongroise  se  dÎTisal 
en  trois  budgets  distincts  :  1°  le  budget  commun;  2> 
budget  de  la  Cisleilbaaie  (Autriche]  ;  3°  le  budget  de  ' 
Transie itha nie  (Hongrie], 


Hinisl.desaOBirDsétrang.      i,  399. 180  3S,gOO      i, 

UiDii>liredalBKDQrre: 

Armée 90,773,179  10,585,005  tOi, 

Morina a,i3ï,H0    l,377,7SU      9.U0^t 

Hiiiiittèredi»aaanceB...  l,S54,i70           I.OEO      l,8IiS,t 

GoDr  des  camp  les. 137, SU            ■ 

Toial tOS,iR8,7S3  H,9«2,(iW  117,091,? 


Mini-ilfre  des  afFairL>s  éirangères. 4,l!>T,lli 

-  delaguErre ^,t^ê,li 

-  1e»fii'an==s M 

Cour  des  complta .fl 

Receiles  neltSB  das  douanes 11,QD0,B 

Quoies-partB  malriculairea m,3U,9 

Indamailé  psjéE  par  le  trésor  bongroisfl) ^>D(IM 

Quotes-pai'lE  des  paji  cisleillianliiDS  (70  p,  100)..  BS.Sl^ 

-        des  pays  lnin.leitlianieos(30  p.  100).  fS.tHA 

Tolal UJ,0M,3( 


a 


>  '^nqlribuliuui 

Dcnanes 


bière     84,100,000;    e«n-<le-.ie, 

â,fiO0,00ai  vin  ei  mobt,  4,000,000; 

héuiil,4,B16,000;Bncre,4,SÎ6,000) 

Monopole  dn  Ml 


Uniiudo  JiutlM.,. 


ToUI  des  iiercepuoD 


—  Budget  dt  IB7S. 

Fnli  dt 

36,700.000 

11,800,000 

9, 800,000 

IS.SOO.ODO 

18,171,000 

7,630,000 

89,787,000 

l,S8t,950 

19,l«3,e00 

3,460.900 

SK.SOO.ODO 

13,384,100 

18,800,000 

Ïl,flî4,000 

419.800 

17,193,700 

10,783,900 

.171,000 

906,900 

79,000 

1.738,957 

1,750,500 

Î,0S0,500 

Uinislère  do  commerce. 
AilminlElraliOD  cenlrale..  .. 
Péag»  des  pons,  etc 

■Tëlègnipbei 

Touil  4a  iDitilEKre  do  u 

HinttlËre  Au  l'igri  cul  tors. 

Doiuïiaeb  eilorÈu ^... 

Mine»,... 

Kecetteâ  diTCnM 

Tulaldn  mlnblfere  dcrigricullurt'. 


316,8ï9,6S7  l»,8el,150 

350,000 

415,000  • 

15,300,000  18,175,000 

1,800.000  t. 033 .000 


Ïulutie  de  ViaU 
a\itbra  de  ia  fi 


941,070      B,M9,10U 
,336,717    80,339,350 

43l|î00        '     .' 


tUlioDdcl'EmpEretir 1,650,000 

Cbtocelleriuducabiatt    7*, 745 

Hfichsralb  (purloniEnl) 879,ÎO0 

Cour  de  l'Emplie 33,000 

ConasU  des  iniaiBlraa 7DÏ ,  360 

U[nl>ltre  do  l'intérieur  (dont  :  di<- 

poiiBus  eénérales,  S97,O0O;  Bdnil- 

aUlnUon  protinclale,  S,itiO,D00; 

police,  3.S30,DDO;LrBvaui  publics, 

6,47ï,00nj 16,250,0»      J,î 

H)al>l6re  ie  U  guerre 7,T75,e0C 

Uinldtère  des  culUe  bl  de  l'ioslruc- 

liuD  publlq,  (dODl  :  dâpensCB  géné- 

r*lei,l.l53.9t8iculleii,t,0e9,U9; 

InHlracllon  publiq.,  8,676,487) . . .  13,899,90(1 
M<nllll^rcdcaflnB[ICc»(ad[nlnlllr.).  17,53S,00C 
Fnla  da  perci.'pllDn  ol  d'eiploltal.      31,714,150 


5sa.owi  tij,ieu,uu 


Total 361.331. iaa    i9.SM,M7 

desdcpcoaea fM.iaS.iHI 

In  âépouDt  le  projet  de  budgvl  pour  1S7T,  le  ministre 
~  a  fïil  remarquer  que  les  dépenses  eanl  ■  peu 

les  qu'an  1876,  car  la  sîlualion  ne  permel  ni 
a[ion,ni  vnediminuliDndïEciiart'eB.  EnlS76, 
4  milliona  paur  les  dépenses;  le  ctiIDre  a  élé 
K«alS75,de25ten  1874,  de '275  en  1873.  LadilTé- 
73,  est  doue  de  40  milliong  ;  il  ne  pourrait 
oséqueDee,  élre  question  d'une  réduction  subite 
Unble.  Le  total  des  économies  sur  les  dépenses 
nebiCTrenel  de  n.  7,331,000.  Le  bilan  se  chilTre 
es,  233  milliona;  recettes,  1\S  miiliuns, 
t  le  dé&cil,  t5  millioDs.  En  tenant  compte  da 
Il  circonstances,  et  en  particulier  de  la  diminution 
m  fur  lea  prévisions  budgétaires,  le  budget  projeté 
^^  offre  une  sugmenlation  de  8  à  10  millions  de 

leombler  le  déQcit,  H.  Siell  propose,  eu  égard  auK 
i  actuelles,  qui  ne  permettent  {mb  un  emprunt, 
ms  de  clietnins  de  fer  en  possession 
le  émiBsion  de  la  rente,  et  l'actif  commun. 

LA  ciSLEiTUANiE  E:j  (87S  (cunverUe  en  un 
cupiul  à  S  [1. 100). 


a, 717,213  3,679,965,770 


!9I 

■ 

Hacliat  des   reoles 

lou 

1 

Dette  gai^Ue  de  l> 

La  délie  caase  les  dépenses  su 

Dette  eonBDlidéc  : 
Dettes  poruntinlèrits  en  papier.. 
Dettes  portant  intérêts  pn  eapfccs. 
Deiiea  ne  ponant  pas  d-inlèrêts.. . 

ToUddB  la  dette  eoii=olidée 

Dette  flattante  commune  (papier) . 

t,t89,i9fi.76B 

!.057,7S1.79Î 

133.7l7.il3 

sll 

3,670, 9e:(,7;o  i07,ui,sÉfl 

19.919,573      i.iif^UM 
63,498,907      a.MO.^B 

l',75a'.000         a'fiM 

neniea  pajablea  en  espèces 

Rar^tint  des  rcntuF  tuncïfieB    (en 

papier) 

Total  Bénéril 

i,99!>,m,377  l91,9|f,S^ 

Papier-monnai 

en  1B76. 

1 

AsBlgnstiona  hjpûtbéraireB  parlitUes  ï  i  p.  100. 

Billets  do  Ituu  (papier-rai>nt)nie.   ft  1  llaHn. 
77,9«3,7t3n.ià  5  fl.,  lli.S30.iM)  H.:  i  SO  11,, 
1«,3(K.850  (1.) 

Ti.liil 

DfUe  paTtiCfdi^fe  de  la  (fongn'e.  — On  t'évalue  l||H 
de  500  millions  de  florina.                                            'ij 

»»1.ÉE 

■ 

ÉUldepiU.  13,000  omciers 
de  guerre,  800.000  bommiis. 

e(m.OOOhommei;Mfl 

«AK1.M    KV 

875. 

1 

Tî'm         6,5W       îfl 
13,390         I.IOO         H 

9,510         1,701)         a 
13.5iO         9.JS0         a 

3,1130         1,010         m 

tUfluDDlèree  à  hélice 5 

r'-lTipmr«ftw1>eB. ..■■ 

Trenspor 

SS»"' 

ponrleniBlitriel... 

UODllil» 

Bur  le  Danube 

.«rislea 

flBffiencm,  Truila,  berbea. . . 
^BeilMea  coloniales 


300 

non 

m 

16,800,0 

ai.7on.o 

m 
m 

m 
m 

4,400,0 
9,100,0 

m 

4U0 

!9,0M,fl 
13,900!fl 

m 

m) 

11,300. 

S.K 

m) 

4i,(K)n, 

w» 

(Ml 

38,600, 

31,ÎOO, 

Î7,800, 

IIKJ 

m 

000 

m 

44,8(10. 
12,600. 

0(10 

.111,900, 

iiM 

omi 

7(K 

IKK) 

11,900. 

(«Kl 

B.WO. 

UOO 

i.m. 

mn 

noo 

14,300, 

501) 

000 

5,800, 

îs  de  long  cour* 

ea  de  pècïeare,  illége*,  etc. . . 
m  d  Ion);  roura  (ensemble 
re  de  cuboiagr  (767  ctiBrmii}. . 


s;;  3S0,5(H  7, 
t,S7*  35.  W7  e, 
1,889      13,311    U, 


73      51,880 
33        1,391 
7,3«    Ï7Î,BW 
Total......    7,tW    3ï9,Ha    n.SM 

cuuu.ls  DE  FES  EipLuiTES  E-i  IS76  (co  kilamËtns]., 

Aotricbi 10 

Hongi^e..  - 6 

Tulal IB^ 

POSTES  IK  lS74-7i  tenstmblo  de  la  moirarchii 

Bnreiui  do  [loalo S 

Lettres  : 
Lïllraa  piu-lkuli^res. 3I3,0n,0W 

C()Trespondaii<Ies  offlciille! 

Bcbimi  lions 

Imprimas 

Leltraa  inienuKïoi&les 

Toul 

Lelires  chargées  ! 

iDlernBtioQBles 

TP.LÊcntPHES  EH  I87S  (en  kilODiUe 


TèlègraiDniss  eipédiés 

Frirèi 

Ot^cith,..- 


Mvéa 
.Onoiel 


SuperGcie  :  15,311  kiJ.tarrés;  popiihiion  (Un  IS7â^, 
1,506,531  habilBnl?,iionl5{H!,aOUprolf6tanls.—  C«pilale: 
Carisiuhe,  42,~G8  liubJtanla. 


-  flwi'i/rt  JBl876(onm 


de  U 


hnbra, 


j,»,îai,776i  eau-il8-«le, 376,717) 
"\en;  drnila  du  niiitatioH 

,Î61) 6,373.667        «19,t5S 

2îi       353,593 

,968    l,g»,89l 
71S,lfiX 


[loUlère  de  U  m 
eldi»  affaires 
MurdeJûiU™ 
iDiBl^re  de  l'in 

3.î53,3i3). 
irieur   [fln 
l>qi>e,  9.14 
t,a09,96)) 
nerce  {iraya 

od-duc,  de  1 
(dont  :  tribu 

jumica 

1  :  cuUea,  SlS.SiH: 

iniilèreducoiD 

ui  publies,  3 

(90,IU 

IninlÈrsdeBBniiiMs  (dont 

frai»  de  peroepri-in, 

TgtaldesdépBDieaoï'diiiaire 

Sud^eJ  Elu  double  exercice  iS 

tpenae<  ordiaures  (187G  :   3S,7M,f9a 

6<I187 
1S77  : 

ecflles  or  Ami. 

rea  (1876 

38,368,038; 

1877  : 

S.BT3.I 
oriisBiioieul.      3.Ma,3 

lolal 71,  «7i; 

mdgits  apèciaua. 


1S77.. 


Delte  géodi-sle  : 
SomineB  durs  iliix  olues  d'ev 

derBiït «,313,585 

Ban*  de  cédli  â  3  1^9  p.  100 3.019,373 

Pïpier-Diontiùe 301,060 

Dipbls,  dïpilBui  de  cautlonnemenl  b  1  et  t  p.  100.  1,140,711 

Xscbil  lie  dîmes  1  3  «l  B  p.  100 BO.SM 

Arranges  èchiu , _  tâ.GU 

■Tût»!  (dont  :  porUnt  inlirtla,  11 ,376,516  ;  ne  por- 

uni  pu  d'iDlérèls,  17.194,618) 48,571,164 

.IfDDlUltdel'sEtir 37,311,851 

Kc6tedû 11,158,313 

Bctits  del  cliemina  dr.  fer  au  1"  Ja«I:i«r  1876, 

BMlei  portant  ÎDlérJIB 168,StT,G31 

MUttB  ne  portant  pas  d'itilérè»  (dotil:  papter- 
Tncnnaie,  4,677,449;  dettes  diierac»,  161,S5llj 

failérèlaécbus,  1,613,031) 6,351,631 

Tolal 375,180,169 

VontMiil  de  ï'xM 4.403,(13 

Detleréelle 270,777,0*B 


BATiÈBB  (.hotaupui  bb). 

Superficie  ;   75,864  kilom,  -   Population  (fin  1875), 
5,0!2,Ï90.  -  Capitale  :  Munich,  193,024  habilatils. 
71  O/O  de  la  popuialion  bavaroise  son!  catholiques. 


riKANcEs,  —  Budgel  de  1S76  e! 


linpftl  foncier 11,438,33.1] 

—  6ur  IcB  bailmenls. 2, 467,050 

—  ^  daapatuutas ; a,371,llol 

—  BurleerentaB    ., l,833,teo( 

—  wrlereveDu l,îiJ6AWl 

i4,'i75,l»Ot 

i,r)io,i8oS 


lîL'S::::::::: 

SerTlu  des 

apenraW  lelBDde 

Etal 

t,816,ÏSa 

309,1» 

St. 331,1» 
8.M7,81I 
(,S7t,SII 

sas,» 


Pin  de  rindeniDUé  da  gaerre. . 


Dette  fiubllqus,  uroir  ; 

notle  gèoérals 

Dell»  de  chemins  de  fer... 
Bentes  foncKreB 


ètriD gères,  . 
Initrieur 


PODBloflS 

CoDiingent  mairie utalii?.  ei 

Fonda  de  réserre 

Fnia  Ae  percaptiun 


u,8es,ai 
i;.ui8,(i» 

ig,SBi,67r 

3,e8!!,fll 

ii.ue.n 

7,135,430 
16,II1,U4 
l,5il,8fi0 


Dette  publique  en  tS76. 
yéfalc(iionlpapier-niDiinaie,i3.7S6,«H).      1S4,U7,7T1 

sehtminsdofer 7Î8,«BÎÏ9  . 

Ruehut  dei  rcntts  fonuièiee l7S,;iG,t» 

ToU.1 1,088,689,1» 

BELaiifiii:  [rotadeoe  sb). 

Superficie  :  2.945,539  h«clares.  —  Po|iiilaiion,(déDain- 
liremeDt  de  décembre  1866,  4.839,094  heb.  I>opulaiion 
ulculée  pour  l'année  1875,  5,403,DDQ.  —  Capitale  : 
Bruxelles,  au  31  décembre  18GU,  163,434  tiab..  et  avec 
In  B  communeB  adjacentes,  !8G,S27  lisbilanlB.  l>upulii1ion 
en  IS75,  133,080  (avec  les  eommunea,  plus  de  300,000}. 

Voj.,  dans  VAnvMairt  de  1S74,  la  Blalisti(|ue  des  élec- 
lenn,  celle  de  l'inBirnciion  primaire  ei  ' 
raligienses. 


ll},3i 


.ér*itad'en™BijtfeD)eiiHdaul:iidihre,3,ÎM,(100).  S 

iGkmutedesmaliËread'or,  tic 

'FdAgCs  Burlea  riviècsfi  M  caaaiii 

^CSbéoiiuderer 116,600, 

Tâigraphea 3,'" 

"-  es B.i 


Deiu  publique  [ilont 

*a,i8ï,M8)  61  ,i70,  na 

DotaiioDB  (ilont  :  HbIo  civile,  3,300,000  ;  nparsp 

lOO.OOO:  sénsl,  SO.DOO;  cb&mbre  àet  nptéti 


HmislËrB  de  I 


:e  (don 


ce,  4,737,Ï31: 


ssnce,  1,038.B(»;  prisons.  3,376,000) IS,S 

HiDisièredes  aSdirEa  «Irangtrei i,tl 

Mlniaière  de  l'mlé.icur  (dont  :  iotèr.,  10,0«,li07i 

iii.lnicliDn  puliliqua,  8.187,683) tS.STt,^ 

Hinialira  dea  travaui  publies  (dont  :  ponla  et 
chau9sèes.9,S79,091;<:bem.  ds  fer,  39,073, 706  j 
posiee.  5,683, Ë(S',iélègra.pheE,  3,463.3l5i  pa- 

qnebolB.  3,097,768) 81,9».^ 

HiniBlêra  de  la  gaerre tl,OM^ 

Gcnd&i^eiie 1,SS^ 

Miaislïre  dea  HoaDcea  (frùs  de  perteption, 
1,569,300;  impAtB  directe  et  Becisea,G,716,i35i 
douanes.  4.703,t5ajenregi8tremeiil,l,738,700).      IS.lU.IÏ 


te  publlquB  en  IS76. 
iDlèrËla  et  unortiaBemenl 


Fonds  de  di^pitt  i 

lal^rèu  â  t  p,  loadaa 

-      dea  conaignati 


.nUoDiieineiilG.,  883,000) 


Sied  lie  paiï,  46,000  hommes-  Viei  it  ^\ve«ti\W,îM 


Autres  minerais.  —  Fer  (quanlilés],  3!i5,044  Ioriibs; 
njrilei,  30,747;  calamine, ;!3,7à4;  blende,  1S,750;  plomb, 

jo,se7. 

CTiNEB  (qnaotitÉH  prodoilea). 

,  2,615;  plomb,  7,459; 


..     ITS,a5fi 
e  I3,Î41  ;  leur 


Les  produjiii  cirangers  que   la  Belgique  a  teçia  pour 

SB  propre  conBoromation  el  lei  produiu  provenant  de  ion 

'  on  de  son  iadustm  qui  ont  élé  envoyés  ï  l'èlranger,. 

it  Fepréaenlés  par  les  valeurs  m' 


m 


Tolai 2,408,900,000  fr. 

is  du  commerce  spécial  k  wnlùuûtê^'' 


"    m      "  -  '-BÉLêroiiÉ.  -  ï 

France,,..    356,m,O0O 

AnBlalm.    a49,3(K),0IIO 

Egropo  kUem^as    ifiî.GOO.OOO 

Puja-B^a..     (OÏ,ôlX),OU>l 

Amérique I9i. 100,000 

aujwn.ooo 
sas.m.m 

4i9,*M,00(( 
150,100,000 
130,100,000 

l.tOO,001) 
1,100.000 

TOO.SÔO.OOO 

Î91.800,B«F 
319.700.01» 
aBS.«M.CO0 

àfriflOO 3,)00,000 

1,307,100,000  l,iOl,B0O,0OO 
Voici  lei  principaux  irlicles  qui  ont  ulim 
mercB  Epècîal,  laol  à  l'tulrée  qu'à  la  lorli 
campagne  dont  il  s'agit  : 

I-mporlalion. 
Gnius,  farioesclpaie» 

,4Q8,V00.W. 
enlé  le  com- 
,  pendant  1t 

li.'cuioôôfl 

U.tIU.OUO'l 

Uèluix  el  lerrea  minérales  iiod  dénommiji 

^^Bt««  lia.  de  cbaoTre  H  de  Jute. 

^^^I^WMaUnMBtiln». 

^^m 

BELGIÇinC  *  NAViGATroN.  4 1  I 

Exportation. 

fr.incs. 

BHtmentB  végétaux.. . .c 95, 108,000 

Houille 81,279,000 

Ftto  de  lia,  de  chanvre  et  de  jute «. 56,394,000 

Fer  battu,  étiré  Qt  lamioé 49,374,000 

Peauxbrutes 48,206,000 

Pil8  de  laine 47,854,000 

Maobines  et  mécaniques 47,514,000 

Grains,  farines  et  pâtes 45,464,000 

Tissus  de  laine 41,628,000 

Pierres  brutes  et  ouvrées 40,227,000 

Verreries. 40,049,000 

Sucre  brut. ;. .  37,249,000 

Bestiaux >. 25,288,000 

Zinc  non  ouvré 23,357,000 

Résines  et  bitumes 22, 701 ,000 

Tissus  de  lîn,'de  chanvre  et  de  jute 21, 747^000 

Graisses 18,433,000 

Coke 18,082,000 

Papier 17,899,000 

Soies ..' 17,861,000 

Tissus  de  coton 17,832,000 

Armes 17,573,000 

Beurre 14,609,000 

Ouvrages  en  fonte  ou  en  fer. . , 13,927,000 

Bougies  et  chandelles 11,834,000 

NAVIGATION. 

Les  transports  maritimes  se  sont  opérés  de  la  manière 
suivante  : 

A  rentrée 6,066    2,440,681  dont  2,338,637  chargés. 

Alarsortie 6,052    2,429,135    —    1,723,818       — 

Voici  le  résumé  des  opérations  de  mer  par  pavillon 
(navires  à  voiles  et  à  vapeur  réunis)  : 

emtbAb.  sobtib. 

Tounage  Dont             Tonnage            Dont 

PavllloDS.           des  navires,  chargement,    des  navires     chargement, 

tonneaux.  tonneaux.        tonneaux.       tonneaux. 

Anglais 1,546,05^  1,475.504    l,5(W,,0«i    V,^V^,^îfife 

Suèd.etnorvég.     205  J5i  203,278       ^i^,(»^       V^>'ïl^ 

Allemand 155,863  155,138        lSS),WiV        VV^^«%S^ 

l'^oçais 9Z,(m  80,34î          «>,VÏQ         niv^V^ 


IMiHiii 53.933         52,  il6         Œ,  US         11; 

Aulr.  pavilloni.      1^9,480        (93,665       ill.170        171,! 

iMIse IW,59I        I69.!63        tt>6.5£6 

T.iL^uj ii,U0,681    4,338,637    î,  139, 135    1,711, 

LVITi-elif  rie  la   norme   marchande  se  corapoMil, 
31  dérembre  18"j,  de  59  navires,  savoir  : 

Narir»  t  voile» 32  jm^earil  11,756  toonean» 

—       àïïpeur 37       —        3S,*30        —  ■ 

Ensemble SSjaugïanl  50,18«  lonnemï. 

C»  59  navires  se  répartissaient  ainsi  entre  le*  dil 
rentes  localiiés  : 

An«ni ifi  DBTires  jaugeanl  17,070 

Oalende 8             —                3,2(3 

finnd 3              —                     353 

BruieLlDS 2             —                    318 


La  pêche  de  la  morue  a  produit  1 ,704,000  kllogiSitUMi 
et  Mlle  du  hareng  est  évaluée  ï  96,000  (?)  rtint»,  '  " 
le  plni  élevé  qui  ait  encore  été  allcinl. 

A  la  Un  delà  campagne  1875, on  comptait 255 
repriienlant  une  capacité  eollective  de  S,3SS 
1 ,564  hommes  d'équipage,         [inn.  dn  eot 


Oienins  àe  fer  de  l'Ebtl. . . 


Nomhre   des    bureaux ,     486;    lellrei    pnrliei 
G0,5!2,77i  ;  cartes  de  correepniidnnc?.  7,843,600; 
pondance  administrative,  8,499,343;  joum.iux, 65,480,001 
imprimés,  33,335,000. 


r^r 


iOLlVlB.  —  FINANCES.  413 

BOUVXB  (HArOBUQin  db). 

Saperfide  :  1,315,022  kilomètres  carrés.  —  Popula- 
tioDi  I,987»3ô2  habiUnts.  —  Capitale  :  Sacre,  23,200  hS)- 
biUBtt. 

FINANCES  EN  1873-74. 


Droits  d'entrée  perçus  à  Arica 405,  OOO 

—               àCobija 250,000 

Monnaie,  droit  d'exportation  d'argent 193 , 6% 

Vente  de  goano 300,000 

Papier  timbré 27,268 

Droits  d'entrée  sur  le  bétail 20,880 

Produit  de  l'emprunt  Church 650,000 

Contributions  des  Indiens 686,307 

Recettes  diverses 396 ,  423 

Total 2,929,574 

Intérieur 597 ,  458 

Affaires  étrangères 153,940 

Finances  (y  compris  la  dette  intérieure) 2,072,013 

Justice  et  cultes 399, 167 

Guerre 1,126,916 

Dépenses  extraordinaires 156,010 

Total 4,505,504 

Certains  revenus  ne  figurent  pas  au  budget  des  recettes. 
Telles  sont  les  avances,  s'élevant  à  1,250,000  bolivianos, 
versés  par  le  concessionnaire  des  mines  d'argent  à  Cara- 
coles, le  produit  de  la  vente  des  terres  publiques  à  Mejil- 
lones,  etc. 

La  dette  publique  s'élevait,  en  juin  1873,  à  16,500,000 
de  piastres  ou  bolivianos  de  5  francs. 

Commerce.  —  L'importation  est  évaluée  à  7  ou  8  mil- 
lions de  pesos.  Les  principaux  articles  d'exportation  sont 
le  guano,  le  cuivre,  le  quinquina,  l'étain,  etc. 


IffiBHTE    ''VILUS  t 

SuperBcie:2D7  1>.l.  carrés. - 
145,645  habilanU.  Brème  (ville) 

Recella» 11,983,400        D 

Pirmi  les  impfite,  aoaa  remt> 
marks  de  toD  tribu  lions  Fonciè 
«tir  le  revenu,  3,900,W0  mark. 
rocteE.  2  millioDs  1/2  proTensnt 
dipenses  ci-dessus,  plus  de  2  m 
en  1876  à  des  construclians  de  c 
porl,  eie. 

Dttte  ou  l-jaiirier  I87G  i 
lei!/J  eontraciés  pour  comlruir 

ISBE  BE). 

8:1,000  babilanli. 

en  marks  de  t  fr.  M).     ' 

pontes H.m.SIÛ 

rquons  environ  mfl» 
res.  2.200,000  d~tma 

de  contrihiitioni  indt 
ilepjages.eic.  Outre  W 
itlions  ont  «lé  enipinft 

eminsderer.iravMxtt 

90,000,000  marks,  «i»t 
e  des  EheminR  àt  fer. 

80,(38,633    167.tlt, 
78,3«J.(54    m.BH; 

8e,797,}68   3U,SHr, 
lît.738,837    3!a.a 
17:9,594.389    i9«,M 
163,3(9.314    330.« 

156,400,4*)  m.m 

143,737,066    0«,UI 
iSTl.               tm. 

17o!481,ÎO«    in,» 
181,967.174    101,711, 
3i,l!0.605      30,S71j 
63,880,771      n.ïH 
(S.016,365      iS,W 

Prudoil  H  demi  fabriqués 

Aulr  es  prudullB  de  l'infliislrle .... 

™-a 

Ensemble- 

*y8,9S7.'J00 

1 

^^B. 

Superficie  :  8,130.000  kiiumùtres  ciirrée.  —  Po[>iilntion 
{recenseinenl de  187'2),  10,108,201  liabilantE.  — Ca|iilaie  : 
ma  de  Janeiro,  275,000  liiibilanls. 
BuOgel  de  (876-77  (en  railraîs  pupicr  vBlBnl  envir.  I  !t.  il)). 


Vue  publique  au  31  mari  K7â  |en  contas  et  milrela), 

extfrieDre à  5  p.  100,  payable  naat. 17;,166,9îit 

IIU  iDlérteure  diiErse,  pa;ablo  I 

_*■*■';■' :. ■•■   •"■•".»»     sss.sin.m 

iV«aa  intènMre  diverse,  pajsbie  I 

M  or  i>  G  p.  100 J7,»19,90a  | 

■"balte  iDlérleuFe  à  1837 3:iH,  173 

trôÂdadenorplidliiBELdâpAlE 3^.897.901 

.Bona  da  Trésor  il  S,  4  el  6  oioig 19,313,600 

'*«pler-monnaie it9.lî01.»B 

Tolal 064,739,393 

if  de  t'Éiat  conaistail,  en  1875,  «n  con  tri  bu  lions 

7,3131,525  miireîs;  la  rtelle  des  chemins  de  fer, 

imilreia;  la  ileliedeaËlatsdeUPIata,  12,990,704 

^i^tre^.  dont  12,850,427  dus  par  la  Républii[uË  Argentine 

."*l  140,277  par  le  Paraenav. 

Armée.  —  16,(]00  Iiommts. 

jrarinc  — 61  navires  monlés  par  4,U6  liuniineset  por- 
UQt  230  canon». 


Vilcnr  du  MHDOterte  «lèrieur,  ; 


KTHim  IS8.M7.fflO      sit.m.o 

UT3-IS;( - ■SS.TM.OO»       ]B9,C98,« 

*     Valcumaîhnf  do  prmeipMU  ■HiclMd'ei 
cft Hj-S^M»  lia.» 

Cotoobn» iS.aM.SOO 

5wn 17,755,61» 

Cm»» Ul.ua 

Tbé  du  rvcgBI l.»7.<m 

pdiu i4.ms.«a> 

ttbK G.8u,na 

Gomme  «HtiqM tO,S6,JOD 

Dumuiiï 1,591, SDD 

IfoimnciU  dt*  iMrii  m  IS7I. 


9, TU      G,U8.(K»      9,1U      6^ 


coan 

»«iilÉaB 

760 

iis.uno      38T       a 

Cibouee 

Ul 

l9.S7i 

3.e;,nw  i9,3i8    tjm 

T 

30,(168 

11, 693.01»    19,379    U^ 

In 

mitrolion 

<IelBG4dlS71. 

7,«U 

5.097 

ISfô.. 

5.  «à 

M         334         »6 

I8M.. 

7.481 

t.TSt 

«4         504         416 

1867.. 

lO.iMi 

i,8« 

411         7S3         867        1 

1868.. 

8.355 

t.lîi 

sa        sm     l.ftK 

S3S         375       1^ 


!«  fer  en  I87(î.  —  Longueur  in  exploitalion, 
~  ;  en  CDOïtruGllon,  1 ,3G2  kilomètrcB, 
li.  —  Notnbra   des   Iciire)  Mpédiiei, 
S,4BT.0OO  pur  \b  yii\a  de  Rio  de  Janeiro. 


,...    7,700,133        MpeDsi 

receUes  nous  si^nuloos  lea  di 
itlunet, et  rimpât  Tuiicicr,  1,15(1,000  marks; 
prtivienncnl  d'intéréls,  ut  2,6i5,000  d'annuiléi 
renie  dea  chcmïai  de  fer.  l'ariui  les  diipeuies,  Jei 
bléréls  el  ramorLissemeal  de  la  délie  coiKenl  3  œilliaa» 

.  -  En  187G,  54,500,000  marks,  Adif  : 


CHILI  (nsPDBUQns  nn). 

Snpernoie : 343,459 kil.— Population în  iS75,î,068,«4 
^j^dnOnti.— Capitale  :  Santiago,  im.lGi  hab.;Valparaiso, 
^,57a  babilanls. 

CBS  tuB  pesos  do  3  fr.),  —  Compte  de  remerciée  187Ï. 


Douanas 8,1*5,363 

Clwmliis  du  fer  de  l'Etal 3,800,(70 

HonopaltE  (labac,  caplea  a  louer,  «le) . .  1,380,359 

Dn^ls  de  muiaiian SOS. 183 

ImpAl  tunciur 646,300 

DroiU  do  païen lea 4U7,17!) 

Vante  de  guano 300,000 

Poue  aux  lelircB J8,0eu 

TèlégrapUËa (7 ,  389 

Recettes  dlvoi'seB 8ill.3nB 


TutLil id,16i>,;ak 


Juslice,  cplu et  iDBCruDtlDn  (lufilique.. 

Finance» 6,316,!^ 

Guerre 1,937.888 

Marine 1,618.888 

Tiital 17,066,i8i 

Sudgnl  de  1S73. 

Receues  ordinilres 16,«0,«»  pena. 

UèpenseB 18,  i7l,SW      _ 

Dslle  publique  au  l"  Janvitr  ISïi. 

Dette  Imèrieurs ll,33t  ,3SU 

Ddtte  eilérienre 36.818.500 

Talsl i8,li9,SS0 

Les  ileCles  des  chemins  de  fer  sont  eontprises  dans  i 
chiffre  pour  31,925,000  pesos. 
ÀTmée.  —  3,500  faocames  ;  t'^rde  nationale,  54.000. 
Uarine.  —  10,  dont  'J  ïiipeiira  (l.àîO  chevaux)  portaol 
34  canons. 

mviGATios  ES  1875. 


Anglais 6IK  5i5,97t  ' 

Allemund UO  (9.6il 

FrsDfale T.ï    '      U,19l 

lialian 25  13,479 

Nurvéïjlen ITi  7,sil6 

HaUand«i> 7  970 

Haine 6  4,  lîB 

Suédois I,  1,89a 

Améficdn .^7  36.413 

Chilien 2(6  S9.5KJ 

DUNiOiraguB 136  30,54ï 

Du  GusilDiulB 106  36.47» 

De  l'Uruguay 48  10,6» 

PÉruïien «  l,4i7 

Deltqiiileur 3  3,190 

DcTaiii -i  «5 

k  Oe  CoBti-Rica. I  .197 

^■Ateeiiao I  334 

Toluu ^-M'^  ««ft.,WIV|B 


^^Hi.^.""'°°>' 

■! 

,. 

^^",8Î4' 
47,575 
39,743 
12,008 

7,aa 

337 
a.  439 

:i7!70i 
87.047 
35.413 
35,363 

3'033 
3,390 

357 
BoUrle. 

4 

Du  NkaraguB. 
BBl-Èqualsiir 

'.'..'.          a 

DrCoEla-Klcï 
lUl'Oylalioi 

VmirVKnglfiàrre. 
.BoréemaDd.9.  ... 
1  Vaurlarruace... 

.-    leGujim.U. 

—   loMrou 

,—    IsBollvlo.... 
!<•  BeiitiB  : 

TolSLil.. 

Comme 

Total, 

II«0I1. 

..  587,738" 
,.     36.093 
,.  1S!,S31 

, .      0,807 
100 
20 
33 

..  73i,Bll 
ce  ipéclal 

TW 

ds  Cliill  et  de 

442,077  211,264  135,130  31,734 

34,500   %im 
3,7t2      1,68»         13         10 

33,563    12,(60  IÎ5.B07  33,774 
4;S.352  225,406  295.150  ee.SOS 
E-<  (875, 
(ra(«ir  en  petol). 

ï^Siï^iioô'    s,Ï4Ïro35' 

1B3.O0O           170,000 

570,000       i.îS»,»» 

2,7Ï7,«W          4^i.^ 

4S«le    

^^taeAreenlioe 

'  Urogoiï 

T^raguaj 

39 
4S! 

f[i,7ta 
7,815 

000 

000           986.000 

000           M.OOO 

mo        mlm 

(100           {I8,0(]tl 
000     9J.OU.O0D 

000        3,007.009 

(wo          a;« 

0011               3,0* 

BeleiluB 

AolreapBjBderEupupe  

Bl 

000      U,B74;4B> 

«0»       iH.tùal 

nuo           K53,0(M 

UiDea  (1S7K  :  cuivre.  «,968.653 

3H,I.18,UIIU 
I6,.'!6t.()00 

is,BS9.nno 

a.40B,UU0 

ai.H3a,ooo 

S,9ï8,dDa 
3i,t«fl 

MBrchondiBCa  étrangères  syani  iiuj 

Tul»]  de  r«porlBllun 

36.H1,000 
3H,tlS,000 

42,145,000 

3B.Me, 

Efftaifde  la  mafirta  marcha 
jaufieiint  en  loul  Î2,435  lonnea 
jaugeant  'J,{-Vl  lonneiux  tl  G 

Chemins  ifi!  /ti-  en  exphUal 
nièlres,  savojr  :  de  J-Ëwt,  018 

^^^  Poiluen  187.1.  — 5.I|G,T97 

^^^BFïlMj^apA«i  en  187;!.  — Nom! 

euiorqueurs  de  239  t^H 

kiloméires;  dee  coat^B 
ïllres,  14,119  icblri^f 
E  il»  bureaux  ;  5S,  C^| 

Urflcie  :  3,500,000  kil.  c:irréa.  —  Population  :  chiT- 
^__^  JIBcicI  pour  ism,  3l>0,*Z7<J,8QT  âmw,  non  compris  la 
SÂlalion  Iribulaire  (40  millions  d'âroea).  —  Capilale: 
qpilctri,  1,050,000  babilanls.  Le  nombre  îles  étraiigera 
ritiilntit  îluns  les  ports  ouveris  au  commerce  ïnlerDaliona] 
»  fté  de  3,661  en  IS'.i  ll,7'71  Anglais.  541  Aniéricains, 
481  Allemands,  ^3'J  francDls,  50  Espagnols,  etc-)- 

Le  retenu  a  été  évalué  à  500  niillions  de  franco,  miis 
lediilTreréel  en  est  inconau.  Un  connaîl  seulement  tepro- 
jiuH  des  douanes  en  IsSis  de  ItaikouSTi  (S  francs). 

Onlli  d'imporUiion 3,«H,i)8!)  3,8(W,85S 

—  d'il  portât  Ion S, 939, 985  6,I3J,H7 

—  dBLonna^r; .W,869  ÎU,5M 

—  decjbulUHi! 313, 2Î7  G79,489 

—  dolrmufl a70,i7.1  a43.0tî 

Tulnui 11,678,630  lO.TâS.OU 

'^n  IS74,  le  gouvernement  elijijDia  a  ron'ractè  la  |)re- 
'  e  dette  eMériciiru ;  elle  s'élËve  à  On.ôTâ  t.  st. ,  finis 
I,  et  portant  S  p.  100  fr.  d'inléréls. 
.  Voyei,  dans  l'Annuaire  de  1S73,  un  artitlu  sur  lei 
'  imiues,  etc.,  en  Chiau. 

L'armée,  d'après  une  publication  récente,  était  «empo- 
te da  OTS  compagnies  de  100  hommes  de  Handvhoui, 
Il  compagnies  de  Mongols,  de  100,000  Chinois,  toi» 
maniés,  et  de  ^00,000  hommes  d'inranlerie  indigène  ;  il 
n  corps  de  troupes  de  milices  iirégulîËres  : 
haf,  820,000  homme».  Quand  le  soldat  n'isl  pas  de  str- 
e  profession  quelconque  dans  sa  propre 
denieurc,  de  sotte  qu'il  n'y  a  pas  d'armée  permanent 
nr^FemsM  dite. 


1B7Ï 67,317,049      75,ÎS8,IÎ5 

1873 66,637,809      89,461,377 

t87i 6i,afiO,R6i      6fi.7ia,B66 

1876 67,803,947      68,913,989      136,716,< 

(Pr.  H.  Arca.) 

Les  chilTres  ci-e près, empruntés  s  XAlmanach  de  Colta 

ne  sembleat  pas  correspondre  ao^  prëcèderiis,  probahfti 

ment  parce  qu'on  a  compté  en  irauires  laëls.  (Il  y  en-  < 

de  trois  Tsleurs  dilTèrentei.) 

Aperçu  du  commerce  élranger  el  direct  dee  dtven  po 


HsD-Keou 8,397 

Kiou-ltiang Î,7B8 

TchlDg-kiBD. .  : 9, 050 

Sliïiig-hai lO.EISg 

NiDg-iK> 6,180 

-         ■                               ,  3,303 


ul  (For 


Aniot 3,6£6      S, (US 

Swa-lio 7,063      4,835 


7U,8;6    43,!»7    tOS,iai    M%\ 
imporlalion   el  ii'ixpor1ati!»K 


3,SIU    t.!B&      'itAeAa.i.  , 


.  3i.m  SM 

.   t.7«  15 
«      8M   lÂ 


mTHni  de  fer.  —  Le  premier  chemin  de  fer  de  la 
fc;4e  Shang-haî  â  Kangwan  (8/5  kil.),  a  élé  ouvert 


.353  JS.SH,M1  9S,TSS,g6S 

928  I7,7»,590  38.333,518 

385  lG,(H3.0fi3  !3,5S8,3i7 

,795  13.569,(77  SI,SSI,979 

,603  l8,aSt,SS7  aB,61t,IS9 

,101  IS, 833,633  33,003,733 

:.15i  32,193,7311 


,67'J  2O,(H0,6ïfi  3i.tS8.305 

.3M  19,837,543  31,910,937 

,889  33,G13.Ug  î-i^K,1l& 

SS3  ïâ.6fll,71S  W,WK,«ii 


.        9,499,447      16,6t 
a.8ÎS,«5        1870.. 

o,sa5    W, 

1 

5,873.035        187Î.. 
ï,3'a,373        1873.. 
3,919,48s       tS74.. 
B,ia7,l6ï 

IM7 

«Eor). 

359,410  kil, 

5  h  20  PiillJ 
s;   Eclon  i 
É-Fou. 

rm.-Po 
40,000  hub 

i'a>i.it»  «<. 

im 

Superlieie  : 
cliiïre  paraît 

Populalton 
bilaiilE;  eelon 
â,195,U00  tiït 

OOI; 

Superflcie  : 
2,S00,63J  hab 

Douanes  (locel 
Uonopole  <l>i  ec 
Chsmimluf-rd 

d'uprès  Crawrurd,  5 
xagéré.) 

selon  de  Chaigneau, 
Vannier,    10   millio 
lanls.  -  Capitale  :  Il 

DMBIE    (ÉTATS-nmS 

t,0!0,!60  kilomèl.  cb 
-  Gapimle  :  Bogota 

ollBni).  —  Budgel  di 
31  août  lB7e, 

osnelli'B) 

Télégraphe.. 

BleDinaUonuu 

^^ 

ï 

^ 

Jî- 

31 i, 813 

Ï88,000 
l.tS9.B80 

170,108 
57,000 
7B.000 

121.000 
(4,000 

T  1  1 

î, 654,301 
1,330,5% 

Eicèd^nl. 

1,  2,103,000 doll.;  dépenses,  2,500,000  doll. 

Datte  publique  «>  1875. 

9,865,500 

b.  -  P.Bd  Je  paix.  2,585  liommea. 

.OE 

;impnui.        B.porl.1.           AnnÉ«.     Imp., 

ii. 

F,.p<.rUl. 

!.lH5,63e  I0,iï7,631        1871.     5,863 
i*S7,17S    8,aa3,80«        1870.     5,843 

711 

isi 

8,!I47,S17 
8,077. IS3 

faiiiiéc  1874,  on  ne  connaît  rncore 
le  a.  été  de  10,M>0,000  dolU». 

que 

'rxporta- 

IWtagne.    3,841,000        France 

W 2,635.000        E«19-Lm».. 

l.67t,l)0I) 
1,556,500 

PrinripoHiB  as-ticlei  ff  exportation 

ië;<). 

UQ,«B 

iefiâlIlB...        (M,li8 

SiiictTiai  (Batrèe  en  ISTi-IT/. 

Les  cliitFreî  ïuiianli   oe  comprenncDl  f 
libres  de  Colon  cl  dt  PiniEna. 
ninBaeht....      IM    ll.l«T        Bucnne 

SaUHaiibï.       ne    61,006        Tumaca. 107    3IJ 

SkbanilU 193  lt>0.563        Ciu-'OU 3»      SJ 

Uu-lbag^ne...        89    56,i8ï  ■      ^; 

KisSado.  ...        «      1.367  """ t.tUi  *UM 

Port  de  Panama.  —  L'imporUlion  de  1873 1  êlC  fc 
Inèt  i  3  millions  de  pesof,  l 'ex  parla  lion  k  2  mill.,  pria 
eipilemenl  l'iniligo  (1.800,000  d.).  NaTirei  eHtrCi 
Panama  en  1S73  :  SO  nav.  amÉKcalns  de  114,122  U 
^9  nav.  angbii  de  SS,T7S  lonn.,  12  afi.  trtuçù»  t 
12,912  tonneaux. 


COSTA -BICA    (uêPUBUQOi:   Dl). 

Superficie  :  55,393  ktl.  car.  —  D'après  le  reccniei 
df  1870,  la  populaion  s'élèverail  i  175,000  imtt.  I 
u  cbiffre,  ta  pO|iulalion  indigène,  resiée  s  t'êial  tiuv 
n'a  pas  ^lë  comprime;  elle  peut  s'éleier  de  10  i  lï 

FISAMCES.  —  Budstl  de  l'csa-àci  /iniaianl  le  30  awil  1 


Dette  publique  en  IB75.  —  La  dette  extérieure  est 
d'eiiv[ron  60  millions  de  Trancs. 

La  dette  intérieure  est  évuluée,  par  les  qui  à  T.dOO.OHO 
AincB,  et  par  les  autres  i  30  millions. 

Il  j  a  un  aclir  en  propriétés  el  Toads  k  la  bamjue  évalué 
■'t  ISmiUloDi  de  francs. 

Armée.  —  Elle  compte  sur  le  pied  de  paix  1 ,000  hom- 
tnea;  pied  de  guerre,  è,O0O 


5  {doll 


(ROYAUME    Ok). 

Superficie  :  38,20S  1..il.  esrrés.  —  Population  selon  le 
.  Mceuiement  de  IS'ÎO  ;  1,784,141  habitants.  Évaluation 
pour  1S7U  :  l,g03,000  habitants. 

La  population  se  répartit  aioai  en  1B70  bous  le  rapport 
lOp  la  religion  :  1,769,583  luthériens  ;  1,857  catholiques 
-  tl,î*0  en  1860J  ;  5,128  mormons  (2,657  en  1860).  Le  reste 
Ve  compose  de  réformés,  Israélites,  grecs,  etc. 

Smiffralton.  — 18E9:4,359;  1870,3,525;  1871,3,906; 
,tô7î.  6,873;  1873,  7,200;  1874,3,322;  1875,2.088. 

nsABCES.  —  Budget  da  l'exercice  du  31  mars  1877. 

rOonninea  [i) 9î7,  IBO 

■JtortM, 7B6,87Î 

Inrtrèta  du  fonds  de  ré»erve 1, 717,000 

nieèdonl  du  comuiercs  de  Groenland 130, ïÛ 

JKEédwl  du  commerce  d'élBbllSBcmeiils  iiidna- 

Irid 37,300 

'iïiemiii  de  fer  de  l'EtBI I  ,!)%.«0a 

Jwàréti  d'avances,  olc 881,700 

•Kbliau  directs  (rancler^ S,3SS,0B0 


Eau-de-yie 3,7; 

Droil  ds  MïïgaiioD 7( 

Drail  d'emmagaainaBe  (cDlrepûl) ) 


Télégraphes 

Loterifl 

Racetiea  des  lies  Féroé, 
Receltes  des  Indes  dsno 

Receiu»  diverses 

HemboursemeDU,  eK , . 


ApaBDaea Ul,(l 

DièlB 900,a 

CuuMÎI  d'Eut M.n 

Dette  publique Il,  S3t,T. 

Délie  inlèrleure: 

Inlérèie 6,UXyM 

Amortissement f"  ""^ 


ArnortiBsement 


Dell»  publique  ei 


Diftiveuce 10U,SOS,93S 

L'Universilè  et  d'autres  étoblissemeDl»  d'inslmetioa 
publique  ont  des  budgets  particuliers.  Les  dépenses  de 
tu  étiblissemenls  sont  èvaluËes  pour  1875-1876  t 
3^13,696  couronnes,  les  recettes  à  3,872,773,  dont 
S6  p.  tOO  proviennent  de  fermages  el  de  dîmes,  27  p.  100 
iJ'iiUérAti  de  capitaux  actifs,  5  p.  100  de  subventions 
fournlei  par  la  caisse  de  l'Étal,  el  le  reste  (32  p.  100) 

Armée. —  Pied  de  paiit,  15,000  hommes  ;  pied  de  guerre, 
iSS.OOO. 

jfarin«.  —  5  navires  cuirassés  avec  53  eanous  ;  28  va- 
'peurs  non  cuirassés  avec  180  canons;  plusieurs  petits 

a  à  voiles. 

;.  €luinint  de  fer  an  l"  janiiier  1876.  — Apparlenant  à 
RStil,  SIS  ;  aux  compagnies,  441.  Total  :  l,2i>0  kilomètr. 
•  Poites  en  1874.  —  Circulation  :  16,487,777  lettres, 
(15,134,812  journaux. 

M(!sraph«senlS74.— Longueur  des  lignes,  2,545  kil.; 
Mmtlieur  des  nls,  7,040  kJL;  nombre  des  bureaux,  174.— 
Nombre  des  dèpèclies  en  1874  :  à  l'intérieur,  271,834;  de 
.«t  pour  l'étranger,  240,220;  en  transit,  241,505.  Total  : 
>Î6Î,G09. 

couutriLE  Ev  1875. 

Allemanne ^l'îàJ.'ÔSÔ'     69^6, OW' 

Anelelerro 58,08.1,000      71 .  086 ,000 

sutde afi.aw.iKW    a*,06i ,ooo 

KOTTêge 0,753,000      !4,?JS,000 

Aouie s,88î,000  SÎÎ.WW 

tew*fS 6,941,000       i,aift,w« 


adgliiHB a,8ï7.U(M  l,15S,IHW 

Franeu i.458,n00  IB.WXI 

Islande »,S61,000  1,9M,000 

RraêDlond 901,000  586,000 

ttais-Unis 4,479,000  381,0«) 

«nlillaa  danoises 53î,0OO  40B,000 

Bfésil S, 948, 000  S7,000 

ILeaF^roé 379,000  463,00U 

Autres  paja lS,3U3,OaO  l,4S,00e 

Tolal 133,116,000  I7S, £83,000 


187Ï. .     l.aSS    173,444      91     13,G33    5,718    3,Ttfl 
(873..    a,6î9    175,657    109    ai,6{B    6,913    3,738    1»; 
1874,.     3,7«    193,219    133    37,381    7,9SS    !, 


ÉQUATEDS    (RÊPUBUgm   S 


-•')■ 


Superflcie  :  Evalualion  babiluelle,  644,000  kU.  Utti 
d'aprèa  Villnïiuencio  {Ceografia  de  Ii  Republiea  i 
Ecuodnr),  493,280  kil.  carrés.  —  Poiiulalion,  évatnl 
lion  de  ISTâ,  1,066,000  habitants,  dont  2(I0,00U  Indien 
—  Capitale  :  Ouilo,  70,000  liabilants. 

FinanMS.  ~  Euvirun  3,700,000  en  recïtlee)  le»  d( 
penies  altdgnenl  près  de  4  millioni. 

Dette  publique.—  La  dcHc  extérieure  s'élevait,  en  ISIS 
B  9,309,554  piastres;  le  délie  intérieure  à  J.60Ï.955  pi 
1res. 
Urmig.  —  1,500  hommes. 


ESPAGNE.  —  Fhf  ANGES.  .  431 

COmiEBCE. 

ImporUtfoD.   Eiportatloo. 

4868 2,145,000    3,356,000 

4869 2,632,500    3,690,000 

1870 4,940,000    4,169,000 

1871 7,596,000    3,585,000 

•  En  1872,  l'exportation  est  évaloée  à  4,152,000  piastres; 
en  1873,  à  5,834,000.  En  1874,  3,913,000. 

Principaux  articles  d'exportation.  —  Cacao»  25,181,000 
Kvres,  valant  3,021 .000 lustres;  gomme.  1.636,000 livres, 
Yaiant  654,000  piastres;  café,  729,000  livres,  valant 
182,000  piastres;  quinquina,  1,113,000  livres,  d*uue  va- 
leur de  389,000  piastres;  chapeaux  de  paille,  254,000 
piastres;  paille,  178,000  piastres;  métaux  précieux, 
267,000  piastres. 

Voyez  d'amples  détails  sur  le  commerce  dans  V Annuaire 
pour  1874. 

Navigation,  — 11  est  entré,  en  1873,  dans  le  port  de 
Guay^quil,  128  navires  à  voiles  de  113,034  tonneaux,  et 
91  vapeurs  ;  il  en  est  sorti  118  navires  à  voiles  de  1 10,662 
tonneaux  et  91  vapeurs. 


ESFAGHB   (BOTAUMB  D']. 

Superficie  :  507,045  kil.  carrés.  —  Population  en  1872^ 
environ  16,500,000  habitants  —GapiUle  :  Madrid,  298,426 
habitants. 

Autres  villes  :  Barcelone,  189,948;  Séville,  118,298; 
Valence,  107,703;  Malaga,  94,732;  Hurcie,  87.803; 
Cadix,  71,521;  Saragosse,  67,428;  Grenade,  67,326. 

FINANCES.  —  Exercice  /inissatU  le  30  Juin  1878. 
Recettes  (en  pesetas  d'enyiron  1  fr.). 

Contributions  directes 287,221,328 

Contributions  indirectes 209,017,500 

Timbres  et  monopoles 219,265,027 

Rentes  de  l'État 12,864,792 

Domaines  et  versements  des  colonies 5,000,000 

Indemnité  marocaine 2,500^000 

Total "t^^S^ 


Oelie  publique 

Frais  de  justice 

Préaldence  da  conieïl 

Hiriiie.....'.'! ..-.'M... 

Inldrieur 

AEiiculUira  et 

DéfieuEes  eitraordina 


Voici  t|uel  a  élé,  d'après  les  rapparia  des  «c«éUtMafl| 
la  lÉgalion  anglaise,  le  commerce  de  l'Espagne  depBil  tf^ 
série  d'aosées  (la  iiire  ilerling  =  35  tranca). 


t 


Lm  chiD'reB  des  Iraia  dëraUfeB  aniifes  ne  compreDDenl 
aa  les  Urrilgires  uccu^fa  |)ar  les  carllatei. 
Chemins  de  fer  en  exploitatioa  au  [•'  janvior  1874  : 
itODEueur,  5,42S  kll. 

Porter  sn  1S71  :  2,347  bureaux,  78, 174,400  leltres. 

Télégra'phis,  tS7l  :  11,754  kil.j  nombre  des  bureaux, 

.93;  nombre  des  dépécbea  ex|>£di£ei>,  U23,&a5  (dont  791 ,7G5 

Eprivien,  131,79(1  orDiiïlIaJi  celui  des  dépéclies  rei;ueii  de 
ITilEanKeT,  73,357   (donl   B8,883   privées,   4,474   olfi- 


ÉTATS-DRIB    (aÊVDBUQUi:   FÉIIÉBAI.E  DES). 

Snperllcie  des  Ëlals  :  1,804.351  milles  carrés  anglais; 
~  '  .  territoires,  1.Î0G.UI9  milles  carrés;  dei 
d'eau  et  lau,  240,000  :  total,  3,250,000  etiiiron 
cbilTrw  qui  précèdent  sont  leâ  évaluations  du  bureau 
1b  itatlstique).  Le  mille  carré  éi[iiiv3lanl  à  2.32  kilo- 
Itaitret  carrés,  c'est  donc  è  7,540,I)U0  kilomètres  car- 
•ttt  que  Dons  devons  élublir  la  superlicie  lulale  des 
•Âati-Unis. 

population  en  1860:31,445,080  liabilants;  en  1870: 
SB,â58,3Tl  habilanU. 


Voj.  i 


r^nnuotre  de  1873  la  populat 


n  par  Ëlai. 


. .        î4S,i(H 

...     m,m 

CalirDrDi«(ia73)....       3,796 

CMnUpedalloi-d....    %,9a 


ÉTATS-UNIS.  — 


Géorgie 10,423 

l*.  minois i,48i 

lodiaoa 5,004 

Idwa 543 

XusaB i,386 

Xeatucky 2,i60 

Louisiane 31,87â 

Maine 5,951 

Maryland 11,373 

MÉssachasetts 33,886 

Miehigan 1,445 

Minnesota. 485 

Mississipi 7,000 

Missouri 17,839 

Nébrasiu • 


COMMBACB.  435 

Nevada 437 

New-Hampshire. ...  3 ,  719 

New- Jersey 2 ,  496 

New-York 28,329 

Ohio 7,950 

OrégoD 290 

Peosylvanie t..  23,233 

Rhcde-Island 2,563 

Tennessee 22,908 

Texas 4,822 

Yermont 227 

Virginie 47, 543 

Virginie  de  l'Ouest. .  • 

Wisconsin • 


•  Etats 369,129 

Pour  quelques  États,  on  a  dû  prendre  les  chiffres  de  1874. 


ARMEE  ET  MARINE. 


Armée,  —  L'armée  comprend  26,018  hommei  enrôlés, 
et  près  de  1,507  officiers. 

Marine.  —  La  marine  des  États-Unis  compte  155  na- 
lires  de  toute  grandeur  portant  1,204  canons. 


COMMERCE  EN  1874-75. 


Pays  de  provenanM 
et  detUnatioB. 

Grande-Bretagne 

France 

Allemagne 

Belgique 

Pays-Bas 

Suède  et  Norvège 

Danemark 

Russie 

Espagne 

Portugal 

Italie 

Autriche 

Turquie  et  Grèce 

Dominion 

Cuba,  Porto-Rico(et  Philippines). 

Antilles   anglaises,   Guyane   et 

Honduras 

Haïti  et  Saint-Domingue 

UeJiqve. , 


Importation. 

dollars. 

157,048,000 

63,343,000 

40,893,000 

6,189,000 

2,354,000 

647,000 

586,000 

1,400,000 

4,535,000 

480,000 

9,190,000 

669,000 

1,035,000 

32,764,000 

80,639,000 

7,142,000 
2,548,000 


Exportation., 
dollars. 

366,800,000 

50,134,000 

52,518,000 

12,388,000 

7,483,000 

822,000 

1,841,000 

11,482,000 

7,540,000 

2,820,000 

7,227,000 

1,662,000 

4,268,000 

34,310,000 

18,144,000 

9,418,000 
5,350,000 


le  teatrUi 

Calumbie 

Brètiïl,    HêpublïqDt 
lIrUBUij  ei  Vénéi 


Ctàee  tl  JapoD. 
Il 


;1  Ansli 


'laudaii 
Auirea  paya 


l',60ï|| 


55J,W6,0IX)      6i3, 


uni  du  commerça  des  Élatt-  Unis  pendant  C 
fiscale  lS7i-lS7G  (d'après  la  documeDia  ofdclelB  de  l' i 
américaine). 

Les  échanges  réalisés  pendant  la  période  aanuellé 
sant  au  30  juin  1815  ont  prëseaté  les  râsultats  suivacite 


Emùrtfltiùna    P"»>""' '"^'KÈ^es.    643,094,767      m-k-ïJ 
Eipurtation-.j      _      4,^^^^^,      3î,43a,6îii    "6,BW^ 

Voici,  classés   par  ardre  d'importance,  les  ;triniilp| 

arlicles  qui  ont  alimenté  ces  opirations  de  coiuaierM 

Imporlalioas  aiuc  Èlali-Utiit. 

Dolki 

Sucra  brnl 70,MS, 

(Jaft 50,591^ 

Tiasus  de  liinii U,W9, 


Thé 22,673, 

UéUox  précieux S0,900, 

Cu[rBel  peaux  autres  quB  les  rourrure^ I 

TtiituB  de  lin 16.603, 


wm 

6,Se3,Si6 

4,67S,490 

4,604.308 

i, 265,310 

4.Ï3S.350 

3,309,593 

rées  immé- 

millions  de 

est  élevée  i 

les  arliïieg 

èi  de  8  mil- 

190,638,635 
4,071,Raî 
H0,358,H5 
84,007,790 
81..H3.(Ot 
31,963,797 
97,8U,470 
17,740,086 
11,002,881 
7,334,796 
6,382,856 
5.693,203 
5,138,300 
4,739,7ai( 
4.396,4m 
3,793,517 

.    8,379.013 
.    1,280,164 
.     1.344,718 
.     1,037,087 
.        997,187 

".        939',RÎ3 
691.811 
393,333 
714, IBS 

^^^^Vo'roeUine 

Itata;  celle  des  produits  mi 
'^a  de  152  millions  et  deraid 
|Di  n'ont  fait  que  transiter  so 
lU»  de  dollars. 

Expart  allons  de 

qui  ont  été  li 
■  dépassé  394 
en  enlrepet  s 
dollars;  enfin 
ni  évalués  à  pr 

s  Êlats-Unii. 

flf  «t  Binent  monnHïi!  on  manu 

^Hrom'Vtcï 

■fit  Bt  argOTlmonnasés  ou  eu  Dn 

HI^Hl^^         ^rt 

-^«ôl^l 

■ViDu,  Epirilaaux  el  lîqiiuurs lS3,Ufl 

Yaici  quel  a  êlé.  pendant  la  mïmo  période,  le  monvfrfl 
ment  ettecMt  des  ports  de  l'Union  :                               ■ 

PiTiLIaoBélrangert.     i3.m    6.m.!m    13.013      7.4SS,jaH 

aï, ISO 

Les  principaux  pavillons 
l'ordre  que  voici,  au  point 

A  l-ttWe.              TpnoMii.. 
AnRleierre 5,057,33B 

étrangers  se  sont  clssate  Su 
e  tue  do  ehargcmenl  : 

A  1.  <nrli<.             TWM 

Aliemagne B« 

Norvège U 

Sorrég lfll.106 

Belgiqne 79,07S 

Hallanile S8,665 

Aulrlctie 57,751 

Aotriche U 

Espagne t 

Belgique 81 

miuiie 71, 

Portugal ii'.iia 

AutraEpaja ^.677 

La  flotte  de  commerce  se 
fiBcalfl  1874-75,  de  32.Î83 

Autrespays 68.1 

Aii<:ii*BnE  *«  30  JUiT.  1875. 

composnit,  à  la  tin  de  l'année 
Aliments  jaugeant  ensemblei 

■^^                            Tonnage  d-BOficmble t,8M,73a          1 

^^^At^et  efTectirsc  Irouinil.iVa  înfet(.tt\wvie,  réparti  âal 
^^■[Mièra  Buivante  ;                         -- J 

3,68S,UU 


AOniitiqllf  M  Go 

Mexique 

peteD  FdciBque 15B         71.445         970 

lÀBt  du  ^o^d 891        tOÎ.W      4.1(15 

neuTeBdel'OueBl.,..     1.070        9341. DIS      1.1)54 

(,a;t5  i.ics.fiGH  is.tisu 

Prfe/ie  rie  (a  fcateinB  «(  îflj  vrfjiiilHfs  pour  [m  ÉlaU-TTn 

Si  la  pËcbe  de  la  baleine  par  navires  nmèricaint 
point  donné,  en  1874,  de  Iria-grands  |)rellLs 
qni  s'y  liïrenl,  il  faul  i 
telativement  atanlagei 
l'avenir 

impagne  précidenle, 
par  eonlre  elles  se  sont  vendues  à  des  prix  plus  réoiaoé- 
nleura,  par  auile  de  la  diminulion  du  namibre  des  navires 
.jHnplojés  a  la  |jêclie. 

Voici  uo  èlDl  de  situation  faisant  conoailre  le  nombre 
tt  le  tonnage  des  bâtiments  destinés  à  la  pSche,  au  31  dé- 
eembre  de  chacune  des  sept  dernières  années  : 


allre  cependant  qu'elle  a  été 
surtout  encourageante  pour 


i.m 

im ».is6 

i»n «.»« 

18,111 

le  nord  dn  PaciRqne,  pour  11  même  période 

1868 61          U.SW       18» 

^m *3         38,ÎÎ5        IB73 

IS70 i6         i9,ïOD        187» 

IS7I (0         15,0)0 

unnrcaEST  (.nMUEHciAL  et  miiiitike  en  1871  (1). 
/tnparlalioni,  —  Le  cbifTre  total  des  imiiarUËMa'il 
New-York  s'est  ékié,  en   1814,  i  390.933,560  dotÙ 
'   (2,03!,8SO.SI2  fraocB,  ao  taux  mo^eD  de  5  fr.  30  cé 
dollar  américain),  qui  se  décomposent  11  peu  près  drfl 
minière  iuitanl«  : 


En  IS73,  l'enierable  des  imporUlions  avait  éti4^ 
403,831,S3idûllarB,a«eenneJifrérenoeenmoii  "  _' 
de  33  milliotii  et  dem[  de  dollars  sur  le  chiiTre  correipvn 


it  13  aiillions  de  dollars  environ,  cl  (B 


g  l'oceasion  d'e  revenir  plus  loin  suc  les  cireonetances 
imené  ce  n'BuUai. 

'ut  vair  du  refis  par  le  tableau  ei-dessous,  ijui 
!a  chifTrts  des  importations  a  Ntw-Torli  pendiinl 
dvrnicrcs  nnnfea,  que  le  lolal  de  1871  est  en- 
érieur  il  celui  de  chacane  des  années  antérieures 
AtBT-I: 


ÏÎ4,74S.419 

30S,613.(Si 

1871 3S4.8fiî,300 

„ 151,133.834 

Z 306,337,673 

1811 W, 938,560 

.-Le  lablean  sni 

ie   la  Californie  et 
iTe  1865-1874  : 

ant  indique  le  mouvenMinl 
cafés  aux  Etals-Unis  (à  l-ex- 
e  l-Orëgon)  pour  la  période 

i. m!Sï:3.7 

165.393,983 

; iB6,3M.811 

h......    S38.01S,0;9 

, Ka,««),î55 

(870 282,540.737 

1871 3iH,70O,i7fl 

1879 a7-.03B.t5a 

1873 809,137,348 

1874 875,402,143 

~  Il  «51  arriïé.  en  1874,  i  New-York,  62,549,160 
:3,5l2,t^  kilogrammeE)  de  Ihé  conire  49.974.885 
19,338,698  kilogramines)  en  1873,  soit  12.274,275 
^,173,424  kilogi'amaiesj  de  plus  que  l'année  précé- 


et  arlicle,  en  tenant  compte  des 
a  réeiporlées  et  des  stocke  de  chacune  des  années 
inie  suit  pour  la  période  écoulée 


33,fiGi,09G        1S73 51,038,904 

47,854.369        1874, 52,(34,515 

13,633,583 

—  Le  lûlal  des  enirée»  de  sucres  à  New-York 
1874,  à  1,076,942,787  IWte*  l,!iSliJïllv,n^'4 
conire  861,957,563  livres  ^aW  "^'^ '^•^■*''- 


lagnfDmeienlST3).C'«ituneai]gmeniiti(mde914,9B3,8U 

litres (Bej 43 .250 kilagra mm Fs),  ou  IS  p.  100  eoTiron,! 
profil  i!e  l'aonëe  1874,  sur  l'année  préeédenle. 

Le  lolal  dea  imporlalions  de  «acres  aux  Ëtal(-Dnts  ^ 
wmprii  lei  Élsti  du  Pacifique]  a  élé,  pur  1814,1.^,^ 
652,596  lonnes  (de  3.';40  livres  chacuoel  tontre  636,491 
(onnet  en  1873,  eoil  une  aupneniation  de  2  1/?  p.  IQS 
enriran  au  proDl  de  la  première  de  eei  années. 


L'indDslrie  des  sacres  et  la  cnnEomaulKm  de  eetta  ietM 

rét  prennent,  du   reste,  un 

Étale-UnJE,  romine  on  peut  le 

qui  donne,  pour  les  année»  de  ISJS  i  1874,  les  qnaaUija 

IfOD  dans  ce  pavs. 

■ 

i^"^7J'':^'Xà''' 

«,rp^,^"".S\3M 

I8SB...     !M,WT    377,"-'32 

1865...   m.m  isôtSS'B 

18SS...    171,616    378,760 

1857...    3(1,765    Î80.705 

18S8...    au.7118    38S.iM 

186»!."   »â,'533  ies'nSfl 

1839...    3TO,03i    ai.rn 

1869...     U7,899    *9S,8M^B 
1S70...    (83,8»    S30.WPM 

1860...    ÎW.S-W    415.Ï81 

1>^6(...    ISI.iSO    363.8(9 

1871...     553,7U    633,MlsS 

1861...    Ul.ill    (32,(11 

1863...    331,398    38i,3(l8 

1873...    593.713    6Sl,0lt   ■ 

1864...     i!»,660    ÎÏ0,660 

1874...     661,869    710,3H    ■ 

Mélattes.  —  Le  lolal  des  mélasses  entrées  à  New- 
en  1874.  s'est  élevé  3  13,049,062  gallons  (49,142,741  li- 
lreti)<!Onlre  I4,322,50B eal1ons(56,94a,186 litres) en  187?.' 
soit  1 ,273,446  gallons (7,802,444  litres)de  moins  pour  1874, 

Soiet  bniits.  —  Le  total  des  importalioni  do 
brutes,  à  New-York,  s'est  élevé,  en  1S73,  à  657,282 
(295,318  kilogrammes},  alors  qu'il  n'avait  élé,  en  1873i 
qoe  de  !8l,75t  livres  (126,787  kiloRrammes],  soit  dm 
différence  en  plus  de  374,531  livres  lies, 531  kilogrmmmw) 
au  prollldel874. 

Pendant  les  16  dernières  années,  l'ensemlile  des 
lationq  de  soies  brutes  â  New-Vork  et  San-Frnncis 
«prisenlcill  la  prest\uetotaliié  îles  arrivâmes  de  cet  arlicJa 
''    i-Uois(plusae93ç.\Wïi.^*'^*-*"    ' 


S::::;::::  1;SS 

1868 

....    Ï.7B9,Ï50 

l,3(H.»t 

1871 

....    fl,l<«,gT9 

I.Î00.979 

1873 

...    7,167.63* 

2,M8,890 

1873 

...    5,î3a.K7 

1,5«.13B 

1874 

...    3.M3.WÎ 

leas. 


LaÏTiet  Wuics.  —  Le  total  des  importations  de  lainu 
1- New- York  s'est  élevé,  en  1874,  k  Ï7,476,725  livrai 
i;i2,364,526  kilogrammes),  contre  56,371,070  liTre. 
'Cft,S7().SSl  kilogrammes)  ou  1,105,655  litres  (497,544 
iiloersmines)  de  moins,  en  1S73. 

Touleroie,  ce  résultat  est  inrérienr  i  ceux  de  IS7?  et 
de  1S71,  comme  on  peut  s'en  assurer  par  le  tableau  £ui~ 
.viDl,  qui  donne  les  chiffres  des  importations  de  Isinei 
Ivules  ètrangëres,  à  New-York,  depuis  1SG7  : 


17,9ûi,779        1871 39,IH,H8 


Toîel,  pour  les  entrées  de  laines,  la  part  attribuée  ï 
eineim  deg  troi«  princitiaux  marchés  des  Ë ta IG-Unia  (Nen- 
Torfc,  Boalon,  Philadelphie)  pendant  les  Iruis  derniérea 


Itew-ïork..,. 
Ptiilidelpbio. 


a7,i76.7ÎS    Î6,Ï71,070    (8,883, 
17,966.187    X9, 187,078    48,(71), 
341.400         836. r- 


,71» 


Tnlaux 45,784, M3    52,384,148    98, £86,781 

L'indnsirie  des  laities  a,  d'ailleurs,  comme  la  plupart 
;»  aulres,  été  Tort  pett  prospère  durant  l'année  1S74; 
eels  lient  à  l'état  général  du  pajs. 

fers  a  été  l'un  des  plus  ét>roii- 

vis  pur  les  circonstances  diiTicileEquelrayercenl  leaËlats- 

tliiii  depuis  la  crise  de  sefitembre  1873.LedË>it\Q^^«tm,Ti\. 

eanidérable  prit,  dam  ces  dermërw  anabù,y  ' 


mj:m  k.um»  i 


in.iin.iM     ]â4M.ts  79.s;t,9i  i 


S'::: 


3.UI     ti>.u9.u9  «.âo.MS  ta,* 
i.im    ii.iM,Bii  M.i».iu  aB,n..^ 

S,«17      U.«H,ltt    S6.S0S.3II1    SW^MiM 


D'»|irti  \»  Poitr-i  nailroad  Jfonual  /"or  1876-77.  pnMiil 
M  ;iiill«l  1H7C,  il  j  arulf,  bu  t"  janrier  1876,  en  cxplui- J 
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445 


• 

Frtis  de 
eenstrnetion  «t 

Milles 

Kilo- 

d'équipemeot. 

jtnfflais. 

mètres. 

(dollars  ) 

5,638 

9,073 

337,257,892 

U,740 

23,721 

1,393,451,489 

15,919 

25,619 

598,628,191 

35,847 

57,689 

2,122,498,053 

2,514 

4,046 

222,021,307 

74,658 

120,148 

4,673,856,932 

Oaos  les  ÉUts 

De  la  Nouvelle-Angleterre.  . 

Du  flUiieu  ••••••••••••••••• 

Do  Sud-Eflt  et  Sud 

Do  Centre  (ou  de  l'Ouest).. . 
Do  Pacifique 

Total  au  !•'  janvier  1876.. . . 


Tableau  des  chemins  de  fer  en  exploitation  dans  chaque 
État  ou  territoire^  au  31  décembre  1876  (en  milles  anglais). 


Alabama .* 

Alaska. 

Arizona 

Arkansas 

^  Californie 

Colorado 

Connecticttt 

Diakota 

.Delaware 

Floride 

Géorgie 

Idabo 

Illinois 

["Indiana : 

Territoire  indien.... 

lowa 

Kansas 

Kentucky 

Louisiane 

Maine 

Maryland 

Hasfiachusetts 

Michigan 

Blinnebota 

Mississipi 


1,722       Missouri 

»  Montana 

•  Nebraska 

787       Nevada 

1,854  New-Hampshire.  ... 

<  950       New-Jersey 

925       New-Mexico 

290       New-York 

285  Caroline  du  Nord. . . 

484       Ohio 

2,308       Orégon 

»  Pensylvanie 

6,890       Rhode-Island 

4,072  Caroline  do  Sud. . . . 

281       Tennessee 

3,937       Texas 

3,226       Utah 

1,464       Vermont 

539       Virginie 

987       Washington 

1 ,  092.  Virginie  occidentale. 

1,825       Wisconsin 

3,437       Wyoming 

2,024  Total 

1,028 

POSTES. 


3,016 
» 
1,181 

714 

942 
1,594 

» 
5,520 
1,371 
4,680 

251 
5,896 

182 

1,352; 

1,638 

2,072 
486 
810 

1,648 
110 
576 

2,575 
459 

76,64a 


Nombre  des  bureaux  det poste  au  30  juin  1875. . .  35,547 

jj     ^^    irelations  avec  Fintérieur  en  1875,  envir.    680,000,000 

Hpb    )  relations  avec  l'étranger  en  1874-75  (dont 
lettres  I    reïa^ons  avec  l'Europe,  18,9S2,53T),. .     «k^^^^^V 
\exemptea  de  port  et  officieUes ^ 


Toul.. 

Oufommuliao  WK  pbec  (énlouioa^ 

fyi-dacOoa  UMIe  (énloitàoa) 


jtnlm  port*  éinsgen 


■Difiuu-Unb... 


1,193,000 


i 
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Production  en  1875*76. 

Production 4,669,388 

Stock   74,4iA 

4,743,699 

Dont  exporté  dans  l'année. 3,259,994 

Consommation  intérieure  (par  les  filateurs).       1,356,598 


aBAHOE-BiunrAOïTi:  et  irlamoe  (rotaumb* 

ma  de). 

Territoire  et  population,  diaprés  le  recensement  de  1871. 

Soperfiele 

en  milles  en  kilomàtres  Popoittlon 

carrés  anglais,      earrés.  en  1871. 

Angleterre 50,993  131,840  21,377,524 

Principauté  de  Galles.. .           7,398  19,153  1,496,584 

Iles  adjacentes 354  916  1U,430 

Ecosse 30,685  79,443  3,358,613 

Irlande 31,755  89,914  5,409,759  . 

Soldats  et  marins  hors 

du  pays •  »  907,198 

Totol  du  Royaume-Uni.        191,115       313,566       31,817,108 

Augmentation  en  dix  ans 8.60  p.  100 

—          dans  la  période  décennale  précé- 
dente     5.74  p.  100 

Population  probable  en  1876  :  33,460,000  habitants, 
dont  environ  5,600,000  cathoHc|ues. 

Capitale  :  Londres,  en  1871,  3,251,804  habitants.  Selon 
un  recensement  du  30  juin  1875,  la  population  de  Londres 
formait  une  agglomération  de  3,445,160  individus.  La 
superficie  de  Londres  est  de  12'Z  milles  carrés  (139,175,282 
mètres  carrés),  en  y  comprenant  2,718  acres  couverts  par 
la  Tamise  (10,997,028  mètres  carrés). 

La  longueur  développée  par  les  rues  et  les  routes  est 
de  1,500  milles  (2,413,800  mètres)  ;  les  égouts  s'étendent 
sur  2,000  milles  (3,218,000  mètreis),  et  représentent  ainsi 
182  égouts  ayant  chacun  11  milles  de  longueur  (17,699 
mètres). 

La  densité  de  la  population  est  ïk  pen^uti^à  v^  v^^ 


(4.04S  RiËlres  carrés],  et  reprfsenle  un  accroIsBemeitl 
U  personnes  par  rapport  h  ISTl. 

Lacansuniiiialianquoliiliennede  l'eau  fournie  à  SIS. 
œaisona  ou  usines  a  élé,  en  1875,  de  329,752  mitrt»  cubes 

(Vujei  la  population  des  villes  en  Anglelerre  dons  l'Ji 
nuaiTe  de  1873.) 

ASSISTA  >CE  PCBLKÎte, 


Bélrapnle 35.(04  SÎ,B03  77,607  4.0 

Sod-EBl U,Sti  55,770  70,114  4,8 

CuDtre-Siid 8,367  kS,03i  53,39S  3,5 

Bal 7.965  40,9S4  48,209  t,0 

SDd-OnesI I0,(J33  71,S3G  S1,8ÔS  i.X 

GflDlrc-ODest 14,363  60,264  74,537  1,1 

Cenlrn-Nord 5,79i  îi,373  37,(67  3,0 

Hord-Oneal 18,7(6  38.992  57,738  1,3 

York g.tBb  4d,107  64,283  9 

Nord B,iDO  S7,4îi  .lî,83i  S 

PsïsdaGBUtis.....  4.758  55.348  60.106  I.JB 

Tolal 133,128  514,583  847,710  37,3 

Annéei  antéritures. 


140,S57  793,028  DS.Sgl 

131,309  760,471  881,778 

137,248  873,8»  801,141 

138,6(0  637.045  755,  fiU 


Nomlrs  d'émigra 


t,  de,  pon 


333.747  333.073  118,161  UW. 

3î,i05    37,208    23,450    iï, 

15,876    38,438    53,958    3g. 

s  pajs  hors  il'Eumiia.    13,383  _!3^  13,44B^   15. 

ToW sas.iviïw.mwi,,'*»* 


"V 
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FIHAMCBS  (en  livres  sterling). 
1^  {L'amnie  eommenee  au  !•'  avrU.) 

Compte  ÉTtIulioD 

de  ponr 

1876-76.  1877-78. 

Vmimm.  Versé  à  l'Échiquier  (i). . . .  m,oso,o«o    19,850,000 

—        Produit  brut. 20,341 ,803 

0ont:café .'. 206,696 

—  spiritueux 6,144,435 

—  thé... 3,709,450 

—  tabac 7,835,209 

—  .vin 1,755,710 

AMbc.  Versé  à  l'Échiquier »v,«M.Ma    37,500,000 

^     Produitbrut 28,299,820 

Dont  :  socre  (pour  brasserie) 506,796 

—  chemins  de  fer 7^,369 

.    —   licenceft  pour  cabarets  et  fabri- 
cation de  spiritueux  et  boisa.         800, 472 

»    malt  ou  drèche 7,887,699 

—  spiritueux  (2) 15,625,834 

TiMbre.  Versé  à  l'Échiquier ii,oo«,o«B    10,950,000 

—  Produitbrut 11,265,091 

Dont  :  testaments 2,390,339 

.    —    lettres  de  change 869,131 

—  quittances,  etc.,  à  1  d 809,865 

'^  assurances  maritimes 120,518 

—  successions ■  3,548,966 

<—  garantie  (or  et  argent) 86,293 

—  brevets  d'invention 165, 511 

TaxM.  (Impôt  foncier).  Versé »,a— ,t—     2,560,000 

—  Produitbrut...,. 2,530,804 

Dont  :  land-tax  (impôt'foncier) 1 ,109,289 

•^    maisons  habitées 1 ,421 ,515 


(1)  Noas  avons  fait  mettra  en  earaetAres  graa  les  chiffres  indiquant  ies 
versements  effeetnés  dans  les  caisses  du  trésor  (Échiquier)  par  ies  rece- 
vears,  défaleation  faite  de  ee  qni  reste  dans  leurs  caiases  spéciales. 

(2)  Non  eomi^ris  los  3,66t,888  I.  percueiT  par  les  douanes  tua  compte  dM 
aeeises.  Ce  chiffre  est  compté  ei*dessns  dans  le  total  des  douanes,  mais  n«ti 
dans  les  deux  chiffres  relatH's  aux  spiritneo».  l\  Ttal  \*a\o\tV,ttT  ^^^t  v^tkVcVi 
tota)  fiaénlf 


^^        Dépensas  Totéo 

SialilioD  de  l'acbal  dea  grades. . . 
lUnae 


:,,  des  BdmlDlBtnUona 


ilMitam.  de  l'wlDii 


ToUl.... 


15,077,  «« 

501,63» 

1(,063,U9 

13,ll9,36â 

18,538,700 

1100.000 

10,979,^0 

13,729,198 

ï,69i,39ï 

Ï,9BÎ.0<W 

1,022,001) 

884,054 

2,767,(65 
3,26(,i« 
1,ÎM,814 

76,545,207 

78,794,044 

4.076,365 
5,148,947 
6,650,000 


Voici  quelques  détails  : 


ceux  énumèréa 137,437 

Irlande 177 ,637 

^  tluse.  AdmiaistratiDo  proprcinent  dite 3,609,S73 

^  IjCB  mlnlstireg  (idaiinlBlralion  cenlrale,  etc.), 

trcrtliemice Î4,000 

Secluas.  Jcalice  el  priaoDs 5,039,374 

ne.  iDSir.  publiq.  (édncal.)  et  beaux-arls . .       3, 546,935 

t  :  instrocUDD  primaire 1,910,829 

BrfUih  Muséum 109,990 

.5*  idasae.  Traiiemcnts  diploiDatiquas 550,^80 

,6»  dxwe.  Pensiona  ciïilaa  el  secours 548,318 

'  f*  o]ssae,  Dépcnaes  diverses 28,614 


Compte  provUoire  de  l'année  )S7S-77CBnisianlle  M  in 

Bnuanes....:..  19,3^,000        PoEles 6,0OO,èl_ 

EictEsMroiicdB  Télégraphe.  ...      1,105^0 

conBommalion)  37,736,000       " '- ■  .«  S^ 

Timbre 10,890,000 

Iirpatfoncier..      S,S32,000 
Idconifl-lai 5,380,000 


Toial.. 


LE  1B7G. 


Parlbiogd/ldeptnce).. 


w 


GRANDE-BRETAGNE.  —  MARIKB  MILITAIRE.  453 

BAMQUB  d'augletbare  (1864  A  1876). 

Voici  la  situation  de  la  banque,  dans  la  première  se- 
aitioe  de  janvier,  aux  années  ci-après  : 

Billets  eo  EneaiMS  RiterTe 

Années.  eirealatioD.  métalHqua.  de  billet* 

1864 20,718,260  14,196,754  7,446,000 

1865 20,515,340  13,933,592  7,453,420 

'  1866 21,776,435  13,106,183  5,253,2i0 

1867 23,286,845  19,415,362  10,142,255 

1868 24,242,055  22,061,728  11,729,785 

1869 24,024,495  18,519,361  8,412,555 

1870 23,839,255  19,095,721  9,369,925 

1871 24,148,015  22,382,934  12,574,470 

1872 25,645,410  25,291,761  13,991,165 

1873....,  25,561,205  24,014,298  12,812,240 

1874 26,097,425  22,943,721  11,257,905 

1875 26,620,775  22,085,311  9,779,225 

1876 28,083,520  21,215,761  7,453,325 

ARMÉE  (selon  le  budget  de  1876). 

Hommes. 

Ligne 228,624 

Milice 151,491 

Volontaires 168,750 

Total 548,865 

Troupes  anglaises  dans  les  colonies. 

Colonies  Hommes.  Colonies.  Hommes. 

Bermudes 2,089       Siogapore 1,042 

Haii&x 1,901       Gibraltar 5,120 

Antilles 2,429       Halte 5,255 

Cap  Natal 2,466       Sierra-Leone 436 

Sainte-Hélène 209  Côte-d'Or,  Ugos....  206 

Maorice 588       Australie 96 

Chine 1,233  ^     .  ^.  ,,. 

Ceylan 1,274                    ^otal 24,344 

MARINE  MILITAIRE  EN  l876. 

La  marine  anglaise  se  compose  en  tout  de  61  navires 
blindés,  de  près  de  300  vapeurs  et  de  170  navires  à  voiles. 
Le  nombre  des  bâtiments  en  activité  se  ditribue  ain^si  : 

Nav.      Nav.    Nst.      To- 

Statlons.  blindés,  àvap.  àvoil.     tal. 

En  disponibilité  et  service  des  ports.. .       2       40     32       74 

Escadre  de  la  Manche 4         1        •        5 

Première  réserve 7        2%^ 

etgarde-cdtes. »        %     %^      ^'^ 
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lïMiBportB 
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<..,d™-        _         ^ 

Diiailt  jur  ! 
Nï>ir«a  bliDdèa 3 

olal îf  1» 

ÏT    ââ"    r    s" 

6.  —  Imporlalion  (1), 

Uul.U.          Qi..p,il(.. 
quint.           9Î,706 

Ma.          (68,958 
M.             53,S3a 
ia.             U.UOB 
jd.        1,041,49» 

\d.           671MB 

Id.           343, 3U 

Id.           170,711 
lonnuB.         M,I3B 

Livres.    Î,51S,(B0 
quint.     1,659,Î57  ■ 

id!        l,53a!475 

S«niee de»  porta.... 

Total 3 
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Bœu^r^T: 

viande  de  bœuT  tnJctie  ou 

Bonfrebml 
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«s.we 


d.  <X.<I03 

CGB.  60t,0U  «7.1S7 

ia;.  19. 37»  :mMi 

re».  »,3SJ.308  559.197 

1.  IO,f96,t7S 

InL  1,344, 37»  6,tll,T8i 

d.  Ï97,6TO 

lonnea,  7i,W6  9ffi,936 

id.  37, 904  1.037,076 

Id.  39,U5  3.111,157 

ijuinl.  «.39i.lS3  i3,lW,768 

id.  9.770,075  3,715,130 

id.  il.SOlSBS  1,619, U7 

fd.  1,609,997  703.9» 

id.  l.GOl.lOe  1,851,165 

Id.  39,958,316  13,711,131 

id.  5.91S,5t()  1,719,106 

id.  7,706  1S,171 

id.  13,316,719  tO,346,Bl« 

Toleur.  •  1,S10,8E9 

LIDtale.     quint.  1,111,013  1,939,670 

ntUoD.        id.  971. 899  i 

taaatm.  1,955  110,871 

cecuinss.  6,371. »1  1.610,131 

quinl.  706,873  1,190,151 

lié id.  1,101,661  3,537.1(8 

tonnes.  31,731  193,110 

qu)m.  616,351  lii6,811 

1<I-  111,001  106,177 

non...        id.  61,611  SI5.Ï7G 

Id.  357,137  715,671 

lODDea.  3(0,918  S, 161,883 

Binblque qninl.  18,151  119,131 

EDmmDa îd.  99.966  631,089 

K-percbB id.  il  ,558  163,U1 

■— id-  319,(56  1,011,009 

ixde  paille livres.  178.180  93,161 

quint.  1,170,718  1,951,113 

a  brutes  »»cheg Id.  169,160  1.660,811 

_>*.  hratee,  tralcbes  et 

FMlées. i'I.  583,911  1,631,600 

'*'- livres.  11,785,136  3,977,960 

quiDL  167,(31  763,871 

id.  88,680  3,119,986 

ignues.  675.190  798,105 

quiôt.  1,3361367  l!«a!3»l 

IDODea.  9,361  138,667 

quint.  3,»3,^1  I^^Kfti^M. 


PSPHi 

id.          1.496.641 

''ÏÏ!"'  33',750 
id.  15,398 
id.  9î,i00 
id.  ÎS0.8S9 
id.          3.198.177 

l-BBH.          16,637 

qoÎDl-  SM.iTl 
id.             199,431 

uauna.  13,97â 
.d-               9^:773 

quinl.          »36,*63 

lounes.  190.1i5 
bu^eis.     1,»K;,313 

quu.U      ^159:839 

iodum'.         10o!l75 
quml.          350.151 
id.               16.539 
id.         6,031,311 

1000»;         3tB,30l 
bir».       1,843,918 
uu.«s.      *  13:915 
id.             130.911 
qaiat.          Si».  113 

id.         «.483.987 

Id!             160.'SB3 
id.             387099 
lODDtt.           130.1M 
qn.         1,996. 130 
1.1.             459:118 
livrei.      6,mB.6« 

liTns.          164'.  140 

id.   ■             '* 

id.               . 

Itvieg.      1,339.508 
quinl.           (8.l« 
linw.    16,(B9,0S0 

niions.    10.476,503 

■  14,       T>,m>a 

tmaeiaùrtoattii: 

-     eoradnes. 

VUnde  fialcbe  ou  ni». . . 
—       fooi.l-rti 

-'  S^^?.T!^ 

—    démine»  

o™iweiti"c.i™v.''.;.; 

l*piiTCà«rii«yud-iuipr.: 
Pu«»WC«li™qB.jaEl..> 

CblRuiia  pour  papier 

Boom, 

So»  nwuliiiéc 

AbUce  mbuii  d'Eon^. . . 

lli._b.d-«ll-q™d-Earope. 

I^'"5E:^::e 

^fc*-^.,„on™c^,: 

^^^^««[[DpDrtiUon..-.    gallum.     7,953,913 

8,035,051 
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IS,393.1ES 

3,87il3Sl 

t.U,U9 

«,8U,g38 
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l,148,<64 
Î.MS.nO 
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tscoes 

*, 133,873 
'sâG,'940 

33.^':S^S 

384,169 
711.717 

i,'^;i» 

130,871 
I.U1,U8 

3,U9.S48 
'(06;48S 
666,931 
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^^^n 
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^^HbortMIOnluiale....      Iirres.  11I6,6W.I90 

^^^K^^jimporl.  totale.      Il.res.    76,064,637 

^^■6^1  ronge» id.        10.B12,MS 

^^Hbr^lMTOuen >d.        IU,176,m 

^^^^■Mbb  blues Id.         8,iB4,56a 

^^^^■k,,,.; id.             ItU.U^ 

^^^■C. 63,317 

^K    "liuiudal&iDe: 
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^Kt^nBpareetniÉliuiBfc..    pl6ce».         313, S37 

HK^^a.';:;:!!.';.'.'!    quint.'      le.^^^e 

^H|îe«nliagal tenues.           39,101 

^^^        Valeur  imsIedeeariïdeBiaiponéa 

S8;3(W:0TO 

371,003,771 

iixporiit. 

M9,876 
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BgBtv.;;..-  <m   Sncv.;..'. 
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4,Ua,56S 

ï*8,yoo 
SI  g, 103 

71.0'JM 
W,141 
6S3,7*8 

a3i,iu 

305.140 
815,964 
330,699 
94.104 
1,489,973 
445.403 
53,753 
705,157 
337.031 
123,361 
687.921 
50.633 
353TB 
30,510 

15137* 

1,833,067 

38,867 

Î07.737 

n  d,  pr 

Graines  dafiJH! 

i^^^l 

Calonbrul 

—    nisnuraM,. 
ftilB.  de  CuriuUie. 

&>iesdaChIUB,eU! 
EpiDes,  cannelle. 

Ué\iBBéi'.'.'.'.'.'. 

Sucra  ra«i.é.... 

—    brul 

SSi.TI:::: 

Adcrbrui 

-"•ÎS:;:: 

—   de  mime.  . 
hpierkfcrire... 

SuifelatèariM. 

Deuud'élVpii.'.ëu 
EiaJu  et  régule.. 
Tabac  biul 

I-àneb™».?^:: 
duili  anglais  en 

tUa.         '    3)700 
ièoas.         303,511 
Wraa.    14,307,777 
laiuea.    4,009,657 
arril^         484,317 
ulûi.            82,î?4 
id.               93;49î 

ni».      4,724,'980 
iÈces.            4,811 

na^.    16.M5;83S 

Id.            216'.044* 
id.             354,451 
id.             704,670 

id.         %,m 

vtii».  131A^,W» 

MereurB 

KsiuDiucs 

BiB 

Ciwneïdelïn.'.;; 

PrliEliiiiii  irUe 
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Bifn» b 
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ViMtiires  et  Ti»gon 
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.  id.  B»8,3S7,7I)0 
.      id.  l<,93S.60n 
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Î37.7II 
«(3,656 


id.  îi3,iSl 
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ii  Î5,8i5 

irl.  I0.2SS 

id.  î,!l8,5fiS 

id.  3G,001 

quint.  1B0,4W 

douE.pBir.    ui.esa 

litres.  1,1154,384 

id.  ».Ï58,(SB 

id.  16,7(1, 6S5 

Tards.  t(S,79l,IS80 

id.  13,105,640 

id.  3,117,790 

livrée.  2,633,973 

inu raclure  de  lin 


1,943,566 
3,706,S61 

736, om 

ï,gS7,7S3 

it,8g8,6S7 

i,0iS,37i! 

97,IS6 

879, SS7 

30,730,679 
812,095 
,ïtl,698 


1,365,673 
490.197 
187,110 
3(8, SEI 


3,601,569 

354,502 

.     I,i80,333 


333,873 
854.(58 
277,6îS 
599.647 
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I    jinU.    106.067.10») 


ToUI... 
Onnmm  de  iiise. . , 

T^iU 


I   ï."^- 


6.U6,6( 

7.717,80 
1.791,» 
6.3»,  IQ 


OUïts  en  pliqu^  (orTËTrerie) 

Saie  Bléiii  moulin/e 

Soit.  Tisius  de  soie  pare 

—  Hubans 

—  ADlrea  articlea  en  voie  pure 

—  Soie  Bi  aoire»  maiières 

ToLal  de  la  maiiQfiiciun 
FoarnilureB  de  buremi  aalrm  que 
Fils  el  Bppsrcila  lËltïgripliiqiies. . , 
BoDneLene  de  Laiae  pure  oii  mâlafi 

Autres  otijela  ea  laino 

Tolal  d-M  mmuritclures  d 
ir  déelirife  des  man^aDdiee! 


liMnK-aUTArârs,  - 


•  S,fi6D,89S  .  . 

81,310  4,700  333.000  iSi.SOO 

le....  UW.098  TOa.lK  6,405,737  Ï.Xfl 

I fi,OI3  4i,îM  1,068,470  H6,aU    i 

aii.iii  i.9e6,swi  1,111,0»  u 

i,fm.%i  i.m.im  s.iu.m  i,m.Ks  i 

S.tW  38(,9.'<l  607,130  l,36t,Sj'~ 

S, 571  47,R63  SSI,033  41 

' 114,565  llS,aîî  Î5,000  B7     ' 

I18.0Î7  3J.I8Ï  iS.GOO  IM,T40 

£36,359  366,144  6S,1«)  1,14B,381 

sIdPiil. 

|UG.  ..  117,311  U5.51t  H,0*3  I4,S88 

144.034  379, 7S3  ■  330,000 

aanlq.  9t,405  1.389,979  77,733  116,771 

S4I,W9  809,018  -  • 

1,955,758  1,171,547  •  81,800 

1 6,040,881  4.956,777  20,500  10.000 

1 4,004  ■  80,000  30,000 

lu  Sud 

ei  Ad- 

icepl.)  t,386..infl  1,859,735  983,109  965,1S0' 

167,415  6^,143  977,697  3U,W 

11,...  8,957,664  4,371,705  676,659  3,5U7ig6 

llrfes.  iK6,Wa  195.674  485,977  369.357 

.  13,140,834  13,476,540  18,648,396  16,SlB,7i8 


357,960      101,696 

190,908 

137.347      191,131 

304,413 

43,479      171,763 

196,747 

340,898  2,449,730 

1,833.919 

î,934          6,337 

4,849  l,G79,0i0 

VU.,-»» 

EgTPW 

CAU  occidenisie 
d'Afrique 


U.OIU        IS,ÎTS 
16,073      863,131    (,» 


....            S, 430  U,T8S 

cepi.)    3,362,666  3.080,317 

68.877  63,806 

3,181.227  2,637.^4 

Aulros  cunlréeB.        45S.t39  369,610 
Total  de  l'arg, . . 


(Brésil  ei 

Bréail 

eisu-Unia.. 


i79J 


33,905  13, 5S 


ia,l73,0(» 
31,360.040 
23,693,00} 

I3,S17.0AO.': 
33,060,000 
33,SB4^0aB 


S, 761, 000  4,394,000 

3,7M,000  6,330,000 

13,853,0013  6,188,000 

6.359,000  i,«i,000 

.4,011,000  S, -43, 000 

'  455,000  3,959,000 

Vapeurt  amis. 

9,145,000  404,(100 

9,553.000  1,871,000 

lO.SSS.QH)  t„n&,V(» 


î,Oli,000  377,001)  3,iJ9.0( 

8.85.1.000         3,001,000         H,S5(,0l 

in,a)i,oori       î,iw,ooo       t 


liq>iime-UDi.  !l,994  t 


^,170  1,943  35,M1  6, 


.  10,563      715  1,18.1      331  ll,7tS 
..     M31      306      393      lis    l.SSS      3SI    I 
.    3,317  3,133  1,(6111,470    S,?»  4,51 


33,088  S,673  S.OIS  3,07; 


^«lene..       11,795      18,933      637,094      49,767 

3,731        4,379        7Î.887        6,B78 

3,149        3.157        30.316       3,633 

Total 16,664      36,8IS      630,127      58,978 

Au  3t  décembre  1875,  la  longuear  lotale  des  cîteiS 
de  for  ouveris  au  tratlc,  dans  loul  le  Rojium 
658  milles,  sait  26,80?  kilomèlres,  dont  t 
double  DU  luulli^lc,  et  7,760  h  voie  unique.  Il 
jéparliBsenl  comme  suit  :  Auglolerre,  11,789  milles,  i 
4,460  B  TOie  unir^ue  ;  Ecosse,  1,721  milles,  doot  l,ti 
unique;  Irlande,  2,148  milles,  dont  1,639  i 
Unique.  C'est  une  augmentation  de  209  milles  (33G  kilo- 
mèlres), du  31  décembre  1874  au  31  décembre  1875,  et 
''Bulren  termes,  de  1,17  |>.  tOO,  et  quis'eil  manirestèedo 
la  fncon  suiTanle  :  Anglelerre,  11,622  milles  en  1874,  et 
l'année  suivante,  ou  1.44  p.  100  en  plus;  Ecosse, 
a,100  milles  et  2.721,  ou  0.78  p.  100;  Irlande,  2,127  mille» 
et  3,148,  ou  0.99  p.  100. 


Le  rapilal  gënëral  faclloni.  ahlifnlions,  emprnnli 
bl[ssail  comnie  suit,  su  31  déi:embrn<le(;liaiMtDede«ai 
cumposanl  Ja  période  quinquennale  1871-75  : 


^S7^... 

1875.. . 


6SÏ,66I,351 

l3,Sie.538,7ïS 

569,«7.346 

I(,ÏK.1S3,G50 

688.3Ï0.ÎI» 

14.70S,U07.TI» 

eO».B9D.e3l 

15,îl7,39*4ïtt 

63().3*3,m 

l!l,75S,587,a» 

La  (l^penae  ptr  mille  de  ehemin  aaterl,  qu 
34,079  liv.  U.  (53^,000  francB  par  kilomètre),  a 
cembre  1859,  «'est  Fiieeessivemi:nl  éleiée  à  34.10611' 
en  lS70:à35,944  fin  1871;  A  35,9S4  fin  IH72;â  36,-0 
fin  1S73;  a  37,078  fin  IST4,  et  i  37,833  (In  18T5  (.aStJ» 
francB  par  kilomêlre). 

Pendanl  l'exercice  1375,  il  t  élé  transporté  507  n 
lions  de  voyageurs  —  en  dehors  de  ceux  quîontdesîri'' 
d'abonnemenl  —  el  200  millioâs  de  lonoes  de  matek 
dise».  Ce«  traospcrls  oui  éié  elTeclués  par  280,01 
plojéB  el  un  parc  de  12,000  locomolivts,  qui  odI  a 
m  millioDs  de  (onnea  de  lioaille.  Comparé  aax  i 
précédenis,  celui  de  1B75  offre  une  ;écurilè  plu 

Jl  y  a  eu  en  tout  1G4  accidents  ;  1 ,290  pcriona«a  ) A 
Hé  loèes,  el  5,755  blesséee,  dont  17  voyageon  toi^i 
1,212  blessis  par  la  Taule  de  l'exptoilation,  et  13t  n 
geors  tués  et  1,8013  blcEséa  \'»r  leur  propre  ïmprudnm 
y  a  donc  1  vojageur  tué  par  la  Taule  de  l'explDitilioa  M 
30  millions  de  voyageurs. 

Ce  résullal  est  favorable  aui  cbemins  de  fer,  dis  qi 
prend  en  eonsiilé ration  que.  dans  la  même  année,  SI  p 
sonnes  oni  élé  tuées  ci  Z,70i  bleaséea  dans  les  r 
Londres. 

Les  accidents  sont  elasséi  ainsi  qu'il  auil  : 


)>e  OD  das 

eux  on  dd- 

Vitesse  eiagirée  dans  fentrte  des  sUiioD 

cllAS^)E-BBI:I*c^E.  —  posies.  Wf^ 

ini  enlro  les  ligniDX  dans  les  gares  oa 

ICE  driumenls 67 

iOQ  dw  signille» 15 

isur  des  pluiB  indlnéa ^   ^' 

MdéfinieB 3' 

TolBl TftT 

ine  Tjfler,  qui  donne  ces  renseignements,  pro- 
aares  sulvanlee,  ))Our  augmenter  la  EÉcuriié 
l'exploitation  : 
kpoiition  cunvenabte  dea  si(;naux  et  des  aiguilles  ; 
n  absolu  de  l'intervalle  réglementaire  entre 

dnÈIioratian  des  ordres  de  service  et  de  la  discipline  ; 

li  de  rreing  automatiques; 
jiligmentailan  du  nombre  des  voies  principales  el  des 
oires  eorreepondant  ï  l'importance  du  tralic, 
ui  concerne  spécialement  tes  emploïés,  on 

s  et  4G9  blessés  pendant  le  rangement  des 

pSTls  et  347  blessés  pendant  l'accouplement  des 

Ls  el  100  blessés  pendant  l'entretien  de  la  toie, 
minuer  le  nombre  de  ces  derniers  accidente,  le 
[C  Tjler  propose  : 

truire,  mieux  qu'on  ne  l'a  fait  jusqu'à  ce  jour, 
.el,  et  de  ne  l'employer  dans  les  endroits  didl- 
rÈa  un  temps  de  service  plus  long; 
lir  une  entre-voie  plus  grande  entre  les  Toios 
I  et  les  TOles  aecessoires  ; 
!  servir  d'aeeouplements  plus  convenables; 
I,  d'élargir  les  icrraios  i  cdté  dea  voies  de  Ter. 
POSTES  e:i  IS75, 
-  8i7,0()ii,noo     ^i.im.im 

fil,fOO,flflO         30,000.000 
,.  Tl.dOO.HKI         S3,(IOfl.O0fl 

!..        1,009,000,001)        38U,000,l»^ 


le  posuies,o'< 


4lili  CBiNDK- 

Nombre  des  caries  de  eurreapondancë  e 
1875,81.116,300. 

Pendant  l'année  IST4.  les  DpérslioDs  de  la  caîau 
gne  posisie  ont  r.unlinué  de  s'sccraitre  :  17iS  n 
bureaux  oni  i\é  ouverts  en  Angleterre  et  (lane  le  piji  ifa 
Galles,  13  en  Ecosse  el  14  en  Irlande.  Le  nombre  liiU| 
d«>  bureaux.  ï  la  ilo  de  l'année,  dans  tout  le  Rojaoa 
Uni,  était  de  5,06H. 

Depuis  la  création  des  caisses  dVpargne 
è'dire  en  treize  ans,  le  nombre  ile-i  an 
d'épargne  est  descendu  de  633  i  476. 

En  1S74,  le  nombre  des  déposinis  «'est  aupmenttd'l 
Tîron  112.000.  Il  est.  i  la  fin  de  l'année,  de  prte.^ 
1,670,000.  Le  solde  qui  leur  eil  ai,  en  j  eamprein^T 
int«rËtsetleurcrédit,dèpasse!3,0O0.0O0liv.(575iBnn 
de  Trancs).  Il  a  été  angmenlè  d'enTÎron  2,000,000^ 
(50.000,000  de  francs)  ta  1874.  ' 

Les   sommea   versées    pendant    l'annÉe   ont   i 
6,300.000    liv.   (207,500,000   rroncti),   La    majepi 
cbaque  dépôt  est  de  3  liv.  14  bIi.  (G7  Tr.  SO),  lindhRi 
la  moyenne  de  cbaque  reirait  est  de  (i  liv.  S  sb.  (Itfffl 

La  proportion  du  nombre  des  déposants,  parn^/j' 
au  chifTre  général  de  la   pO|iuiaLian,  est  du  I  dipB 
|iour  30  hïhitanls;  en  Angleterre  el   dana  le  f 
Galles,  on  compte  I  déposant  pour  15  faubitants,  m 
Irlande  on  n'en  compte  que  1  pour  100. 

Le  coDI  d'une  opération  de  versement  o 
teoenl,  y  compris  les  frais  de  poite,  est  mainta 
8  pence  environ  ;  dans  les  ai 
est  de  1  shilling. 

Il  ;  a,  en  muïenne,  10,000  versements  par  jM 
dant,  le  31  janvier,  {oor  oii  ils  Turent  le  p[ 
on  en  compta  jusqu'à  'iO,000. 

Les  inlérËts  dus  aux  déposants  pendant  T 
tU-véj il  plus df  574.000  liv.  sterl.(l3,100,OOOrnU 
sentant  une  nti^mentalion  de  40,000  \\f.  slerl.  (t^ 
francs)  sur  l'année  pr':cédente. 

l'endanl  l'année,  plos  de  400  con 
aux  Friendly  Socîelîet,  el  plus  de  1 , 
lit  de  flomnierce,  de  cliatiU  ei  àt  v'^nisimis»,.  4 


nny-Baitlts,  el  HO  comiilea  ont  Été  onvrrlï  i  ces 
aments  en  IST4,  soit  W  de  plus  qu'en  1H73.  Le 
i  Lo[iil  des  comptes  de  celte  nalure  dépasse  300. 
^icïenee  des  caisses  d'épaipne  acolairei,  qui  »  donné 
■rauds  résultais  en  Belgique,  a  été  faite  par  le 
des  écoles  de  Londres,  et  plusieurs  comptes  ont 
erls  t  ces  caiaies  d'épargne  par  le  Post-Office. 

TËLÊuntruEs. 
ueur  des  ills  à  la  fin  de  1872,  tOâ,28S  milles  aa- 
u  IQ9,4a7  kilomètres  (y  compris  5,1S5  m.  = 
jl.  appRFlenant  à  des  personnes  privées).  ^oalLre 
«aux,  environ  5,400  ;  celui  des  di^péches  en  187.1, 
334;  en  1874,  l9,Uti.634;  en  1875,  20,760,277, 
mprïB  les  dépêches  de  la  presse,  du  service  et 


tableaux  suivants  présentent,  l'un  le  nomliie  des 
KiBianl  aux  deux  années  1871  et  137â,  l'autre  les 
es  de  bouilles  extraites  dans  chacune  de  ces  deux 


■e  comparatif  dsi  puita  eccistan 


Mplentrional  et  Harihu  n 
mïrfdiooal 


307        4U        135 


tbumberlaad. . 

39,130,110 

3î,097,îa3  a.907,207         ■ 

l,t93,(>ei 

1,ÎÎ6,737          .             (9 

YorkBhire 

«,801.260 

15,4Î5,S"8  a,B24,018 

Dorbï^ire 

5.360,000 

7,091,325  l,73t.îïï.-. 

noKlngbniaBtilri 

3,250,000      790,600        ■ 

Warwivkshin.. 

7Ï3,60Û 

UJcenlerabire. . 

m,m) 

1,154,619      454,719 

Stallordshlre  et 

14,Î81,Î50 

14,708,004      426,731 

13,851,000 

17,076,044  3,9ï5,«* 

Ouahira 

975,0» 

65e,9iS          ■             M 

Hhropsliiro 

1,350,000 

l,iia,î97 

SomerBulsIUre.. 

B73,878 

CRllesduEiid.. 

9,120,000 

10,632,597  1,5«,SB7 

-      nord. 

9,500,000 

ï,337.308         .             U 

15,t38,Ml 
1115,750 

18.697,607  3,159,818 

irlBudB 

Totaui 

117.352,Ui8  131,867,105 

f 


r 


'>'  CRANDE-BRETAGNE.  —  COLONIES.  469 

QueeDsland 1,355,890  163,547 

Australie  occidentale 1,730,737  26,209 

Tasmanle 67,893  104,176 

^ouyelle-Zélande 271,677  841,860 

Total 5,U0,123    2,233,100 

Territoire  da  nord 2,527,276             640 

Indigènes  d'Anstralie ;....  •               55,000 

—      de  la  Nouyelle-Zôlande • 45,470 

Totaui 7,967,399    2,334,210 

ÉMIGRATION. 

Immlgralloa.  ÉialfriUon. 

Ck>loiiiM.  1878.  1874.  Itni.  1874. 

KicniTelle-Gailesdasud.  ..  24,022  29,756  16,770  19,279 

^Victoria 29,460  30,732  26,294  27,365 

▲uBtraliti  méridionale 4,548  5,557  3,172  3,271 

Qaeensland 15,141  20,725  5,474  7,794' 

Australie  occidentale 285  660  639  601 

Tasmânié 6,787  6,265  7,039  7,714 

Nouvelle-Zélande 13,572  43,965  4J61  5,859 

Total 93,815    137,660    64,149    71,883 

Villes  les  plits  importâmes. 

Melbourne 212,178  Geelong 23,545 

Sydney 134,756  Auckland 21,590 

Ballarat 37,536  Brisbane 19,413 

Sandhurst 35,592  HobartTown 19,092 

Adélaïde 31,573 

FINANCES. 
Reeeltes  DépenMS 


Années.              totales.         par  tête.  totales.           par  tête. 

\ly   sterl.    1.    s.        d.  Ht.  sterl.     I.    s.        d. 
Victoria  : 

1872-73 3,644,135  4  14    7  1/2  3,504,953  4  11    0 

1873-74 4,106,7915    4    0  1/2  4,177,338  5    5  10 

1874-75 4,236,423  5    5    0  1/4  4,318,1215    7    0  1/2 

Nouvelle-Gallps  du  sud  : 

1873 3,324,713  6    0  11  1/2  2,333,166  4    4  10  1/2 

1874 3,509,966  6    2    8  2,939,227  5    2    8  3/4 

1875 4,121,996  6  18    5  1/4  3,341,324  5  12    2  3/4 

Queensland  : 

1873 1,120,034  7  19  10  1/2  956,335  6  16    6 

1874 4,160,947  7    9    8  1/2  1,121,7101    K   1  ^\V 

1875 i,S6iy46$  7    6    4  1,404,1^  %    <i  V(^  ^\W 

^1 


Oblfrcolion.  — A  Victoria,  l'iriercÎM  est  c1[ul<W]ri 
dans  les  aulreii  culonies.  le  31  décembre.  "^^^ 

Dell!  publique  à  ta  /in  de  l'exereiet. 


d871-73. «,367,757 

IB73-7t 13,483,(Î3 

1874-7S I3,99Î,S83 

naaTalls-Galle»  du  Esd  : 

1873 .■.  ia,Btl,(l5 

187* 10,516,371 

ll,i70,G37 


t,786,8S0 
5,153,186 

s.Ms.see 


■iS^-' 


uilralle  occidenUlc  : 


IS17    C 

13    0 

17    3  U 


3»u  r. 
38  a  r 


l,m,900  10  18  7' 

1.969,750  4*  U  » 

3,3«).eOU  IB    5  I 

35,000  I    T  » 

IIB.OOO  i  10  » 


T£LE(.RApaES  tu  1875. 


NonTellM^llesdi 

Aa&iralie  oièridio 

AuEinlie  Dcdden 

Tasmanïe 

NouteUa-Zéludc. 


7,901  13,7» 

i,ei3  7,(U       U 

3,90i  6,183        U 

3,617  5.8Î1 


Québec... 

600,789 

x.m 

70,701 
5.6Ï8 
36,U61 

7,599',O0O 
S.OSB.Ui 

t.m,m 

387.S09 
«fl.S» 
».0H 

It.HI 

39.1» 

i8,7» 

3.6SB,5W 

NouïeUe-Brunswlck 

rjeduPriMB-Édouwd.... 

ColDiublobn 
Viie  de  la  bt 

Touil 

apulallon  des 

..    se.ofi 

IHmUR 

....   3û,â7a 

VSi\ 

-ï 

J)«(K  ua  i" 

ji^^H 

P.,.. 

»"i ïî^sas^ 

E:I  1874. 

es.sia.ino    3i.im.m 

47,7ÏS,00ll      U.5GS,IMI' 

i.m.m     i,ï3i.sn 

ï,  175,000       3,94S,W 

416,000     i,aw,aBa 

1.6fi3,000             46,001 

3.(S3,oM       xi.oa 
3,169,000       ne.m 

9.UI 

Amérique  du  Nord  briluiDlq 

Amirique  méridionalB 

Total 

Principaux  pr< 

!a;,515,000      89,790,00111 

dirfM  exportés. 

Animaui  el  ptoduiu  anima 

X i4,«3,O0O 

P<rt)IOB  brilinniqo». 
ClbcUEe ll.tSD     I.Ste.OOO 

Tolal 89,Ï90,OOB, 

^V        I.«>(ED°r>..      «.lin    I.KI.DDO 
^^      Caiouio ii,nu    i.tst.Dno 

^^nSo  fSTâ,  la  longueuc  dn  chemiD»  de  f6r  en  expIolM 

«  L»  1875. 

m 

^1^ 

mbre  des  burcaui,  \ 

892;  des 

ettret  et  caries  poE-              1 

24.000,000;  de»  JDu 

rnaux.  31,300,000;  des  leûm                1 

ibfideport,  I,?90,000;dMpaqueU,  t31,35î.                          | 

1  rteeiiee  «'clÈïent 

1,536,509  dollars, 

cl  les  <té- 

»&t.873,î41. 

i»d< 

Saper/icli  et  papulolion 

en  lS7i. 

(Hdenco           EJ'DiDiircs 

P.[>ur.lir,n 

__^_^ 

lia iOS,iei  30.2(0,S36  30.Î.M.768 

tW,4fl7.7îl 

1 139.481 

Ï,i25.5ï7 

1,999,(1» 

(,133.019 

iaSiiri^.     iMO,tas  16,*13.6(î 

t,387.56i 

30,781.»* 

6.89Î 

aH,i89 

10(.7i3 

3I6,03Ï 

,„ fli,137 

6,S^,3S6 

5,397,BS6 

1I,I10,33S             jg 

b 363,716 

9,695,Ui 

8,016.064 

i7,sii,(sg  ^^a 

MDtnles..      Ka.a(S 

i, 171,101 

(,029,318 

S,!iD1.519  ^^M 

«,893 

1,153.197 

1,07S,36S 

1,231,661'^H 

5,(»E,(1»>'^^H 

t..: 70.1Î6 

Î,535.9K 

S,  519.(88 

73,858 
t,3H,«30 

168.311  ^^H 
1.7(7.1(«'i^^H 

1  hrilBon. ,      Hg'ssi 

i.issisis 

■ S38,ÎÎ9 

5,7S».306 
8,061,589 

ïkS 

« 3ïî,3t3 

7,"787i617 

1,311,391  93,051,(03 

>3,501,S65  190,5e3M»^^H 

elBïDkl..          3.S39 

64,747 

63,033 

itim^^^m 

Tolïl....  Î,3i3,973  98,419,150  93,Ml,61S  1S0,6W,S48   ^^H 

1  ÉUlB   Iributaires'onl'uDe  seconde  loperScie  de  ^^| 

»1  milles  carr.  angl 

00  l,442,&25kil.  c 

rr.elune    ^M 

ition  de  4S,DHS,Ô00  habitanis. 

In 

.130,185 

Hindous, 

^.S52    œahoinélsna, 

640,989 

autres   Asiatiques, 

02    babiunti    d'origine  diverse,  75,734 

ApKlais,            « 

autres  Européens, 

6,%!  Américains, 

euBa  ^^H| 

origine  était  ineonn 

^^^H 

à  le  chifTre  de  la  po 

ulaliOQ  de 

villes  bu 

vantée  :    '^^H 

384,779  ^^H 

1711, 18S  ^^^H 

PiUa. 
Delhi. 

^ 

158,900.^^^1 

k!..'"..-"...*    3B7.'b5] 

-piHUias. 

Le  commercB  èlranger  de  l'Inde  britannique  pendMI 
l'année  1874-75  s'est  élevé  à  la  valeur  de  100.691,Î49 
livres  sterling,  soil  6.4t4  000  livres  de  plus 
lirécédenle.  Les  imiiortalions  ont  iconté  à  42  niillloi» 
736,28!  liv.  si. ,  sivoîr  :  34,645,23S  liv.  en  aiarchiadisM 
et  11,141,046  en  numéraire,  ces  deux  arlictes  danatot 
une  augmeatatian  considérable.  Les  exportations  as  lODl 
élevées  â  57,904,967  Uv.  st.,  savoir  :  56,315,246  Bt.  CB 
ma rcban dises  et  1,59!  en  numéraire,  le  premier  de  cei 
chiffres  donnant  une  augmentation  et  le  second  nne  dirai- 
Dation.  Les  valeurs  de  toute  nature  du  gouvernemenl  Ba- 
sant pas  comprises. 

L«  trafic  s'est  divisé  comme  il  suit  :  EurqgB,  70,608,318 
livres  sterling,  savoir  :  35,102,772  livres,  importaHoU 
dam  l'Inde,  et  30,505,546  livres,  exportations  en  Eutops; 
Asie,  SE,14 1,244  livres,  savoir  :  6,518,469,  lmporlioH,a 
18,622,775  exportations;  Amériqne,  2,370,924,  t»t& 
193.506,  importations,  et2, 177,418, exporta  tioni:AMi|J| 
avec  Maurice  et  Bourbon,  2.201 ,533,  aavoir  :  737,901,  m 
portations. et  1,463,692,  exportations;  Australie,  369,11Q 
aa  voir:  238, 634,  importa  tioni,  et  135, 536, exporlatione.  Il 
comoierce  de  l'imle  avec  l'Europe,  pour  pins  dea  ûx,  m» 
tièmes,  a  eu  lieu  avec  le  Ro)'aume-Uni,  ei  a  dépaxai  ai 
plus  de  4  millions  sterling  les  chilTres  de  l'année  précA- 
denle.  (J.  officiel  du  31  octobre  1876.) 

GÙCB  (kotaumb  d^. 

Superficie  :  52,188  kil.  carrés.  —  Population  en  1870  ; 
1,457,804  bab.  —  Capitale  :  Athènes,  44,510  hab.;  «tm 
le  Pjrée,  50,000  hab,  environ,  -  Autres  ville»  :  PatcM, 
56,191  hab.;  Corfou, 24,091;  Syra,  20,996;  Zanie, 20,480. 

Fislsces.  —  Budget  de  l'année  1876  (on  drachme»). 
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40,on) 
soo.ooo 

690,01» 
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diw 

H 

ppl 

^VïmteB  de  biens  daveai 

»p. 

„„.  ^"'''■" 

..      33,8i6,SO0 

E;:  ■.■.'.■.  ■.■.■.::.: 

187i 

ToUL. 
(en  dracbmee 

...     39,068,841 
m,513,i!H 

m.m.m 

la  plupart  de 
9Fnt|t  l(s  rèâul- 

ie6,'«9?D81 

-   inlërieiife -, 

Armée.  -  Pied  de  puerre 
Jfanne.  -  Une  Irentain 

Le  commerâe  extérieur  de 
tau  tnivuM,  de  ISGâ  à  1874 

IM9 n.m.css 

'    tm 97,(H(,0BS 

■MM--- I08,5X,S76 

Tnul 

14.000  honiD 
e  rie  noïircs 

a  Grèce  a  pr 
gé'iéral. 

76,837.701 

■■p 

mu 

^M 

^ -!k 

133.(31,735      67.378.3»      IW,6ID,«I      ■ 

1873 

in.6il.lG3      7fi.S5S.333      1M.M0.4M       ■ 

187*. 

1*3,367.159      7S, 

«5.907      199.330.006       ■ 

Comnterci  ipécial. 

m 

18» 

ei,(»5,798      i8,669.Hl      130 

-».B1      I 

IS70. 

8S.M7.S15      37. 

155,569      «3, 

U3,l«      ■ 

(871 

97.585,716      6î,W5,Ri3      159 

aoi.ss    ■ 

99.068,I0(      56.5(M.ÎI6      153 

369,3(7      ■ 

1873 

»,iS7.50D      «4, 

.8i.756      116 

670.3S6      M 

IB7t 

98.797.  tai      63,117,507      IM 

34*,9n     ■ 

Dam  i'eoiemble  de  md  mouvem 

rieur  de  la  Grèce  le  faîl  par  mer 

à  i'excepiio 

deq-4« 

qnei  besliam  e 

deeerlainsprodu 

Isdepeud'imiiorUtMiJI 

doni  l'im  parut  ion  ou  l'expartalio 

te  fuit  par 

OouK  [tajfï 

unt  prix  pari  au  commerce  spécial  de  U| 

Grèce  dans  les 

proportion»  indiquées  par  tei 

liblen 

(DiTSDte  : 

Importations.  —  Commerce  ipécial. 

^rlTut. 

d,.'"';. 

"sa? 

..        M,t68,a7S 

S8,B06,1Ï6 

».» 

ÉgTPW 

993,517 

1,001.798 

(.«. 

507, i39 

510,1» 

0.» 

u.t» 

..        iO,SOI,7iO 

13,i9l.(^ 

Bslgique:.'." 

358.069 

898,656 

France 

..        (3.M5.7Î5 

U.oei.iiit 

WM 

6,373,878 
iS5.905 

PiT»-Ru. . . . 

'.'.'.        'm'evo 

OM 

3,118.146 

1.700.115 

(.» 

Russie 

H, 957. 063 

10,360,(10 

(O.M 

15,593,705 

18,691,016 

(8.« 

Tnlal.. 

...        9Î.(87.M0 

■9B.79Ï.«1 

-iôpS 

Ej7J 

orlalianl.  —  Commerce  ëpécial 
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E^mï 

...        37,ïlO,ill 

39.571.397 

».7fl 

Ef7pte 

0.5) 

V               àmériq^e... 

1.656!618 

887I967 

i.sr 

^^  Autriche.... 

...        10.589.188 

7,ÎSt,8eS 

ii.eg 

^Kj^giq».... 

30.300 

48,391 

O.OT 

1,(68.6*7 

i.n 

■"■■■ 

!!',       i,vn,m 

î,,l!Kfc,'KA 
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Parmi  les  pays  de  provenant,  l'Anglelerrc  occupe  le 
pn mie r  rang  en  1874.  Les  marchandises  imporLées  de  ce 
pays  repréeenlent  nne  valenr  de  ?3, 506,430  (Irnchnaes, 
thifrrequi  constitue  les  39  centièmes  du 
commerce  d' importa  lion. 

Lm  principaux  produits  expédiés  d'Angli 


UiiKéd  te  colon,    f  ,793,569        Sncpe 650,035 

tiuBBdiTtra....        909,690       BDissanB.engéo^ 

IPMUi  bralei. . . .    5.S7l,lf6         rai 59S,T73 

•«iMlKiii  déterre.    a,9«,7S7       Bis 4M,874 

«BlooaiA 1,370,135        Cafâ 419,771 

BAtgisoDB 1,010,708        Brome  brut 339,091 

La  Turquie  rient  après  l'.inglelerre  avec  un  ciiiffre  de 
18,694,016  drachmes,  ce  qui  conslilue  les  19  centi&inoï  ito 
'  \Yili  des impotlitioM. 


Lu  principiax  produits  importé»  de  e 


lË  rang  est  occupé  par  ta  France,  avec  U 
tcuniue  de  I5,%t,0l4  itradimes,  conslituant  plut  i 
16  centièmes  de  la  (atalilé  du  commerce  d'importaUim. 
Le<  principaux  produits  que  ta  Grèce  a  tirés  de  ce  pi 

Sucre 3,806,198  SsliiisouB.  en  g*- 

Tissaa  de  laine . .  S,29i,l9i          niral 757, 

TÎM.  de  laine  nié-  For  brnl. 6»: 

lsiiE«B  de  colon.  536,790  Chapoani,  en  gi- 

TiEsusdesoia...  Si9.013         néral SSSjJ 

TiMBi  eofifeciian-  QuincaJUBrie BË 

D^enieiem...  Ï59,SU  Farloea n£ 

Peaux  hruieii 1,484,0(9  Hutte  dï  pétrole.  W,' 

Peaux  ouvrées.. .  a79,0H3  Papier lOj 

Cité. 1,073,656 

L'Autriche  occupe  le  quatrième  rang  avec  nne  vak 
de  14,^91 .052  dradimeB.cauBliluant  plus  des  11  centième 
de  la  totalité  de  notre  cominerce  d'importalion. 

Parmi  les  produits  importés  de  ce  pays,  les  plus 
tanlB  saul  ceux  qui  suivent,  savoir  ; 

Bris,  en  gêné  ml.     1,9(3,187        Quincaillerie.,..        i 

Papier 867,735        BoisEons,  en  gé- 

Sucre 780,955         Bérai 1 


icipanx  produiU  im portés  de  ce  pays  si 


L'Italie  orcupe  le  sixième  nag,  nvec 
6,375,87S  drachmes. 

Lei  prindpaux  produits  importés  de  ci 
MvBDtB  : 

'BmifM 1,B20.ilT        SBlaisans,an 

Sa1a,eDeè»èr&l.     1,091.339         aérai 

Hli 1 ,038, 372        Papier 


les  six  puissances,  prises  ensemble,  il  a  été  imporlè, 
CD  1S74,  des  marchandises  pour  une  valeur  de  94,188,500 
diachtiies,  Bomme  qui  constitue  plus  des  95  centièmes  de  la 
totalilé  des  imporlatiooa  de  la  Grèce. 

Pays  de  deitinalion.  —  Dans  le  tableau  des  exporta- 
tîoDi,  c'est  l'Angleterre  qui  oecope  le  premier  rang,  i 
etuse  de  la  grande  consommation  qu'on  y  fait  du  raisin  de 
Corinlbe,  le  plus  Important  des  produits  agricoles  de  la 

Les  produits  exportés  de  Grèce  i  destination  de  celte 
puissance  forment  la  valeur  de  39,574  drachmes,  ebllTre 
ouBtiiue  plus  que  la  moitié  de  toutes  les  exportations, 
i  se  décotnpose  ainsi  : 

IsCarinthe    3i,IOfi,SSI        HuUe  d'oliie ...  392, S91 

Plomb 3,iS3,S00        Tabac  i  fumer. .         Ï35,()i7 

"    "     4b 570,356       Emert,  elc 971,»» 

L'Autriche  vient  ensuite,  i  la  destination  de  laquelle  il 
exporté  des  produits  valant  7,221,865  dracbmei, 
chiffre  qui  forme  les  1 1  centièmes  de  la  totalilê  des  expor- 
1,  et  se  décompose  comme  il  snil  : 


haJvrqme  occupe  le  trobiéma  na%  »u  '^{iSïl'SfiA-  j 


PcïiK  apprêtées.    1,  SOè.lHi        Huile  d'nlii U»,U^ 

CoUinBlè 979, nst        DniH^onB. 

Ssvnn 643.3^       FromagG. 

Li  aiuao  F  t  oranges       563,367 

Dans  le  mouvement  drs  exportations  de  IS74,  compati 
i  celui  de  1873,  un  remarque  les  augmenUii'~'-  -'  ""— 


is  ci-d«- 


Angletprre i, 333, 556 

Ègipte i04.B78 

BelsiquB 18. Mi 

Allamagne (,l««,6i7 

Les  achats  des  autres  nilîo 


■quia î.lTa.l 

it  diminué  dont  le*  pi 


.  Amérique 

Les  tableaux  qi 
pales  œarcliaadiei 


itfirl 


367,333        llulie t,UD,H 

Të8,691        BQseii! GM^ 

Buivfnl  donnent  le  détail  des  p 
mporlées  et  exporLêegcp  1873  el  ISH 


it. III. 383 


9,Î70. 


lani^s  désola l,9l8.S5i 

TIssuEda  lis 686,040 

TJBSUI  de  H'Ia 096,473 

TÎBsnadiïera 3,504,018 

Toul  des  tisBUS 18.1UI,06t 

re.in.  en  ginh-a\ ...  8. 09i, 037 

Bois  do  loates  adrtea.  3.535,180 

Sucre i, 786,435 

Bal-isoDf 3,490,037 

Clurbnn  de  terre ....  3 ,  TjjI  .Sô-l 

Fer i, 906,1(4 

Café ,  1,011,944 

BmiUui 1,«i\,Vft 


;i8.35g 

3,6S6,GW 
30,S30,Oïfi 
8.384,Stt 
5.«>7.7tt 
4.E73,IH» 
3.33Ii,im 
3,070,5« 
3,383,915 
1.018,803 


wm 

■ 

l,9Sa,888         1.856,593                    ^ 
3,306,404         1,816,407 

Ml, 444         1.433,793                       J 
4,463.375         1.398,150       ,^^J 

'943'l39           '978',835      ^^^| 
633,655             833,711       ^^^H 
635,967             659.943       ^^^H 
88.394             635.003       J^^H 
639.645             635.459      "^^H 

471.993  571,591         ^^H 
488,817             !W7,374         ^^^H 

414,709                                ^^H 

35'c46,570        3711^570^4    «^^^J 

3,650,043         6,344.937       ^^H 
5.031,800         3,437,700       ^^^M 
6,710.693         9.BS8.364      ^^^M 
3,735,857         3,578,154       ^^^H 

584.994  3,151,459       ,^^H 
1,678,037          1,791.060       j^^H 

743,135         1,069,371      ^^^M 
1,070,073         1,065.867       ^^^M 
473,087             989,184        ^^^H 
1.IIB.836             790.003        ^^H 
757,191             743,a00        ^^H 
633,(^3             t09.8«3      '  ^^H 
389.650             371,800       ^^^H 
146.443             364.373        ^^H 
SI3,379             363.336         ^^^| 
465,309             303.104        ^^H 

ë.  pendnnl  rann6e  1874,  daa^^H 
74,810  navires,  jiiii^'eunten^à^^^l 
et  II  en  est  sorti  07,633,  a»|^^H 

ce  éirangère,  (yiirés  dans  taf^^^| 
chirri-e  de  Ufill.  avec  uiM^^H 
ux.  Ce  nombre  de  navires  «^^H 

Cnrdaeei. 

QuinoUlerie... 

'    a™ 

IW^n  de  Corinlb 
Peau»  brutes  et 

ap- 

Plomb 

'      Coumaid 

UnuM»  ei  orane 

,     -Bmerl 

JVact^nlton.  — Il  estent 
ius  Jei  piiris  de  la  Grèce 
Mnl)le4,0â4,a09  tonneaux 
ne  jauge  de  3,900,921  (o 

L«  naTires  de  provenan 
cru  grec»,  ont  alleint  k 
mgtàe  1,690,936  lonnea 

1.331  bsteiDi  jSDeeint 1,1S0,6U 

3,199  grandBnaiirîaàfOilesjaiiBeuil....  (18,301 

S,1M  pelils  Miimentf  jaugeonl 101,9(9 


La  part  de  la  navigation  il  vapeur;  ftait  de  1,540  bj 
ments,  jaugeant  1 ,369,032  lunaeaux  ;  celle  de  li  navigi' 
[iûD  i  voile,  de  2,2i1  grands  navires,  avec  une  Jaoge  dl 
4,040,000  tonneaux,  et  de  6,D35  peiita  biliments  jaug 
86,057  lonneaux. 

Le  mouvenienl  de  la  Davjgaiion  entre  les  diveajoili 
de  la  Grèce,  c'eU-à'dire  le  cabalage,  a  embrasBé  à  Hw^ 
63,]33  navires,  jaugeanl  î,363,&73  tonneaux,  elâ  l»**^ 
tie57.S76navirH,  avec  une  jau^e  de '1,131,833  loiuKOâ 
ce  qui  fait  en  tout  121,009  navires  et  une  jange  d 
4,495,406  tonneaux. 

Le  mouvement  marilime  de  ta  Grèce,  pendant  l'fft 
vèt  1874,  entrées  et  sorliea  réunie!,  eonparè  fe  edt 
de  1£73,  présente,  en  ce  qni  concerne  la  navigalîoa  ï  i 
vapeur,  une  augmentation  sur  le  nombre  de  1,Ï21  h" 
ments  01  sur  la  jauge  de  1,183,110  tonneaux,  e 
ment  à  la  navigation  à  la  voile,  il  Ca.t  reaiortir  U 
augmenlalion  de  B63  sur  le  nombre  des  grands  niviM 
el  de  I65,21t  tonneaux  sur  la  jauge.  Quant  aux  pctil 
bâlimeols,  i\  y  i  une  augmenlalion  sur  le  nambn  d 
17,902,  et  sur  la  jauge  de  3S4,633  tonneaux. 

L'elTeclif  de  la  marine  marchande,  d'après  tes  retire 
des  poils  du  royaume,  était,  au  31  décembre  1874,  i 
5,202  navires,  jaageanl  ensemble  250.077  tonneaux,  < 
ajanl  pourécioipage  25,833  bommes. 

Les  navires  de   1"  classe,  c'est-à-dire  ceux  d 

iiageage  est  au-dessus  de  GO  tonneaux,  sont  au  ni 
'   4.097,  avec  une  jauge  Je  42.877  tonneaux.  Le»  a 
là  2*  elasse,  c'esl-â-dire  ceux  dont  le  jaugoBe  tt 
'    >us  de  60  tonneaux,  1:0m  &>itii^x«i«.^^&, a 


^^■W4.09' 


de  199,367  tonneaux;  celui  des  balMDx  à  vapeur 
claue  est  J«  W,  portant  7,833  (onneaux. 

ine  marchande  de  1674,  comparatîve- 
'tB73,  oITre  dan»  la  première  classe  une  aiigmenta- 
^n  de  189  navires  sur  le  nombre  et  de  l,8Ut  tonneaux 
«ir  la  jaoge  ;  dans  la  leconde  classe,  une  aufmentalion  de 
8,Davires,  de 7.356  tonneaux  ;  dans  les  bateaux  à  vapeur, 
de  4  bÂLlments,  de  l,7ti5  tonneaux  et  de  641  hoaiineB 
d'équipage.  (Ann.  du  comm.  ext.) 


Le  nombre  des  établïssemtnta  înduslrïela  i  vapeur  qui 
existent  en  Grèce  s'élève  à  89,  et  ils  e[ii|iloient  une  force 
totaltde  1,SS7  chevaux-vapeur. 

Quelques-uns  de  ces  établiasenients  sont  divisÉs  en  deux 
Oa  plnsieDrs  sections,  dont  les  travaux  n'ont  aucune  rela- 
tion entre  eux.  Ainsi,  dans  le  luème  établissement,  il  j  a, 
{MI  exemple,  une  lllature,  un  moulin  â  vapeur  avec  boU' 
langerie,  une  fabrique  de  pâtes  et  un  atelier  pour  la 
construction  des  machines.  Celle  réunion,  eflct  d'une 
taduatrie  i  sa  naissance,  de  la  rareté  de  la  population  et 
i\x  manque  de  capilaux,  disparaîtra,  il  faut  l'espérer,  en 
Taiion  du  développement  de  la  force  d'association,  du  pro- 
mis de  l'inslruetion  professionnelle  et  de  l' augmentai  ion 
du  capilanx;  anlremenl  les  ètablissemenla,  fondés  dam 
ces  conditions,  ne  sauraient  ni  prospérer  ni  exister  pen- 
dant longtemps. 

En  calculant  donc  les  ateliers  qui  se  Irouvent  dans  un 
nifme  établissement,  on  trouve  que  le  chilTre  des  élablisse- 
inents  â  vapeur  de  tout  genre  est  de  !)5,  c'est-à-dire  : 


Rnniins  ï vapeur.  35  G5S  Fabriques  de  vins 

TUitnreB ki  416           el  d'alcool 4  39 

Flleriesdeaoie..  6  8i  Uainea  à  vapeur .  ï  309 

HoDllDaï  huile..  10  m  Méiicra  ï  Ilaser..  2  96 

Alel.de  nucbines.  9  S8        Poudrière 1  43 


ilb->b  égrener, 


ToUl 93    1,967 

S  ci.'a  âlablisiemenU,  ^  Vex.w^'Cwi^  <£'«■% 


pelil  bombre,  d'îii 

"      's  1863.  Les  plus  conpîdénblw,  d'ui 
totale  de  Ï,G32  chevaux,  ne  dnlenl  que  de  1869. 

D'après  les  renaeignemenU  fournis  par  lei  directeur) 
ces  éUblLssenienI»  nni  cnilié  %OOë.!00  drscliinM.  Il 
emploienl  pour  42,87^,^03  drachmes  de  matlires  pre- 
mières el  livrent  au  commerce  51,061,340  drachmes  d'ob-; 
jeu  manuraclurét.  Ils  emploienl  7. 312  iinvriers  des  dens 
aexes,  et  consomment  pour  3,000,000  environ  (3,077,Sta 
de  combusiible. 

Le  combusiible  est,  en  gi-ande  partie,  acheté  h  Vélnti 
ger.  Cependanl  ou  emploie  aussi  du   charbun  d 
indigène,  en  tani  que  les  charbonnages  naissanls  f> 
en  fournir.  Quoique  le  calorique  des  charbons  il  * 
soit  dans  la  proportion  de  I  3/4  pour  ' 
étrangers,  leur  prix,  de  revient,  de  moitié  moins  fort,  b 
rend  l'emploi  a 

Chemins  de  fer  en  IS76.  —  La  ligne  d'A'tbèneft,-^ 
Pires  a  une  longueur  de  12  lui.  ;  c'est  la  seule  qnl  M  ' 

Postes  en  1874.  —  On  eomple  127  biirennx  d«  p( 
2,134,549  lettres,  dont  6112,132  nyant  caractère  ofSeiBl,! 
1,227,270  journaux   el   imprimés.    Les  recettei 
poste  se  sont  élevées  h  363,444  drachmes. 

TéUgTopkes  en  1S73.  —  50  bureaux,  194,81 


Ils  Deaten 
s  iodMw 

>s  cbanoi 


k    (KÉFUnUQUE   II 

Superficie  :  72,000  kil.  carrés.  —Populati 

habitants  (1865).  —  Capitale  :  Guatemala,  4 

FIMJKCES.  —  Compte  de  l'exercice 


m.Toa 

IffixaMiminaa. 

«i.um.. 

&»eh»l  du  wrricR  mlJiulre 

5.600  ^^^H 

4,600          m 

Ï3,T00                   ■ 

atw,îOO            J 

.18,(00                 ■ 
971.700  ^^^1 

I.DOS.SOtL^^^I 

u,oaD-^^H 

M,SOff^^^H 

13.000  ^^^H 

Ï20,700                 ■ 

I8Î.700                 T 

2,5*3,600                   1 

a.esï.oof^^^l 

3,H77,38t'^^^H 

iqattie  esl  êva^^^J 

re,  Ips  thiûMi          1 

J          1 

Amsades,  conflacaiioas 

népew. 

Jtfmé» 

•fE^olionpablique 

■•ealm 

.VeLteJliibliquo  (donl:  intérêts.  Î08.000 
-             dààépàlC'.'.'.'.'.. '.'.'.'. 

Dotle  exlirleure  (capium  e\  iméièls). . . 

3,200  hommes,  non  compris  lainiticï, 
Uée  à  13,1100  hommes. 

Toici,  au  change  de  h  freines  par  pias 

«Ride 


(870 0,559,033  13,8H,iKit  31.370.987 

£871 10,058,834  1Ï,738,9U  33,791,768 

ISTS mancîup.  13,459,000         luaniiaB.   . 

1873 14,821,338  16,813,309  38,636,637 

I87i ]Ï,8;0,S3I!  (6,503,105  19,373,930 

Exportalion. 
SutTf.  —  Le  sucre,  qui  figurait  encore,  en  1873,  du 
le»  exportations,  pour  la  somme  de  1.030,077  n'a  sttdn 
en  1S74,  que  le  chilTre  rehtiiemenl  iosigniSaut  l 
B9,I47  Trancs,  Boil  une  différence  en  fuvenr  de  1S73 
de  276,591  francs. 

Caoutchouc  — On  en  s  exporté,  en  1873,  pour780,6S4 
francs.  Main  celte  exportation  descend  subitement,  en  1874, 
au  chin're  re lai ive ment  insigninanl  de  63,507  Tranes.  CelT^ 
énorme  diilérence  lient  moins  an  ralentissement  de  Vvt 
ptoilalion  qu'à  nn  changement  opéré  dans  l'ilinénire  A 
vapeors  de  la  ligne  de  Panama  \  San-Franciico,  dp  \ 
Compagnie  Pacific  Steam  Mail. 

Coton.  —  La  culture  du  coton,  qui  avail  pria,  au  Grt 
témala,  nne  énorme  extension,  au  OHimenl  de  la  goen 
des  Ëlals-Unis,  est  aujourd'hui  presque  entièrement  abi*' 
donnée.  Les  indigènes  seuls  cultivent  encore  cette  plmli 
pour  fahriquer  leurs  tissus.  La  Olature  d'Anlîgua,  maoté 
â  l'inslar  des  filatures  europieanes.  est  obligée  de  m 
pendre  ses  trafaux  pendant  la  plus  grande  partie  di 
l'année,  faute  de  matières  premières. 

Cochtniile.  ~-  Cbaque  année,  on  constate,  dans  la  aù< 
lurc  de  la  cochenille,  une  diuiinuiion  due  ii  la  di'  '  ' 
lion  de  cet  article  sur  les  marchéa  d'Europe,  et  si 
la  concnrrence,  impossible  ï  soutenir,  contre  le  p 
similaire  des  Iles  Canaries.  Ainsi  l'exportation  delaa 
lille  qui,  en  tS73,a(tei^ait  le  ehifTre  de  3,491,830  tt 
CHl descendue, en  1874.  à  2,002.541  francs,  soit  nneoun 
fdveur  de  1873,  de  489,288  francs.  L*  colM 
la  cochenille  est  appelée  ï  disparaître  du  Gualénuli 
nir  plus  ou  moins  éloigné. 
Le  chiKte  de  l'exijoclatioi 
iblevaeul  augmeiiVÈ  euVïl>kiuc  c«\àv&tiWi^.V>.<u 


élevé  1501,401  rrsnca,  tandis  qu'en  1873  il  n'éiiil  que  de 
499,576  francs,  soit  une  différence  Je  1,S28  francs  en 
faTCur  de  1874. 

Les  divers  pays  qui  ont  pris   pari  à   i 
d'exportation  sont  : 

Analeierre IIS,  I3B        BéiiîJ , 


Allen 


Tolsl. . 


»)I,4U< 


Café,  —  L'iugmeolation  de  l'exportation  du  caf^, 
■D  1S74,  n'est  pas  en  rapport  avec  celle  des  planlalions; 
kU  lienl  i  ce  que  la  récolte  a  été  peu  abondante.  En  1873, 
elle  I  élé  de  150, â06  quintaux  espagnols,  contre  161,584 
«0  1374,  EDLl  une  dîlTérence  de  U.OTS  quintaux  en  faveur 
de  celte  dernière  annfe,  La  mojcnne  du  prix  de  la  récolte 
dé  1873  est  calculée  à  80  francs  le  quintal  espagnol 
(Ï6  kilogrammes)  sur  la  plantation  ;  «elle  1874  à  70  francs. 
Cependant  les  derniers  lots  se  sont  vendus  80  francs. 

L»  pays  i  destination  desquels  ont  élé  expédiés  lei 
rafès  du  Guaiémala  sont  les  suivants  : 


Allemagne 

Sew-Tuili 

Amérique  du  Sud 
Les  importations  a 


Total.. 


n  1874,  leur  pragresslon 


Mcendinte  et  dPpas$é  le  chiO're  qu'elles  avaient  atteint, 
çq  IS73,  de  1,049,497  francs.  Dans  la  valeur  totale  des 
kiporlalions,  1Ï,S70,825  Francs,  la  part  de  l'Angleterre, 
d«  ta  France,  de  l'Allemagne  et  de  la  CaLfurnie  se  répartit 
aiiui  qu'il  suit  : 


An^lem 


Calito 


B3e,»7 
11,099,666 


VoîÈî  les  àùlres  pays  qui  on[  aTîmenle,' 
lions  plut  iMtreîDles,  le  commerce  et  l'un  porta  liofi  di 

Gualèmala  en  1874 


495.376 
373, ST" 


IS;I 


Etp^ue . 


:U3,0i7        Heilque 

267,978        Aulrcspaya 11.» 

)»1,061  ^^^^1 t,7n,{ 

Navigaiinn-  —  L'admiaistralion  des  ilounnu  âj* 
cessé  de  publier  l'élat  de  la  navigalioa  du  Guatiiniii, 
n'eti  pas  possible  de  donner  ici  le  relevé  ilu  mouTene 
des  ports  guatémaliens  en  1874.  Tout  ce  que  l'on  p« 
dire,  c'est  que  la  navipiion  par  navires  à  voiles  pgii 
avoir  Iréi-pEU  varié;  la  Rrande  partie  des  importaliu 
se  fait  par  les  vapeura*3mèricaina  de  la  Compagnie  i 
Paci/K. 

En  1875,  les  exportations  se  sont  Élevées  à  tG,(ffi6,7! 
francs,  ei  les  imporiaiions  i  I2,9?S,G94  francs. 

La  ciasEiûcatLon  de  ces  transactions  commerciales ft 
ressortir  de  la  manière  suivante  la  pari  de  chaque  oaliM 


s,3tia,i8». 

Î.HMffl 

*.1M 

Allemagne 

1,206,980 

60.H* 

llahe 

CuEia-Bica 

lll.!H15 
fl.fâU 

' 

Wroa 

OêtnioT 

«uiduris 

1.745 

i.s.'a 

.' 

Amérique  du  I  ... 

Blaii  du  Cenlrp-Ain^i'iqur!. 

11  s  iié  eiflorlé  en  Me  do 

iUiDi,iruGt.6il^7plcda 


hallBgea.assuraBcsB.t 


3,058,933 
13,918,69i 


4SB,91G 
I6,0S6,7Î3 

Les  princijialea  oiarchandises.  clasaéea  par  ordre  d'im- 
trlanee  quant  i  la  valeur,  qui  oui  alirnenlé  tes  0|iérS' 
lona  commereialeB  du  Gualèmala,  pemlunt  la  campagne 
875,  aonl  lessuivanles: 


Colon  en  fil  et 
Ltina  en  Bl  et  ' 
Mis  ea  Bl  cl  il 

Meroarte 

Tdiedalin... 

■uililnsa 

CbBuuuTa 

ifarmtHireiei 
,'nrilie... 
>Ub 

Stéarine  en  Imugi  en  et  Kl 

CBiiaelle 

Frûduits  pliûrmaceDlIq 
Drogiierle 

iMIrnnienls  agrltole». 

lUljcIa  diTsm 

lUiebUncbe 

IbiitTOS  et  pendules.. 


aS9,S91 

ll,3U 

S43.S7T 

103.B7i. 

S5S,673 

ai7,iîa 

Ï06,H9 

98:678 

173,898 

IM.W 

56,876 
51,MS 
43.718 


Pirfunjïrie ; 

Tulles  et 
«llumelle 
asudière 

lymxcaUT 

chimiqnGB 

s  Bl  moules  pour 

Eneu  d'I 

Ullïtnenl  EOnC<.c- 

a.mn 
H, m 


Salsepareille. 
CuouichDUC . . 

BèlBil '.'. 


1 


MOUVEHEMT  MJllItllIE   DU   l'OBI  Dï   Ll  LlIlEllTiD  ZK  UK 

Le  mouvement  marilîme  du  port  de  L»  Liberlad  en 
l'esl  eflectUË  par  18  navires  à  voUcs,  duuL  j  rraufi  lii 
de  Bordeaux  avec  ud  diargetnent  de  tins,  de  liqueoiu 
cognac  et  de  bière.  • 

Signalons,  en  outre,  un  service  de  1  vapeurs  pitn.^ 
(aller  et  retour  de  Pauaaia  à  Champerico),  louchant  \it 
les  poriide  I  Amèriquecuntraie.  Ces  navires  apiiartîend 
â  la  Compagnie  Pacific  Mail,  qui  reçoit  du  BunvernM 
de  SalviiJor  une  cuLvention  mensuelle  de  1,000  piw 
|iQur  le  service  de  la  pusle. 

Les  exporlalinna  du  |)or(  de  La  Liberttd  oooiU 
notaiiinienl  en  sucre,  en  café  et  en  ïudjgo,  à  destjMI 
de  l'Europe  et  des  Ëtala-Unls. 


nAHDOUlC.  —  POPULATION.  405 

mam  (mjàruaajqvm  db). 

Saperficie  :  26,036  kil.  carrés.  ~  PopulatioDy  environ 
8OO9OOO  hab.  (éval.  ofBc).  —  Capitale  :  Port-au-Prince, 
30,000  hab. 

FINANCES. 

Les  recettes  sont  évaluées  ^  37  oa  38  millions  de  gour- 
des, soit  27  à  28  millions  de  francs. 

Dette  publique.  —  La  dette  extérieure  consiste  dans 
l'indemnité  de  20  millions  à  payer  aux  colons  français, 
dans  l'emprunt  contracté  à  Paris  (1825)  :  11,949.840  fr.: 
ensemble,  32,049,840  fr.;  et  dans  une  autre,  d'environ 
30  millions,  contracté  en  1875. 

Dette  intérieure,^ En  1872,1e  papier-monnaie  ancien 
a  été  retiré  et  échangé  contre  du  nouveau,  dont  la  valeur 
nominale  correspond  à  la  valeur  réelle.NLe  dollar  améri- 
Min  est  reconnu  cemme  monnaie  légale. 

Armée.  —  50,000  hommes  environ,  avec  la  garde  natio- 
nale. 

Marine,  —  6  vapeurs. 

COMMERCE  EN   1874. 

Principaux  articles  d'exportation. 

Café 54,513,000  liv.  Cire 50,000  liv. 

Cacao 2,049,000—  Bois  d'acajou.  800,000  — 

Coton 4,499,992—  Miel 44,000gan. 

Boude  camp.  114,000,000  — 

Navigation  en  1874.  —  Entrées  :  1,000  navires  jau- 
geant 110,427  tonneaux.  ~  Sorties  :  969  navires  jaugeant 
119,804  tonneaux. 


BABIBOURO    (VILLE  UBBE   DE). 

Superficie  :  410  kilomètres  carrés.  —  Population  : 
305,196  hab.  au  31  décembre  1867;  337,  940  liab.  au  31 
décembre  1871  ;  388,618  au  31  décembre  1875.  Harobour^^ 
(ville),  235,365  hab.  en  1871. 


rniAKbEG.  —  Budget  de  1ST6  (en  marks  d^^^^^^^H 

Domùnes,  elc...    C.5^i,m       Hecett. <livGreet9|^^| 
Impflladivera....  15,UÎ,80Û           -      eiiraord.       V^M 
T^«.etO™iU..    1.0(1,000                  ,„^^, ■^_,-3_3 

Ensemble,  25,770,100  marks,  dont  6,710.000  mif 
t>ourls  délie,  I.4j0,000  marks  pourl'lnslruclion  iiubliqi 
2^10.000  marks  pour  la  bienFaisancï  paLlique.  3,24t,E 
iSarke  pour  les  dépenses  communes  à  l'empire,  et  le  M 
ponr  radminisiralion  ie  la  ville. 

Psr  mer  : 
GrandB-BrflBEiie 300,000.0» 

fsr.?r~;::::::.::: 

::     'S'gffl 

5,800, 

Ewts-Unis 

W:S 

Heiique,  Hondiirns 

Kesle  de  rAmèriquD 

,;:s^ 

.^                                                             Tdlal.- 

S.S; 

^^^^            Valeur  loUle  des  œarchandicos. 

'»6'000,ï 

^^^^_.                                            1<iU\ 

Vi«l,»3 

BISSE.  —  Fi:vAXCES.  497 
BcfporteUion. 
Le  monUnt  n'en  est  pas  relevé. 

IFFICTir  DE  LA  lUftlïlB  MARCHANDE  AD  i"  JA:<VIEE  1876. 

Nafires  à  voiles,  341,   jaugeant   129,837  tonneaux; 
vapears,  102,  portant  89.730  tonneaux. 

NAVIOATIO:*. 

Tonneaux  Dont 

EntréM.                      Navires.       det.OOOkil.  Tapeum. 

De  1821  à  1830  (moyenne) .      3,384         193,614  36 

1831  à  1840 2,657         260,458  239 

1841  à  1850 3,613         427,324  368 

1851  à  1860 4,649         756,099  929 

1861  à  1865 5,209      1,064,344  1,386 

1866  à  1870 4,975      1,457,003  2,039 

Année  1870 4,1U      1,389,789  1,949 

1871 5,439      1,887,505  2,458 

1872 5,913      2,080,912  2,749 

1873 5,270      1,887,057  2,534 

1874 5,225     2,094,102  2,661 

1875 5,260     2,117,822  2,739 


BAWiu.  —  Yoy.  Sandwich  {iles). 


HE88B   (OmAaD-DUGBé  BE). 

Superficie  :  7,676  kilom.  carrés.  ~  Population  k  la  fin 
de  1871.  852,843  hab.;  au  31  déc.  1875,  884,218.  —  Ca- 
pitale :  Darmstadt,  44,000  hab.;  Mayence,  57,0.00  bab. 

FINANCES.  —  Budget  annuel  de  l'exercice  1876-1878. 

R«e«lloa  aainMellea  (marks  de  1  fr.  S5). 

Domaines  et  forêts *. 5,602,553 

Droits  dits  régaliens / 69,250 

Imp6ts  directs 8,276,186 

Impôts  indirects  (dont.  :  droits  sur  les  boisssons, 

468,000;  timbre,  1,120,000) 2,556,386 

Recettes  diverses ', 1,403,637 

Reliquats  des  années  antérieures 4,636,108 

Total ,.     "tt,^\>«a 

1^. 


Mainnn  gnmd-ducale 

Wèle 

Miiiisitra  d'Etat,  coneaU  dïai,  cabinet 

CoDlributionB  matrlculilres 

Jnslica 

Inlërienr 

Finances 

Snbiea  lions  Bm  chemina  do  fer. 

Dépenses  eitraordinaïres  (iraïaui.  publics) 

Toial 

Délie  jiubliquf.  —  Montant  de  la  délie,  i 
les  capitaux  actifs,  4  miDiana. 


Superficie  :  Ul,3S2  kil.  carrés.  — 
400,000  hab.  —Capitale  :  Comajaga, 
habiUDls. 


PoputatJon, 


>t  de  l'irajau,  en 
utDtBl,  eutiron. 


4,300.000 K 


Dont  plus  de  la  moillé  est  eniplojée  au  pajenient 
inlfrcts  àe  la  dette  extérieure,  laquelle  est  évaîaie  1  { 
de  30  millioai. 

Armée,  — Trimpci  permanenleE,  l,!00  hoaiinei;nî 
nationale,  6,000  bomiaes. 

Commerce,—  Eiporlalion,ïalenr  :  5,600,080  fraoi 
friacipaies  marchandises  :  métaux  précieux,  indi) 
^])«lail,  cuir.  —  Importations  :  4.500.000  fraacs. 
|h  Chfmint  de  [tr.  —  Longaeiir  terminée,  90  kil. 


-  FiHtnces. 
TAUE  (aoTADm;  s'). 
■7,455  kil.  MrréB.  —  Populalion  en  1871 . 
(IS4  hab.  —  Capitale  ;  Rome,  247,497  hab. 

%. —Budget  définUiy  de  1876. 

blparlie.  —  Recettes  ordinaires  : 

1er laï,ÎM,65S 

SE  rsTenDB  de1&  propriété  mobilière.  180, iC5, 946 

ulnre 7B,OO0.OM 

)n  et  d'enregistrement  (savoir: 

^esBian,  3i,39S,3O0i  droits  sur 

Itettes  àea  cbemins  de  ter,  13,370,70); 

la  mainmorte,  3,9Si.!D0  ; 

.  banques  el  des  comps- 

BiMtniincrcisles,  1.854,800;  d'ennt^ist  re- 

X  !9^S,400;  b}pDtbècaireu,4,999,30a; 

"ÏÎBtlrobrfl,  Î8,200,OOÔ) 114,080,600 

Sndti  sur  l'alcool,  la  bière,  l'eau  gazeuse  et  la 

■      ■  "  3,300,000 

Jhiiiitiiee 106,0110,000 

■   u(oclroie) fl9,3S3,7S7 

'  KoDopole  dn  tsbsc 89,XIO,000 

ledueel 78,000,000 

toterio. 7S,  100,000 

(S,30S,tig 

PoBlBB 44,884,93) 

ISbeminede  rerdel'Elal i,S50,000 

«légraphei 8,635,800 

-       -M  éyentueJles 7,410,000 

is  des  biens  de  l'Etat 70,096,196 

Eambouraements  et  recettes  diverses 89,830,143 

Total  des  recettes  ordinaires 1,348,629,180 

Recettes  eïiraordinaires  : 
Concours  dee  cammQDw  aui  dépenses  de  tra- 

4,898.088 

13,9S11,«98 

Allânatian  d'obligations  eeclési astiques 16,834.430 

Total  des  receiles  eilraordinalre 34 .8S2,  WS 

1*  partie.  —  Biens  ecelésiasliquei  : 

BecetIBs  ordinaires 7,417,000 

Becetles  eitraordiniirei 30,l!It,Caï 

TDta\.. 


/.  Detlu,  garanliei  et  dctaiialu. 
Dépensée  ordinniree  : 
iBlârÉia  de  la  doilc  coDsolidèe  (y  comprie  las 

3,350,000  fr.  de  la  rente  alloaSe  au  Sainl-SIége).  370,  lEl,  (83 

iBtéreiadeladuUeracheisblG 7!S,ISl,97i 

AmoMiEEement  des  dellei  rachelaliles fU,tlIi,9!l8 

*  —  defl  oblleatioDH  Bcoléaaaliquss, .  20,193,100 
Délie  aottiDleCdoDl:  înlèrèls des  bons  dn  LrÉtor, 
9.095.701;  compleaconrania  paents,  (.100,000; 
laiArèis  des  nvancea  faileB  par  le  consor^io 
iea  banques,  (.634,000;  eommea  i  iia;er  aux 
XKlâlAiidee  ehemius  de  Ter,  !i  litre  de  garanlie 
de  recellas,  i7,(SO,000;  service  de  la  loierle, 

t3,O0O) '. 105,109,701 

PenaloiiB 59,931.087 

IdBW  ciiile  (19,350.000  fr.)  et  apanages 14,190,000 

.  Bén»t(400.000)et  Chambre  dea  dépgt«e(85S,831l).  I,«t6.165 

ToUI  dea  dËponaea  ordioairea 731,IOÏ,ltS> 

DtpenaeB  eitraordinairea  ; 

iMreu  et  remboursenieDts ï, 157,9811 

niBioDS  Biiraoï^dinaires 3,433,353 

lires  dépBDaea 8,683,979 

Talul  desdâpenaeE  eitraordlnalres (i,305,MT 

Total 739,407,4411 

ZI.  Frais  tVadministralian  et  da  perception, 
Dépessea  ordinaires  ; 

MniBière 3,846,700 

Cour  dea  «omplea 1,318,1» 

PépHDseB  direraea 594.000 

AdminiatratiDD  floancitre 8,832,300 

nopDle  da  labac 65,900 

nta  aor  la  inoulure 8,398,600 

unes 30, «0,187 

Octroia BO,flOO 

6,5(9.430 

1,509,1160 

Biens  de  l'Ëtat,  lîmbi'e,  haras 15,144,110 

■ImpiU  directs  et  droits  de  cadaslre 10,49i),i47 

tUirication  de  aplrïiueui 110,000 

■onepele  du  ael 9,116,830 

Mgénérales H.  781, 163 

Tulal  des  dÉpSDaes  ordiDaires 99,888,183 

_    ...    «  eiiraordinbires 14,2^,400 

Fonds  de  réserve  pour  les  dépenaes  impréiues.  8,OO0,<BO 

T«»l VîiAtt^sa 


Renws  à  S  p.  100 3iS.415.6iS             • 

EenleaS3p.  100. 6,408.080             ■ 

Dalle  coDBoUdde 331,Si3.73S             >   ^ 

RentupenDaDentedueBuSaiDi-Sicge  3,3iS,0U0             • 

Detieainecrili^ièparâmenl.   .....  47,7li,103  iï.SM.SI 

DeHeBdi.erïfls 33,180,8fiï  30,030,» 

Delte  floiianie li.87t,7ro 

Tulal Ull,53S,39U             • 

Le  capîlnl  nnminal  de  la  délie  pabliqm  «at  iMlai 
9,883,589,226  rranci. 


Budffeli  dM 


ta  et  dei 


Dans  la  £latia(lqiie  ci-après  de  l'ioBlruclion  pu! 
èlémenUire  dee  dilTéreiileg  rfpious  du  rojaume  d'ilalie, 
trouve  à  la  premiËre  calonae  le  Dombre  des 
ajaptau  moins  une  école  par600babiUnU;  h  la  «eeand», 
celui  des  communes  en  ayant  une  au  moins  pour  700 
tant»;  â  la  t  roi  si  orne,  une  au  moins  pour  800  babilanta,  al, 

i  la  qi      

i  peine  une  pour  plus  de  SOO  babîunts. 

UllBriB 334        11 

Piïroooi J.ÎSt        75 

Lombnrdk'.. I,:I7S      162 

Vènètie 400      (CB 

Emilie..*.",*.".'.'.*.'.'.',..'.'.'.  118  60 

Marches 13S  38 

Omhrlo 115  13 

Laiio 109  2i 

Camuania .'..'.".  153  51 

BMilicala 19  î 

Fouille 43  » 

Calabre 73  36      33 

Sidie. M  43     13 


51      357 


Denrée»  eoloolalea.  [«rruDie- 


Cbaorre,  lin 


GriiDS  ei  IjirliiOB. 

Ps|jiergelllïreis 
Ouincalllerto  et  merceri 
Hiiaux  nt  objets,  «le 
JlfUui  précieux,  bijoi 


6—  6,131,670 

a  —  i,6ïî,7IO 

l  +  *78,6S0 

1  +  i,504,96B 

16  —  113,399 

1  +  1,S41.(30 

a  —  316,S86 

0—  i.ais.ess 

3  —  t,»9,S31 

7  +  ».89i,M9 
19  +  108,310,716 

13  +  17, (£1,163 

0-i-  U, 931,231 

«S  +  7,875 

•8  -  10,178,106 

i  -  16,164,636 

!(,986+  10,»M,8B3 


Ton) 1,3Ï»,W),Ï8S  + 11*,«'3,897 


Denréos  coloniales,  parfumi 

f  ruiU  M  aernencGS 

PoifdonB 


Exportation. 

158,600,615  - 


48,157,US 
1,193.399 


Boia  el  outragea,  elt ai, 899,613  — 

PBpieraelliïrstB 5,W1,MI  — 

QuiDC&llleriBetmercerie Sn, 715.311  — 

Kélaui  et  olijeM,  elc 1B,&93,3S!>  + 

HâUQi  prtdem,  bijoui,  or- 

rt.res,eU! «,159.697  —         SOB^I 

«orrre,  lerres,  elc «,6i7,377  —         33).] 

Verreries K,Î!S.0S6  -      3,«S,1 

T»bec 39.777  -f         «J 

Total 1,116,853,303  +  llii,tBO,i 

Voici  de  plus  amples  détails  sur  l'année  1874  : 

Les  opérations 
1874,  lu  faleurs 


^^^k    U  camp 

k: 


it  alieint, 


Eiporiations. 985,459,000    1,133,  IS1.0gD> 

En  comparant  ce;  dernier!  résultais,  d'ane  ; 
l'autre,  on  coasiale  è  l'importation  une  augmenittian  < 
18,341,000  francs  en  raveur  de  1874,  et,  à  l'exporlUÎH 
une  «iïérenceenmoinsde  147,782,000  Francs:  «oil  pf 
l'enaeinbledra  échanges,  qui  se  sont  élevés  à  2,290, 4a^ 
francs  en  1874,  cooire  2.419.814,000  francs  en  1873,1 
diminution  effective  de  L2ï),30l,000  francs.  ^ 

Celle  différence  a  porté  principalement  sar  l'indott 
des  soies.  Ainsi,  les  exporlaiions  de  soie  brute  et  ani 
facturée,  qui  alteignaienl  une  valeur  de  plus  441  millil 
de  francs  en  1S73,  ont  à  peine  dépassé  340  millions  l'ud 
:  dunioulion  d'environ  100  miJlioDtl 
U  campa^rne  1874. 

"le  relevé,  ^  catégories,  des  échanges  réaliiiï  I 
\ne  spécia\  venAuAi  c«^^«  ànù&n,  «noée. 


FfBDCU  el  AlEi>f.  395,24Î.IX« 
AngleiDrre.  ....  J8I. 450,000 

Aumoba £>4, 535,000 

Turqole 70,Ï77,«KI 

Araër.  méridi.».    ES.SU.OOO 

EUtfUnli 47.E05.IK)O 

gulue U,UiS,(N» 

RDMle 3S,B96,(MO 

auUïndo 28,101,000 

Allemagao Î7,a99,000 

Belgique 1J,4»,000 

TDDbl«i:tTri|M.»»,lIIO.OOU 

Crtoe 8,773,000 

Amiriiitio  mur.      7,074,000 

Eupagoe S, 747, 000 

Suède.   Nor.caB 
cl  Dmcinark. . .      (,809,000 

Egïplc 1.081.000 

ÏWtugttl 81S.OU0 


Ilalicn 16.458  S.tll.Se»  5 

Elrengar ...,  11,076  4.mi,7»5  a 

TglBl  en  1874. , .  i»,534  6,ï74,ïai  8. 

—  enl87ï...  31.Î77  7,617,64*  7, 

yavIgalioH  d>  caiolaga, 

tulien 13l!,0li  10,810,771  «3 

Smnger S,ME  3.1CQ,tlO  I, 

ToU]bii1874...  'i43,»S8  13,971,181  m! 

—  eDltl73.,.  14fi,0SU  10,758,8»  S3,7SII    S^li 

Le  rflevé  suivant  Tait  coniiallie  la 
pttiiloai  élrungtu's  duiiï  lei>  cli^irguiuGNit  BireoilTi  d 
tauifiagnt  m74  ; 


plcmi 

rr.'.  

bu,  pluitei  El  tanrttgeg.  . , 

I  Valeur  loial t,IO*,»'*,»*"l 

moHdUet  Importiit  en  Italie  tn  <HT4. 


lonnei  en  1874,  raulre  11,934  taVuu'xèl 
l'année  précidenle,  ce  qui,  en  dénailive,  fait  r< 
légère  dilKrenw  en  moina  quant  au  lannagc. 
Voici  comaient  ce  maliriel  se  décomposait  : 


9.813  Si,61i  i30 

1,333  9,119  • 

Mi  6.037  117     ^^ 

tl,73B  39,790  567      6,0^, 


Le  nombre  <!es  passagers  qui  sont  arrivés  danilef  | 
da  royaume  ou  qui  ont  quitté  l'Italie  en  IS74  s'est 
i  1,13G,9K7,  dont  1.048,-Z18  sur  des 


i  l'en  m 
i  vspA 


7a,ÎK7 
86,951 


.7.;(».aian 


i7.ioo,M8[î 
18,!«P,000' 

VI,«KI,OM  ' 
37,700,000 


Hivlr.F  tt  inaipon. 

l,Uî         Î,B36                 1 

i.flW      "a,îTî             1 
13,3(6      ïo,g»              1 

—      àBobo...... 7 

■Alal M       Is 

TDttlB^fral 85        335 

CHEMIICH  DE  FEH, 

1 

it  lS7e  :                                                                              1 

Chflmirudeferdel'ËUI: 

mi^mllr.-,. 

k       Chemins  de  for  prîtes: 

...        H5i                      M 

...     7,m              fl 

Toutea  les  win  Terrées  de  l'Ëlat  sont  nffermée^  aux            1 
iv$r>n  compaenies  de  chemina  de  fer  en  [l»lie.                          1 

Nombre  des  bureaux  :  2.799.  ^  Nombre  des  teltrei  ;            1 
04.501.431;  imprimés.  91,402.596;  lettres  cbargèea  ,              ■ 
,541,63e,  renfermant  ISS.SGS.Ilîrr.                                      | 

TÉLÉC-.«,E,  E.V  .875. 

1 

Oes  hureanx,  1,692.  nun  compris  33  bureau  ném»-           M 

Npiati»  !■'>'!'••  D'ptil"  UptlH-I   IM|ttkn 

J.9M.937  7Ï5.S41  IS3,»i7  IM.MS  lA.UH  »,"  "■ 

I,tl0,ai0  731,3:3  161,876  133,111  l«,TI7  B, 

S.n3S.S.14  171, 9SS  136,737        t        S.SOJI 


JAMM  {EMFmi:  du). 

Siiper&eic  :  envimn  370,0(10  kilomeires  carré*.  — 
pnlalion  ta  187!.  33.IID.SÎ5  hab.  —  Capiule  :  ' 
ou  Tokio  {ente  dernier?  prononclallun  semble  préiati 
eapiule  de  l'E^i.  appeUe  aulrerois  Yedo,  780,321  hif 

Vt  popDislion  japonaise  ««niprrnd  t4  priocea,  l&jn 
cesse»  el  5.6G6  noblw.  Il  T  »  2ÎI  .467  pré 
de  Baud'lha    Les  pri^lres  el  prfiiresus  de  ShJulo  m 
nombre  de  10?. 477.  ta  nombre  a 
sont  entn(:ées  dans  le  eommerce  el  ocfapies  i  di 
TiQx.  Ainsi,  il  y  a  6,SG6,4I2  femmes  d; 
nn  lolnl  de  lt,670,4'^6  personnes  voufes-â  l'a) 
les  hommejt  n'en  diri(:en(  que  SI9,TS'2. 

ÉH1.V1IIOS  BEi  BEcrrrEs  rot»  l'eieiciie  l87*-7r  {1 

Di«iU  do  U  1'-  cluise  : 

Deinnei  el  dniiu  d'eipamiion  (paru  \    ' 

deToka)iun>,Katic,OnU.Nd-ai«k>,  I     , 

DiJKil&  Hakodil^) ;i)  l,717.St;i 


deba 
idrragi 
fenn^H 


JAPON.   —  COMMERCE.  513 

C'est  un  accroissement  de  8,347,162  yen  par  rapport  à 
l'exercice  précédent. 

Une  somme  de  637,141  yen  a  été  remboursée  dans  le 
cours  de  Texercice  actuel,  et  du  papier-monnaie  a  ét^ 
retiré  de  la  circulation  jusqu'à  concurrence  d'une  valeur 
de  749,088  yen. 

Dette  extérieure  : 

Portant  intérèti^  9  0/0  par  an 2,928,000)  ,,  .--  .a. 

Portant  intérêt jj^  7  Q,Qp^^^^ il,227,123l  **»*»5.*2^ 

Toute  cette  partie  de  ia  dette  a  été  contractée  à  Lon- 
dres ;  jointe  à  la  dette  intérieure,  elle  représente  un  total 
de  148,924,724  yen,  ou  de  766,962,328  francs. 

Il  existe;  à  titre  de  réserve  pour  éventualités,  un  fonds 
de  28;34l,4l6  yen,  sur  lesquels  720,775  sont  réservés,  en 
cas  de  besoin,  aux  p;rand8  services  publics,  et  9,382,485  à 
des  prêts  publics.  11  a  été  déjà  consenti  de  ceux-ci  pour 
une  valeur  de  720,775  yen. 

ARMÉE  ET  MARINE. 

L'armée,  au  pied  de  paix,  est  de  35,000  hommes;  à 
l'état  de  guerre,  de  50,000  hommes.  La  marine  compte 
17  navires  portant  70  canons. 

COMMERCE  EN   1874. 

(D'après  le  Preuas.  HandeUarchiv.) 

Porls.  Importation.     Exportation.  Tutal. 

yen.  yen.  yen. 

Yokohama 16,746,096  13,055,139  29,801,235 

Hiogo  et  Osaka. 5,649,521  4,962,897  10,612;418 

Nagasaki 1,840,019  2,179,154  4,019,173 

Hakodaté 17,791  281,013  298,804 

Total 24,253,427    20,478,203    44,731,630 

Impoy'tation. 

Prinelpales  Hio^o  Hako- 

marcbandises.  ïrKohnm:].  et  Os.ki.  Nagasaki,  daté.  Total. 

y -n.             j.  n.  yen.  yen.  yen. 
Tissns  de  coton,  de 

chanvre  et  de  iio.  7,509.193  l,64t,3<)7  S74,llt  —  9,SS5,991 

Tissus  de  laine 1,314,838       238.790  116.«8î  —  1,689,910 

Tissus  mélangés...  826,215  803,687  42,717  --  1,672.B19 

Métaux 1.8V7.887        80Sr758  80,38»  —  1,787,003 

Divers 5,747  693  2.63S.899  l,ttft,WV  M.^^V  ^,W[\J^^V 

Total..,;.    16,746.096    5,6'i9,S2l    T^^Âvi    Vvjm    \V,'«AS^'' 


\\ 


JAPON.  —  XAVIGATIOX. 


Exportation. 


Soie  brnte,  boarre. 

Cocons 

Graine  dever  à  soie. 

Thé 

Rli 

Cuivre 

Cire  Tégêtaie 

Ctmpbre 

Houil.e 

PoKsons  Mies 

Tabac 

DTCf 


5,S8T,T68 
S4S.03V 
7SI,Î75 

4.848,9S8 
SI6.1M 

no,tfs 

S,580 

8«8 

U.STO 

4S,S1A 

Si. «'61 

1.0V8«0S9 


62,079 


Î,."06.i79 
798,390 
SRO.Oll 
lt7,17S 
104,481 

19V  148 

]0I,94S 
T90.S91 


441.708      — 

87.109      — 

ikHMl      — 

83,890      - 

15.SS0      — 

888,490      — 

418,170  100,869 

118,144      — 

S08.1M  180,144 


1,610,847 
148.084 
781,176 

8,797,145 

1,149,716 
814,111 
115.648 
120.680 
B51.S60 
751,708 
159  749 

1618  700 


Tola! 18.055,189    4,961.697    2,179,154  181,013    10,47»,10) 


5AV:GATIO>i  E7I  1874. 


PaTillon. 


Navires*      Toaaas. 


AUemand 

AuicricaiD 

Paqnebots  anièricalo: 

Arglais 

Paquebots  anglais.. . 

Fiançais 

Paqnebols  français. . 

Russe 

D^n<Ms 

Suédois 


110 

63 

383 

341 

26 

là 

26 

13 

iti 

4 


51,506 

i6.077 

611,529 

214,079 

23,353 

5,161 

25,371 

5,728 

6,356 

782 


Tutul. 


899        969,942 


ÈTIVANGERS  HABITANT  LE  JAPON   E>    1874. 


Nationa  ité 
des  etratr*"- 

Altemands 

Américains 

Anglais 

Français 

Hollandais 

Italiens 

Pttrtugais 

Suisses 

Suédois 

F.sp.ïirnols 

Autrichiens 

Péruv-ens 

Bel::es 

Danois 

Russes 

Chinois 


ti:ii<. 

301 

240 

1,173 

lis 

44 
35 

37 

43 

1 

r 

:ts 

31 
2.723 

3,144 
P.  Hand  k,": 


Maifun9d« 
commerça. 

43 
35 
87 
17 

Q 


10 


21(1 


Chtmins  de  fer. — LïttneHeTDkio  i  Yokohamii  (79  kll.  ), 
lipnc  de  lllnf^o  A  Osak.i  (^9  kil.);  ensemble,  58  kil. 

Pnsies  en  tR71.  —  Z.lii  bureaiiK  île  posle.  Le  nombre 
des  lettres  expéilitM  s'élevait  â  17,005,S42. 


Charbon  de  terre.  —  L'expodalion  du  chafbon  rie  terre 
àe  Kae^iaki  prend,  ch.inue  année,  un  il£ve1û  pimente  ni  plus 
connidjrahle.  lit  S3,000  tonnes,  en  1873,  elle  a  alteini, 
en  feT4,  le  ebifTrc  de  107.000  loniioi. 

Cuivre.  —  L'exporlatinn  du  cuivre  i  élé,  ilans  le  port 
I  d'Os n kl,  principal  centre  de  ce  rommerce,  de  17,53?  piouis 
a,  iSli,  conlre  UAW  en  1873.  le  picui  s'eat  payé  en 
.nèjenite  Si  dollars.  Le  déparlemenl  des  mines,  i  Védo, 
.inlufi  le  Tninl  de  l'exportation  des  diflïrenls  porti,  pour 
}BT4,  à  900.000  yen,  en  ;  comprenant  le  vieux  cuivre 
'  provenant  des  temple».  Du  temps  ries  Hollandais,  la  racto- 
lede  DéumaenportnilannueMementd'OsBka  160  tonnes. 
a'1873,  les  Iroia  ports  de  Yokohama,  Osaka  et  Nagasaki 
É4nt  expédié  pour  IG3,993  dollars.  A  celle  époqoe.  la 
ivre  était  un  monopole  entre  tes  mains  de 
(ttst.  Ce  régime  Tut  aboli  en  137^,  et  l'accroissement  est 
X  Féserves  jelées  sur  le  marché. 
—  La  plnfiart  dH  minea  de  coivre  du  Japon  con- 
tiennent de  l'or.  Celles  d'Iwami,  d'HécbT)>o,  d'Omi  en  ren- 
fennesl  d'a!«ei  rorles  quanliiés.  Celle  d'iusimn  donne  on 
minerai  mêlé  d'arfsent.  D'après  les  listes  olDcielles  du 
diparlemenl  des  mincG  à  Yédo,  les  mines  d'or  et  d'argent 
•eralenl  trëE-nombreuses  au  Japon.  On  en  complerail,  en 
.BtTet,  346  d'arpent  et  £9  d'or.  L'Etat  possède  des  mines 
d'argent  dans  l'Ile  de  Sado,  près  de  Nilgala.  Les  frais 
FtKpIoitniion  ont  dépassé  le  rendemenl,  qui  n'a  été  qne 

ne  de  Kataka,  dans  le  Nikucbia,  est  sous  la  direc- 

génieure  étrangers.  Le  gouvernement  Toit  exploi- 

une  mine  d'or  ii  Ooguia,  dans  la  provinu  iVao, 

no,  prè)  de  Robe  ;  celte  dernière,  sous  In  direciiun 

r'ile  deux  Français,  MM.  Cpquet  et  Houchet.  Le  coât  de 

'uciion  de  l'or,  par  travail  indigène,  est  de  2  yen  çiï 

é^^  l/2gniines},  pour  l'argent  de  96  Wvtm  ça^VvïWùmh,  , 


Iftfis't/SjT'EliRrt.lfl  prùatirti 
en  1874,  est  évalué»  à  g33  livres,  cdic  île  l'argeiil  i 
2I,6GG  livreE.  L»  richesse  du  f^ji  en  métaux  précieux 
est  dont,  pour  le  moment,  peu  cnnEJdirabie. 

L'exporta  lion  des  métaux  précieux  a  continua  c 
les  années   prAeéilenles,  et   s'est   él«*ce,   en    IB' 
13,332,732  piastres.  Celle  île  l'or  ceule  a  ilèpuisé  8  mit- 
lions.  L'importation  n'u  i^té  ([uc  (te  1,020,065  dollars. 

Le  gouiernement  japonais,  ne  pouvant  arrêter  la  suri) 
de  t'or,  a  pris  le  part!  de  discontinuer  le  monna^gedè  h 
pièces,  qui  lai  coulaient  cher  et  ne  reetaieut  pus  datw  t 
pajs.  Le  personnel  de  h  monnaie  d'Usalta  a.  daneA 
réduit,  et  le  major  Kinder,  son  direelqur,  ainsi  que  h 
principaux  employés  nngUis,  n'ont  pas  été  réeogagif. 
l'expiration  de  leur  eonlral.  L'élatilissetnent  a  été  fUA 
BOUS  la  direction  d'un  fonctionnaire  japonais, et  le  caiw 
d'Angleterre  afOrme  que,  malgré  ce  cl)angement  de  M 
gime,  il  continue  il  fonctionner  d'une  manière  régul^re 

Le  monnayage  lies  pièeea  d'argent  et  de  cuivre  1  — *■■ 
mente  ;  celui  île  l'or  a  été  considéralilemenl  réduit. 


LDBECK    (VIU.E   UBSE    DE)  , 

Territoire,  Î83kil.  car.  — Population  (décembre  1875 
56,312. 

FI!'A>CES  EN    1S7C. 

BMeWei.  — 2,57li,758  marks,  dont  plus  de  577,000  prs 
venant  de  domaines,  929,000  de  reotes,  515,000 d'impO 
directs,  et  393,000  d'impflis  indirects. 

Dépenses.  —  !,57G,75S  marks,  dont  MVi.OOO  pour! 
dette. 

Dette  en  1876.  —  24,800,000  marks. 

'élÈTfi  en  moyenne  à  75  million?  Je  mari 


L'eiTeclif  est  de  42  navires,  jaugcsnl  S,058 
[(  «omprenant  22  vapeurs,  d'un  ensemble  de  4,409  ton- 
Il  1,209  cheiïux. 


—  rnkNCRS.  Sn 

LvzKKBoma  (ouum-avQHè  sa). 

Supertlcic,  ?,&54  kilDin.  carré».  —  Populalion  (dfecin- 
■e  1ST5).  ^05,158  hibUanls.  —  CtpiUlo  :  LDiembourg, 
1,930  hsb. 

FINANCES.  —  Budget  éa  1676  (en  francs). 

ReliqnatdelSTfl .'....  1,000.000 

I m l>ai  foncier 900.000 

—     mobilier,  palanles 380,000 

Coïc  perBonnglle 80,000 

Iiii|iAUBar  les  mine -  SO.OOO 

—  ehe.»ut Mt.OOO 

—  nbireu EO.OOO 

Eau-de-vie 110,000 

Rifpc 100,000 

Recettes  diterus S,S0O 

OoMoes 1,030,000 

En  retii  virement l,t7S.900 

Domain» 309.000 

PoBiBS 300,000 

Tiilégraphes 38,000 

Rceeltes  de»  prisons .- IW.OOO    ' 

-      direrua. I.3T9,300 

Tolsi T.193,300 

LisleciTile «00,000. 

Cliarabre  des  dëpulés 26,000 

ÀdministrïtloD  supérieur t7î,ÏIO 

Affaires  «Iringirei 30,300 

iuvice Î8i,ua 

"^ul'i-'s.                       ;...,  *04,iS0 

Dépenses  miliWires,goniJârinBriB....  SOI. 400 

Cour  dea  compteii 36,000 

Pension» 38S,S0O 

Tra»aui  publics I,0S9,980 

InstructîOD  publique,  sciences 388,400 

Prisons SH.Onn 

Intérieur 517,  BTO 

Detle  pnbliqne 604,000 

Frais  de  percepiïon 1,067,050 

Autres  dépenses 7,500 

Dèpeoeea  pour  ordre l.isn.'WO 

TOUI ■1,1»!»,T« 


Dette  jrùbiiqua  conlrâctÈB  pôntla  eonstruolB 
miDs  de  fer  :  12,000,000  de  fraiiM.                 j 

Commiree.  —  Le  grand  duché  fait  parlie  (U 
douimiire  allemande  (Zullver.in). 

siABOC   ^EranH£  an). 

Saperûne  ;  751,130  kil.  carrés.  —  Populiiiion 
milMona  d 'h abilan  19.— Capitale  ;  Fëi.SS.OOO  hab. 
70,000  hall. 

Finances.  ~  Le  ntontani  des  receile»  est  inoo 

1 

:7ii8 
UarM. 

nn. 

1ST6. 

-   enpSips 3,71X1       Id. 

TùUl 

Sur  ces  713,750  franci,  622,250  provienne 

^^■^. J.a«.Muinl.at.el 

^^Hb""  »"  >."'"' 

^^^H                                                          TolAl 

^^^^^Lr  cette  Mmœe  diï  ^~A1^^  Itutut,  o^ 

Km™  Tnna  i  desrina 
E  celle  de  France.   323.B 
fe.635  i  celle  de  l'Espagne 

PU 

P^pH 

on  de'l'AnglEle 
5   à   Civile   de 

7fi    '    7,09S 

*       "m 

.S    1.^ 

Il        m 

m         1,5BB 
30             BTS 

76         7.0W 

ï       "wt 

5             7B4 

3        'mi 

18         l,5Bfl 
Tas        13,408 

re,  Il 3.750           1 
Portugal,   cl               1 

550,900    ^^^M 

m'sm  ^^^H 

7l!7IIO  ^^^H 

713.7W  ^^^H 

"AS  ^1 

376.. 875                     ■ 
I03.07S                     1 

3,717,7»      ^^^B 

HorrtBieE'. 

l'jTnogsls.. 
Mruigiia.' 

■;±::::. 

^ '-"" 

Earé 

fc.chot.illo.-. 

:  "S'i!: 

SI    Id. 
13ïi)ninl.  a 

iSwnn'flde'" 

1      BOliall.-,-. 

k 

îr.'.™;;;:-;:::::: 

Reliic  (uisnte). IW.ininl.  suel. 

TDlal 

Espèces  moiiDavèca 

:;;;;;  %m  îd. 

T„«l 

3},SSU 

.     U3 

Espiignnl.... 

Kf- 

! 

17» 

NnrvFuica,... 
Suédois 

1 
1 

Toi»]. 

361 

59.OT& 

»^W*. 

.■«ç 

1 

1,S(I.SU 

s 

19,1Î0 

B.noo 
sleoo 

IH.OOO 
S, 080 

î6:7«i 

6,M0 
W.MO 

is.aio 

(O.ÎOO 

ii:i6a 
in.m 

36,»» 
3,180 

3<n 

(3,330 
I.ÎOO 
1,110 
1,101) 
3.620 

3;400  9 

ns 

15,800 
9.500 

"ÎS 

11,000 

^^^■■I*>«' V 

BMqniniaiii. 

KS?^;;:::::?:-: 

".'.'.'.           .ISbolM. 

Chandellos 

....     3î,6.S7pBqi.ets. 

Papier 

33Sc»iSM». 

Ti''^' '.-''.'.'.'.. ''.'.'.'.'.'.''. 

SlSpifces. 

vmoiBspni 

■ 

Expo 

T«al î,£IS,965l 

(Mqninlaui.             MtSI 
7.837      id,                  «.Vifl 

=:rr  ^ 

1.ÏI1    id.           u.mH 

l,313<iilail.  sdeI.       n.NOH 
^    ''}•              t^9 

179  pîËres.                &MH 

i9,oiiequîr.uiii.    i.nMiH 
719   Id.          n^H 

79      id.                   1<^^1 

TlqnlDi.tlitr.   «ÔSH 

^^^P—  ^duSmidiD... 

PUieoDi  &  thé  ea  Uilon 

Pemïiêëbijn.'.'.'.''. 

Or  ea  poudre 

E.p*eTOnionn.îé«8... 

■      #Ang1^is..! '39  'l 

:.30î 
8,169 

315 

S.9M.wfl 

Anglais."'....    *o'''^fl 

^^^^      ToUiii...    6S    i 

~-  "ïbI 

'.  13,44'ï  kr1iiniétresrarr<:$.  —  Populaiion  à 
t  I8T1,  ââ7,8g7  hahIUiiU:  en  décembre  18IS, 
— Capilsle  :  Schwèrin,  27,0S9  hab.  Autres  rilles, 
1,  part. «le  oier  et  ville  nnifcrEilaire,  34,173  bub. 

le  budf«l  général  pour  le  grunil-daché  de 
mais  on  évalue  aiui  tes  reyenaa  àa  frtuir 


7,aoo,ooo 

nwll :....  (,500,000 

MMOiMribnliODS  Inittrects....  1. 800.000 
1.800,000 

Totii is.eoo.ooo 

MIS 1.170.000 

TuUl (3,770,009 

lil  publique  en  1875.  —  En  j  comprenant  le  pa|>ier- 
~t  (3  millions  de  marks),  près  de  23  millioni  de 
a.  Ce  passif  est  plus  (|ue  campenaê  par  l'aclif. 
1  états  ou  ordres  (prapriélairea,  ele.)  et  les  com- 
^ttADEl  Mil  séparénvenl  quelques  deltei  (près  de  4  mil- 
Ronsl/'idefflarlK). 

Ê/fectifde  la  marine  marchande  1875.  — 4Î6  nsTires, 
jaugeant  1I3,C56  lonneaux.  donl  7  vapeurs  d'une  capaeilé 
de  a,8ï7  tonneaux  et  d'une  force  de  503  cbevauv. 


Snperlicie  :  -i.llb  kil.  e,  —  Populntion,  1871  :  S(i.<]m 
hab.;  en  déc.  1875,  !t5,ii73.  —  Capitale  :  Neu-Str(*lj|ï,    ' 
8,525.  hab. 

queleprr>dui[desdù'ni<iiiiesi8lile .t.lltO.OOD 

Ceful  des  douanes  el  auirus  luics,  de 790,000 

iBdu  comté  dâSmiboura ftlO.OOO 

iHCOOfr 
T.rtfc\ ft,l»J« 


^    ''  Deile.  -  En.îron  f  mm^ittoAi. 
Iiapicr-monnaie,  donl  il  circule  pour  plus 
(On  s'occupe  à  en  réduire  le  monWnl.) 

nàlïSfi 
de  !  mlllioni. 

)■ 

wUlion,  1858: 

0  hA.-Vi|fe« 

bla,  85,000  L; 

hab. 

«llarO. 

lO.llT.fiU 
I.ÏSl.TU 

s: 
S; 

17,511,^ 
23,807,0 

i,mM 

Sniierflcic  :  1,DZ1,=>10  { 1)  kil.  car.  —  Po 
^           9,l73,0ôî  hab.  -  Capitale  ;  Mexieo,  205,0 

■tkjUICES.  —  Budgel  de  1875-76  (en 

HecelMjsordiiiiiLres.... 
neceiles  exlraordinaireB  i 

^^^^^••prM  M.  A.  Gi.<;<,  C.^1.»  lAllu  m<T'>dk».. 

«.,»««.»  «m 

Ditle.  —  Oa  n'en  conDafI  pas  le  chiïïre  exact. 
Armée.  —  Elle  eit  évaluée  i  11,(100  hammEs. 


GraDde-Breiagne,.. 
Ëtaù-UniB 

AlIemaRBe 

•  Calambia 

Espagne,  Cuba.,... 
Amérique  cenlrelc. 


lO.lSt.OOO 
T,(3U,aoa 
*,8)7,O0O 
3,890,000 
1.333,000 
I.SH.OOO 
106,000 
31.000 


733,000 
Kl, 000 
3S,U0O 


'UeDOOusD 

WBflierB.... 


>7,DO0        Orchilli.. 


poi'ls.  bdtimtnu  entréi  m  1S7Î. 
3.337       NaridgieDa...... 


OgUi» I6Î        NwrlandsiB 

'TranfaiE 41B       Autres 

'*"™a.iili H2 

IsjHenols 64  '""" 

nage  taial  des  navires  a  élé  évalué  à  1 


manne  marchande  mexicotns  comple  337  navirfs 
'  de  long  cours  et  de  6""^  caloiaiie,  et  (iTÏ  piilils  Iràli- 
ySaWa  potir  le  jielit  cnbniipi'. 


KICAKACUA    [nÉFUBLignE   I 

SaperOcie  :  15D,GS0  kil. 


")■ 


Population  en  18S& 
.  2(i4.(IU0  hab.;  évulualioD  actuelle, 
300,000  hab.,  dont  40^000  blanci;  nègres,  10,000;  1«  i«sU 
M  eoiDpoBa  il'iNiliuH  et  de  mël». 

SièRË  du  gouverneniEnt  :  Uanagua,  lï.OOO  habitiDts; 
ancienne  capitale  :  L6an,  34,ODO  hali. 


le  publique S, 000, 000 

couHincE  EN  1873  (en  dollai's]. 
m eil.DOO       ExpormiiOD 781^ 


Il  entre  environ  110  à  1!0  n 
cette  petite  rËpi:bliiue. 
Armée.  —  Pted  de  guerre,  prc 


vires  dans  les  parla  dl 

de  13,000  hammea. 


AMn-nncHÊ  nx). 

Superllcie  :  G,39U  kil.  carrés,  —  PopulalLoa,  Gn  18Î1 . 
31Q,G.10  bab.;  en  déc.  IbTâ,  319,314  Iwb.  -  Capitule 
OldeDbanri,',  15,701  bdb. 

s.  —  Budget  de  1876  (fia  niarki  de  1  !r.  35), 

8,519, HOO       UÊponâes ^jOS»,tl 

r  Cbaque  diviûon  territnijale  a  su  caisse  spéciale,  el  j 
n  résulter  dans  les  camptes  rendus  de  double*  c: 
|ui  ne  reworlenl  nue  ûan»  \ï»  t\a\*  vtii-diiaillé*. 


<ù  les  reeeiieB,~ptiu%~%,Oin,wO  marks  proVîinnêtit 
le  domainvï,  environ  autanl  d'impâit  direcU.  8â5,000  d«s 

is  de  Ter.  Le  reste,  de  sources  diveraes.  Parmi  les 
iépeaid,  la  detle  absorbe  1,135,0U0  marks. 

Belle  en  1^76.  —  Environ  34,800,000  marks,  donl  34 
inillians  ool  M  coDlraclés  pour  construire  dm  cbemins 
Se  fer. 
,   Le  cliifTre  que  nous  donnons  coiti|ircnd  Jes  dettes  des 

16  terri lorïa les. 
\  E/Teclif  de  la   marine  marchande.  —  3G1  navires 
[(mgeanli3,167  tonneaux,  dont  '2  vapeurs  de  41  tonneeux. 


Supetrieie  :  150,000  kil.  carrés.—  Popuialion  en  1S73 
!21,U70  Imb.  t(  résullerail  d'un  recensement  que  cette 
«[inlalian  se  divise  ainsi  :  bommea  de  plus  de  15  ans, 
^3,746;  femmes  de  plus  de  15  ans,  106,254;  enfants  des 
IX  sexes,  SG.0Î9.  Si  ces  ch^lTres  sont  exacts,  ils  Tonl 
n  ressortir  les  effets  d'une  guerre  acharnée. 
FiNiMCE!  (ctaiUres  spproxiDiiilirs  en  plualres  Cortes). 


300,000 


le  de  biei 


.    HM.IH 


fpabliqut!.  —  En  dehors  des  indemnités  de  guerre 
lU  Brésil  et  a  ses  alliés  djns  la  guerre  contre  le  Paru- 
kHaï,eatlran  40  millions  de  piastres. 

N  iS7:i  (l'd  pisslres). 

Importalion SfiÔ.OOO       Eiporlalion, 607,000 

Les  prmcijiaux  articles  d'impurtalion  sont  les  tissus,  le 
[xin,  la  sucre,  etc.  Les  principaux  urlid»  &'ft:i.^i\.wW>\ 


les  peaux,  Kit. 
Ckemiiu  de  fer.  —  73  kilomélres  en  eïploilmion, 

*A»-BAI    (sOTAVnB   !>£>). 

Superficie  :  32,341  kil.  carrés.  —  TaiiulDiion  en  I8T0:| 
3,688,000  hab.  ;  en  1873,  3,716,000  h.iL.  —  CapiUle  .' 
droit  :  Ani$teriJain,  381,805  Imb.  —  Capitale  de  (aiCii 
Haye,  »3,0S3  hub.  ItollerJam  :  123,007  h;  ' 

KHASCES.  —  Budget  de  1876  (en  norioB  de  î  fr.  iq). 

ImpftlB  finciera ,, 

Cote  personnelle tjf 

Alx\ua{Âà^\\Bi,Mimviy^^,âÔÔ'm)V^V^'.'.'.'. 

noimnei  el droil»  de  ni«lKatio" '■'■'■. 

(israalie  d'uuvrages  d'or  el  d'nr)it:ni 

po»%a..^]\\\v^v^y^\\\'//^y.'.'.'.'.'.'.'.v.'.'.'. 

TÈLégrapes 

'Droits  dD  riiDsse  el  depCebe 

Pilol«BB  cûiier. 

Droits  sur  les  luiDEs 

ChemiDB  de  fer 


Maison  du  roi 

Uonuila  «iipérieuru  de  rEiii.r 


iprlsiirc,  I3,ai9,î82;  pheminB  de  fer, 
S.SOO.ODO) *l,i| 


Dette  publique 

tlnn.  .'K-..  40,3St,0(7  -.  pi. !<' nient aat  communes. 
T.a6a,0(»i  culu»,  a,059,Oi8) 


Vipenaei  imprémas. . . 


î,5«/|a» 


iSl/9p.iOO H. 667,(11 

[IsHUiiornloàlp.  100  i77,i87,H 

MoBïWBÈrw ■ 


non  conipri»  les  ^S.OOO 


ToUl 

irméi.  —  61,000  honuDes, 

ynmea  stiLîonnÉs  aux  Indes. 

'Marine.  —  S4  vapeurs  de  loule  grandeur  avec  iGb  ca- 

IdK,  et  IG  voilier»  avec  103  canons. 

criMHEKCE  DE  1317   \   1374. 

kwaat.  dVxaminer  les  rêsullali  ilu  commeriie  di's  Fays- 
tt  pendant  les  dernières  années,  Il  peut  être  inléreuanL 
Uelfsar  ulir  tableau  récapitulatif  ()ue  le  minislère  des 
antee  des  Pays-Bas  a  fait  dresser  en  IS7i,  et  qui  donne 
t  ebilTres  du  commerce  extérieur  de  ta  Hollande  depuii 
tl7  jusqu'en  IBTl.  Il  résulte  de  celle  statistique  que, 
ins  l'espace  de  vingt-cinq  ans,  le  commerce  EÔnfral  dei 
iï-Buf  a  triplé  de  valeur. 
XeUMeau  suivant  pe émet  d'apprécier  le  progrii  réaliij  : 


t^laliangéDâralE. 
iporlutitui  |;Ëii^ruli.'. 


En  1S72,  l'importalion  pour  la  eonsomnialion  s'esl  éle- 
eaii  cUlTre  de  t,302  millions  de  nariiis,  et  l'exportation 
ilirerle  des  piodufis  du  sul  et  des  manufactures  de  tu  Hol- 
lande a  altcml  le  cliilTre  de  l,D33  niiUioos  de  ilurios  (1). 


■I^H 

mHH^H^^^I 

^       HâMeo. 

p**  réalise 
peodiMIa 
^liucomple 
.lepi.Ult)66 
Void  le» 
■       période: 

«6s.!..T.. 

1M7. 

s  |ar  ie  eommerre  eilétieur  de  la  HollaadM 

p^'node  de  Iâ47-I87l,  aaja  alioDi  esiOMM^ 

jusqu'en  1&71.                                                ■ 

Commerce  ipédal.                                 ^Ê 

t-p.,U.i...            E^T,«..,               TMIi     fl 

sà'.3l.i.mi      7So'.9g5'.000    LMfla^^l 

99i.5».ino     7^.im.uuu  r!tn.63n9 

973.1M9,710       KS.SfiO.DOO    I.W1,M|^^| 
l.U7<,073.98a       8tG.G5e.0J0    l,917,WiH 

.  i,m.o8i,5so     9-e.»i.uoo  %tu.aalS^M 

.   i.303,aii,ooo  i,caa,iâ7,ooQ  s.ut.Tnî^H 

.  i,ui).(ao,oi»  1.375.7)0.000  i'm,w^H 

i.tie,9u,t5s  i,a;i,3i9,ï79  i,tw.ia|^H 

tableaux  qui  suiient  îndi'iaeDt  la  part  n| 

i|jiiles  marcluadiges  dans  le  eDmniFreB  4Q^H 

d'ex[iorlalian  des  Pa;i-Bas  [lendanl  tS||fl 

M  à  ltl74.                                              ^^H 

on.  —  Coinmerci  ipicial.  (Valeurs  MMÙaM^B 

i^D  miUiErs  de  riurisa.)                           '1^| 

laM.        1*7».       I^H 

u>e i,m    i.m    fJlH 

«89 

If:;:;;; 

Lei  deux 

pBr  le»  prii) 
porIBlion  e 
«Hode  de  18 

importai 

5«uda  et  poti 
l'roduiuiiiii 

FilB  de  LiiiDe 

1:1  fi  ^ 

s'fi'les 

smvi.=^:.\'.'.'.'.'.'.'.'.'.'.'.'. 

chimiques., 


084  l,(KH)    30, Bl 

CtOK  11.693    ll-n 

l.fiM  3,9.U 

814  l.ino    I 

sas  a:ti 

5,0118  0,855    < 

1.809  Ï,rij3    I 

0.005  5.0SS    I 

.  3,Ï75 

;  lo.ni 

i  «l.STI     ! 

.  35,017    ! 

i  i4,3S3    I 

t.l» 

I  5,513 

.  7.968 

I  37jm    -i 

I  i!w7 

I  8,37» 

I  10.183 

7,981 


Elfectif  de  Ut  marine  marehande  de  1848  à  1874.  — 
Le  fflouvemenl  de  t'elTectir  de  la  marine  mnrrljniiile  Nt 
curieux  i  étudier.  En  iSii,  il  le  enmpossil  de  i.fW  nn- 
Vtr»  Jaupennt  387,904  lonneaux.  Dix  ana  nprés,  en  1858, 
^^'«»t  Meii  i  3^38  mniei  d'un  Unatt^ft  Ui\tl  4«u 


SnTW^nMDrf  pS? 

HSSffll 

rilime  des  Pavs-lias  len<]  i  décroilre.  On  te  ?oit  en  186» 

réiluil  à  î,  1 10  navires  et  503,6 17  loniieaui.                     ^ 

Del8G8âl8TÎ,  latnarme 

chaque 

ance,  mais  elle  indique,  efl 

1872   e 

1873,  un    léfe'er    m 

resle, ï 

ici  les  chiffres  arférenls  à  cette  pérJude  :              | 

Effectif  w 

arUim,.                                    ■ 

N.T,™..  T»iii>i>i.'i. 

N.tiif^    -■-    |-J 

1858.... 

9,1(6      905. Ël7 

1871 (.S35      (9S,^fl 

(869... 

a. (158      iBa,013 

IS73 (,8«      i9S,^l 

l,98i      409,  HS 

1871 1,817    ait.nB 

lS7l!!]' 

l,90t      W2,903 

-fl 

sn-o 

rapproclie  l'erfcetif  de  1848  de  refTectirtejjBfl 

mené  à  eonalaler,  d 

33Î  nav 

rcs,  cl,  d'autre  parr, 

X  en  faveur  de  1BÏ3 

C'est  ie  résulut  Dimmjfl 

la  iuhslilulion  des  navire»  à 

el  de  1B 

préférence  donnée  a 

ux  bâtiments  d'un  rarttà3 

iia);e  eu 

ceux  d'un  tonnsge 

moindre.                              9 

Mouvements  des  por»,— Pour  ne  parler  qne  des  ntrirtH 

chargée 

on  remarquera  le 

développement  qu'a  pcU  M 

donl  DO 

ns  indiquons  les  résultats,  Ea  1S50,  on  ne  eoi^ 

lait,  â 

'entrée,  que  6,356 

lonneau 

X.  En   1874,  on  Iio 

3,883,630  ionnea»x. 

A  la 

sortie,  4,741  nsvires 

jaugeant  77';.033  IOUMM 

maiitimeenlSSO.  Ea  «■ 

nous  trouvons  un  nombre  d 

mais  le 

nombre  des  tonneau 

s'^slèletéà  l,GSC.OeO'« 
chiffre  des  navirei,  uMJH 

liant  û\ 

ec  une  augme,it«iion  du  tonnage,  eit  l«'r««4^ 

de  la  t 

anafonnalion  de  la 

narine  marchande.qnlHa 

de  plu 

en   plus    à    emp'oïcr  dt!    nafirta    d'm.im 

jaugeut 

J 

^^^^H 

^^^^^^^1 

summm   |i|igs| 


lllllllll 


Enlrét 7,«l  t,98i,Ui  7.i8l  4,W9.M 

DonméerlaoïlsiB...  9.330  769.39S  3.171  741, Ml 

Mirl» S.OOl  3,0I9.61S  5.008  I.B7S.M 

Donlnèerlsadus...  i,Xi  Hi7,l)<7  <,Ht9  «(9,40 

Enirèa 3.718  <,98i,(35  3,(Hi  l,B»,M& 

Dnnlddeilindais...  732  331,663  706  an.ïli 

3.mi  l,M4,»r 


Ckemim  de  fer 
1,602  kiloin.,  dont 
Postes  en  1875.  - 


riaTB." 


839 
exploits 
iS.6  cbemiRS  de  fer  dï  l'Eut. 
-  Nombre  des  bureaux  :  1,216.  Vi 
bre  des  leUrea  parlïculièrei  :  de  el  poi 
35,831,594  ;  de  et  pour  l'étranger,  10,343,S4G;  cirtM 
correep.,  7,844,066.  Nombie  des  joutnaui,  35,247,^ 
Télégraphes  en  1875.  —  Longueur  .le=  ligne»  de  1'^ 
3,t40,4  kl!.;  celle  des  flii  :  12,332,S  kil.  -  NatubK  1 
bureaux,  330,  dont  159  apparlenanl  b  t'ÉIat.  171  il  i 
cempapTiies.  —  Numbre  des  dépêches,  2,214,730  (i'' 
1,769,8^6  expédiées,  353,639  arrivées,  71,474 
et  17,771  dépëcbEs  de  service). 

FËKOD  (wÈvnBUQin:  du). 

Superficie;  1,311.000 kll.  carrés. —  PdiiulailoQ  en  IS 
2,7?0.T35  habitants  (non  com|)ns  le:  Indïens  tauvaget^ 
Capitale  :  Lima,  100,073  iiab. 

FiNOcrs.  -  Budget  de  (875-76  (en  suleiladoS  fr.). 
HiiUBiiïBOiiîInBirca Î7,731,1M 

liMl ^,»ft,UO 


S4,9St.lS8 

165,030,530 

13.000.000 


"  Armée.  —  7,80( 
Marine.  -  B  n: 
Elftclif  delan, 
It  va  peurs. 

Commerce.  —  Les  m 
el  cipéfllées  pr  la  doui 
^r  le  Inril',  repréEenI 
■85,033.000  Tranas,  savoi 


■  decotnu.  li.SlO.OnO 

delike..  13.189,0[» 

de  fil....  a.UK.OOO 

Senrées  aliment.  9,939,000 

KnB.l)qufiirii..  S.Ul.OOO 

^jjouWrlB  anu. .      Î,i08,000 

L'eiporlation  de  Callao,  en  praili 

Colon 5,308,000 

Sucre  hlBui:....       1,790,000 

bnjl 138,000 

73!(,0O0 


TdUI 913,681,688 

.,  non  compris  la  gendarmerie, 
blindés. 
«  marchande.  ~  95  nafires,  dont 

larcbanilises  Importéee  au  Cnilan, 

isne,  d'aprËs  les  éTuluations  llx^ 

1870,   une  valeur  de 


Le  guano  ne  llgnre  pas  dans  ce  relevé.  I 
navires,  jauRcanl  piui  du  ^00,000  tonneaux,  étaienl  ocru- 
pf9  PU  transport  de  cet  enfirai^, 

CAflnin»  rfs  ^cr,  —  En  exploilalion,  1,5S!  kilomèlrcn. 


SnnerflcJe  :  1.4^7,000  kilom.  rsrr.  —  Popnli 
9  millions  d'hïbiUnls,  cIodI  3  millians  ei 
Domailes. 

Voy.,  i  VAnnmire  de  1870,  un  Rrand  traïaU  dû  a 
lecrétaire  de  la  légation  anglaise  àTébéran:  à  l'jlnnuafn 
•le  IST3,  te  détail  îles  tribiiU  il  payer  par  les  proiinMi. 


Intpit  en  argnit  exi-é  d?s  pmvlii 

Senenu  payé  en  nminre  [orge  al 
15.500;  pwlle,  29,39);  pois,  30( 


blâ,  (94.001);  ri 

;  Eoie.  1.790).. 

Toul.... 


Apanages,  Iraïiement  des  m 

Penslnns  ies  prftrei 

Dépenscb  prlièes  du  schab , 
—       Gxlraordïnsires. . 


Armée.  ~  Quaranle  el  i|uelques  mille  hammi^i. 


Moavemmt  commercial  en,  IR7I  el  1672.  - 
eomparaison  des  élali  du  comnierce  de  la  place  t 
en  1871  et  187^,  il  résulte  que  l'ensemble  des  opérMia 
de  la  dernière  année  présente  une  augmenlalion  d'entiro 
15  millions  de  francs  sur  1S7I. 

L'ubondance  eiccptioniif^lle  de  la  ri:folte  parait  être  I 
cause  principale  de  la  plus-value  réalisËe  en  1S71. 


in.6Si.nnn      3n,8ng.ooo 


J  li'exportiilioa  des  liiatiaux 
r^eOr  len  triba» 


PUT  nalore  de  inarchnn(ti<iM  et  imr  pays  de  pro 
de  destination,  les  tableaux  résumés  du  corn 
l'année  1872  : 
Impoi'talloni  (ïQleiiPBeafranpa). 

TOilos «.017,000        SniPrie» 

«nom 9.050. nnn        OmnesillBrio., 

■Ole e,6,«,—      -   ■ 


Exportalioni, 

a.ilW.tKX)  O'inn 

ï.  097.  non  Topia 

]  ,9af>.nm  nmui 

eSB.OOn  Cuir 

Gil.OnO  CAùle 

su.ooo 


871,000 
703,000 
121,000 


îfti.mo 
Mî.non 

Ml  .001) 
100,000 


h  rronlière  n 
nmerce  qui  a  èlË  évalué 
18TO,  à  530,000  rrnncs  en  1871.  el  i 
■TSO.OÔn  francs  en  18T2.  L'éplzuotîe,  suite  de  \»  lamine 
jjnt  «  séïi  en  Perse,  de  1H71  t  1872.  est  cauee  de  la  dioii- 
miliDn  relative  que  l'on  remarque  dans  ta  valeur  des  sor- 
Ces  de  bétail  pondant  ces  deux  années.  Qjui  qu'il  en  loil, 
il  convient  de  tenir  compte  de  ce  Irnflc  important,  qui  ne 
tlgore  pas  dans  le  relevé  ci-dessus,  par  la  raison  qu'il 
échappe  à  la  dnuane  locale. 


SuperRcie  :  eontinenl,  SI ,013  kilnm,  carrés;  lle-i,  3,S:ifl 
jiilum.  carrés.  —  Population  :  4,323,093  habitania,  don! 
3G!,IOâdanslesîles.  — Capitale  :  Lisbonne,  273,000  bab. 
(170,000  intra  muroi). 

Conlrlbu  lions  dlreoles 

Enre^lHlrement  el  lErnbi'e. .. . 
Contributions  initirccISE 

voles  el  mojeDï . . 


tlutation  de  li 
CorpB  If  Ri  El  11 
InT^rèlBGi  am' 
Mpen»»  divc 
Inlërèia  de  la 
Intérèu  do  11 
Dépensée  ad  tu 
DèpeD&es  dive 


348  milUoi»  de  m 

Bu^gei  det  col 

llesdnCap-Verl.. 
Suul-Thanié  et  P 

AnBOl» 

H<uimb1que 


Total  di--s  dèponsiB îll.tU,! 

Développement  des  dépert^es- 


(,7U, 
l,09e,D( 

3,711^ 


(■  1875  l8;o  {en  m 

330,377  «BiSTÏ, 

109,610  10E.es>. 

jfl3.974  SaS,Uf - 

ai;,;u  349,wi 

53fl,U9  t7B.96fl 

..      :ist.g3t  sa,7w 

..    3,037, 15i  l,930,16i 


Armée.  —  34,000  hommei,  et  B,D0O  hammfs  dsDi  I 
colonies  :  pied  <\ù  guerre,  70.000  liotnmes. 
Marine.  —  13  navires  armin  de  1U9  canons. 

Momemenl  comamrci'ti  «I  narUlm»  du   Pnriugal 

de  IBfii»  <i  IM2, 
O'sprii  Ih  uMFatii.  iIch  dnuanes  portugnines,  k  M 
.        inerce  un  lèrieuT  rta  VotWï,ii\  (.1  mws^ Ja.  >fctiifa«  «[j 


23,G!n,lTT  17,812,137  S.m,S96 

3i>,3il,ÏU  S»l,î93,t37  2,lU,afl3 

17,lfil,9M  9l,)61,igS  «,1(3,  Kl 

ffl,13ï,933  13,U1,IH3  1,«S7,(88 

coiuEiicB  es  1S73  (en  mllrels). 


18.SST,0I)0  13,671,(H 

i,m,O0O  l,M(,O0 

a,»B3,(l(M  l,8B,O0 

1,018,000  483,00 

890,000  UO,Ofl 

693,000  m,oo 

3,199,000  3.K5S,00 

9il,000  18i,0a 

800,000  133,00 

1,0117.00(1  1,970.00 

34,0*6,IK)0  îî,615,«> 

Î9,125,000  3î,iil,00< 

Voici  U  ré[)srliUon  ie  l'imporlaiion  et  de  l'exporli 
d'aprts  Ib!  diverses  classEB  de  otarchaD dises,  ea  1873 

Cértslea. 1,788,000  S18,< 

SemanCB,  fruiu.  .■ 507,000  3,(Sa,( 

pKduflB  coloalsui 3,794,000  «09, ( 

BaÏMOiie 4i!l,0i;0  8.904,1 

Animapl,  Tivreii  animaui 3,U0,000  3,176,( 

Objuu  de  conbODim&lion 8,930,000  15,7fS,( 


Suède,  Non 

ega 

Pl^EeSEioilB 

Aolrospaya 
TiUva.  po 

url873 

uri873 

BoU 

EIolfeaàBler,  llssiia,  etc.  .  . 
OOTMgeseiimiilitresdiïHrges. 

SniguerieB,  eus 

•  IgMlim  bruteaelabjels  man  u  r. 
lolBl,. 


43,001) 

1,082,000 

479,000 


■■ovlllun  poriugsîs  ; 

Lang  Goun 676  113,000  iS  U, 

CïboUse S.iSa  310, 000  (34  116, 

Pevtllonélrsneer. ...  3,QU  Sai.OOO  l.SOO  t. 637. 

Totaui 3, OIS  0U,Om  â.llS  1,7S9. 

Pavillon  ponugBia  : 

Long  coui-s 963  UO.INO  ,1»  ». 

Csbotuge 5,011  Ï93.000  161  1», 

PaïillDnéiranger....  3.10ft  6^9.000  l.a67  l.BM. 

ToluLii 9,U7a  %i,UOO  2,007  i,lW, 

ElTeciif  de  la  marine  marchande  187S.  —  39  vip« 
J3Ug«atil  13,G8[  nèlria  cubes  el  â36  nsvirei  i  voite 
109,845  m.  c.  Toial  :  575  navireii  de  long  conn 
t^rand  cabotage,  Jnngeant  123, âi6  mËIreE  cubes. 

Chemins  de  fer  en  cxploitalian.  —  %6  kilom. 

Pi/iln.  ~  Nombre  des  bureaux  eii  IS76  :  557. 

Tiligraphes  en  1S76.  —  Nombre  dea  bureaux 
longueur  clei.li{:nes,  3,533  kil.;  longueur  des  nia,  7,( 
Nombre  des  dépAcbes  en  1871  : 1 ,055,UG1. 


FRUSSO  (kotahme  de], 

Supi^rllfie  :  352,194  kil.  carrés.  —  Populsilon  aeli 
rGccnsemeat  du  3  di^cenibre  IBS?,  24,039,068  bab., 
environ  le  liera  »l  calholique  et  dont  3,404,000 
Polonais.  Population  en  décembre  1871  :  ^24,^93,900  M 
en  diîeembre  1875  :  25.742,404.  —  Capiinle     " " 
701,437  lisb.nn  ieU7,  ni  8^G.34I  à  la  nn  de  1871. 90^ 
il  la  nu  du  1875.  Nombre  des  naisans,  17,867. 

FiïA?l»S  DE  1S7S. 

Obterralion.  ~  Le  budi-cl  de  1870  est  le  demûg 
l'exerciee  coiiicide  avec  Vaimce  civile  (1" 
3J  (létcmbre).  Les  Cham^itM  oiA  ■**' 


F  puur  les  iroie  premiers  nioU  île  \S71  —  i|Ue  nous  iii: 
I  croyon!  pas  Jevnir  reproduire.  A  parlir  ilu  I"  aïril  1877. 
'  «  coniinencera  en  Prusse,  comme  en  Angleterre 
1  «1  dans  quelques  autres  ËlaU,  aa  I"  avril,  et  Unira  le 
p  31  mare. 


) (8T6  (en  m 


■v.îS). 


Hlnislèrc  des  flaunccs  : 

Î8,540,(i50 

53,110,000 

I^Ântes  des  domaines  et  forCiu 3,600,000 

der,  39,363,000;  impbl  bi.r  le» 
■  (iUilona,lE,7ei,0D();lmpatsur]G 

Cluse,  il,S^.Om;itDpù[  laùaa- 
.»riol<palenl«),  17,439,000:  droila 
■nrleBehtiniInsda  Ter,  4,388.000; 

"^  «*9,000;reoBt.dit«™.,  156,000).'  lia,B96,000 

«CIBB....^ (S,Ï10.000 

4,035,3011 

ltti3  netlBE) 3, 490,000 

2,304,000 


rfque  de  porcelaine  à  Et 


1,148,778  . 

71,933,736  ^7.164,041 

^,6110,709  30,976,974 

5,104,890  4,337,UU 

4,1»,S]0  137,6» 

.  a,370,B9î 

67,333,337  117,161, SOS 

GS5,000  K!;,090 


népcnaea  ordlnajroa  ; 
Frais  d 'expiai uiion  ei  de  pi^rcopljon  des  diHi'- 

renLâB liranclieH dea  recoLli^........^ ! 

DDlatlons  (63,(66.180}. 

Supp14meDl&  Urenleda  fonda  du  âdéicommlE 


ialér6[s,38, 
renies,  1,3Ï0,58S;  (r 
réla,  3,000;  udmlais' 
dumbredeSBelgoear 
—      desdépuléE. 


l'uperfu  des  deltes)  (ssi 


Q,ui9,i48) se.e», 


Uiaisttre  d'Ëial  (bureaux,  3B3,ltaj  B.rchi*e 
a39,(X)Ui  coniniiMÎoii  dRB  ordres,  305,168;  e^ 
nel  civil,  108,530;  cour  des  complet,  ^X,5Ti 
30,SiO;      Irluigulillu 


u,ua;... 


AdiulDÎ! 

HlniaiÈi 

(nduisiÈ re, 936,670;  travaux  pub]iCE,l6,0ÛS.i35; 
enseignBDieiit  ledmlque,  l,6Si,OSi  ièpeoui» 
ai™r=«s,  l,0OÎ,7ÎS) i9,6ï7, 

HlnislèrcdeJïJuBLioe GK.tlS, 

—  de  l'intérieur  {mlniatire,  fi67,lBO;  ad- 
■nlaiïtnition  ginârale,  8,804,696;  police,  gen- 
darmerie, 1S.035.S3(  ;  prisona,  7,870,716  ;  bleu- 
/iilBaiice,t,786,lS6J 

Hinlalftmdo  l'aericaltura  (dont  :  3,161,1^  ix>ur 
lesblraB] 

tllnïst^i'e  dei  cullesel  de  l'inslructian  publique 
(miaiUtH!,  TSi.llS-.lribunil  pourica  alTilrcs 
iiCCj6ikiuliq„36,W0;Cu\la  ^olu!,<...%,1U,â3i ; 
eulu  caltmlique,  %Sim,'Slâs  ^otMiK^ioa  fi- 


bIJque,  J8,U}9,(6I;  dépe 

OMUI-arU,     î,S38,a30;  ' 
l.SSÎ,lB3;dÈpun5eadiïer! 

6,5ÎJ,517;  Sïlrnc- 
affairea     uiidicak-i. 

eB,lîl,fl75) 

0»  ordiiiiùrL.B 

if,7n),GtT 

TolildcSdèp™ 

eiit,iij0.ii8 

t,i3U,a76 

■^       du  comnierai,  M 
9,130,090;   corn 
788,910;  mines 

(traYflux  puMic*, 
[leicii  Bi  liiduslrle, 
[sallDCs,  1,3^,0U0: 

traurdîtiaiies 

dasdèp^n^ea 

35,309, 38-3 

Total  BÉnéral 

651,*M,4UO 

FraurCorl,  délias  eéneraks.  3  IJS  1I,9U,U 

DelWdecbemldsdefar....  3  l/«        7,713,086 

DctlsdechcmiuBdeter....  3  l,730,9U 

Schletvig-BulauîD,    dettes 


Toia] 919,409,003    ie,0S8,9U 

DtUta  provenant  de  rachal. 
)D  20,300,000  marks  do  CB|>iUl I, 


BEFDBUQini   ABCEHTIME. 


(L*   !■ 


*.) 


Superficie  :  1,405,800  kilom.  earrèi.  —  PopulilM 
1,877.430  habilanls,  y  cemiiris  les  [erriloircs  oatioal 
de  Chaco,  Hitiones,  Pampa  et  PuUgonie.  La  républiqi 
AtgentiDe  entre  daaa  ce  chilTre  pour  1,743,332  hib» 
tant»  (B37,7â0  bonmes  et  845,571  reminei).  Immigralia 
«nnuelln,  environ  70,000  personnes. 

Voy.,  dans  l'Annuaire  île  1S73,  comment  cette  popala 
tion  ES  répartit  entre  les  diverses  provinces. 

FnA>CES.  —  Budgel  de  187S-7Q  (en  plutres). 


m  Papier  l 


dei[ii»i9,  elc... 


s,soo,a 
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RÉPUBLIQUE  ARGENTINE.  —  FINANCES.  545 

Chemins  de  fer \ 70,000 

Intérêts,  etc 42, 910 

Recettes  diverses 115,000 

Bons  du  trésor 2,145,695 

Total '  20,259,605 

Dép«Mse«. 

Affaires  étrangères 219,932 

Intérieur  (savoir  :  traitement  et  frais  de  la  maison 
du  président,  41,160;  corps  législatif,  520,132; 
administration  centrale,  32,340  ;  postes,  587,332; 
télégraphes,  200,172;  immigration,  269,160; 
ponts  et  chaussées,  96,000;  travaux  publics, 
190,000;  subvention  aux  gouvernements  provi- 
soire, 225,000;  chemin  de  fer  central,  1^,000; 

autres  dépenses,  142,616) 2,485,912 

Armée 4,807,126 

Marine 842,362 

Justice,  instruction  publique  et  culte  (savoir  :  ad- 
ministration centrale,  56,376;  justice,  158,024; 
cultes,  183,648;  instruction  publique,  1,386,135; 
bibliothèque,  12,000 ;  autres  dépenses,  90,200). .  1,886,383 
Finances  (savoir  :  dettes  publiques,  7,892,899;  ad- 
ministration centrale,  27,720;  cour  des  comptes, 
150,072;  frais  de  perception,  1,274,279;  bâti- 
ments de  l'État,  72,000;  crédit  national,  500.000; 
autres  dépenses,  100,920) '. 10, 017 ,890 

Total 20,259,605 

Revenus  réalisés  dans  les  années  ci-après  : 

Pesos.  Pesos. 

1869 12,677,000       1873. 20,217,231 

1870..... 14,834,000        1874 16,586,887 

1871 12,682,000        1875 17,206,746 

1872 18,172,000        1876.. 13,700,000 

DETTE  PUBLIQUE. 

Dette  intérieure 21 ,583,000 

—    extérieure 46,833,000 

Total 68,416,000 

Budget  de  la  province  (jou  État)  de  Buénos-Ayres  en  1876, 

Bcrolle*. 

Impôts  directs 15,000,000 

Papier  timbré 30,000,000 

Patentes 15,000,000 

Drojtsde  police...  s S.53W;i.J5Rft 


iDtÉrâis  do  dépote 
CiinduilE<)'r?au.;. 
Iteporl  dus 
Oblleailons 
ReceCICâ  aci 


Corps  lè^flallC 

Inlèrieirr  (saToir  .  pou 
élalilis8«mi?nta  du 
oullËs,  3(5,000;  itisli 
juelicB,  I3,GSO,OGD;  p 


T3.!lM 


dettes,  4l,6ii9,307;  pensinns,  elc 
IrBïBui  pnhlics,  1.000,000;  dépcni 
3,700,000) 


!s  de  guerre,  S8  canon»,  1, 
I  pinsti'ce  forlesl. 


Total...     %,3i3.33S  ll7,e34,M3    99,066,000  106,107,' 
Prltiflpaiia:  produila  eaporléi  tn  1874  {en  piulna}.: 

Laine,  80,307,000  kilos.  tHbint 11,90; 

PoBUn,  3.177,000  vWtem.  tbIuii "  "' 


reuux  de  chiivïl ,  255,100  pièces,  rklant Ul,l 

Suir,  15,107,000  kilos,  valsai 9,071,1 

Crins,  VBlaal t>9ff. 

Viande  ulip,  YïlBDi I. 

Anlmsux,  183.000,  Donibre,  ïslsiit 3, 

Pluidoa  li'onlroctiB.  W.tBl  kilos,  lalaoL , , 


Os,  raluii.. 


^H 

^^Dffiie.  —  viiwtccg.                   ÔTP 

^" 

pHm«iii  t(M  poi-t  di  fli*iDi-Atfr.i. 

Eotrfa  187( 
Sortis      — 
Bnlrèa  1873 

t,108*  .1O8,730'       99i    î7n.ïM'   9{«' («.Wl 

9le    3(13,929        693    210, 3R3    90ï    (93,191 

1,(U    (85.111    i.ilB    (78.(66    7(6    tfiS.KB 

i.ïi(    (;ï,!H3        845    Î75.366    7(6    (SS,B93 

Chemins 
fcilom. 
Poitit  e 

d«  rer  en  1875.  -  En  eiploitalmn  :  3,120 
-t  IB75.  -  Nombre  des  leltrea  :  1,005,354; 

imprimés  :  l,84S,'iS6. 

TéUgTaphei  en  1875.  —  Lîpnei  de  J'Élul  :  5,330; 
privées:  2,4?OkLlO[a.;  longueur  des  fils  :  15.:i92kJI(im.; 
nombre  dfa  di'péches  en  1874  :  17B,873. 


ROnUAim:. 


RulEle  d'Europe 4,961,790  (1)  7(,871,09S 

Grand- Duché  do  Fi D Lande 368,(34 (S)    I,7S7,1S( 

Llsutensnce  du  Csncsse 4(7, SJ3        4.703,309 

Sibérie 13,373,89^         3,(0S,084 

A8isceDlr»le(3) 3,a75,5a          (.637,1100 

Tola) Îl,438,i76        86.4ii,639 

fiHAkces.  —  Budget  de  ISIS.  (Riglement  dèBoilir.) 

ImpAls  ptrsannGl  SI  runcier 117,360.8(5 

Pilenlesdecdmraerci) l(,£Ufi,E83 

Tolol  dcM  iinpils  air.:pis 13I,96S,(Î7 


hi  iea  droili  régalieDS S 

il'EUt (i)M,5aa, 


9,&13,51»         7l,niî      9,8111, 


Droits  de  limbrB 

nniiU  dVnrciîislreniEnt  el  Aa  greffa 

''^H 

Ti.lBl,k.Hiu.p6«i«direcl8.. 

PostDs 

Total  des  d.'uila  râstlieDî. . 
Domninea  de  l'ËUt 

Toml  des  recettes  ordlniirei... 

ToUldiii'ïFelUsordlDiiIreB.dlracieaEKl'or 

DclM  publique  :  Supiice  dnneniprunia. 
—  SL'mcBdeBDbligslioiij 

minsde  Ter 

Grande  corps  de  l'Ëlul , 

Sitnt«5BDil<!  el  cnhe  urihudoxe 

I  l'empereur.. 


'.oedi 

,0% 


T^raS^f^^^rTTT 

53,  «0,070 

—      de  rîniirucllan  Ml'aiu 

15,7W,Ï60 

18,503,781 
14.783,157 

-      delajuslice 

ConlrWedel'empIrfl 

3,aî9,B68 

OlrecUoD  Bénèrale  des  hanu 

801.UI 
7.171,733 

Total  des  dépenses  ordinaires 

535,776,074 

II.  Non-ialsnrs  dus  lei  recellBS 

î.ooo.ono 

»,SÏ0,flî7 

III.  Dépenses  d'onire 

IV.  Dépenses, snrreBsoDrctsepédaleB.iiuur 

les  iraïsui  <le>  chemins  de  Ter  et  des 

Porla 

I0,071,S79 

Tolal  général  deadépeases 

570,7fl9,ï80 

Eicédanl  des  rtcoltes 

8,5» 

Balance 

570,777,808 

uETTB  paBLiQtE  (siluaiioD  de  IB75;. 

Dette  inserile.  -  \u  1"  iar>vîer1B75,  la  delte  inscrile   -     1 

SD  Grand-Livre  a'il«vail  i  83,553,000  florins  de  Hollande,         1 

33,043,400  livres  Merims,  131,509,010  roubles  mêlai-        | 

llques  et  491,163,404  roubles  crédit. 

■ 

L'aiDorlisscment  de  l'exercice  a^anl  éli  de  1,685,000         | 

florina,  Ë53,B0O  livres  sterling,  3,698,690  rou 

blés  mitai-        ■ 

tlqoes  et  6,150,389  rcublea  crédit,  la  délie  s 

soldait  .u        1 

aUécetnbre  par  01,868,000  florins,  32,389,600 

livres  sier-       M 

blés  crédiE. 

a)  extérieures 

HiDIlDl 

B  0/0  flor.de  Hollande..     W.SSa.OOO    l,fl8S,(Wl 

91,863,000 

SO/OliTreasterliiig. ...       i,m.70a         77,10() 

4.717,«M 

5  0/0  roubles crédîl 32,500 

32.H» 

il/ï  0/0  livres  slerlina,.     8,100,000       210,000 

7,890.000 

l  0/0  roubles  crëdil lg,(H)fl.OO0    1,075,000 

[G,9I5.1BO 

Tolainorins 93,5^.000    <, 685,000 

91.868,000 

livres  alerlins.     13,894,700        387,100 

«.607,600 

roubles  crÉdil.     18,6ïî,5l)0    l.ftlï-.SSB 

«,,WV,'»ft 

S)  înlirienré  : 

r*        '-^^ 

5  0/0  roublee  crédit.  .. 

aiS,M3,750 

f, 343,800  su,ie4,93a 

4  0;u  roubles  métiilliq.. 

50,409,000 

983,400    W.iK.a» 

Ds 

le  perpitvelU, 

fl)  GXIeriCDr?  : 

B  0/Oli.rBB  sterling.  .. 

15.000,000 

iS.OM.tf» 

SOU  ranhiesmètolliq.. 

8IJ,S0I),010 

3,745,3(10    78,aS4.Ue 

It  0/0  niuMaa  crédit.  .. 

55,709,780 

S.Mi.OOO    53,098,1» 

SOfO  livres  slerling.  .. 

5,(48.700 

306,700      4,raï.U» 

ToiallÎTrescterllnf-.. 

S0,)48.700 

M6,700    19,T81,«A 

-   roubles  métalliq 

80,800,010 

3,7(5,200    78,0M^M1 

—    roubloacrédil. . 

55,709,780 

!,6ii,euo  ^,m,m 

b)  intérieurs  ; 

S  0/0  roiiblea  crédit. .. 

*7,iaS,77î 

5i6,âCS    U,6a7,lW 

5  OfO  roublt»  nrèdit.  .. 

Î88,377 

w,w 

t  0/0  roiiblBB  crédit.  .. 

153,865,  M5 

S.3Î6  153,8U.S9« 

Total  roubl™  crédit.... 

Î01,a;7,37i 

51»,9gS  3O0,7S7.3â 

Dette  non  tnxcrile.  —  La  délie  non  inscrite,  qai  ei 
prend  :  1*  \u  bons  du  TrÉear  de  l'empire  ;  2»  ta  di 
reporlèe  du  loyaunie  de  Pologne  :  3°  les  ob!ig«tioiu  coD- 
Bolidées  des  ehemina  de  Ter  russes,  lesquelles  représentent 
des  emprunte  contractés  par  des  compagnies,  mais  dont 
r^miasion  et  le  service  aont  opérés  par  l'Ëlat,  l'èlevail, 
au  1"  janvier  1875,  à  300,762,850  roubles  cfédit  M 
53,882,200  livres  slerlma;  au  cours  de  l'exercice,  elle  « 
été,  d'une  part,  réduite  de  3.434,325  roubles  crédit  el 
74,200  livres  sterling  par  l'amorlissemenl  nartnal  etaolK 
cipé,et, d'autre  part, accrue  de  15,000.000  livres  sterling, 
par  la  cinquième  émitaion  d'obligaliona  conaulidëes  dM 
chemins  de  Ter  russes;  au  3t  décembre,  elle  s'élabliMBi 
donc  à  707,328,535  rouble!  crédit  et  68,8O8,0tlO  1<vf« 
slevlinfe'i  ^  savoir  : 


Pologne,  k  la  Binquo  de 

?ologBoeikdlTcr»»u- 

lM».P0Dblescr*dil... 

5,HI,3fia 

T(w,wi7     i,r>fin,7iii 

^.■i.f8r™s«..I", 

9',  3>  et  i'  cmisîieDs, 

'UnH  «lerllni! 

ss.ssa.îoo 

li.iO)  xi.m,m) 

ttm,S°iml<sloii,opèt. 

BB*87B,1iïre8  8«plii.g. 

ri.txm.ixïi 

«-de  liquidât,  dp  «.,. 

«eFDlOfiPC,rnubl.erè(l. 

71,7IW         343,[KiO 

ïojBumB  de  Pologne, 

looblescrMil 

55,773,830 

m.m    54.796,101 

Détouvert  du  Trésor  pour  Us  billeis  de  crédit.  —  L« 
irrahlioii  de«  billets  de  crédit,  au  l^r  janvier  1875,  était 
797,313,480   roubles.   Déduction   faite   de  l'eneaine 
Hélailique  da  fonds d' échange ,  qui  s'élerail  a  ?3I,^27,0S5 
enblea,  il  realait  un  découvert  de  566,086,395  roubles. 
M  dilffrcs  n'onl  pas  varié  pendant  l'année. 
En  récapitulant  les  chilTrea  qui  |)ri!cèdent,  on  Donstale 
l'in  31  déeembre  1873,  la  dette  publique  s'élevait  a  : 
91,B68,00n  Oariris  de  Holluida. 
101,197,600  livres  slerlin^. 
m. 510,410  nmhlH  initTalKques. 
1,3(8,(37,935  raubles  erédil. 

L'ensemble  des  échanges  de  la  Russie  avec  les  pajB  du 
ihors  et  la  Finlande  s'est  élevé,  exportations  et  imporla- 
ions  réunies,  à  913,003.000  roubles  en  1S75  contre 
103.193,000  en  1874.  Les  exportations  entrent  dans  ce 
rhin^e  pour  381, 05?,D0O  roubles,  avec  une  diminution  de 
49360.000  roubles  sur  1374;  les  importations  atteignent 
S3t,0â6,D0D  roubles,  soit  59,675,000  roubles  de  plus  que 
faunée  précédente. 
Ces  cbifTres  généraux  se  décomposent  ainsi  : 


Pons  de  la  in.-r  Blinche, . . 
—    de  la  Baltique 


jy 


1    Scie. 

Ll^OMhniiM 

i.nas 

53,903 

o.isï 
B.tie 

it-S 

16,000 
8,080 

a; 

â,3IO 

a. DM 

AS 

lï,t76 
H.7« 

8.019 
IS.S86 

9.71B 
U.7il 

K.m 

Î0.07B 

î;ë 

Î.ft7 
1.IU8 

1S,3W 

aiiM 

Î.IM 

S,M7 

;;S 

a.oDi 

1,131 

[d.ioiibl.l.] ■ 

^^^B               PrindpaUa  l'mpor 

THi».o.ui-de-ïieeIuuir.6tiirU. 

-    apprfiiBS 

Bail»  lOluilpn  d-ècMnige 

Couleurs  si  sabBlsucts  lioclorinl. 

^""■■i'MCuir 

Cooteetlons 

HotloeerlB 

RnBBie  d'Ali»  : 
Th* 

fWiH  ■»  légume» 

J^E^ium^  dsi  exportai 

un)  par  pays  dTÂ^^^^H 

Prujse 

liisicM       OpH 

Pays-Bas 

î^«g?         îft 

Aalricha-Hongrio 

33.UÏ         l6,Ba_ 

Suède  elNoryèee 

Tlalie 

8,697           elm 

Russie  d'Asie: 

iii.aia     3flo,sQt 

Résumé  des  Imposât 
Russie  d'Europe: 

10,303           9,561 

1811,             ISfll, 
[VilFur<nDUII>nd<l«m 

France 

Antriclie-Bnninli' 

Amèrligue  du  Sud 

Turquie 

t9,739         3»;* 

Eials-UnîB  do  l'Amàriq. 

uNurd.         la.SÏS           g.^^l 

Snède  et  Norvège 

\'^^           l'^H 

^^^        Raaminie 

.■^■^      J>aH 

^^^ta                                                                                (l)Ul.lvfl 

^^^^  a.m....«  lui  »>»\. 

(t,«.  Hi  w«>.  «  K-^i  '«^,  -"«^H 

I0,77S         I0,7B3 
*  B7B           5.«6 
i.8Bi           i,775 

M,  550         «1,839 

^^B^ 

^^B                   MouveniM  du 

tya«iil- 

[V»l.»r,..m..„d„.„M..l 

^^^Hb  pu-  la  noEsIe 

^H^     aePefseeDLuropo.... 

70»           KIR 

...     "ïlBs    Tiâ 

^^^V                   TatDl  Bénéral . 

5,854        B,l*8 

^^^Liwnt  de  IW  et  ^e  2'a>-<Ten< 

în«.ortn<.f««™Hnso(.. 

^^^HAaie 

DD..                               InpDI'III  dll. 

Î&,W        15,981        5,786 
1,908             SIB           655 
1S,035       16,630       a, (41 

^^H                                   au«d  ; 

P/»(a«<ie. 

^^^Bntation!  «n  FiDlandR 

^^^KtrlHllOD>  de  Finlande 

IV»l.dr.n».Ml,.r.drr..,bl...] 
10,Î97         11,770 
10,678         11.331 
2U,B73         S3,im 

3,621      '     4,188 

550         m 

1,290           1,300 
1.853           1,(63 
1,768           2,115 

'•il.p™pntBl(l""l"l"PorliH»u. 

mer  Casplen 

'I  d'AGlrslbj 

Toal..., 


7,974    1,199,8(9 


63,001 
»7,Î60 


InHalLlqua..      7,9»    l,916,li 


8»  lOM 

G,wa  1.0»,! 

3.793  BQfcl 

10,7»  3,01^ 


delaitierCiupicDnD 

et  port  d'As irokhaD,  USO  3S.  533  fil6 

Tolal 3.110  Ifti.BW  ii.Hie 

Totul  gâiièral 14, 69^  3.3«i,3SÎ  I3,1ST    9, 

Les  naviri»  entrés  clans  les  paris  Tusseï 
deux  annéci  ae  elasialenl  ainsi  par  puvillon 


RUSSIE.  —  CHEMINS  DE  FER.                       559 

Désignatioa  des  pavUloot.  1874.  1875. 
Jlassie  d'Earope  : 

Russe 1,474  1,344 

Suédois  et  norvégien i  ,855  i ,  471 

Danois 1,014  778 

Allemand 1,988  1,652 

Hollandais 861  684 

Britannique 2,992  2,339 

Italien 562  762 

Autrichien 358  364 

Grec 625  741 

Turc 426  544       * 

Autres  pavillons 227  235 

Total 12,382        10,914 

Russie  d'Asie  : 

Russe 973  1,131 

Turc 1,078  1,352 

Persan 76  74 

Autres  pavillons 73  66 

Total....!.         2,200         2,613 

'   Dans  les  13,527  navires  enregistrés  à  rentrée  en  1875, 

on  comptait  3,740  bâtiments  à  vapeur,  d'unç  jauge  totale 

de  1,269,805  lasts. 

.2»  Cabotage. 

ENTRÉES. 

1874.  1875^^ 

navires.        tonnage.       navires.         tonnage. 

Russie  d'Europe 26,688    1,949,217    26,591    1,781,431 

—     d'Asie 8,022       634,717      7,172       555,075 

Total 34,710    2,583,934    33,763    2,336,506 

CHEMINS  DE  FER. 

Le  réseau  ferré,  qui,  au  1"  janvier  1875,  représentait  un 
parcours  de  16,988  verstes,  s'est  accru  pendant  Tannée 
de  73  verstes  par  l'ouverture  de  la  dernière  section  de  la 
ligne  Lozow-Sévastopol,  et  de  652  verstes  par  l'inaugura- 
tion du  chemin  de  fer  de  Rostow-Yladi-Kavkaz,  soit  en 
tout  de  825  verstes.  La  longueur  totale  des  lignes  en 
exploitation,  au  31  décembre  1875,  était  ainsi  de  17,713 
verstes.  Le  trafic  de  l'année  s'est  élevé  à  141,013,278 
roubles  (1),  qui  se  décomposent  ainsi  : 

(1\  Ce  chiffre,  qui  est  emprunté  aux  bulletins  mensuels  publiés  pnr  le 
ministère  des  voies  de  communication,  ne  comprend  pas  plusieurs  recettes 
diverses  des  compagnies,  qui  ne  figurent  aue  daus  les  comptes  rendus  déQ* 
pitiTs.  Il  est  par  snile  nn  peu  inférieur  k  la  réalité, 


Ligne! concédées  : 

Gmnde  société  INIcnla» 

des  chemiDB  istPéler^bonrg- 
de  ter  russee.  iHoscou-Nijni-ND 

Âiga-DuDabourg 

Ilov-VoJ(» 

Moscou- Yaroel  an! 

KozIow-VoronÈgo-IluBto  w 

Diinabonrg-Viteb«k 

VlrsorioTitrrBpôi  '.'.'.'.    '.  '.  '.'.'.'. 

Moscou -Koursk 

-iaisk-Mon  '      ' 

ihouIs-Sn 

»1-VilebE 

Koank-KlEii 

Kitin 

Konrak-Kbsrtow.Aï 
KhuiEOw^icolïIon.. 
Griïii-TsarilsjDS.. . 

HoTDlorioli '.'.'. 

BTUnik-Bologoîè... 
Timbow-SBcalon. . . 

MoMon-BrcBl 

Rislik-Viumi 

Poll-TIBIs. 

Ubaii 

r^agumtinaïka 

Biga-BolderuL 

LsndiarovD-Roninï . 

LoiOir-SoïBsiopol... 
Honcbs  nat-Syznine 

TiraoTi  o-Bromberg. 
Lmtei 

NufRiirod 

Ïaroslawl-Vologd» . 
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943,879     - 
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emplcjè» 

nsl 

dea 

rapeiir 

59.S19    . 

Ao  1"  janvier  1876,  [e  nombre  des  actes  de  radial  dé6- 
nitivement  coarirmÉa  s'élavait  à  83,656.  Ces  actes  ont 
libéré  de  loutes  abii^atioaa  envers  leurs  anciens  seigneurs 
7,36S,563  pajsans  (sexe  mascalin),  auxquels  ils  ont  eon- 
léié  lu  iiropriélè  de  ?6.?23.761  dédatines.  Le  moa- 
im  dei  préis  de  racbat  conaealis  à  Is  même  date  s'éleTail 
A  eS2,6â4,I18  roubles.  Ces  chiffres  ne  comprennent  que 
les  paysans  qui  avaient  opéré  le  rachat  de  la  terre'  avec 
Taide  de  prêta  de  rachat  accordée  par  le  Trésor.  Le  nom- 
bte  des  puysans  qui  avaient  gcquis,  sans  le  concours  de 
l'fittil,  la  propriété  des  terres  cultivées  par  eux  était, 
'pour  37  gouvernements,  de  637, B51. 

Le  bilan  de  l'opération  de  tacha t,  au  1"' janvier  1S76, 
s'établissait  ainsi  : 


.■/J'iâtUi 


ISenlcËsuilttlre 

ËerTice  de  lu  della  publigiic 

TrerouK  publics 

.'{ShemioB  de  ter  de  l'Ëiat 

'^^grlealtur?,  inânatriD  et  ciimniDrcc 

'ftrldes  eommunea  dans  le  droit  mr  l'eau- 

■ftépaiiBei   diverses  (dODnlions,   cBUvres    de 

UenUsauce,  elc) 9,138, 


ToUI  des  dépense:! «7,819, 

Fonda  pqrléa  ù  ts  réserva  de  la  caisse  de 

Fonds  de  TéBerve  à  l&caiasB  mililïire 768 


Dalapce 30,847, 

Dtlle  publique. 

La  délie  putillque  a'élevQit,  au   1"  janvier  IS' 
13,095,259  marks.  La  majeure  partie  de  celle  délie 
ite  des  emprunts  coatraclés  pour  la  construclii 
Bbi  de  fer 


Le  rjaeau  achevé  ije  la  Pinlande  a'âtendail,  4 
un  parwurs  de  876  kilomfelrea,  dont  843  a 
l'Etal  et  33  â  une  comu;ignie. 

A.  VessËU) 

SAun-DOïKnnQnE  (KËFOsucm  ii 

Supcrriciï  :  13,00 
100,300  hab.  (les  év 
SiD- Domingo,  15,0( 

FENinCES  E>  1871. 

On  évalue  les  receltesà  1,800,000  francs. 

COMMEKCE  ES   1874, 

Environ 6,000,000  de  francs  à  l'importstionl^ 
l'exporlatiun. 

PrineipaMx  objets  d'exportation.  — 
articlïB  d'ex[iarlatiDD  loul  :  tabac,  1  t,l8 
4,936,071  liv.;  peaux.  23.718;  miel,  326,100  É 
313,137  liv.;  café,  1^0,000  liv.;  bois  d'acajou,  1 
ht  boii  de  te'"  ' 


^01  navires  jaugeant  ËD  tout  U,l! 
37  espagnols,  34  allemands,  ?0  amèricaiu9,  elOM 
dc9  navitea  sortis  cbarpês  :  132, 


SAM-tALVADOS    [BËFOBLlQrB  II 

Sni«rlieie  :  tS.906  kil.  carrés,  —  PopulâUoi 
hebitODU.  —  CapiUle  :  San-Salvador,  40,D0Oa 

BudgM  de  iSJ^ea 
Re«lles i,%S.4U        Dé^ 

Belle  publique  inlérieure  en  1876,  —  1, 

CAnaèe  co ^ -.  - 

30  aopiomhrfi  4875). 


Exi. 

i-iaihn. 

■i.m.m    Ci 
3.8U,Ï56   U 

erUei  m  1BT5. 

dolKn.   aal 

Frinctpala  marelianiiset  imp 

.Tar"«*rr::::: 

241    83 

,.,„„■„. 

OhMaauidepuille 

5,361      . 
e,S49    IS 

Navigation  en  1873.  ~~  37  vapeurs  et  24  noTirei 
siles  Eonl  ealrés  dans  les  porls  do  l'Cnlon. 

BAsmwicB  (îles)    on  aoTAinsE  de  ra-wj 

erficie  et  population.  —  Les  huit  Iles  hawoiei 
ï,  BlaDoui,  Kanouaï,  Ooahou,  Uolakaï,  Lanai,  KUnvI 
fi  Kiiduiilnau  onl  enieoiUle  une  ïuptiIit'vB  Ae  \^,1%  V^ 


SG,S97  babilaaU,  dont  2,539  Européens,  889  Amêricaia 
el  l,li:t8Cbiaoîi.— CiipUale  :  lloaolouloui  ea  187 4,  14.8! 
bubilanu. 

FiKATtcES  (en  dollars). 

ReceLlSB ],13IJ,Sïi       Dépecies i 

•     Délie  publique  en  1874.  —  3;j5,050  dollars. 


Suif. Iffl.OOO  6i0,««         U 

Liinc (OU.OOU  33U,0UO         I 

reau  da  boiiiti a3,6%,U0a  W.m.OUO  »,« 

—    duclitïret 71,95o,«M)  66.7M,IX«  0,00^ 

Navigation.  —  En  1874,  115  navirei  sonl  (ni 
HoDoloulou  (lonnape,  69,G64  t.),  dont  Gi  nawjm  ti 
uiat,303n(;laiset  lâbuViUlens;  43  de  ces  navires  tl 
des  baleiniers. 


Œ). 


SupcrGeie  :  14,8GT  kil.  earréâ.  —  Population  (an  11 
2,lm,'HÎ  bab.  —  Ca|iilale  :  Dresde,  197,300  liib. 
miscES.  —  Budget  ordinairs  des  amuM  1876  M  IS 


Clieituudiif<ii'(ael).. 


Acrlf 6,796,îai 

Pdsstt :.        a, 431, est 

Excidani  de  Tactif (,361,630 

Depuis  1874,  le  duc  n'a  plus  de  lîsle  civile;  cil 
remplacée  par  des  domaines  sous  le  nom  de  ûdéicommii. 


IUiXE-COBOU]tO~ GOTHA    [OIICHI:  SB). 

Superncie  :  1.910  kilom.  carrés.  —  Population  (1875; 
I8!,5g9  habitants.  —  Capilalea  :  Gotha,  23,000  lub. 
Cobourg,  U,567  hab. 

FiBiscES.  -  Budgel  de  4874-77  (en  mark»). 


s  (don 


itiinsa    net,   618.462;  impAt 
g;  impAt  indireci.  6Ji.l50)..    3,160,1 
!,  507,450;  jaalico,  iB5,l«j 
36S.SI9} 3,IM,1 


S7B,000 
i,7il,0O0 


ri:<isoES.  —  Extrcict  1675-1877  (en  marks), 
Becellcs(daDl-.  proTeaantdtiB  domaines,  1,8X1,000  ; 

impfllsdîrecls,  1,050.000) i.KO,! 

Dépenses    (daol  :    liais    cliile,    394.286;    detlo, 

58S,000) 3.7MJ 

Ditle  au  l"  janvier  ISIS. 

Pwsif «.S4T.0« 

B,177.000 

RCSU: 3,370,<WO 


8  1875-1877  (en  m«rtB). 
Recelles  snnuelles  (aoDl  :  dnmaiii»,  3,360,80»! 
tmpat  foncier.  G17,3S0;  impbl  sur  ID   reyeau. 

1,S7B,!B3) 6,319,970 

'  DépeDses  anauelles  (dont  :  [iite  idiila,  870,000; 

■    led»Ile,iMI,7i5| 6,S83,190 


Superficie  :  6,576,000  kll.  carrés.  —  Population  :  5  à 
6.000,000d'hal>ilanls.— Cspilale;  Itangkok,  400,000 hah., 
dont  près  de  200,000  Chinois. 


,ei  revenus  sont  évalués  à  75,000,000  de  fraucs, 
t  lea  5/6  proviennent  d'un  impât  de  capitalion.  Le 
reitfl  conaJBle  en  Iribuis  des  princes  vasiaux,  en  droits 
lur  le  sol  cultivé,  et  princi  paiement  sur  les  plantations 
d'arbres  ;  enlln,  lesdouaneE,  lea  droits  de  navigation  et  les 
amendes  fournisBenl  éjjalement  leur  conliiii^ent  au  Irèsor. 


Imporlnlinn 33,SÎI,890        38,000,000 

Eïporlallon 37,318,717        39,0011,000 

Principaux  article)  d'txporlalian  (an  picouli], 
(1  picoul  pèaa  133  livres  1/3.) 

•î 1,991,253    101. BIS    18.797    ït. 

836.738      l«,0(fi    Wi^Ti    WijJ^ 
l,%7,50S      Sl,l(ft    W,« 


rUUNEICE  DïTÊRIECll  £■.  18T3  s.^  lS7i. 
liiporlatlon. 

Lbi  imiiorlsliins  de  Hangkok  >e  innt  élevéei,  en  1fl?t 

i  i,G!7.£17  dollars   ou   piasires   américaines,  soit.  I 

^Iflge  de  5  fr.  50  c.  pour  un  dollar,  i  25,453,993  tr.  59c 

En  mnrchandiies 35,015,-43  50 


îa,ois,in 

e,189,ï58 

ie  augmeoUlion 


Ce  qai   doune,  pnur   1874 
2,963,734  fr.  50  c,  ou  13.17  p.  100. 

Principales  marchandises  imporlie 


Etoffes  dîierees  (soie  st 


Faurnilures  de 
Objets  de  funtaî 
I.anguutis  de  bo 


Articles  d'Europe  (vis  Singa- 
pore) 

Principaux  arlictn  d'exporla 


îu.oen 

119,397 
69,516 
23,083 


59,075 
360,119 
55,709 
40,317 


3!>,*9l        S 


83E.T3S  1,967,503      3,9i4, 
86,006  S«,70S 

13,673  H,0Î3 

i9,t39  89,795 

(30,80*  70, 7M 


eal  entré  dans  le  port  de  Bangkok,  en  1814,  .15S  nn- 
I   tant  k  voiles  qu'à  vapeur,  dont  6  Lâtiments  de 

guerre,  jaugeant  eneemble  U0,4I5  tonneaux.  Il  est  enlri 
utre  8G  bnrques  ou  jonques  siamoises  et  eliiaoites, 

dont  le  tonnage  est  inconnu,  et  47  barques  annamitei- 

rrsnçaises,  dont  la  jauge  a  élÈ  évaluée  à  1,24Q  tonneaux; 
e  qui  donne  un  total  de  491  navires  de  toute  grandeur, 

etdcl4l,GGl  lonneaBici     ''" 


BnËDB  ET  wOKvÈav  (i 


lE). 


SuperBeie  :  439,815  kil.  carrés.  —  Population  calculée    ' 
^nr  le  I"  janvier  1S7â  :  4,333,000  hab.;  population 
reeeniÉe  «i  1S7t  :  4,203,177  hab.;  en  1750,  1,763,338; 
"1,  2.347,503,  d'après  Sidenbladh  :  Schwedm.— 
Capitale  :  Stockholrn,  I3îi,512  liab. 

Budget  de  1876  (eu  couronnas  de  1  fr,  39), 

Hooetles  ordinaires  {iavolr  :  Impfll  foncier, 
i,SaiS,30();dImDs  ùBs  cérëale!<,  1,635,9001  cote 
personnelle,  330,000;  droit»  de  ton uage. 800,000; 
chemSnn  de  fsr  (brutes) ,  14 ,600.000  ;  lélégrapho» 
(brutes),  (,330,000;  forêts  (brutes).  1,000,000; 
iTOoHe*  diverses,  l,i75,800) ïî,017,000 

Recettes  eitraordinaires  (savoir  :  douajies, 
10.000,000;  postes,  3,850,000;  papier  timbre, 
1.790,000;  impDt  eur  i'eou-de-vie,  13,130,000; 
ImpAi  sur  la  iacre  des  betteraves,  60,000;  îm- 
pùt  sur  le  reveou,  Î,g00,000) 41 ,590,000 

XÔseites  do  bureau  de  la  dette  publliiDa  (y  com- 
empmot  de  30  ralliions  pour  cbamine 

, 88,189,013 

Total 98,676,013 

1^00U;juBlice,  3,390,000  ;afrdresâtranKireE', 
609,369;  dètenae  du  p  . 

ir  chemina  ÛB  tel. 


■S75 

iO.OnO.fWl)),  13,091,100;  cnlie,  iaMrunUoil, 
T,3tO,90Ui  flmincea,  j|,»g7,7(»:  pensions. 
1,7«),33S) B5, 

Uépenaes  eilraordiiiïirec(iiivnlr:  armée  etUotW, 
9,850,811  {dépeDAee  dlvei^eB,  5^7B.3S8;  cnos-  - 
iruMioN  de  chemin»  de  fer.  «,000,000) W, 

Dipenaes  du  borCBu  de  ladBile  publique l3,<Bli( 

Tolal B5,6 

La  plus  grande  partie  de  l'armée  et  ud  grand  n 
de  funclionnaireu  civils  ei.  ecclj  si  astique  s  sont  enlrelen 
sur  le  proiluit  de  certaines  tarrex  domaniales,  qui  n'c 
pas  parti  au  budget.  On  en  évalue  le  monlanl  il  16  b' 
lions.  Les  dépenses  pour  l'inslructioa  publique  sont  .< 
grande  partie  supportées  par  tes  c 


Des  chemins 


37.813,000 
D3.66t.00n 


Tolsl I30,*77,000 

L'actif  (valeur  des  cbemins  de  Ter  de  l'Ëlal  et  dotuîs 

excède  ce  chilTre.  (Slnali  jlni.,  27  juillet  1875.} 

Armée.  —  Garde,  2,250  hommes;  ligne, 35,500;  lu 

wehr,  94,950. 
Jfarine.  —  27  vapeurs  armés  de  147  canons,  8  aavi 

i  voiles  portant  156  canons,  SS  chaloupes  i  rames,  I 

canons. 


La  valeur  totale  de  l'importation  et  di 
la  Suède  s'est  «levée,  en  1373,  à  690,681,000  ttmt 
passant  de  tOS  millions  l'ensembte  da  eommen 
qui  n'avait  atteint  qne  582,653,000  francs  (1). 

L'iniportalion   de    1S73    npure   dans    le 
3gO.01C.000  francs,  et  l'exporlatioa  pour  310,665,006 

Le  tableau  suivant  rdurne  les  résultats  obtenn 
dam  la  période  1S69-1BT3: 


Dans  ces  chilTrea  est  comprise  la  valeur  de  l'or  el  de 
'argenl  imporlés  et  exportés. 

Imfiorlallo-n  tl  fXporiMlun  ea  1874, 


«e.SHl.ODO 

B(«,a<3,ono 

380,016,000 


l3,37i,(10Q 


t,fit)7,000 


BgjjBie 31.BH,000 

Danemark.. , . , 33,030,000  31,717.000 

AlleniasDe 63,713,000  U,ÎS>IS,aOO 

Pnyi-Bas U,336.00O  5,838,000 

Bslglqu 6,(94,000  10,310,(100 

Grands-BralBUDe....  30,861,000  lS6.TS8,aH 

France 10,733,000  19,806,000 

Eipagoe,  PnrlngBl...  3,i!73,000  4,771,000 


l,3iS,000 

S,S90,000 

815,000 


3Uli,81O,D00 
371,4(0,000 
82,169,000 


Longueur   exploilée   :    3,540    kil.  ;    capital   eniploji 
352.409,313;  nombre  d»  locomotives,  WS;   ' 
11,060;  nombre  des  voyageurs,  6,538,604. 


4  1S7S. 

Longneur  àe»  lignes  :  7,959  kil.,  dont  86  kil,  de  cSbU 
SDUS-marins;  celle  des  fils.  19,377  kil.;  nombre  des 
reaux,  170  (il  y  a  en  outre  150  bureaux  de  chemiu 
fbr  et  201  bureaux  appartenaut  h  des  compagnies). 
pEchea  expédiées,  645,913  de  et  pour  la  SuËde,  296,429< 
et  pour  l'étranger,  67,197  en  transit.  Total  i  1,00 


Superficie  :  317,B00  kil.  carrés.  —  Popuhtion,  186: 
],70l.478hab,;  1871,  l,760,000hab,;  1875, 1.802.000  hil 
—  Capitale  :  Cbrisliana  (avec  IM  faubourgs],  97,000 lui 
HMSCSs.  —  CompW  <lt  I87B  (en  cûoronnes  de  1  fi 


es  (produit  t>rut). . 


lï,MI, 


Droits  de  justice  Btd 

Hnenu  de  capitaux  a 
Mine*  (produit  brut), 
Postes  (produit  bnii; 
TélégravboBCid.)... 
Hecetles  di  •erses 


il  Î!SM  et  Ë'>^vi:nu'aw9N'  ' 


HmiPHi 

I,aï*.oo9 

Î,6B7.000 

e,so,oao 

5,388,800 
t58,000 

6,BÎ3,ii00 

8ti.50l) 

27,010.000 

7fil,ilOO 

871,000 

9,0(0,600 

1,408,500 

30,091,500 

3.50». OOO 
817,900 

53,324,000 

s;  pied  de 

2  voilier», 
canoni. 

s). 

37,880,000 
19,408,000 
S,llfi,O0O 
5,16.5,000 
14.573.000 
10,733,000 
7,314,000 

rliuuiwi  tdom  :  douanes.    l.SiO.OOO;   mines, 
i99,(IOOi  deLM  DBUonBlB,  3,lS0.tXH){  pensians. 

llbriDG,  iioslea  et  WWgraphoa  (dont  i  marine, 
,  JM170.000:pliaras,628,600;iwn3,eM;,,307,500; 

DépesMS  diisrsea  e[  BcddenielleB 

Mpenaes  ordinairea 

ArtBtt  (d^nees  eUraordinaireO 

T   IBl 

iSTÎ 2,425,600       187* 

1873 3,7Sâ,000        1875 

IhUe  publique  au  1-  jamUr  1876  (en  Co 

•   Armée.  —  Pied  de  paix,  13,000  homm 
goerte,  18,000  homineB. 

Manne.  —  lU  vapeurs  ponant  150  canona 
24  Mnoas  ;  103  ehaloupeb  a  cunonmËrcs,  43 

coHNtHLE  EK  I87i  (viJeur  en  CQuronn 

lâMuide-Breugne SS,388,[K)0 

■âllemagne 49,478,000 

j^""— 

'^ 

13,113      l,75i,3Sa      13,jl 


i.ISi^ 


Elfectif   de   la   marine    marchand»    an    1 
iitcr  tg75(enlcnnc3ux  anglaiËJ.  —   7,661   ntvirH'] 
géant  [,31D,734  tunn.,  avec  !i8,554  hammcs  i'^^vip 

La  Norvège  possède  211  navires  d'une  forfe  DSitêi 
de  9,450  chevaui  el  d'un  luanage  de  44,705  lut».     ■ 

Chemins  de  fer  en  1875.  —  Longueur,  b52  kil.;| 
lai  emiiloyè,  49,980,7-23  Tr.;  nojnbre  des  royagl 
1,075.890,  j 


II8.0U0 
JK'Jiif^raphfJ  e 

6,480;  des  flli,  ir.GOO  kUom.  : 
k  biireaux,  \0S;   oomlire  do*  dépéciiea  cxpidiéw- 
■,  469,034;  Je  l'éiranRer,  110,654;  recuw 
ïïJieer,  130,233.  Toial;  714.921. 


SUISSE.  —  POPULATION.  577 

SUISSE    (BÉSmXUÇfOB  rÉDÉRAXJB   DE\ 

Superficie  :  41,41 8  kilom.  carrés.  —Population  en  1870  : 
2,669.095  hab.  —  Capitale  :  Berne,  36,001  hab. 
Voici  les  détails  par  canton  : 

Popalatioii  de  fuit 

Cantons.  Kil.  car.  1860.  1870. 

Zurich..: 1 1,723  266,557  284,786 

Berne 6*889  466,811  506,455 

Lucerne.. 1,501  130,592  132,238 

Uri 1,076  14,691  16,107 

Schwytz 908  45,007  47,705 

Unterwalden,  ob-Wald 475  .13,355  14,415 

—           Nid-Wald 290  11,179  11,701 

Claris ^ 691  33,313  35,151 

Zug ^.  239  19,596  20,293 

Frjbourg 1,669  105,260  110,822 

Soleure 785  69,195  74,713 

Bàlo  (ville) 37  41,044  47,760 

—    (campagne) 421  51,590  54,127 

Schaffhouse. ^ 300  35, 571  37, 721 

Âppenzell,  Rhodes  extérieures.  261  48,452  48,726 

—           —      intérieures.  159  11,913  11,909 

Saint-Gall •. 2,019  186,624  191,015 

Grisons 7,185  89,775  91,782 

Argovie 1,405  194,062  198,873 

Thurgovie 988.  90,133  93,300 

Tefsin 2,836'  115,781  119,620 

Vaud 3,223  212,528  231,700 

Valais 5,247  90,456  96,887 

Neuchàtel 808  87,362  97,284 

Genève 283  82,323  93,195 

Suisse 41,418    2,507,170    2,669,095 

Nombre  des  catholiques  en  1870,  1,084,665;  des  pro- 
testants, 1,566,000;  autres  cultes  chrétiens^  11,420; 
israélites,  7,009. 

Population  de  Genève,  46,774  :  avec  les  communes 
limitrophes,  68,165;  Zurich,  21,199  :  avec  les  com- 
munes limitrophes,  56,695  ;  Bâle,  44,834  ;  Lauzanne, 
26,520;  la  Chaux-de-Fond,  19,930;  Saint-Gai,  16,675; 
Lucerne,  14,524. 


^^^'^^WS 

I^H 

! 

1 

i»,oa 

..S 

m, 

«7, 

% 
17.136 

î,058 

1.3G5 

C1J3,!>B3 

lii 

1,087 

II 

S 
18 

m 

7S9 
349 
B71 
3lt 

sas 
m 

005 
118 

599 
036 
397 
131 

HO 

'"de  rabvtnUon""  '^■'''''''""?^''"'  " 

Télàgrapbes 

Lilmraloire,  fabriqua  de  CBpBulea. . 

aecellea  impriTUfla 

Tolal  des  receiles 

DiipenBCSordinnirca: 

Inlèréu  m,  tembaaatmtatë 

FnisgdcèrBui  d'odrumiatraiiuri.  .. 

U,i08 

1.765 

! 

85 
U5 
M- 

30 

9nt 
i,m 
89 
BS 
SS 
(3}i-l 

545 

757 
COI 
500 
S38 
BSl 

937 

873 

m 

GSO 

S; 

TOÎM.'Ï 

^^ft>'>  de  11  JueiJco,  de  tu  police 

^^^^^  da  commerce,  des  chem.  de  fer 

^^^^KrI  I«ll»cb4l  v^-r  «rdri  lu  hudgil 

C..M«<p. 

^ 

^^^fel»d«lfye. 

^ 

^    AdDiinhli-HUontïltMnlai: 

Sraiic H,(lflW,750    )S,(I96, 

JIOUUiM,... 1,913,935      ■ 

.«OfiMs.^ U,(»7,;3S    I 

tMégrsplws 1.047,071! 

lUBdrea 1,110,137 

■Jfenraîa 3,!m.370      Î,SM, 

iSMt«poly»cbniqaii(r'di)llDdiirdl4.>  357,001)         3i7, 

Vâma  tédèrdl 115, 7(0         lïl . 

ictioQ aM.iUl         186, 


..ilBlien  dB  CQnBlructioD 

lUboniWita 1 

JOelierB  d'hahllleineiila  oiilibiiivs. . . 

BëpemM  inippéïuae 

Tob^deadèpenBCsordinsireb....    43,!3S,6%    iS.fiSi, 
Dell!  publique  (idérale  au  31  décembre  1875. 


Nombre  des  bureaux  :  789,  sans  tes  22  bureaux  à 
tl'étraDger.  Nombre  des  lettres  ex|>âdi£«g,  68,075,373,  diwl 
5t,267,!44  pour  l'iDtérieur  et  lfj,808,OÎ9  de  el  poUF 
i'itranger.  Dans  us  cliiOrea,  aont  eomprisea  4,701,554 
'.^ireapiindances  oflIcHilles  de  l'intérieur  elOI,!)S6  iater- 
i|ititiaaaleE.  Journaux  suisses  expédiés  dans  l'inlérieur  et 
,>^00r  l'AlIeniapiifl  :  42,386,283;  reçiia  de  l'Alleinape  el 
ittêl^Aulricbe-tlongrie,  1,703,771.  Juurnaux  pour  les  lutrei 
.'Uyi,  imprimés.  ichRàlillons.  eicf  ï1,lËS,lli9,  dont 
.  {a,191i,B77  Inltraes  et  T,»()S,2S2  interonlionalcs. 


LODEueur  des  liâmes  de  l'Ëtal  :  6,343  ;  des  Iîi9,  15,517 
kU.;  longueur  des  lignes  des  cbemins  de  [rr.  227;  des  llla, 
' 2,382  kil.  Nambre  des  bureaux  de  l'Ëtat,  ]  .(JU'i  ;  d«a  clte- 
,giiw  Je  Ter,  4<J3,  dont  1 41  ouverts  au  public,  ^i 


â^iJÉcliVa  Xnïih 

(expédiées  et  amvèéa),  591,315;  t 
Total  :  ?,S%,925  àéftcbe»;  ilèpecfaes  ée  « 
L-HEHiNS  ne  l'Rn  en  it7j. 
Longueur  exploilée.  —  2,011  kil. 

TCHQon:  {CHFDtii  de). 
SnperRcie  :  2,085,5%  kîl. 
Popalslion  duDs  la  Turquit 
diu  st  les  lies,  non  cumpt 


R  Turquie  .d'Asie.  U  Sjrie  e 
pri8la«pas8lrit»i«ira»elvtti 

compris  i,600,O00  Tttra. 
ChréllBD».... 

t  l'Arabie,  non 

!      D,050,000 
.      4,300.000 

To 

Igénérdl 

Pour  les  pajs  tributaires  au  dè|)endants>  yojei, 
loin,  la  Roumanie,  la  Serbie,  l'Ë'^ple,  Tuni>  et  T  ' 

Capitale  :  Canslantinople,  85^,000  Lab.;  avec  la 
lion  flotlante,  près  de  1,100,000  bab. 

FINANCES  ES  1876  (en  bQurses  dcllitr.EOc). 


loJVerghi).. 


Impôt  func 

Exonéralian  militulrs 

Quart  des  dlmos 

—    wrlesporca 

lasule 

les  spiritueux 

Hi  Cunodlatlau  foneièri').. . 
jr  les  MntraAï 


S; 


IH 

HP 

n5,3on 
soiooo 

30,000 
36,000 
3Î,500 
13,000 
«,600 
110.3)6 
150,000- 
8,000 
1,600 

4,776,588 

'î98',fflS4 

(,tOO 

33,000 

580,735 

95,794 

388,771 

780,681    - 

160,000    ' 

160,000 

S,34S 

17,078 

M,4H 

167,147 

83,480 

4B.Î97 

3,785,819 

dû  modiGer 

s  de  francs; 
;  les  b  aà\- 

lorsqiie  les 

^lig^Ph» 

Trlbuladel'ÉgTpie... 
—      de  1b  Itouman 

—      du  Monl-Alhos 

-*,.... 

Toi:,!  

Bembonrsement 

■iBiVire  des  affaires  t 

—       de  la  jusllce 

,   —      des  nuances 

•       —       de  la  guerre 

ServfMdorarlilloriû, 

-  MlniJslère  de  la  marine 

raliBèreV. 

HMtitre  de  l'inalrucLl 

n  publiqn 

Posw,  télÉgrsphes 

Garanties  d'intéréndeechemiflK  de  fer 

Total 

,       Dette   publique.    —   Noua    trouvons  des 
diverses,  dont  ic  iiimimiim  dépasse  ï  milliard 
le  maximum  élail,  dès  1876,  de  4,918  million 
iiarda  seraient  donc  dé|iaEséB  de  beaucoup 
Hais  le  nionlanl  de  la  délie  en  indiffÉieiil 
JxaiKln  ne  sont  pas  pajés, 

pierre,  avec  hi  troupes  irrégulières  :  700,000  fiom 
Ces  chiS'res  rèponiluiiL  au  projet  du  goiiviTneaiçat, 
nous  ne  savons  pas  ce  (|ui.y  pn  ître  réellement  al 
dans  la  présenre  guerre. 

Marine.  —  115  vapeurs  portant  I,66S  canoas;  53  voi- 
liers, 5'22  canons. 


Mowemsnt  général  du  commerce.  —  On  a  ivalofi  d 
montant  probable  du  commerce  de  la  Turquie,  celai  di  ' 
trJliutaires  non  compris,  à  350  millions  !i  l'ïmportl 
i  150  à  l'exportation,  du  moins  quant  aux  marctil 

Le  tableau  de  navigation  qui  suit  est  le  seul  docan 
oriiciel  qui  ait  pu  être  recueilli  sur  tes  opèralionï  m 
ciaies  des  ports  ottomans  : 


Marine  marchande.  —  En  1S73,  il  y  avait  S34  navires 
i  ïOilM  de  long  cours,  jsugeant  34,711  lonn.,  et  9  vapeurs 
de  3,043  lonneanx.  là  (narine  totale  est  évaluée  à  environ 
180,000  tonueauit. 

Chemins  de  ftr  m  1S74.  —  Voici  le  nom  des  lignes 
en  exploitation  :  Varna  II  Rouetthouk,  3?3  kllomitrei; 
Kiisteadié  â  Tchcrnavora,  63  kil.  ;  Constanlinople  i 
Andrinople,  310  M.;  Andrinople  k  Bellova,  ^43  kil.; 
Sonelleli  ï  Dedeafunlch,  112  kil.;  Salonique  i  Dskub, 
344  kil.;  Uskub  i  Ellesban,  U  kil.;  Nûvi  i  Baojaloua  (en 
),  104  kil.  Total,  1 ,334  kil.-Puia,  en  Asie  Mineare, 
i«ideSaiyine,1131kil.,  ctd'IsmidïSculsri,  43  kil. 
TotarRénéral,  1,G08  kil. 

KWgroph«eTv  1874. —Longueurdes  lignes, î8,035Hil.; 
longueur  des  fils,  46,130  kil.  Nombre  des  bureaux,  399; 
nombre  des  dépêcbes  inleriias,  705,703;  des  dépéchea 
'  D,ileB  expédiée»,  3.963;  reçues,  !)1,0Î4;  dèpëehei 
en  trjiDsit,  31,3S0.  Total  :  910,130  dépêches. 


Superflcie:  153,774  kil.  carrés.— Population:  4,424,961 
habitanta.— Capitale  :  Buchareil,  141 , 754  hab.— D'après 
.un  document  roumain,  reproduit  pnr  les  Annales  du 
eommeree  eslàrieur,  la  population  de  la  Rouoianle  était  : 

En  1841,  do 3,579,000  babiUnta. 

En  ISfiO,  de (.IWO.OIW 

Bd  1860,  Ae i '. ..  4,490,377 

En  1873,  elleeetévaluéGH...  S, 000,000 

Sur  les  5  millions  d'babitants  qui  Torment  aujourd'hui 
lu  population  de  la  Roumanie,  on  compte  2,580,000  hom- 
et  2,420,000  femmes  ;  soit  donc,  par  1,000  faabltnnts, 
hommes  et  484  femmes. 


Cwlflbuliona  directes at,B38,B01l 

Contrittulluns  indircctiTi H, 403,000 

1)Diasiiie«  et  TotËlB 

m^égrapbes  el  ofiemini!  de  fer  de  Vt.\a.\. .       i.'^b, 


AecellES  diverses. 

Avancesaiirleppoil.âeinTeDledesbiciuderÉlai,  l,9IT.31i 

Hecolloa  citraordinaireB SH.IOI 

TOB.1 9i.S«,B8: 

Coneeil  des  ministrcB U,St 

Miublire  des  Rnaucea :!3,401,e3 

■      —      deriDlérieur 8,409,37 

.      —      do  U  guBrra lS,i99,T6 

—  des  apures  étrone^reB 779,U 

-  dalajnBiioe Ï^.U 

-  doaralleB 8^S.ai 

—  des  iraïaux  publics 5,810.93 

InlériiE  des  rentes S.tnO.M 

DépeUBGB  cilraoïdinaires 1,000,00 

Tolal I01,13e,3t 

Dette  publique  au  1"  janvier  187B.  —  Envi mn  53 
millions.  Ce  chiffre  a  ëlé  seasiblement  angmeatt  pur  nill 
delà  guerre  de  1877. 

Armée.  —  53,000  liommes. 

Marine.  —  3  vapeurs. 

>:OiiUEflCE  EN  lS7i  (vsicur  en  Imnct). 

Turquie 

Grsnde-ltrubigiie 

AllemaBni^ 

Russie 

Aulrea  rsjs 

Total  CD  18: 


aléa GOD.IKW        iOO.DOO  101,000,(100  10S,100,I 

nalil....     I,7<»,0ai    l,3ua.(HN)    U.30a,000    13,300,1 

ttMmr.  latTch.  D(i,»io,ooo  73,saa,(m  îo,3(in,ooa  «s.Ko^ 


33,7SS 

ono 

3t.o99,aao 

6,(33 

iKm 

W.337.000 

I9,m 

IHHI 

lfl.75î,O0O 

15,lïi 

io,4e< 

m 

8,317,000 

i,8;( 

IN» 

B.Tlt.OW 

Ï.40I 

000 

1.771.000 

9Ï,»63 

m 

13S,5g5,(Nn 

nd!,,. 

.siem' 

<jn  fruiw), 

9ï,M»,«n  8V,W»,Wfi  VS!>,«»,«»  IW,S 


SIS, soi  3.43S  03t. ïil 
iD3,6(S  3,»l(  459,896 
303,7)»         87i        156,9(1 

3l6.t3S      3.887        33a.8H      - 

Tolat...       13,VS8    1,633,163    ll.lôS    l,S8S,181 
Chemins  de  /er'en  exploilslioii  en  1S75.  —  1,233  kil. 
Postes  en  1875.  —  Nombre,  des  buream,  336;  numbre 
dM  leitret  particulières,  5,072,686  ;  des  IcILres  orflclellei, 
966,479. 

Télégraphes  en  1875.— Nombre  des  bureaux  del'Ëlal, 
83;  des  cliemins  <le  fer,  84  ;  longueur  des  lignes,  3,820 
kiloffl.)  des  Dis,  6,842  kilom.  —  Kombre  des  dépêches, 
871.546. 

Superficie  :  4:!,555  kil.  carrés.  —  l'opulalion  en  1866  : 
1,216,186,  dout  1,058,481  Serbes,  les  aulres  appartenant 
ides  nattonaliiés  diiertes.  On  évalue  la  population  actuelle 
è  plui  de  1 .300.000  hab.  Religion  grecque  orthodoxe-  — 
CapiUle  :  Belgrade,  27,869  hab. 

FiN.iicïs.  —  Budget  de  1875-1870. 


Cote  porsonn  Bile S(0,il6, 

iFnpfila  sur  les  domeiitiquea 
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Droit  coBsomnié: '..'. 1 ,000, 

Honupaltt  du  Bel 

Taxes  Judleiairts. ..._, 1,350, 

EDrogistremeul 
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Au  Pairlarcha  de  Conaïao 
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Canull  d'Ëtui 

Cpédils  iicoordÈ!  pour  dAp 
HiDislèrs  de  liiiiiB([<ie... 

-  .le  riuilpoelion 
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Armie.—  L'armée  pËrman  ente  ce  m  p  te  5,600  hot 
le  premier  banale  U  milice,  6S,UIX)  hoœoiet,  et  le  denxiiillfe 
ban,  prÈB  de  4!,000,  ce  qui  fait,  en  cas  de  guerre,  i 
forceiotale  de  115  n  1 16,000  hommes. 


2i,ûrii,css  fi'. 

3B,.IM,7M 

97.937,338 
■37,7.H,78D 


37.a 


1,119 


30.B89.(ia    ' 

!7,6»T,37» 

3fl,9Stl,lS0t 


,'3Vlégrap)iea en  1812.— Lungueunics lignes,  l,37Gkil,; 
dM  fils,  tjOli  kil.  Ho(^re  des  bureuux ,  30  ;  lies  dÉpéehe!, 
190,000. 

Superlîcie  :  45S,G7G  kil.  carrés,  dont  un  ili^tième  ut 
cultivé.  D'après  H.  de  Régny,  lu  Buperllcie  eal  d'environ 
2,400,000  kil.  carrés. 

PopuIsUoQ  :  Lors  du  recensement  du  16  déunibre  1S46, 
la  population  s'élevait  aux  cbifTres  ci-desMus  : 


BBHSEBypta 

Bania  Eîn>U 

HojennsEgfiilit... 

ZlcëdiuL  des  naist 

l»iaaylerl8TD.. 

IdtmmiSJO 

Kainbre  destiraDg 


la  décès  de  1846  ai 


ibUant  l'Egypte  CD  1871). 
PopuluUonsu  1"  jinrier  lB7t,  euriroD 


-  £aaael  de  187i-73  (en 


St.tM 
89,(H» 
.   .     S,t0!l,W3 
ionnaa,  d'aprÈa 


ImfOa  et  dlmea  fonc-,  impMsdiret 

la,     i.ivi.^ia 

Wtera,  oclroii'. .. .'. 

411,733 

— 

TWesMii  lu-f,in..,i]- 

à 


I.i«o  civile 

Uépemo  paar  U  haute  et  baie  Egypio 

InlérÈl  dB  U  délie  consolidée....... 

—      de  la  delW  flollunte 

,810,759 
,153,130 

10,59 
BmienllvreE  ul^rling.  10,796,: 

Des  orrangemcnU  imporlanls  ont  eu  lieu  en  lS7GetI877 
entre  le  khédive  et  des  cominiesaire!  fran^ab  el  anglais; 
nous  ne  pouvons  en  donner  le  détail  ici.  H.  Goscben  en  t 
fait  une  publication  spéciale  ;  on  trouvera  aussi  des  articles 
dans  les  journaui  spéciaDi-Voy.,  nolaniinent,Ja  Stmairtt 
financière  du  ISnovembre  1376. 

Armée.  —  14,000  hummes, 

Marine.  —  lî  vapeurs. 

MotiBtins»t  des  ports 


516      36e 
27U      51i 


S96 


3,909      1,338,000      18 
■,Î78         856,»"      -- 


SuperriGie  :  1G8,700  kll.  mtt.  -  Populalion  :  1  ,^00,1)00 
bab.—  Capitale  :  Tunis,  150,000  bab. 

Finances.  —  Revenus,  environ  1,000,000  de  francs, 

Date.  —  Environ  100,000,000  de  francs. 

Armée.  —  6  â  8,000  bommei. 

lfour«mene  conimcnial.  —  Lcb  opérations  du  com- 
merce de  la  Régence  avtfc  ('^étranger  ont  atteint  une  valeur 
totale  de  4S  millions  de  francs,  pendant  l'année  IS7!I. 

En  1875,  t'imparlation  a  élé  évaluée  'a  17,041,000  fr., 
et  l'exportation  a  -2!,8!Z0,000  Tranca. 

L'elTeelif  de  la  marine  mscchande  est  d'environ  300 

Chtminde  fer. — Lu  ligne  de  chemin  de  fer  qnl  relie 
le  port  de  la  Guulelte  à  Tunis  a  transporté,  pendant 
l'exercice  1S73, 1100,000  voyageun!. 


SnperHcje  :  160,000  kllom.  carrés.  —  Population  : 
300,000  hab.  -  Capitale  :  Tripoli,  35,00  bah.  —  Revenu, 
tvalné  à  7,800,000  francs. 

Armie,  —  3.000  hommes. 


L«  noatcneal  eéaénl  <Ie  U  lun^tiaa  dn  fait. 
Trîp«li,  pend«al  l'aonû    IS74,  se  tmopott,  eoUée  ai 
tnnie  rfunîM,  de  l,TS5  naTÏm  et  154.90]  momm 
qui  donne,  C4)aipirali*eaient  an  irsGc  de  l'umte  pr£- 
êédcnle,    ub«  au^eoution  de  3!l,7U  (onncMi  «  dl 


35!  n 


l  tla^éi  let  jirineipaBx  jmjiêt 


(' 

S'iperficie  :  ISG.dilO  kilam.  carrât—  fapulation,  lebn 
le»  calcul»  de  M.  Vaillant  :  iJO.OOQ.  (Jnuario  de  la  Ideo.) 

Capitale  ;  UoniéTidéo,  part  de  mer  snr  la  Plala. 
Popidation  :  en  1SI8,  3,500  babîlauts;  1Ë29,  Q,000  hi 
lanli;  1843,  31.lsg  habitanU;  ISËO,  49,543 
.  1869,  95,036  babJUnU;  1375,  105,711.  habilanU, 
la  moitié  eaviroo  e«t  composée  d'étrangen. 


IH7Î. . . 
1873... 


1871.. 
1873  .. 


t3,7S* 

9,i98 


Badget  de  l'annét  I87S  (en  peios). 


lrD|iâls  dl  recta. . . 


„ f7n,8lW 

Klrungêres *K,830 

,_» 357,8*5 

Mnlnllan  dèpsrleiDenlale I  .HH.OOa 

^-           Î,*30,9M 

-. 34B,ïflO 

miTi  il'ècDDDinle  (Baioir  :   dipenus    diverses, 
JU.06H;  InsLraciion  puhllnue.  137,0001  i^ni^e 

BUDllaire,  7T.0iO;  iriTUux  puti1icsrS9,4il)) IHi,!^ 

I^Flaaaces 1,083,168 

Totûl 8,778,738 

L  iDtérËte  et  DmorliBsemeDl  delà  dette  publique 5,H69,7H 

Bette  publique  en  1875.  —  Le  montant  total  s'élËve 
I  ^  42,357,695  pesos. 

Armée  en  187^  —  3,000  hommes  ;  de  plus,  la  garde 
[  iiatiODSle,  comprenant  environ  ^0,000  hommes. 
HHERCE  (ea  peaos). 

D'après  les  ilacumenla  officiels  de  la  douane  : 

JiiiporlBlion ai,07S,»6        16,600,000 

-iporlaltoO 16,301,773        16,003,000 

\lruciion  puNique. 
i   des  écoles   primaires    pnbliqoes,  327,   STec 
t  élives  des  deux  sexes;  et  142  écoles  |irivées, 
■  "4  élèves. 

\i  de  fer  m  exploUalion  en  1875.  —  313  til. 
«  des  voyageurs  Iransporlée,  28ë,G71;  marchan- 

2  tonnes. 

»  1875.  —  Lettres,  010,844  ;  corresp,  ofT,, 
ji  joijrnaui,  876,170. 

KrofihM  en  1874.  — 1,3(11  kil.,  dont  314  kil.  appar- 
*  ■   (iB]¥erPlalaTeleersphCo{limiled).i)772kil. 
ESompanla  lelegrapbica  Platina-Bra^ilera,  m  275  kiL 
m  Oriental,  n 


1    (aÉTDBUQDB    de]. 

1,101,315  kilom.  —  Population  en 
i  luib.— Capilde  :  Caracas,  âQ,0QOWV>. 


im.iXNI        Eilérieure 
)0  to»"!'^- 


l'agriculture  sont  la  principale  ix 
pRtion  de  la  population.  Taui  deux  ont  progressé  de  . 
i|uiili]uu,  années  ;  ainsi,  l'exporlaiioa  totale,  en  tï 
et  1834,  n'avait  <]u'une  valeur  de  2.566,8CO  vénéioM 
ou  I2,834,3DO  francs,  tandis  qu'en  1873-74,  cette  ei 
lion  a  atleinl  14,783.724  vénézolane», savoir: 
IB73-7t.  ImporlBtion. 


ValBDt li,TS.1,GS4  léDéftlBUW,' 

Soit  un  monvemenl  comoiercial  tolal  de  27,127,01 
néwlanos,  qui  se  répartit  ainsi  qu'il  suil  : 

En  1875,  l'importaliou  s'est  élevée  i   17  millions 
vénézulanos,  et  l 'exportation  A  17  millions 

Pour  le  eommerce  d'exportation,  il  y  a  en  50  DariH 
jaugeant  45,416  tonneaux,  &  destination  de  l'AllemagM 
15  navires  de  4,096  tonn.,  de  l'Espagne;  "" 
23,4ga  lonn.,  des  l^mis-Unis;  54  navires  41,598  (m 
de  la  France;  93  navires  de  1,472  tonn.,  des  Pl^^ 
19  navires  de  26,500  tonn.,  de  ['Angleterre ;  5  oaTiceil 
421  tonn.,  à  denLinaiion  du  Danemark.  Tutsi  SlSnaiil 
jaugeant  l.i3,3S3  tonneaux. 

Indiijn 5.09S 

Coton 9SM,  077 

Sucre 301.8» 

Café 13,(97,951 


Il 

491                     ■ 

IS'J                     ■ 
197                     I 

1873.                  1 
m'  80             1 
(36    5K             1 
»S0    li              1 

^^^^-     de  chçrruiila 

^^^P     30,700  EUts-Unl 

236,047  •eoèialanos  10  Cf> 
de  Puerto-Cabetlo  ai 
nrl[in..»                        ,Ùit 

156 
683 

^^Ht  .  36,600  ADgLel^r 

^^Hin^icje  :  19,450  ki 
^^■U64  hab.;  liD  187Ô 
^^Hprl,  aiec  les  Tauba 
^^HblE9.  -  Budget  ds 

IpTÏU^leB  nepraveamil 

KG  I^KOTil 

l,88i,50a 
urgs,  107, 

l,»3i,000 

7,'oiO.'81li 

1,306.649 

153.600 

4i9IU,'400 
W3.7O0 

327, 4SÏ 
e.ûfiO.HOO 

i,oafl,7Ga 
n(i,ono 

4,881.847    7Ï 
U«>  PB). 

Poiiulation,  lin  IS7I, 
hnbilants.—Capilate: 
na  hubitan». 

1875-1876  (on  nmrkB). 

536,500         697.  MO 
5,<)9i,13I      6,H0,e40 
6.410,SI6         £00,000 
1,034,649         478.000 

134,400           31,800 
21,800,00»    11,590,000 
4,743,975         177,115 

458,700             B,000. 

317,919             »,»» 

m,  473, SOU           86,30(1 

1,036,761 

.                  60,000 
H,38G             9,03N 

m   Hinu  M  unnes 

K,  Kubllss.deWBisscDBu. 
■  «Cbaminsdefer 

PT*%riiÂM 

V.  Bkteniïnpeuraurle 

1  SmÎ.'':;-.;::;;;-. 

1    PindebènËScGadolEi 
1        Bsnquc 

■  diecenes  <tive»e>i 

U,01S,5M. 

57,Un,^»à 

i^^-Kn^^^ 

594  WURTEUBRRG.  —  FINANCES. 

-  Impôts  :  ^ 

Impôt  foncier 4,7357715            .  4,735,715 

—  sur  les  maisons.        1,114,2^             »  1,414,286 

—  industriel 835,714            •  835,714 

—  sur  le  revenu...        3,414,860         104,565  3,310,295 

—  indirects 11,171,175      1,163,945  10,007,230 

Tmal....f.      21,271,750      1,268,510  20,003,240 

Reliquats 2,413,062             »  "2,413,062 

Total 102,713,363    58,376,096  U,33r,267 

Dépeases. 

Listecivile 1,836,683 

Apanage 265, 100 

Dette  publique  (savoir  :  intérêts,  13,676,012;  amor- 
tissement, 2,194,468  ;  provision,  22,286) 15,892,766 

Rentes * 247,528 

Indemnités '  62,300 

Pensions 1,267,972'' 

Gratifications 282,960 

Conseil  privé 73,175 

Justice , 3, 159, 175 

Affaires  étrangères 165,753 

Intérieur 2,610,553 

Routes  et  ponts,  etc 1,793, 160 

Cultes  et  instruction 7,40l,l5i 

Administration  générale  des  financeji 1, 725, 542 

Bâtiments  de  ITÈtat 1,189,000 

Administration  des  douanes 119,820 

Diète 237,806 

Administration  de  la  dette 100, 5U 

Fonds  de  reserve 105,<X)il 

Contributions  matriculaires 5.801 , 276 

Total 44,337,267 

Dette  publique  en  1876. 

Empruntas  i;2  p.  100 27,569,978 

—  à4i>.i00 50,450,012 

—  à  4  1/5  p.  100 197,889,6*18 

—  i5p.  1(K) 44,193,7-20 

àop.  100 1.029 

ToMl 320,105,247 

Commerce,  voy.  Allemagne. 


uureiBAB,  [9in.TAjiAT  de). 

ede  l'île:  I,Ë0O  kil.  carrés,  av^r.  100,000  hab. 
Bâpcrdcic  de  la  partie  conlmenlaledï  l'ËIntelUcliilTre 
■  10  iont  inconnna  —  Capitale  :  Zanuibar, 


Un  docnnuent  ofneicl  anglais  <!e  1376  a  évalué  l'împor- 

I  lition  du  port  de  Zanzibar,  pendant  l'exercice  187i-73,  k 

|M.M5  livr.  alerl,,  et  à  S-ibfim.  livr.  aterl.   pendant 

■■  (BrciCH  1873-74,  non  eompris  les  produits  venant  de  In 

»  d'Afrique;  la  valeur  de  ees  d^nien  «  été  de  366,223 

^«lerl.  en  1872-73,  et  de  255,937  en  1S73-74. 

l.JffoNDenie>i(  du  pori  dt  Zan:itar.  (Enlréaa.) 


«re.^. i  î,l«l  7  ï, 

,  Sont  entrés,  en  outre,  de  pelites  embarcations  ■ 
pulllDn  fruncaia;  en  IS73,  93  de  4,906  lonniianx. 
I  pa  1874, 100  de  4,8e" 


CINQUIEME    PARTIE. 

COUP  U'OEIL  SUR  LE  MOUVEMEST  ÉCONOMIQUE 

DE  i.'a«-(!e  18"(I5. 

1.   ÊvënomentB    sénërnux. 

SomiiiHE  :  La  crise  bI  ses  indicea,  —  La  (CDlanairo  ila  livh 
i'Ki.  Smith  snr  la  SIchrsse  du  nations.  —  Aunoneo  ffoil 
EipDiillan  naliersells  à  taris.  — Les  argamenlB  daVAIlB 
Riagoe  contre  sa  parlicipaliDn.  —  t.a  prorogalion  pi  ' 
des  Irailésdecnminerce.  —  I.e  congrès  de  Budspait. 

Nous  avons  encore  beaucoup  entendu  parler  de  critee 
celte  année  1376,  et,  comme  i'ondii,iln'japns  du  tumi 
ans  feo.  Cv|)endini,  nous  sommes  de  plus  vo  plu»  A't  ' 
qu'on  »  i|uelque  peu  exanéré.  On  a  comparé  la  situili 
do  1876  avec  l'état  exceptionnel,  par  conséquent  saoriB 
de  ISÎS;  Ej  on  la  comparait  à  l'ftat  de  MW,  on  oonstaj 
rait  un  progrès.  Cela  ressort  du  muinn  d'an  certiia  nu 
bre  d'indices  considérés  jusqn'i  présent  camii^  M 
cluanU,  Ces  indices  soai  :  1*  l'a ceroiMe ment  conllnu  il 
rereltes  budgétaires,  de  celles,  nalu  relie  ment,  qui  se  pi 
duiseni  sans  création  de  nouveaux  impûis  et  sans  aO 
des  anciens;  2°  la  croissance  régnUt 
DBommalions.  Daos  quelques  psjs,  il  ;  a  mâoel 
pourrait  considérer  comme  un  troisième  ladM 
"importation  et  de  l'exportation',  nû 
c'est  l'indice  contraire  qui  se  prteCK 
i,  la  crise  n'est  pas  aussi  forte,  ou.,,  les  indices  a" 
sont  pus.  ou  encore  on  les  interprèle  mal.  Il  n'est  pu 

.  que  la  consommation  des  deuréei  ausquiÛ 
OD  est  habitué  cesse  loul  d'un  coup  avec  le  mauvais  '' 
les  arfuircs;  il  esl  plus  girobalile  qu'on  In  uinllniK 
peut,  elmcniBïu  dclii,  e'eal-a-dire  tant  que  lec 
mire  cooiplùianl. 


COOT  B^IL  8 

1876,  on  a  cflèbré,  dans  loul  le  monde  civilisé,  le 

de  rappanljon  du  célèbre  livre  d'Ad.  Smith  : 
Tfie  weatth  nf  Nations.  Ce  livre  a  cerlainement  conlribiiÉ 
SQx  piD{,Tè»  de  la  science  tcanomique,  et  parlant  à  »a  pro- 
ptgation  el  à  son  innuence  sut  la  pralique  gouverpemeo- 
îale.  Il  élait  d'aolant  plus  juste  de  faire  ressortir  les  ser- 
'Tîees  rendus  parA.Smiili, qu'un  certain  gronpe d'hommes 
se  sont  donné  la  tâche  d'abaisser  son  mérile:  les  voix 
qui  se  sont  élevées  en  su  faveur  seoiblent  atoii:  fait  taire 
ses  dètraeieurs,  en  leur  munlriinl  que  leur  critique  mnl- 
"veillanle  ne  saurait  trouver  d'écho. 

—  En  1870  on  décida  aussi  qu'il  j  aurai!  nne  Exposi- 
tion nniverselle  cil  1878.  Le  rapport  du  ministre  qui  la 
proposesetrouTe  dans  [e  Journal  o/'/ïciel  du  là  avril  1876, 
,  cl  le  Journal  officiel  du  26  Juillet  suivant  reproduit  le 
.jrapport  i  l'Assemblée  nationale  présenté  par  U.  Krantx, 
^  «Ion  député.  Nous  lui  empruntons  quelques  passages  : 
^-  (1  Ulililé  des  exposiiions.  ~-  L'utiliië  des  grandes  ex- 
'^^ttïone  n'est  plus  aujourd'hui  discutée  |H,  K.  no  se 
Irompc-t-il  paaï).  Tous  les  peuples  qui  se  sentent  assez 
imiesanls  pour  supporter  le  fardeau  un  peu  lourd  de  ces 
.Irillanles  soleniiilée,  et  pour  y  H^rurer  honorablemenl, 
Vempressent  d'en  insliluer.  Ainsi  ont  fait  l'Angleterre, 
rAntqche,  l'Amérique.  Pour  noire  pari,  nous  avons  déjà 
4>averl  treize  expositions.  Celle  de  I87Ë  sera  la  qualor- 
Zième.  Il  (Sur  ces  quatorze,  Irais  seulement  étaient  uni- 
■fcrselles;  aux  autres,  ks  produits  français  élïient  seuls 
admis.) 

«  OppBflunilé  d'une  exposilion.  ~  A  l'exception, 
peat^lre,  de  celle  de  1819,  aucune  des  expositions  précé- 
^lenles  ne  s'était  faite  dans  des  eonditions  analogues  à 
cdies  Oïl  nous  nous  trouvons  aujourd'hui.  Aussi  le  décret 
dn  4  avril  (187G}  a-l-il  été  d'abord  accueilli  en  France 
avec  une  certaine  surprise  mélét:  ce|iendaut  de  satisfaction. 
Pnis,  bien  vi'c  et  sans  acception  de  parti,  chacun  a  ap- 
plaudi franchement  i  l'initialive  hardie  do  gonvernemNit. 
Chncun  a  pensé  avec  lui  qu'il  est  temps  de  clore  l'ère  de 
notre  recueillemenl,  de  la  clore  par  une  des  grandes  so- 
lennités où  nous  excellons,  et  de  montrer  au  monde  q,ue 
CM  maibeuB  n'oal  porté  aui;une  aWe\fti.e  à«iiMit^  mqwïu 


agpîouUnre,  à  oôire  înc!ustrieî»  nos  lirjtlanles 
d'art.  —  De  ce  cûtè,  Ica  forces  vives  de  la  Franu 
inlaele»,  el  il  nous  importe  d'en  rournir  ta  preuve.  » 

Le  5  aoUI  suivant,  H.  Kranlz  Tut  nommé  cDnuni» 
eéuéral, elles  travaux  commencùrËnl.  La  dépense  a  Rééva- 
luée i35,313,0[)0fr,;  les  rccetteaprDbables.àlS.ÎOS.DOOIb 
Le  dèflcit,  estoé  â  16  millions,  sernil   réparti  entra  * 
ville  de  Paris,  G  mjlllans.  el  l'I^lal,  10  millions. 

Les  pays  élrangers  ont,  saul  an,  répondu  ravorablraïc 
h  l'invitation  française.  L'Allemagne  seule  a  refusèi  Va 
un  article  de  la  Ca:el[e  de  l'Allemagne  du  Ntsrd,  tradi 
pur  le  Temps  (â  déi:embre  1876),  qui  indique  les  mot 
dn  refus  : 

■  Le  conseil  fédéral  vient  d'être  invité  a  se  pronoot 
sar  la  participation  de  l'empire  allemond  il  l'ExpogiliaD 
Paris;  cette  dÉcision  ne  se  fera  pas  allendrc  longte 

«  Lorsque  le  gouvernemenl  français  annopgi,  an 
de  septembre  dernier,  l'intention  d'organiser  noe  Eq 
lion  universelle  pour  1818,  el  que  l'on  publia  l'iaviut 
adressée  ofGciellement  A  l'empire  allemand,  le  publie 
surtout  les  cercles  les  plus  direclcmenl  intéressèB  ne  Un 
iB  le  même  accueil  h  cette  nouvelle  et  i  cette  ' 


lation.  Plus  d'un  lecteur  des  journaux  allemandi  trairt 
sans  doute  séduisante  la  perspective  de  se  rendre  Ôw 
il  prix  réduit  el  de  pouvoir  visiter,  noo-seuI«nenn'jEi 
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poiiitioD,  mais  encore  la  capitale  fran|aisE  ^^^ 

donc  que  l'invitation  fut  accueillie  avec  plus  d'empteoti 
ment  par  la  partie  du  public  qui  n'était  pas  app^éc 
eiiposerquepar  les  cercles  auxquels  la  participation  i  l'Bi 
position  imposait  des  sacrllices  financiers  et  une  tAcbe  til 
rieuse  à  accomplir  dans  on  délai  qui,  à  raison  de  la  aitu 
tÎDn  de  notre  industrie,  parut  très-caurt. 

Toutefois,  une  grande  |iartie  de  la  presse  allemand 

qu'il  fallait  saisir  l'ocosloa  oITerte  par  la  FrapM 

'industrie  allemande  d'entrer  de  nouveau  dans  une  luU 

tris-diCQcile  pour  elle,  et  que  cette  lutte  pourrait  oonlÂ 

buet  à  relever  el  il  animer  notre  industrie.  Après  une  p' 

lie   d'alTaissement  général  cl  de  découngemeBt,  i 

irail  espérer  i|ae  la  iDobilisaliun  industrleUet  ardonirf 

"  1878,  ferait  cûtcalw  hm  fvi  \aiM'S*  ùwaVi»"    ■  ' 


i«r«;ff'i}^îiliniagu*raftftlrfie    -  ' 

relonr  d'un  teinpi  meilleur. 

*  Celte  filcon  d'envisager  la  queslion  était  juste,  ti  i'on 
le  meiiaii  !i  un  point  de  vue  exclusivement  théuiliiue.  Eiie 
filt  adoptée  par  tous  teax  qui  pensaient  que  l'impuraioa, 
quiélailrésaltéede  nuire  échec  à.Philadelpbie  et  du  celDur 
Mir  nona-niâmes  qui  en  avait  èlé  la  suite,  terait  augmen- 

,  tée  encore  par  la  pari  ici  patiun  à  l'Exposition  de  Paria,  et         , 
qu'une  grande  parlie  de   l'industrie  allemande   saisirait 

.  nec  joie  l'occasion  de  paraître  avec  avantage  sur  le 
champ  d'tionneut. 

n  Cette  façon  d'envisager  la   queslian   fut  adaptée  en 

outre  par  ceux  qui  cEpèruienl  que  l'Allemagne,  en  prenant 

avec  empressement  une  large  part  k  l'Expaaition  de  Paris, 

I  1  l'exemple  des  Français,  qui  ont  commencé  pnr  participer 

BDX  exposiiioni  allemandes,  contribuerait  à  amener  un 

^ppTocbemeni  entre  les  deux  grandes  nations  vaisines, 
c(Ûi  ne  peuvent  élre  deilioéesà  éterniser  leurs  déDanceB 
et  leur  hoitilité. 

~  «  Voilii  les  considérations  que  ta  presse  surlout  lit  va- 
ioil-  C'est  des  cercles induEl rie  1s  que  devait  venir  la  réio- 

'  Itttion  détlnilive.  Les  expériences  faiie:  à  l'Expoiilion  de 
^itadelphle,  les  elTorls  lentéa  en  vain  par  les  autorîtèa 
:pW)PJ'Bnles  pour  arriver  à  <j  faire  reprÉEenter  canvena- 

'  ïle^eot  l'induslrie  allem.inde,  ne  pouvaient  encourager  la 
{lartieipation  omcielle  de  l'empire  à  l'Expoiitioii  de  Paria, 
mut  qu'on  pût  s'attendre  â  voir  l'induilrie  allemande 

.'  itôfiner  des  produits  dignes  d'être  exposés.  En  cotué- 
flience,  la  chancellerie  .allemande  invita  les  gouverne' 

'  meuta  altemanda  ï  demander  d'alwrd  leur  avia  aux  uer- 

_  CIBb  induatriels  les  plus  directement  intéressés. 

a  Dn  grand  nombre  de  ces  cercles  donnèrent  une  ré- 

ï.gante  négative.  On  conaidérait  qu'une  Iroisième  Exposi- 

.  Ilan  faite  dans  l'espace  de  six  ans  ne  répondrait  pas  aux 
^rBis  et  aux  aacrifi  ce  s  qu'elle  nécessilerait,  et  celte  ccnsi- 
4énl!on  s'imposait  suriout  en  présence  d'une  situation 
eommerciale  et  industrielle  telle  que  la  nôtre. 

:e  plus  considérable  de  réponses  promettaient 
la  parlicipation  aous  certaines  conditions  :  on  demandait, 
avant  tout,  que  les  frais  des  exposants  fusAea^  tiu^v^'n^^ 


'pvr  YétB\ 

condilion  était  relaiivement  pelit. 

«  Quand  bien  même  les  «acrilleuR  ilnanclere  ijne  Vt 
pire  allemand  eât  dû  ainsi  porter  n'auraient  pai  éli  a 
diocres  —  et  on  n'était  pas  encore  en  eut  d'en  fiire  i 
éralualion  précise,  —  i^n  ne  pouvait  lais«er  mettre 
doute  ce  point,  que  l'Allemagne  devait  être  asseï  rîi 
pour  payer  mi  gloire  sur  ce  terrain  comme  sur  lei  ai 
—  i  inpposer  que  l'inlétél  allemand  l'exigeât. 

((  Mais  l'intérêt  allemand  n'était  plus  en  jeu  Sa  ùm 
où  la  plupart  des  industriels  allemands  considéi 
la  parlicipation  comme  inutile  et  faine,  ou  ne  la  pro 
talent  que  soub  condilion  et  pour  le  cas  seulemeat  oA 
gouverne mebl  désirerait  ne  pas  repousser  l'invïlatic 
lui  avait  été  adressée. 

({  A  partir  de  ce  moment,  les  gouvernements  alla 
n'étaient  pins  en  présence  que  de  l'intérCl  de  l'ËUl 
cuis,  qui,    pour  des  raisons  que  nous   noua  il  ~ 
d'examiner,  avait  jugé  qu'il  était  opportun  de  nur.i 
Exposition  universelle  pour  l'année  1878,  dans  une  SB 
lion  générale  si  diflicile,  etsanss'étre  assuré  1  riHiM 
l'esee aliment  des  autres  grandes  puissances. 

«  Le  gouvernement  prussien,  loui  d'abord,  ne  pi""-^— 
pas,  en  vue  de  cet  iniérCt  exclusivement  français,  Ant 
le»  contribuables  du   pays  â  porler  dessacriâceï^ât 
raienl  d'autant  plus  considérables  que  la  force        '  " 
de  l'industrie  était  plus  faible. 

a  Celte  décision  du  guureruenient  prussien,  prise 
l'aesentiment  des  éléments  les  plus  puissants  du  pa] 
été  parfaitement  comprise  et  complètement  approBfévi 
les  cercles  les  plus  étendus.  II  paraît  inutile  de 
des  motifs  politiques  pour  une  résolution  qui  a 
par  des  raisons  IJréea  de   la   nature  même  dei 

a  Le  3J  septemtire  dernier,  la  GateUe  de  i'Àt' 
du  IVord,  avec  le  cri  :   En  avant  I  vers  Paris  I 
l'induslrie  allemande  à  participer  activement  i  l'Exj 
Jion  et  il  s'y  préparer  par  un  travail  sorieui.  Lea  cm 
qui  seuls  élaient  autorisés  au  point  de  vue  pratique  ) 
jirononcei  sur  le  v<eu  que  nous  formulions,  ont  déeuréi*' 
l'iadusltie  allemande  ti'ert  V»  ttv  ^lÀun  de  cél Jbrtrj 


nlea  dont  l'fi^latn  imposerait  que  des  sacrifices  à  l'Etat 
eli  aile-oiËme,  et  dont  les  bons  r^aiiltatsne  proQleraient 
qu'i  l'Ëlat  qui  nous  a  invités. 

n  Dans  celte  sitnalîân,  nouanoas  inclinons  devant  une 
résolution  qoe  noua  n'avons  pAs  appelée  de  nos  vœnx, 
mais  qne  nous  n'avons  pu  empêcher,  et  nous  relirons  l'ap- 
jie!  que  nous  avons  Tait  entendre,  en  exprimant  le  lit  dé- 
sir que  t'induslrie  allemande  ne  perde  pas  un  moment 
pour  Iravallltr  à  rétablir  sa  répulation  antérieure,  dans 
faltenle  d'une  mobilisalion  pacifique  ultérieure  dont  nous 
■oubailons  que  l'on  puisse  dire  :  <i  Le  roi  a  fait  enteudrc 
iMW  appel,  ei  tous,  tous  y  ont  répondu,  n 

Néanmoins,  lesconstruelions  et  tuut  le  travail  d'orgtini- 
Utlon  a  été  entrepris  avec  viRuenr.  et,  au  moment  où 
noua  èerivona,  les  opérations  sontass»  avancées  pour  que 
noui  puissions  prévoir  que  tout  aeia  aciievé  à  temps  el 
IVe  tout  sera  brillant  —  mal(;ré  l'absence,  d'uiileuia  forl 
Figrettable,  de  l'Allemagne, 

—  Les  traités  de  commerce  sont  devenu*  une  affaire 
BOropéenne.  C'est  donc  ici  que  nous  devons  dire  que  les 
initèt  de  commerce  ne  sont  pas  encore  renouvelés.  On  les 
t  prurogéa.  C'est  qu'il  y  a  tant  de  difficullé»  i  vaincrel 
[.H  djCUculIéB  écDoumiques,  tes  prêterions  d'un  certain 
lâmbre  d'industries,  les  considérations  liscales  ne  sont 
lu  tout,  il  ï  a  encore  les  influences  politiques;  toutes  ces 
ttiBses  réunies  nous  funt  craindre  que  l'année  I87T  ne 
^erra  pas  encore  conclure  les  traités. 

—  Koi»  ne  saurions  oublier  les  congrès  intemalionaDi  ; 
Aiail  ce  serait  tout  à  Tait  impardonnable  d'oublier  ici  te 
Ùngrès  de  slalistique.  Il  s'est  réuni  en  septembre  1876  k 
Eludapest,  la  capitale  de  la  Hongrie,  et  tes  statisticiens  du 
tmt  les  pays  y  ont  trouvé  l'accueil  le  plus  cordial,  le  plus 
lîMiHlatler,  Un  a  discuté  dans  ce  congrès  une  série  de 
IDHIions  qne  nous  n'avons  pas  il  développer  ici  :  on  en 
[roavera  l'indicalian  au  Journal  des  économisles  (no- 
vembre 1S76|. 

"  —  Lii  guerre  entre  la  Russie  et  la  Turquie  a  eniln 
ifilslé,  aux  grands  regrets  de  t'Earope.  Cumme  nous  rai- 
sons ^oression  de  ne  pas  être  propliéle,  nous  nous  atiii- 
in  prédire;  nous  aUen4[0Miçi6\Bi  t.^%.'**- 


1 


menu  nous  apprennent  ki  c'est  par  raualiame  («U^îeuïïjl 
lier  philanthropie,  par  ambition  ou  par  tout  nuire  bon  m 
mauvais  motif  que  lu  Russie  a  dédarâ  la  guerre. 

■1.    France. 

SomiuiiE  :  La  crise.  —  Lq9  meiiDS.  —  Les  Tédnctioiu  pi 
séejsurle  liui  des  impôls,  —  Riiforme  postïle.  —  Lllâ 
télégraphique  au  mot.  —  Les  sarona.  —  La  défiiMtiOB  dl 
dettes  pour  établir  le  droit  de  BuccesùoD.  —  Le>  droïti  b 
isuve, —  La  crianca  da  U  beoqne.  —  L'arrCtdaDi  U  trq. 
des  pièces  de  6  fr.  —  Le  canal  do  la  Maecbe  ï  la  MMiM 
raeée.  —  Pralactian  h  la  mariée  marrhande.  —  L'enqiifila  H 
les  cbeminsde  fer.  —  Los  iirud'hommes.  —  Lei  sjndieati.^ 
Créatian  d'iiD  institut  agroaomiqae.  —  Uéuomlirement.  S 
Emprunt  de  Paris. 

Quoique  l'industrie  n'ait  pas  été  sons  soulTrlr  ei 
c'eit  Burtoul  l'indualrie  des  soies  et  puis  celle  des  tue 
qui  se  sont  plaintes;  l'année  n'a  pas  élé  en  t 
Taise  pour  la  France  ;  les  revenus  réalisés  e 
ment  dépassé  les  précisions.  C'était  le  moment  de  propp 
des  réductions,  et  H.  Léon  Saj,  le  minisire  des  Qou 
n'j  manqua  pas,  11  proposa  U  suppression  du  droit  n 
savons  et  des  réductions  sur  te  port  des  lettres,  sdf  la  d 
légraphe,  sur  la  laxe  des  Iranspods  à  petite  v' 
d'autres  encore. 

Les  réductions  sur  les  lettres  méritent  d'être  indiqni 
Au  lieu  de  15  centimes  el  15  centimes  par  15  gramiDCi,! 
port  serait  ainsi  qu'il  eut  indiqué  dans  le  projet  ci 
qui  date  du  mois  de  novembre  : 

Art.  1".  —  La  taxe  des  lettres  nies  et  di«lrîbuab)ei<d 
France  et  en  Algérieest  Ehée,  k  partir  du  1"  janvier  ISr 
conForoi^ment  aux  indications  du  tableau  si  ~ 


AuXsKus  'de  15  gr.  iuï- 
'4  »gp.  i ' 


^trconacriptian  d' 
nt  Rsée  à  5  eenliniBB. 

Arl.  3.  —  Sont  abropées,  à  partir  de  la  même  date,  tes 
dupoiitions  de  l'arlicte  3  de  la  loi  du  3  août  1875,  portant 
modification  de  la  taxe  des  lettres  circulant  ii  l'intérieur,. 
et  celles  de  l'article  !12  de  la  loi  de  Qoances  du  20  décem- 
bre 187^,  portant  création  au  cartes  postales,  en  ce 
qu'elles  ont  de  contraire  aux  dispositions  de  la  présente 
loi. 

La  Chambre  a  admis  en  principe  cette  réduction,  ainsi 
que  celle  du  droit  proportionnel  sur  les  valeurs  déclarées 
et  celle  sur  les  avis  impiiméa  et  journaux  ;  mais  la  délibé' 
nllon  n'était  pas  encore  bien  avancée  lorsque  les  événe- 
menta  politiques  arrêtèrent  tout.  La  diminution  de  la  taxe 
tèlégraphiiiue,  qui  avait  également  été  proposée,  sera 
peut-être  rcalisie  sous  une  forme  qu'on  a  déjà  essayée  en 
Allemagne.  Au  lien  d'un  droit  Sxe  pour  un  minimum  de 
2Q  mot»  et  un  sapplémeni  pour  chaque  dixaine  de  mots 
ail  un  faible  droit  fixe,  et  tant  (5  centimes) 
erait  donc  une  taxe  au  Diot,  Lorsqu'on 
de  W  mois,  on  cherchait  à  les  utiliser 
que  tous  les  mots  palperont,  il  n'y  en 
,^us  d'inutiles. 

'J.B  suppression  de  l'impAt  sur  les  savons,  votée  par 
des  députés,  n'a  pas  été.  du  moins  jusqu'à 
admise  par  le  Sénat.  Un  autre  projet,  qui  se  rs|j' 
[  impdts,  est  encore  moins  avancé;  il  exige  que 
rions  dans  quelques  dé  la  ils. 
i-distraction  des  charges,  pour  la  liquidation  et 
ilion  du  droit  proporlionoel  de  mutation,  est  im 
fondamental  de  notre  législation  fiscale  appli- 
n-seulemcnt  aux  mutations yaTdÈm,Y(nw.%itun«. 


as,  il  ï 
Ijpac  mot;  I 
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iDuUu  Ici  IraatmiasionB  eutre-iins  à   Lilre 
liCre  Dii£rciix, 

L'abrogalion  de  ce  principe,  en  ce  i 
cEssions,  est  rèclamic  depuis  quclqui 
lance.  Celte  moiliflcalion  imporlanle  soulève  Ge|iendBnt 
nombreuses  (liflkiilU's. 

Il  n'esl  paE  possible,  en  effet,  d'admettre  !■  diduGlîai 
des  délies  sans  tranef armer  en  même  lenipi  la  liase  île 
liereeplion.  Le  pasBif  ne  saurait  évidemment  être  împn' 
iiaesurla  valeur  réelle  des  immeubles  iranEmis.  c'esl-l-dji 
sur  la  valeur  vénale,  et  non,  comme  dans  l'élal  adutl 
noire  législation,  sur  le  capital  Tormé  de 
lin»]  fois  le  revenu. 

C'est  \i  une  réforme  considérable,  dont  i'applicatii 
exige  une  étude   primaire   approfondie.   Ls   perceptif 
serait  abandonnée  â  l'arbilraire  et  à   la  fraude,  it 
conditions  d'éiablissemeot  et  les  élément  de  contrôle 
la  valeur  vénale  n'étaient  pas  fixés  au  préalabli 
plus  grand  soin. 

En  outre,  il  est  essenllcl  de  déterminer,  à  l'eiemplei 
celles  des  lé^islaliuos  étrangères  qui  ont  admis  la  "  ' 
lion  des  charges,  et  en  profilant  de  l'expérience  aeq 
la  nature  des  dettes  susceptibles  d'être  réduites. 

Les  jusliflea lions  à  exiger  des  héritiers  doivent 
Eoumiees  à  des  règles  au&sî  précises  que  possible, 
nécessairement  délicates  et  complexes.  Sans  celte  prl 
lion  indispensable,  et  qui  n'a  été  négligée  par  ancim 
législateurs  étrangers,  le  produit  de  l'impôt  serait  enlii 
ment  à  la  merci  de  la  fraude,  que  l'introduction  dn 
veau  principe  rendrait,  il  faut  bien  le  reconnaître, 
difficile  i  réprioDcr, 

La  déduciion  du  passif  aurait  pour  rèsnltai  de  dimi 
(l'eriviron  un  quart,  c'est-à-dire  de  30  millions,  le 
annuel  lolal  des  droits  de  mutation  par  décte.  In 
tituation  de  nos  finances,  une  réduction  Dutsi  aa 
t  eirc  acceptée,  si  on  ne  parventlt 
trouver  une  comiiensolion  dans  la  ccèaliun  d' 

ili'iinportancc  de  cet  questions,  dont 
ri  ici  les  jilus  d*liM\66,  Mi\\t\U  i\a"\\-^*s 


fa*'  dÉvi 
ltve«  Bans  lae  aToir  préalablement  élucidées.  Il  but 

législaleur  puisse  se  rendre  un  cani|>te  exact  de  loutes 
let  difllcultés  qu'entraînerait  l'abrogation  du  principe  de 
dÉductioD  des  cbargsn,  cl  que,  mis  en  garde  contre 
«1  entraînements  d'une  décision  trop  bâlive,  il  soit  en 

entre  de  statuer  en  parfaite  connaissance  de  cause. 

L'Assemblée  nationale  avait  compris  la  nécessité  de 
K^mettrc  ce  projet  de  réforme  à  un  examen  préliminaire, 
d'en  faire  l'objet  d'un  dèbal  public.  Elle  avait  cunSi 
M  tain  à  une  commission  spéciale,  prise  dans  ton  tein. 
CUta  iDoimistion,  dont  le  mandat  a  expiré  avec  celui  de 
hftiaemblée,  s'est  séparée  sans  avoir  foimulé  ses  réiolu- 
bltu.  Le  miniilre  des  finances  a  donc  nommé  une  cum- 
IVasion  extra-parlementaire,  mais  nous  n'avons  pas  encore 
Ijfiptis  qu'elle  nlt  présenté  un  rapport. 

— Une  autre  question  qui  touche  aux  successions,  Irèi- 
iBt&etsaDte  celle-19  aussi,  est  un  peu  plus  avancée;  elle 
^itle  déjà  sous  la  forme  d'une  solution  provisoire,  cello 

EUn  projet  de  loi.  Nous  voulons  parler  de  l'admiasion  de 
veuve  à  la  succession,  on,  du  moins,  i  l'usufruit  d'une 
Jbrtune  doot  elle  avait  le  droit  de  se  considérer  comme 
Code  civil  est  vraiment  trop  dur  pour 
is  de  contrat  de  marifl|:e  ou  en  faveur 
"i*  laquelle  il  n'existe  pas  de  leslament.  Jusqu'b  prêtent, 
tas  assez  nombreux,  elle  pouvait  ^Ire  mise,  par 
éloigné,  à  la  porte  d'un  domicile  qu'elle  a  par- 
tagé pendant  vingt  ou  trente  ans  avec  son  défunt  mari. 

—  Nous  avons  encore  à  mentionner  un  autre  résultat  de 
j'excédant  des  receltes  réelles  sur  les  prévisions  budgé- 
taires. En  1871,  et  postérieurement,  on  avait  cru  devoir 
emprunter  à  la  Banque  de  France  une  somme  de  125  mil' 
J&ms,  dont  le  Trésor  s'est  trouvé  ne  pas  avoir  besoin.  On 
Rorait  pu  annuler  purement  et  simplement  celte  somme; 
'est  borné  â  en  annuler  l'affeclation  au  budget, 
laissant  disponible,  pour  les  besoins  imprévus  du 
Trésor,  peut-être  pour  le  compte  de  la  liqnidation-  On 
trouvera  sur  ce  point  d'amples  détails  au  Journal  oftUiel 
du  24  septembre  18TG.  Si  l'un  n'a  pas  besoin  de  celle 
l'Ëtat  ne  doit  plus  à  la  B^niiue  de  Vt&%<^,  '>>^ 


tutile  relaltTemenl  au  Ejstème  monélalre,  la  loi  i1b6 
ayimt  autorisé  le  ministre  des  finances  »  arrtiet  11  fra| 
des  pièces  de  5  francs.  immÈdiaLenient  un  décrel  de  b 
nature  dJsiHise  ce  qui  suîl  : 

Il  L'admissinn  des  lingots  on  matières  premiëfcs 
la  fubricsiion  dei  pièces  de  ii  Iran»  d'argent,  po 
cemple  des  ttarllculiers,  est  suspendue  aa  bureau 
ehinge  des  monnates.de  Paris  el  de  Bordeaux. 

Le  rapport  qui  a  motivé  la  loi,  aprè*  avoir  expoté 
enuses  connues  de  la  dépresBioa  de  l'argent, 


ous  parait  primalaté 
eoniidérer  la  baisse  de  l'argent  comme  un  fait  iH~ 
imprndent  de  la  considérer  comme  an  fait  ï 
C'est  pourquoi,  sans  rïen  changer  i  notre 
monétaire  au  point  de  vne  des  espèt 
cro^roi'  I"')'  J  ■  "^  (I"  prendre  des  mesures  poorc 
cber  qu'il  ne  se  produise  d'augmentation  dans  la  ■ 
monétaire  d'argent  qui  et  trouve  en  ce  monwnt  en  Fi 
BOUS  forme  de  pièces  do  5  rranet.  u 

Eu  1876,  a  surgi  un  projet  d'éublir  une  voie  mtai 
inlérieure  de  la  Hanche  à  U  Hédilerranèc,  am  | 
d'améliorer  les  canaux  existanU.  Le  Trmpt  ia  3â 
(876  donne  sur  ce  projet  des  détails  qu'il  cat  uj 

■  Le*  améliorations  à  apporter  sur  celle  _ 
de  navigation,el  réclaffljeî  depuis  de  longUMi 
sur  le  point  de  s'accomplir. 

Les  chambres  de  commerce  de  HatKille, 
Borieaux,  Avignon,  Lyon.  Vienne,  SaîDi-Etkaa*,' 
ir^6ne,  Dijoa,  Bouen,  Honneur  tl  Elbmt, 
'fedecenun 
oat  evové  des  dél^eaés  pour  paiirsnivre  n 

la  itiliMIMM  d" 

d'ensemble  destiné  i  bcilUer  le  ami 
du  Havre  kHanà\\^ 


miniitre  de  l'aericaUiire  et  du  commerce,  à  \i  chambre 
de  commeree  de  Pïris,  et  ont  formé  une  commission  char- 
gèû  de  Taire  les  ilémarcbes  el  les  né<,'OGiuLions  n^cus- 

H.  le  minislre  de  l'agriculture  et  du  commerce  a  reta 
la  délégation  tout  entière  avec  la  plus  grande  liienveil- 
hnce,  et,  dans  une  première  audience  suivie  d'un  dtner 
■nquel  assistaient  M.  le  ministre  des  Dnances  et  le  baut 
-pnBonne^dll  ministère  de  l'agriculture  El  du  commerce, 
Il  a  assuré  les  membres  de  la  commission  de  son  vitdèsir 
de  fadiiter  leur  tichc.  , 

Le  lendemain,  M.  le  ministre  des  finances  a  reçu  les 
•membres  délèpès  ;  il  leur  a  demande  un  plan  des  amé- 
lioralions  réclamées,  avec  un  devis  des  dépenses  qu'elles 

mojens  examines  par  la  commission  nommée  par  les 
Bhambres  de  commerce  intÉressées. 

En  l'absence  du  ministre  des  travaux  publies,  la  iMimmis' 
aion  a  été  reçue  par  M.  de  Franqueville.  —  M.  le  directeur 
général  des  travaux  publics  a  reconnn  sans  béstlalion 
l'urfience  incontestable  qu'il  j  aurait  à  améliorer  sérieuse- 
ment le  cours  du  Rbdne,  afin  de  rendre  à  cette  grande 
voie  navigable  l'activité  dont  elle  jouissait  auIrePois. 

Enfin,  H.  le  minislre  des  travaux  publics,  aussitôt  aprâs 
son  fetour  i  Paris,  s'est  empressé  de  donner  audience 
aux  délégués  des  chambres  de  commerce;  il  leur  a  déclaré 
quel 'utilité  du  projet  était  évidente,  indiscutable,  qu'il  com- 
prenail  combien  il  était  indispensable  d'unifier  le  tirant 
d'eau  et  la  |iroporlion  des  écluses  des  difrërenls  cours 
d'eau  reliant  la  Mancbe  à  la  Uédilerranée,  afin  qu'un 
bateau  de  lïtO  k  300  tonneaux  puisse  se  rendre,  de  Rouen 
on  de  Paris,  a  Marseille,  sans  rompre  charge  ;  qu'il  était 
absolument  acquis  au  projet,  et  que  la  question  flnancière 
demeurait  seule  â  étudier. 

Il  ne  restait  donc  plus  qu'A  pressentir  quelles  seraient 
les  dispositions  de  la  commission  du  buripelà  l'épiard  d'un 
projet  de  loi  dem^ndandant  aux  chambres  le  crédit  néces- 
saire, ou  la  ratification  d'un  traité  avec  un  syndical  se 
projiosant  de  Tournir  â  rÉlat  le»  caçiUiH.  "ji^fa  lîSiW.V 


l'exécution  des  Iravaux.  Les  rtèlègaés  se  rendirent,  à  tel 

elTet.  aaprèa  de  M.  le   prËaidenl  de  1: 

budget,  qui  leur  a   déclaré  qu'il   reeo 

élant  d'iniérft  public  et  de  premier  ordre,  l'aaiêiiontioa 

de  la  grande  voie  iiavj;:alile  faisant  le  sujet  des  études  de» 

chambres  de  commerce,  et  qu'il  était  tout  disposé  i  prâter 

à  celles-ci  son  cuncours, 

ii  a  prié  le  syudicat  de  lui  adresser  un  mémaire  indi- 
quant :  les  améliora  lions  réclamées,  les  dépens 
semblent  vouloir  occasionner,  et  les  voies  et  bojBits  pro'' 
près  à  faciliter  la  prompte  eiècolion  des  IravaDx. 

La  commlssiou,  s'élai^t  ainsi  assuré  auprès  de  l'ii—r^^ 
nislration   et  de  la  commission  des  linances  on  ^>|mj 
s;iDpalhii(De  an  projet  dont  elle  a  été  cbargèe  de  poiiir 
suivre  l'exécution,  s'est  empressée  de  résumer: 
1°  La  nature  des  travatix  à  eiécuter; 
1"  La  dépense  que  ces  travaux  enlraineraienl  ; 
3°  Les  résultats  à  espérer  de  ces  améliorations;         i 
4°  Les  projets  financiers  étudiés  par  la  commiBSiolli    ■ 
Le  projet  d'améliaratioo  des  voies  naviftables  qui  reUaa 
la  Hanche  à  la  Méditerranée  comporte  l' amélio ration' d 
la  basse  Seine,  de  la  haute  Seine  et  de  l'Yonne,  du  eut 
de  Bourpogne  et  du  Rhdae. 

Le  but  que  les  chambres  de  commerce  désirent  alleinàci 
est  la  création  d'une  ligne  navigable  uniforme  permetlu 
à  des  bateaux,  eanslruils  sur  le  modèle  de  la  péniebe  II» 
tnanile,  c'est-à-dire  de  40  métrés  et  d'un  tonnage  de  30 
tonnes,  de  passer  du  bassin^  du  Rbûne  au  baiùn  de  I 
Seine,  sans  rompre  charpe. 

Les  travaux  à  exécuter  s'élèv 

les  calculs  des  ioBénieurs  de  l'Ëlal,  ï  35  millions,  dont  i 

10  millions  pour  la  basse  Seine; 

5  millions  pour  la  hsutK  Seine  et  l'Yonne; 

'0  millions  pour  le  ennal  de  Bourgogne; 

9  .millions  pour  le  Rhône. 

Aliatore  des  travaux  conaislerait  : 

«  A  procurer  k  l'ensemiilc  de  la  ligne  un  tirant  d'M 

Indeiix  mètres.—  l'our  le  Itbi)ne,  vu  les  éludes  niM 

aar  l'iopênicur  en  chef,  M.  Jacquet,  le  tirant  d'eau  « 

m  centim ,  On  itica  letwitir  à  de*  ptnci 


spéciaux  pour  alléger  les  bateaux,  i 
la  ruplare  Je  cburge,  qui,  dans  loi 
plus  qu'une  seule  fois,  à  Lyon. 
2°  A  donDCr  aux  éçlitiCB  des  dimenslnns  u 


133  aiè(res  de  longueur  sur  les  rivières: 
1?  mètreN  de  longueur  -sur  les  canaux; 
13  mÈlroB  de  largeur  sut  \es  rivières; 
5  inÈlres  20  de  largeur  sur  les  canaux 

Pour  les  travaux  du  Rhâne,  les  chambres 
l'es  réfèrent  aux   notes  -et   aux  calculs   présentés   par 
H.  Jacquet,  ingénieur  en  cher  du  eervice  du  RhOne. 

Pour  te  canal  de  Bourgogne,  qui  sert  de  liaison  entre 
les  voies  navigables  des  deux  bassina,  et  dont  l'améliora- 
lioo  est  indispensable,  si  l'on  ne  veut  point  paraljser  en 
partie  les  avantages  &  retirer  du  projet,  il  ï  aurait,  outre 
i'augmentatioa  du  tirant  d'eau  et  l'alloDgemenl  des 
Aclnaes,  ï  faire  des  travaux  pour  l'extension  des  bassins 
d'alinieotalion,  rélaDchement  de  quelques  biefs  et  des 
■méliDrations  diverses.  La  dépense  de  ces  travaux  est 
eomprise  dans  l'évaluation  de  10  millions  ct-dessus  indi- 

Tous  les  travaux  de  la  ligne  devraient  être  achevés 
dans  un  délai  de  six  années  au  maximum. 

Les  résultats  à  espérer  (te  l'uniformité  de  la  ligne  peu- 
vent être  appréciés  d'après  ceux  que  l'on  obtient  sur  le 
réseau  des  canaux  du  Nord,  le  seul  qui  soit  consirait 
dans  les  conditions  que  l'on  veut  ap)>liquer  à  la  voie  navi- 
gable de  II  Manche  à  la  Méditerranée. 

L'importance  du  tonnage  sur  ces  canaux,  eii  l'on  em- 
ploie le  bateau  de  300  tonnes,  s'élève  é  35  ou  1,E00  mille 
tonnes  par  kilomètre,  laniiïs  que,  de  Rouen  à  la  Uéditer- 
mnée,  le  transport  par  kilomètre  n'est  que  de  291,755 

Le  trafic  sur  le  chemin  de  fer  de  Lyon  étant  aussi  con- 
sidérable que  celui  qui  se  fait  sur  le  chemin  de  fer  du 
Nord  el  sur  ses  embranchements,  on  peut  en  induire  que, 
les  travaux  d'amélioration  terminés,  le  Iratlc  sur  cette 
xoie  navigable  se  trouvera  au  moins  nus.si  importsnt  que 
.  i^i  qui  est  coDsialé  sur  les  canaa\  du  Âoti. 


Enfin,  on  pêul'àlouier  i\< 
les  ialérétsdu  canal  du  Rliâncnu  Rliin,  (KmtribnenieBt  ï 
amener  en  t'rsnne  le  Iranïil  que  les  Allemands  CMalei 
île  dèloumer  k  leur  jirotil  par  le  |ierccmenl  da  Sljn 
Gothard. 

Si  l'on  veut  se  rendre  compte  dea  bénéOcËB  dont  0 
Iirofilè  l'agriculture,  l'induslrie  et  le  commerce  sur  ttt 
canaux  du  Nord,  on  peut  eu  faire  le  calcul  d'iprèi  II 
prix  de  transport  de  Hons  i  Paris,  qui  est  de  6  (t.  50  e. 
sur  les  canaux,  tandis  qu'il  est  de  9  Trancs  si  ' 
mina  de  fer  :  on  voit  que  celle  différence,  sur  I 
de  16,000  tonnes,  procure  â  rinduatrie  et  an 
une  économie  annuelle  de  i  millions  pour  Paris  koIc' 

Le  transport  de  1,G00  mille  tonnes  kllotnélriqnet,  i 
Rouen  i  la  Méditerranée,  sur  une  distance  de  1,228  kJli 
mètres,  abaissera  le  prix  du  transport  des  marcbandb 
les  plus  encumbranles  de  plui  de  15  francs  par  toime, 
dans  des  proportions  infiniment  plus  considérables,  eel 
des  vins  et  de  certaines  denrées  ;  en  sorte  qu'on  p4ill  M 
mer  à  plus  de  20  millions,  par  an,  le  bénéfice  qne  I'«0 
cultnre,  l'Iniluhirie  et  le  commerce  relireraienl  de*  M 
liorationa  qu'ils  sollicilent. 

Quant  aux  voies  et  moyens  propres  à  réaliser  le  pn^ 
les  délégués  des  chambres  auraient  trois  systimes  A  p| 
sflnler,  dans  le  cas  ûii  l'Ëtal  prélËrerail  ne  pas  reoon^ 
un  emprunt  direct.  Ces  trois  systèmes  on' 
les  Cbaoïbces  de  commerce,  et  chacun 
compte,  réduit  i  une  somme  insignifiante  U 
faire  par  l'Élal. 

—  Diverses  propositions  ont  élâ  faites  dans  1'» 
d'une  protection  à  accorder  à  la  marine  marchande 
10  par  M.  Vandiev  (Joum.  off.  du  3  juin  1876) .  2* 
H.  Le  Cesne  (J.  olf.  des  I"  ei  2  juillet),  et  3<> 
deuxième  proposition  de  ce  dernier  (J,  ojf,  du  3  jni 
H.  Pascal   Dupral.  cbarpé  du   rapport  sommaire  de  I 

mmission  d'initiative,  reconnaît  que  noire  marina  pii{ 

Ite;  il  n'admet  cependant  pns  que  les  moyens  peMfg 
de  pavillon!  puissent  h  nUffi 
'ttois.-la  canimuMiina,u  noov&ftVï^tiUfe.  il  parla. 


lanL  ilonner  aux  inUreués  1' 
rnuyens  propres  â  venir  en  aide  i 
prise  En  cûnsidéralion  (/.  off.  9  di 
t,  la  question  n'a  pas  encore 
jour. 


T  ilisenler  les 
ri  ne,  occarde  \» 
lia,  jusqu'à  prt- 
iae  il  l'ordre  du 


!8  hommes  compflents  pensent  en  elTet  que  la  marint' 
à  doit  chercher  des  ressources  dans  s«s  propres  eflbrla.  Elle 
jouit  déjà  d'une  certaine  protection  en  ajant  seulu  drqît  k 
la  nivigatiOD  de  cabotage  ;  elle  reçoit  dea  primes  pour  la 
erindc  pèche  ;  il  j  a  des  surtaxes  d'enlrepat,  c'est-i-dire 
'   que  le  droit  est  plus  élev£  pour  les  tnarchandises  exotiqnei 
Bcbeléu  en  Europe;  il  j  a  enlin  des  subventions  poorlei 
I  grandoBcompagnies  de  navigation.  C'est  à  la  marine  i  h  Ire 
le  reste.  D'ailleurs, nous  ne  sommes  pas  encore  convainca 
que  la  mauvaise  réputation  faite  ii  notre  marina  soit  bien 
.  mérilèe  ;  on  ne  pent  savoir  si  elle  est  capable  de  sonlenirla 
foncurreoce  des  antres  pavillons  qu'après  avoir  fait  la  ila- 
listiqae  de  la  navigation  française  de  port  étranger  à  port 
étranger.  Cette  et atisliqne  existe  pour  d'autres  pajs  :  par 
exemple,  pour  l'Italie,  nous  pourrions  la  dresser  égale- 
nous  n'avons  pas  moins  de  eonsnls  que  notre  tdI- 
li  qu'il  en  soit,  on  a  fait  rexpérience  de  la  sur- 
laxe  de  pavillon  ;  ce  moyen  pouvait  donner  une  vie  l'aciiee 
£  quelques  ports,  mais  il   n'a  jamais  pu  rendre  Qorls- 
sante  une  industrie  qui  se  condamnait  elle-même  à  la  mé- 
>  diocrilf. 

—  Henlionnons,  puisque  nous  eu  sommes  aux  moyens 
de  communication,  l'enquête  sur  les  chemins  de  fer  insli- 
loée  il  y  a  plus  d'un  an,  mais  qui  ne  semble  pas  encore 

'  avoir  abouti.  Les  chemins  de  fer  sont  l'objet  de  nom- 
DB  attaques,  quelques-unes  fondées;  mais  d'antres  ne 
le  aonl  pas  toujours,  parce  qu'on  oublie  que,  aï  les  voies 
'e  communication  sont  avant  tout  construiteadanannlérét 
H  transports,  les  personn  !»  qui  ont  fourni  les  capitaux 
9  sont  pas  moins  en  droit  de  revendiquer  une  réœnné- 
tlion.  Avant  déjuger,  écoulez  l'un....  et  l'autre. 

—  Il  est  on  ordre  de  questions  où,  après  n'avoir  prés- 
ide toujours  écouté  que  l'un,  le  patron,  on  se  met  peu  i 
peu  i  n'écouter  que  l'autre,  l'ouvrier;  la  faute  n'est  qbï 

-M^ai  grande  au  point  de  vue  de  \i  ju&Vie«,  iaa:\'&  «%« 


Iiourtàil  bien  wôii  ie»  êtfeïs  ewiioàijqûcii  pl^RIclicSa 
encore  que  le  d^raut  oppasé.  Aiotî,  ttani  les  pHUitia 
jours  d'airil  1376,  eut  lieu  une  féuDion  eoDvoqaie  paJ 
MH.  GDstsve  HuJiliard  et  Paul  Laajalley,  rédaetHB  dJ 
la  BéputUqaefTaiiçaUe,à\aq-ae\[e  assiBiafenlH.  Nidud 
dtpulè,  et  H.  Tobin,  sénateur;  cette  réuDJoa  avait  )MH 
but  l'examen  des  questions  relaljves  aux  ouTricn  qlfl 
puurraient  êlri!  ulilenienlpoiéei  dans  les  deux  CbantmM 
Voici,  d'aprËa  In  Républiiiue  françaite  du  3  avrïl,  IM 
réialulioDs  liaalet  de  cette  conrérence  :  a 

«  Les  députés  et  sèualeurs  ionl  întilés  :  I 

«  1°  A  présenter  un  projet  de  lui  ajant  pour  ol^tfl 
d'abrogCT  la  loi  du  17  juin  1791,  relative  aux  utea)btM| 
d'ouvriers  et  artisans  de  même  proression  ;  ■ 

i1°  \  présenter  un  projet  de  lui  iiui  modifia  li  lËp«h4 
tion  dea  lociétés  de  secours  mutuels;  I 

«  3'  A  présenter  un  projet  de  loi  qui  modifie  la  U^aM 
lalion  des  caisses  d'épargne  et  des  inunti-de-pièlé  :  dm 
deux  ijueslions  doivent  être  éludiéei  d'une  manière  «oiM 
nexe  et  non  ieoléoicnt;  M 

a  4°  A  présenter  un  projet  de  loi  lUDilillant  l'DFgaiAtfl 
(ion  du  conseil  des  prud'homales,  et  spécialement  enltlSB 
la  nomination  des  bureaux  an  cbef  du  pouvoir  exfo^B 
pour  la  rendre  au  cunseil  même;  *M 

a  S"  A  provoquer  l'ailiiplion  d'un  ensemble  de  mon^fl 
nnanciérCB  tendant  i  tnuililier  les  eondiliuns  };énAtiIeBfl 
cliurté  de  vie,  impoi^ées  aa.v  travailleurs  par  la  bcM 
dont  la  dernière  Assemblée  a  réparti  tes   charges  mM 

La  proposition  de  loi  ri'Ulive  aux  prud'iiommea  i  tfl 
faiie,  mais  qoue  ne  pourona  pas  encore  dire  ce  qn'^l 

—  II  y  eut  aussi  une  proposition  de  lui  en  faveur  «■ 
syndicats  d'ouvriers;  ces  chamiires  syndicale!  iWli^l 
chargées  de  défendre  les  intérêts  des  Duviiera.  ll.pHJfl 
avoir  des  cas  oii  ces  cbambres  peuvent  rendre  des  wtM 
vices;  mais,  plus  souvent  peut-être,  elle»  pmUMM 
Brûloir  tenter  des  choses  impO£sible>i.  Il  y  a  tant  tl^flfl 
^béfessjg  à  leur  i^ersuader  que  c'est  à  leur  tour  d«  B^| 


«■llÎBiain.  ^raftfwnS ffltîlîfSuBWîîr,  ipifiijîgi 
n  octobre  IS7Ë,  n  expDsÀ  set  vues,  cl  eî  ces  viiu 
oiil  loin  d'être  orlhodaxea  (on  en  Irouvu  des  ccsumis 
lansles  jmirnuux  d'alors},  elles  ne  sont  pas  .iirs^i  subver- 
\\e^  que  nellcs  des  eocidlisles  ullemotids.  Uit  congrès 
'  uvticrB  boulangera  qui  eu  lieu  en  muî  1377  n'a  presque 

n  laissi^  à  désirer. 

—  Un  institut  agronomique  a  éiÉcrWen  IS76.  On  n, 
«ur  ainsi  dire,  resEuscitâ   l'inslilul  agronomique  aup- 

''  '  n  lB53i  leulement,  au  lieu  d'en  faire  un  étabUa- 
ement  isolé,  sur  un  domaine  situé  i  VersallIcE,  on  l'a 
«Dïtituéen  une  sorte  d'annexé  du  Conservaloire  des  arts 
t  métiers.  Du  rDoios,e3t-ce  dans  les  mimes  salles  i|ue  les 
iita  se  réunissent,  on  devrait  dire  les  étudiants,  car  il 
~  "  le  baute  école  :  de  la  Faculté  de  l'agriculture, 
aée  ISTG  a  vu  aussi  ordonner  tio  nouveau  dé- 
lombremcnt  (dËcrcldu  34  aoiit).  Le  résultat  n'en  est  en- 
lore  connu  que  pour  Paria,  nous  le  donnons  plus  haut. 

^—  Kû09   avons  déji  dit   qu'un»   cxposilioa   univer- 

878;  ce  fait  sera  l'occasion  d'achever 

)térlaines  voies  de  communieatlon  laissées  en  suspens. 
llDssi,  on  emprunt  de  120  millions  a  été  autorisé  par  la 
aIdDS7  juin  et  rapidement  souscrit.  DeuK  gramles  voies  : 
l'avenue  de  l'Oiiéra  et  le  boulevard  de  Saint- Germa  in, 
lois  l'Entrepôt  de  Bercy,  ont  été  immédiatement  cntro- 

Brlscs,  et  CCS  deux  voies,  du  moins,  ne  larderont  pas  à 
tre  achevées. 

III.   Angleterre. 

crise,  —  L'inslmction  obligatoire.  —  La  lui  mla- 

FoOpilraliros  et  antrcs  anatopes.  —  HaiUI1ea-< 

r  l'assistance  publique.  —  Les  liiiseFllOBB.  — > 

la  marchande.  —  La  baisse  da  rargcnt,  les  onqnétcs 

isw  de  l'or. 

L'Angleterre,  qui  avait  ai  bien  rèaisté  pendant  quelque 
lempsaux  influences  déCavorablesïrindnstrie  qui  semblent 
tons  l'air  depuis  quelques  années,  a  été  alleinle,  en  1876, 
pu  h  contagion  ;  cl  il  est  certain  que  la  production  s'esl 
falêniiedans  un  grand  nombre  d'usines,  car  l'exçoitett^rà 


a'dimiâne'nTiie  seiiïËlé  jias,  cependant,  iiu1l  en  t«l 
suite  de  grandïs  noiifl'raricR*,  c'esl  plutôt  le  progriB 
semble  avoir  Mi  artiiè.  Noua  ne  crayons  pu  que 
lointainu  menaces  de  f  iierrc  que  les  aOsiri'ï  lurM-ru 
peuvent  présenter  pour  l'Angleterre  j  soient  pour  qurio 
clioee,  car  il  est  invraiseoiblaLile  que  des  Anglais  tnh8 
(;enla  aient  considéré  ces  menace-t  comme  bien  efli 
les.  L'Âiiglelerrre,  avec  raison,  n'aime  pas  la  g 
elle  sait  ce  qTic  cela  coûte;  seulement,  elle  ne  «eMpM 
dire  irop  haut,  de  crainte  qu'on  n'en  abuse. 
£n  attendant,  on  travaille  à  ramêlioraiîon  de  1' 


Une  loi  du  lâ  août  (39-40.  Vof .  cbap.  70),  déveh 
l'idée  de  l'inalruclion  obliguloire.  Traduisons  la  mc 
(c'est-â-dire  l'orticla)  4  :  ■  C'est  le  devoir  des  pamt 
chaque  enfant  de  lui  procurer  un  ensej^^nement  èl&a 
taire  ellicace,  pour  la  lecture,  l'écriiure  et  l'arithraftii 
et  si  les  parents  manquent  à  ce  devoir,  ils  sont  pan] 
des  pénalités  ùdictces  dans  la  présente  loi.  a  tltm 
pouvons  que  renvoyer  à  la  loi  pour  ses  nombreux  Ht 
mais  on  voit  bien  que  la  cbose  est  sérieuse  aux  ytaiti 
Anglais.  ■,  1 

—  La  loi  du  1 1  août  (^l>-10.  V.  chap.  45]  est  deitinj 
amender  la  lêgialation  relative  aux  sociétés  indoitif 
et  de  prévoîaiJce.  Les  sociétés  industrielles  (on  de 
plie  indiiuriewei)  dout  il  s'agit  ici  sont  cellei  ^ 
appelle  volontiers  en  France  sociétés  coopéralivei  dei 
duclion  et  de  ccn sommation.  Iles  dispositions 
expliquent  comment  il  faut  procéder  pour  leur  en 
ment.  —  on  voit  qu'il  Taut  une  simple  déclaration,  tl 
d'une  demande  en  autorisation,  —  quels  sont  1m  ' 
tionnemenls  à  fournir,  elc.  Il  s'agit  surtout  deani 
de  sécurité  puurles  membres;  on  veut  lesempâcberi' 
trompés  par  leurs  propres  agents;  on  veut  auasi  qa'M 
goun>ent  pus  trop  de  l'elTet  de  leurs  illusions.  Lori^ 
cinquième  des  membres,  ou,  si  la  société  est  Irit^ 
Iveuse,  un  dixième  et  même  un  vingtième  le  denanri 
le  Registrar,  dont  l'autoiilé  est  considérée  comn»! 
Mire,  l'eut  unvo^jei  dus  ios^eteurs  et  prendre  touta  ■* 
juteon  nécessaire  poM  Mmsxaw  \*  âi^viviat  It: 


iva  l'annke  tU7U. 
I  loi  louche,  un  oulre,  à  un  te 
Itres  point!. 

i.  Une  loi  dn  30  juin  (39-40.  V.  chap.  22)  amen  Je  la  lè- 
ttioosur  las  TradeG'tliiions,  en  réglant  pinlâl  des  For- 
ié»  que  des  matièrea  fondamenlalea;  mïiselleeM  néan- 
pulile  à  consulter  pour  ce'ix  qui  suivent  cei  matière 
i  Lu  législation  sur  l'assistance  publique  s  été  ami 
[  par  la  loi  du  15  août  (39-10.  V.  chap.  61).  Cette  loi  -' 
I  i  Taire  diapraiire  les  inconTèntenta  du   morcelle- 
1  at de ranclievdl renient  de  certaines  paroisses;  elle 
trt  de  nouveaux  droila  à  l'administration  pour  mieux 
toiseï*  les  cireonseri plions  d'assistance  dites  tlnions. 
tmodiOe  aussi  certaines  dispositions'du  rèplemenl  in  ■ 
>lir  des  workhouses.  Ainsi,  en  principe,  les  hnmmps 
nt  être  séparés  des  Tetninea,  même  les  éiioux;  l^i 
la  1ST6  dispose  qu'en  eaa  de  maladie  ou  d'Inflrinrii 
À,  au  lorsque  leur  ige  est  supérieur  à  soixante  au,  les 
M  peuvent  liahiler  ensemble.  La  loi  renferme,  com 
ian,  beaucoup  de  dispositions  réglementaires'. 
'  Uentionnons  encore,  k  lilre  de  curiosité,  lu  loi  ci 
ba  viviaeetions  (15  août).  Le  savant  le  plus  sérieu. 
ia  d'âne  licence  ponr  ses  expériences,  et  celle  ce 
bu  n'a  pas  été  obtenue  sans  difllculié.  Esi-ce  que 
tames  qoi  se  sont  montrées  ai  bienveillantes  pour  lea  4 
|BUX  n'oot  jamais  été  méchantes  eaVera  les  bommest  f 
\lA  iGiriDe  marcbanJe  anglaise  a  beaucoup  fait  pat»  1 
jelle  depuis  quelque  temps;  de  grands  elTorls  ont  i''' 
|ili  ont  abouti  ii  la  loi  du  15  août  (39-40.  V.  chap.  S 
Hiiona  allons  dire  quelques  mots.  Le  but  de  la  loi  i 
gpécher  qu'on  ne  laisse  partir  des  navires  hors  d'étal  | 
Itair  ta  mer.  Si  un  navire  parluii  dans  cet 
h  font  partir,  et  celui  qui,   connaissant  ci 
Éfrait,  aéraient  passible!;  des  pénalités  édictées  par  la  i 
Mais  la  loi  nese  borne  pas  à  punir,  elle  veut  encore 
aair;  aussi  initilue-t-elle  des  lurveillances,  tlearévî- 
);  l'iulorilé  ne  doit  pas  laisser  partir  des  navires  qui 
rât  .mettre  l'équipage  en  danger.  De  plus,  un  navire 
Iger  qui  prendrait,  dans  uu  port  anglaii  une  charge  I 
imttt  et  qu'il  pourrait  porter  sans  se  mettre  en  péril, 
Nit  être  retenu  par  les  autorités  comçèV&tvVi:^.  Ca  w 


Vigueur.  "  3  ^       ,nijes.  L  e"^"        (^  Bul'e"."  "L 

.     _  1.»  "'"       A,  .6000'»  tnofw^ 

«...  -  '-.s,  m»*»'-  ,„  i„  pWl 


ianB  :  le  cafi,  le  sucre,  le  tabac,  la  hiért,  l'uïu-ilt- 
!8  n'olTretil  aucun  indice  de  gtae,  elles  ont  aug- 
omme'en  lempa  ordinaire.  Peut-élre  ceïcuDsoni- 
ne  3onI-el1es  pas  aussi  seniiblei  qoa  l'on  croit, 
s  Boni  devendes  des  habitudes  dont  ON  ne  sedèrgît 
ment.  Le  mouvemeni  commercial  ^t'^'^'"'"'  ^'^' 
è,  de  sorle  que  les  oplimiEles  pourraient  bien  avoir 

I  rèrornie  munélalre  marche  rapidement  ï  sa  On, 
e  déjà  pour  environ  1,^S0  millions  de  marks  de 
»  d'or;  lei  monnaies  d'Argent  frspctées  d'après  le 
I  ■ïsième.u  comptent  déjà  par  centaines  de  mil- 
t  la  hausse  réeenle  de  l'arfent  »  sans  daule  permis 
oitgne  de  se  défaire  d'une  partie  de  son  slock; 
reste  le  dernier  tournant  de  la  roule,  le  rappel  des 
,  Le  nombre  des  tbalera  qui  existe  ercore,  c'est 
m.  On  l'évalue  dilTéreninicnt,  selon  qu'on  est  pour 
Ire  la  réforme;  mnis,  en  touf  cas,  il  y  en  «  assea 
ire  hésiter  le  gouvernement  k  Faire  te  dernier  pa». 
qu<  le  premier  pas  qui  coille,  dit  an  proverbe 
'mais  noua  vojons  ici  que  le  dernier  pas  coAie 
rot. 

irmi  les  travaux  léglslulirs  lertninéa  dans  ces  der- 
loli.nousdevona mentionner  surtout  la  nouvelle  loi 
Balises  de  secours,  qui  est  favorable  aux  caisses  que- 
'rien  entretiennent  d'une  manière  indépendante, 
législation  sur  les  brevets  d'invention.  AulrefoïB, 
obaque  Ëtat  allemand  avait  sa  légitlatlon  spéciale 
irevels,  quelques  petites  principautés  avaient  mime 
itageuxdenepasen  avoir  du  tout;  mais  les  invcn- 
iBfl  trouvaient  pa^biei)  do  cMe  légion  de  lois.  La 
an  a  donc  été  uniHée  par  lu  loi  du  S&  mai  IBTl, 
traduit  quelques  innovations  beureuses  ;  d'autres 
ore  besoin  d'Être  éprouvées  par  l'expérience. 
}  8  ou  aussi  en  Allemagne  ane  agitation  assez 
ta  laveur  d'un  retour  »  h  protection.  On  vonlall 
DMinlenlr  les  droits  sur  le  fer,  dont  uneloide  1373 
tée  l'abolition  au  I"  janvier  1377.  Cette  agitation 
flu  de  téaullai.  Les  proposltiaos  de  lois  furent 
lu»  t«a  proteetionnisles  taniA 


ulrar  501  icrui  mf^ié  i  t* 

la  Kn  et  »tx  lat^a  ^i  jauimat,  en  Ft« 

4c  b   ttuwt  de  radmÎB 

tf'Kqnit'i-caBtiaa.  Le  p 

«BfartMMM  ledraild'iBpoHt  mm  Ui«i1«« 

■«I  tenifBc  le  sjiiètiie  dâ  *c^aiU-<i-uiitÛNi  fâtll 

i^aat  yhme  de  Mrti«.  La  Uie  h  tenil  fat 

lilTE  de  rcpinailla,  die  «'uuûl  d'antre  b«  i 

inliur  la  |inine.  H»a  le  Paricaenl  k  muntn 

il  ne  TOnlat  enccodre  parier  de  droil  prolec.iei 

l^nir  l'Aulricbe.  ee  n'est  pas  Un',  '  . 
leraitdeitiroblimet  d'une  baut»  g: 
maû.dtt  187lj,  Icie^pHu  ^laitnt  <; 
Mmmencèrenl  psw  n'almuiir  qu'au  1.   ■  r..-  r  :.. 

En  effei,  l'année  I8T7  eU  une  ichtance.  <'.' 
que  ae  icroine  la  (Kiiode  de  dix  aui  pour  ta  _ 
ëU  cvnelu  en  1S67  l'arran^ment  (der  Autgûithy  ^ 
tiabli  le  dnaliime.  Nous  ne  lavons  pas  si  re  sitUi 
bon  pour  un  Etat  qoi  se  trouve  enlre  deux  pidii 
tammr  l'Allemagne  et  la  Itasiie,  qui  pourraïeat  U 
jour  mettre  cette  pauvre  Autricbe-Boogrie  entre  Vta 
et  le  niarteaa,  sans  parler  de>e  que  pourrait  tùn  fÛ 
qui  regarde  du  coin  de  l'cbîl  certaines  pravinecn  gi 
parle  italien,  ou  de  1^  Turquie, qui  eit  un d'iaaolmit4 
aulre  nature;  el  sans  IJouler  enfin  que  u 
aoslro-hongroise  ji  renferme  des  populutiOD: 

iTialUme.  un  quadrialicme  ettoui  les ati!np« 

sibles,  en  un  mut,  une  eon  fédéra  lion.  En  ciTi:!,  de  a 
d'Iiiiloire,  depuii  la  Grèce  —  el  mime  l'hcplarelÙK 
Ijenne  —  sans  compter  ies'douie  Iribaa  d*Itni 
jniqu'à  nos  jours  (Ëtals-Unis,  Suisse,  ConrMirntJoè 
manique),  it  n'y  a  pas  eu  une  seule  et  unique  Mutt 
lion  qui  n'ait  nbonti  ii  la  guerre  civile.  N<«iinri| 
B  plu  à  un  pajs  de  fuire  le  dualianie  :  cela  le  r 
nous  n'nvoris  pas  a  nous  en  mtler;  mais  n'ea1-Ce  |_ 
graver  les  inconvénients  dn  système  qoe  de  hini|l! 
décennal  ï  Ouoil"'''  «<'  ">>ti  l'^oliéance  Brrlnlt,!! 
rfisGUlail  tout  ce  i\a'V\  ta\\û>.  &«Dan&nQ'^\*fî4Mr^ 


BpBraïs,  aclaelleiBent  mort,  el  que  nous  saapfunnatu 
v  visé  i  la  direclion  de  Id  l)an(|Uu  i|u'il 
ielle  idée  dans  la  léte  de  ses  compatrÙlM, 
lis  ont  teDO  k  leur  banque  spéciale,  au  point 
1  daagcr  l'arraDgement  (ou  le  eompromia} 
HT.  Celui  qui  regardait  te  coullit  de  loin  nu  pouTaii 
r  bieu  mesquine  la  c^ost  du  dîiïérend.  Heu- 
■ent  on  s'est  mîs  d'aecord  sur  la  banque  et  lur 
loinlE,  et  l'arrangement  sera  prolongé; 
le  voudrions  pas  partsfier  la  responsa- 
n'ont  pas  assure  la  durée  de  l'Ëlablittse- 
ir  la  période  la  plus  longue  possible, 
islions  qui  ont  le  plus  préoeoupé  la  monarchie 
j)llOGs(erreicb)  sont,  outre  la  banque,  le  eoursTorcÉi 
MUssement  des  piiiemenla  en  espËees,  et  nnlamment 
X  de  l'élnlon  munétaire,  les  cbemins  de  1er,  le  Aù- 
S  la  rérorme  des  impôts. 


Auti-eB    Etats    ile    l'Europe. 


B,  —  Ls9  eSaU  p< 

irril.  —  Les  élaluos.  L'éliJon 

.  —  L'Italie,  oonri  forcé.  — 


is  déjb  dit  que  In  Russie  el  la  Turquie  snnt  en 

[.Nous  n'avons  pas  â  en  reeherelier  lesconséqaenees 

i,  en  restant  snr  le  domaine  éconamiqQe, 

e  nfitre,  nous  n'avons  pas  besoin  de  preuve  poar 

Â  l'industrie  et  le  commerce  des  pajs  intéressés  en 

:Dup,  et  que  l'elTcl  s'en  répercute  BU  loin. 

e,  Bî  l'on  peut  dire  ainsi,  mange  de  l'or  et  boit  du 

e  (léau-lï  d  consommer,  u  c'est  réellement 

c'est  une  définition  que.  nous  n'admettons 

)r  toutes  les  consommations.  Aussi  la  Russie  et  la 

it  cberché  li  en)[)mnler  et  à  élever  les  impâts. 

eaures  prises  en  finssie  a  été  la  suivante,  datée 

KjiTembte  1S76; 

^m  un  rapport  du  ministre  des  &nacc«a,\'cvtk^w&'bi 


A  guer 


3  MoelionnÉ  unedicisian 
iL  les  âUpoKÎlions  ci-iprËi  : 

Art.  1.  —A  parlir  du  l"janmr  1877,  lei' 
douane  seront  perçus  en  monnaie  d'or. 

Etmarquê.  A  la  venle  de»  marchandises  aox  eaefiA 
par  ta  douane,  les  droits  don!  ellee  seront  frappées  lero 
ÉTatuis  en  or. 

Arl.  2.  —  H  est  réservé  au  minîilre  des  fiaaiictt  A'v 
loriser  certaines  douanes.  Bâtant  qu'il  le  jugera  opporti 
de  tecevoir,  outre  la  monnaie  russe  en  or  :  . 

a)  Les  coupons  de  la  prochaine  et  de  la  âenâj 
échéance  des  billets  des  emprunts  russes  métnlliqim,  j 
billets  de  banque  mélallîtiues  â  4  p.  lOD,  des  ohligtlfc 
du  cbemin  de  fer  Nicolas,  et  des  obligations  coniolidl 
des  chemins  de  fer; 

l)  Les  billets  et  obligations  sortis  au  tirage; 

c)  La  monnaie  d'or  étrangère; 

d)  Les  billets  de  banque  étrangers  échangeables  conl 
de  l'or. 

Les  règles  approuvées  par  le  ministre  des  tlnancea,  pn 
l'acceptation  de  ces  valeurs,  avec  la  spécillcation  ; 
delà  monnaie  et  des  billets  étrangers  qui  penveàtf 
acceptés,  et  le  taux  auquel  ils  pourront  l'être,  iluil 
tous  les  changements  qui  seront  apportés  k  ces  riglci,  i 
vront  être  portés  à  la  connaissance  du  pnblje. 

Nous  omettons  les  huit  autres  articles,  en  diuntat 
[i>eiit  que  la  pièce  dé  W  Tranci  est  reçue  pour  5  n^ 
évaluation  bien  supérieure  à  celle  de  la  valeur  couiq 
c'est  donc  une  surélévation  des  droits.  Va  journAI  h 
il  est  vrai,  dit  que  la  hausse  des  prix  qui  résultera  ifl 
péchera  pas  les  affaires,  que  l'industrie  étrangère  é'f. 
J  se  plaindre,  car  ce  n'est  pas  elle  qui  paie  la  d 
mais   le  consommatnur  russe;  toutefois,  l'on  i 
.lîsément  que   plus  la  marchandise  Set  rlière,  i 
a  de  personnes  en  état  de  l'acheter. 

Malgré  la  mesure  que  nom  venons  de  rapporler,, 
guerre  aura  pour  elTel  d'augmenter  considérableneo^ 
circulation  du  papier:  on  sait  que  déjà  te  papier  dA>, 
bBiêse  :  sa  dépréciation  ne  peut  qoe  l'aire  det  pngt 
Commeot  revieodn-t-on  1»  V  làwaXiiia'a  îr  «  "■ 


'■nonns  disent  en  ptoniHnt  du  tion  rnaitliè  Je  t'argcnl, 

probable  qu'oD  cboisira  l'élalon  iJ'or,  car 

tural  en  rournïl  peu  oa  prou,  tandis  que  la  jiroduclion 
l'argent  n'est  pas  bien  ferle  en  Russie.  Le  grand- 
:bé  de  Finlande,  oii  ne  circule  pas  de  ]i»pier,  mais  une 
nnaie  d'argent  équivalant  au  Irane,  a  vu  se  produire, 
GOnunenGeinent  de  1S77,  une  proposition  —  prise 
considéra  lion  —  de  passer  à  l'iiulon  d'ur,  et  de 
K  frapper  des  pièces  de  tO  cl  de  20  marks  de  la  valeur 
10  et  son-an». 

-^  Le  Danemark  h  achévÉ  sa  réforme  monétaire.  L'éta- 
nnlque  d'or  avait  éti  àécrili  en  1873,  et  l'on  avait 
l£  qa'il  raudrait  S  sns,  jusqu'en  1SS1,  pour  réaliser  la 
ime;.  mais  on  a  pu  In  déclarer  complète  des  le  1"  oclo- 
1876.  Il  est  vrai  que  les  billets  de  la  banqoe  de  l'Élat 
cours  lËgal  (ce  qui  n'est  pas  identique  au  coors  forcé, 
on  rembourse  i  la  banque),  de  sorle  qu'il  n'a  pas  fallu 

d'or  b  ce  peiil  pays. 
L'Italie,  de  son  cdié,  fail  également  des  efTorts  pour 
ilN.sa  oireulatiiui  Dduciaire;  niai«  \n  mesures  n'ont 
encore  produit  un  résultat  d'ensemble  que  l'étranger 
ne  fil cile ment  reconnailre. 
Vllalie  se  prépare  à  modiHer  tout  son  système  QnancîFr. 
t-on;  mais  nous  ne  pouvons  .parler  ici  que  du  passé  :  ce 
Il  apparlient  an  passé,  c'est  la  promesse;  la  réalisation 
tpartient  à  l'avenir  • 

L«  Portugal  a  eu,  en  1876,  un  A'roch,  comme  l'Au- 
icbe  en  1873,  et  d'autres  pays  à  d'autres  époques,  et, 
■  en  a  été  quille  pour  des  pertes 
'argent.  C'est  l'excès  de  spéculation  qui  a  causé  le  mal, 

VX.  Ëtotn-UniB    eC    nutrea    paya 
tra  u  M -o  ué  a  n  I  que»  . 

nuKB  :  La  orisB  et  l'éaigritiou.—  Lacirculalion.—  L'Eipu- 
dUon  da  Philad^lphia.  —  La  caHlilion  des  cb^miDs  île  r«r. 
w»  L'Amériqua  du  Sud.  —  ïraDStaal.  —  La  Lhioe.  —  Le 

Si  l'on  voulait  une  preuve  de  la  persistance  de  U  ctvw 
I^SÛl4-Unis,  il  sufflrail  de  prendre  le  U\i\tAa  &«  \"«i>- 


'  mîgtsiïoâ.  O  iunl  k*  ion 
tean  procbci,  teen  amis,  Iran  ce 

I*cxemplc  qui  eatraiu.  Acuellanuit  on  n'appcDi 
pcrMODc.    En  elTil,  voicicfqa'uBacontUlc:  ea  I 
nambre  des  iaiinignnU  ibordatil  I  New-YmI  a 
3Ë6^I8:  «n  tS71.  de  ltO.041;  en   IB7d,  de  &t,!fiO; 
Iti76,  de   Tl.îGô:   on  ne  peut  eontesler  ijm  cet    " 
ae  Mnenl  élo^uenU.   Ils  eouurdcnt  d'ailUim  i 
renieignemeDU  relei^t  |iar  let  paji  d'oà  p*Tl4Pt  ta! 
nnu  igui  ^iliouliitent  à  NeW'York. 

—  Lei  Ëtatt-L'nis,  «lui  Tout  UdI  d'elTortx  pan 
Icuri  dettes,  songenl  térivuiemenl  à  le  débarrassi 
circulation  det  grfenbaekt  ;  ils  ont  faii  des  achib  d 
geitl  qui  ont  liil  moater  les  prix  de  ce  mftil,  i  ~ 
«oianlé  de  cette  natiuti  énergique  ei\  rèellemeat  pi 
dans  cette  direction,  la  citculaliou  mélallîqne  ne  ta  ' 
pas  trop  à  être  télablie.  La  —  ïopue  —  est  eneon 
puiuanle  en  Amérique  qu'en  France.   Du    reslc," 


:s  loin  lie  vouloir  médiri 


de  m 


-'Atlantique,  nous  n'exprimont  que  celle  pensée  ;  r^] 
est  trËB-forte  aux  ËtalB-Unis. 

—  L'ExpiKilioa  unÎTerselle  de  Philadelphie,  é 
pour  célébrer  le  centenaire  de  l'indépendance,  ■  hi 
torlir  l'état  avancé  de  l'induslrie  américaine.  Sosteti 
port,  l'exposilion  a  eu  nn  IrËs-grand  si 
qu'il  ne  l'a  pas  élé  tous  lous  les  rappt 

—  Les  Ëlats-L'nis  étant  le  pays  des  i 
n'est  pal  sans  intérêt  d'emprunter  au  Joun 
du  21  novembre  IS'ÎG  l'entrelllet  qui  suit  : 

u  II  vient  de  reproduire  aux  États-Un 
griive  pour  qu'on  puisse  le  laisser  passer  II 
compagnies  du  New-V or k -Central,  de  l'Ërié,  t 
de  la  Pennsjrivanie.  et  quarante-deux  a 
jusqu'ici  une  gurrre  de  Isrirs  qui  procurait  aux  b  _ 
des  réductions  de  prix  impurunte.  Le  commeree  41 
duatric  s'éiaient  Itabunés  »  considérer  cet  ttai  4é  4 
comme  normal  et  à  compter  sur  U  conl 
lages  (|U'II  leur  vcucutait.  Uait  la  pruloniiaiioa  de  It4| 


is  ont  conclu  un  oceonl  i  u  ilitrimeiil  t[ii  public. 
Elles  ont  adopli  UDe  buse  pcnnnncnle  ei  unirormn  de 
,^rils,  ijui  impose  aux  trani>por»  i  destinalion  dea  villes 
JBloées  sur  U  cote  ei  des  ports  de  mer  des  augmenta  lions 
1 4e  50  p.  100  sur  les  prix  aotineur». 

K  Le  fait  économique  dont  le  commerce  e(  l'indoslrle 
iDneni  d'éire  victimes  aux  Ëtats^Unis  n'a  rien  assuré- 
iDi  que  d'ordinaire.  Il  avait  iié  si(!nu1j  en  Angleterre, 
ne  la  (grande  enquête  de  1B(i5'IS6G,  nolammenl  par 
|.1L  Wright,  vice- président  de  la  chambre  du  commerce  de 
'.Birmingliam.  Gomme  on  lui  demandait  s'il  ne  se  produirait 
pas  entre  les  diverses  compagnies  qui  aboutiisent  i  Bir- 
mingham [celles  dn  Londoa  and  Nord  Weslcro,  du  Grett 
Western  et  du  Hiddlind)  une  concurrence  dont  le  rèsal- 
UI  fût  l'abaissement  des  larlFs  :  «  C'est  précisément  le 
Contraire  qui  a  lieu,»  déclara' t-il.  En  Belgique  également, 
""    '  '  lislre  des  travaux  publics,  avait  constaté, 

rs  prononcé  au  parlement,  le  ^9  avril  1810, 

fé  le»  effets  de  ta  concurrence  étaient  essentiellement 
bjméres;  qu'elle  aboutissait,  en  définitive,  à  des  con- 
lêntions  entre  les  compagnies,  et  à  un  enehérissement  dee 
ptîx  'de  transport.  Si  la  concurrence  illimitée  pouvait 
jffoduire  des  résultats  sérieux  et  déflniiirs,  il  ecmlilail  que 
ce  fdt  aux  Êlal9-Uni9,  suus  le  régime  de  la  liberté  absolue 
ries  chemins  de  fer.  11  se  ti'ouve  cependant  que  celte 
liberté  même  olTre  au  publie,  contre  les  exigences  des 
compagnies,  une  protection  moindre  que  nos  cahiers  des 
charges,  qui  permettent  à  l'administration,  sinon  d'imposer 
'  :s  abaissements  de  tarif,  au  moins  d'empêcher  les  relève- 
leots.  1) 

—  Le  Mexique  continue  de  vivre  dans  l'anarchie;  mail 
l'Amérique  du  Sod,  le  Brésil,  les  Etats  de  la  PluU,  sur- 

le  Chili,  dérricbenl  leurs  vastes  solitudes,  et  prépn- 
,ient  l'aveDir,  un  peu  grâce  à  l'immigration. 

—  Dans  l'Afrique  du  Sud,  no  petit  État  jusqu'ici  indé- 
pendant, leTransvaal,  s'est  rondo  dans  la  colonie  anglaise' 
liu  Cdp  :  le.sateMe  a  âlé  absorbé  par  le  soleil;  il  faut 
espérer  qne  ce  ne  sera  pas  pour  sa  porte, 

.•-  la  Cbine  enyole  vue  amt>a»sade  en  Eufoçe  ■.  v 


Lt  JipM  le*  •  Kcci^â.  d  »'«■  mate  hics,  il 
hon  ^■'a  <Rl  mbUut  castre  il«>  r***"** 
*t  r*BtM*  rf^iBE.  Il  d';  a  fat  dr  praçri*  h 

le  Md  dcpvu  IragMDpri;  ma*,  k  pragri»  atieaB,  ■ 
|idc.  tMI   M  «tmpeuc,  et  il  rc^  na  pain  m~ 
dnnUc  CI  IJcoaJ  en  oonielks  amflwraûiDt. 
M.  B. 
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Gr.  iu-8,  m  p.  Berger-Levraull  cl 
•Bkrial  DitzDEi..CisTEu.i>.  —  Histoire  vériiUf 
ton/piêlt  âe  lo   Nouvelle- Espagne.  Traduc^oit  1 
t.  JuurilBotl.  2  vol  in-8,  iVi-1368  [i.  et  2  carteirpsr», 
ïmp.  Lahure. 

Behtaiilù  (P.-A.).  —  Introduction  à  ta  recherche  det 

causes  premières.  De  la  mélhode.  T.  1".  In-lS,  3S4  p. 

Germer-Baillièi'c  el  C'. 

BEHTnEZËSB  tAtrred).  —  Le  Progrès.  1.  Les  Relt^on»; 

[[.  LaRèvolulian;  111.  La  Ecience.  in-IS  jè»us,  178 p. 

BlïEwomt  (de).  —  les  grandes  entreprises  giùgrit- 
phiqvM  (lepurB  [SIQ,  nvee  carlea  chrono-IJlbeir»- 
pbiies.  I.  ATrlque.  ln-8,  it-151  p.  et  3  carlet.  LasHîll;- 

Blksc  (J.).  —  Elude  sur  la  comptabililé  d/parttmm- 
tale  depuis  son  urlglne  Jusqu'à  1875,  et  éléments  [>n- 
liques  pour  la  formatlun  du  budget  des  dépari emenît. 
In-8,  Tii-79  p.  Rode«,  imprim.  de  Broca. 

BuncHOT.  —  Projet  d'un  canal  inler-ocfanique  H 
fin»  à  grande  seclion,  n   Irnvera  le   grand   îilhina 
«miricain,  par  le  Pijcaragun,  pour  unir  rocéan  AtlBIh-- 
tique  el  l'océan  Pàcinque,  i  l'aide  du  tlcuve  San-Ji 
T.  in'4,  tOS  p.  Bourges,  iiup.  Jollet. 

Blis  (Ch.).  —  Notes  de  voyage.  La  Nouïelle-Calédonie, 
Ile  Canipbell,  Nouvelle-Zélande,  Tatti,  Mîssioni  ooéi'- 
niennes.  T.  in-S,  152  p.  Le  Mans,  imp.  et  lib,  Leguf- 
cheux-Gatlienne. 

BLi.t  ^Lucien).  —  De  l'assurance  sur  la  vii.  et  ipécialo- 
ItieDl  de  la  donation  aonlenue  dans  l'assur 
fit  d'un  tiers,  ln-8,  133  p.  Cotillon  et  C-. 

Bloch  (M.).  —  Les  communes  el  la  liberlé.  Etude  d'ad- 
ininJBtraiiOB  comparée.  1d-S,  3i(i  p.  Berge r-Levraull 
etc. 

Block.  —  Dictionnaire  de  l'adminùtralion  fnmçoUef 
■c  la  roi  la  1)0  ration  de  membres  du  conseil  d'Etat,  i 
'.s  comptes,  etc.  'î'  édition,  entièi'ciiienl  reÀa*- 
l'île,  ari^mentèeetmi'ie^  ^dut.U*  livraison, in-SiScol., 
"01-960  p.  Berper-UimuW  t'  "■ 


eiC*. 


!r-Levniult 


-  ID°  iitraison.  In-g  k  2  col,  1441-1000  p.  Berger^ 
LoYrault  el  C". 

—  TMorie  générale  de  l'Étal.  Tradiiil  de  l'allemand,  par 
H.  Armand  de  Riedmaltca.  ln-8,  xixii-478  p,  Guil. 
loumin  eIC". 

Don^EiËHE  (Euginc).  —  Histoire  des  paijsam.  Ëdi- 
lion  jllnsirie.  ln-4  à  2  col  ,  464  p.  Libr.  de  Vécho  dit 
la  Sorbonne. 

BON.tEt  (Viclop).  —  L'txpéfienùe  noKfelle  du  pafiiet^ 
mannait.  ln-8,  20  p. 

Boiuma  (Henri)  el  Bdiële  (Léon),  —  Lsê  aTckives  h<^- 
pitalières  de  Paris,  ln-8,  v]-3â4  p.  Chnmpiun. 

Bouchard  (Emile).  —  Elude  sur  l'administration  dn 
lioancea  de  l'Empiie  romain  dans  les  dcrnieri  tein|a  de 
■on  existence,  pour  servir  d'introductiani  financières 
en  France.  In-B,  xix-53a  p.  Guillaumin  et  C^  (1371). 

Bo«iaN(M-BiuNDEi.v.  —  Rapport  nu  ministre  de  la  marine 
relulirè  l'ojireïcuUure  mr  le  liiioral  de  la  Manche  et 
de  l'Oeéaa.  ln-8,  m  p.  Wiilersheim  et  C". 

BoiH:aoT.  —  Le  Mont-de-pieté  de  Paris,  son  rûl».  In-8, 
36  p.  Paris,  Imp.  et  lit),  v  Bouchard-Huiuril. 

BOIJODET  DE  L»  Gkïe,  (jonaervaieur  des  foréls.  —  Rap- 
port k  MU.  les  adminUlra leurs  des  domaines  eut  l'or- 
ganitatian  dv  certiee  forestier  en  Boumanis.  In-IB, 
.  30  p.  Bureau  de  la  Hevite  des  eaux  et  foréls. 

Dbaokh  (F.).  —  Manuel  de  police  administralixe  et  ju- 
diâaiTe.  In-18  jèsus,  427  p.  Bureau  du  Journal  dM 

IteàlHE.. —  Bénovatiori  du  cadastre.  OhEErvalioiis  tur  le 
projet  de  loi  eoncemanl  le  renouvellement  doi  opéra- 
tions cadastrales,  présenté  par  M.  le  ministre  des  11- 
uancea  à  la  Chambre  des  députes,  le  13  mars  1876. 
'  Id-SÏ  67  p.  Artas,  imp.  de  Séde  et  Ce. 
BniHCAfiT.  —  La  contribution  foncière  en  FraAce  et  le 
projet  de  loi  sur  le  cadastre,  In-S,  17  p.  Guillaamin 


jhhXte  dTf'tl 
r  les  épidémUi  pfiwionl  l'oi 
R<!s  1874,  fait  iiu  nom  de  11  comiiiiBsion  iiermaoeai 
lies  ciiiiicmiea  <]e  l'Acmltmie  de  uédeciiie.  Ia-4,  56  p 
G.  HaMon. 

hwimtit.  —  tuiAt  statistique  lur  i'imtritction  primoir 
m\  EuTSpe,  en  France,  et  notamment  dann  le  J^tntlfri 
ment  de  l'Vfinne.  In"i ,  viii-2i>  p.  et  YJ  tableaux 
Auxerre,  imp.  et  lib.  Gailot. 

BnODBSE  (Èmilc).  —  Elude  sur  l'assistance  puUiijut  i 
privée  che::  les  Romains,  ln.8,  170  p.  Di^ri 

BsieuiËRE  (Louia),  —  L'agricvltuTS  eonttmporaitu 
Sa  sitiiaiioB,  ses  moï^ns  d'action.  Avec  une  ptiîati 
H.  L.-A.  Londct,  jirofcaïeur  d'économie  rurale  i  i'ii 
régionale  d^agricullure  deGrand-Jouan.  [n-8,UKr3l7( 
LIb.  G.  MiBsun^ 

BocHËHE.  —  Traité  théorique  et  pratique  sur  les  opér» 
tiont  de  la  bourse  :  transferts,  mutations  et  convenioa 
des  reniea  sur  l'Êtiil,  actiona,  obligations  et  autre*  va 
leurs  mobilières,  marcbéa  au  eomptaol  et  à  terme,  jeu 
lie  bourse,  etc.,  et  des  actiona  judiciaires  auxqaellesi 
donnent  naissance,  d'après  les  principes  de  droit  q|û  U 
régissent,  et  les  dernières  aalullans  de  la  jurispriideliGi 
sui<ri  des  règlements  des  agents  de  cbange  de  Parùi  |n 
AmbroiseTardieu, procureur  général  à  la  eourd'aiip 
de  Cien.  In-S,  xi-li'2!  p.  ilareacq  alnf. 

BuNEL. —  Établissements  insalubres,  ineommoitt  i 
lUtngereux,  Législation,  iaconvénienla  de  ces  êIsbIUl 
nenls  et  condition  d'autorisaiion  o rdioai rente ntprcpM 
par  les  conseil  d'hytjiène  et  de  salubrité.  Id-8,  S03| 
Lib.  Berlhoud  frères. 

Bdhat  (Amédée).  — •  Cou»  d'exploitation  de  mJfU 
2'  édîliOD,  retoe  et  augmentée,  avec  un  alUs  In-t,  i 
130  pi.  lu-H,  Wi  p,  Lib.  Baadrï. 

BorsHTAb  (Hls  de).  —  ÉtabiissBmenl  en  Franev  d 
premier  larif  géniral  de  douants  (1787-I791J.  ËM 
d'histoire  et  d'économie  comparées,  ln-8,  lUG  [i.  Gtlil 
kumia  et  C. 

—  Le  régimi  des  admisiiout  tîm-çmiivrïi  de  fenatl 


■  'BUTENïAi.  (ue)  el  F.  Le  Pl*ï,  - 
■France.  Lultre  de  M.  li;  camle  'le  Itulenval,  nncïeo 
sèDateur.  Réponse  de  M.  F.  Le  Play,  ancien  ténstaur. 
3°  édition,  reTue  et  complétée.  In-IS,  5U  p.  Demu. 

■  Butler  JonssrinE  (H. -A.  Muuro),  memlire  de  la  Cham- 
bre des  cammuoeB,  el  Le  I'lat.  aDcien  sénaleur.  Ll 
Réforme  en  Europe  et  le  snliit  de  Ih  France.  la  pro- 
gramme des  union/:  de  la  pai.c  soeiaU.  In-lS  jésiu, 
300  |i.  Tours.  Mame  rt  flii. 

Cadet  (Cniesi).  —  Diolionnaire  de  Ugislation  ittueile, 
camprenant  les  éléments  du  ilroll  civil,  cammercial,  In- 
dustriel, maritime,  criminel.  T.  I,  2'  édition,  l' tirage, 
'  -  uvee  un  supplément  contenant  les  principales  madîflca- 
tionsupporlées  depuis  \S11  b  la  législation,  ln-18,  viii- 
840  p.  Lib.  Eugène  Bélin. 
Cahiers  des  États  de  Normattiie  sous   les   règnes  de 

i  Louis  XIII  et  de  Louis  XIV  ;  documents  relatifs  à  ees 
-  itaernbl^es,  recueillis  et  annotés  par  Ch.  de  Bobillard 
I      de  Beaurepaire,  t.  I  (1610-1620).  In-S,  3(>3  p.  Roubd, 

.    lib.  HftéHe.  f 

I    COml  intw-ooéaniqtie  sans  échuet  ni  tunnels  it  trayert 
.    le  territoire  du  Dsriun,  autre  les  goirei  il'Usaba  et  de 
San-Miguel  (Ëiais-Unis  de  ColombicJ.  In-S,  2S  p.  et 
i  caries.  Challamel  atnf. 
.Cnusirie  imt  le  Wire-èckange,  dédiée  aux  gens  du  monde. 

In-g,  32  p.  Lille,  imp.  Bobbe. 
Ceh^dschi.  —  SiWer  tinHealcd  (l'argent  réhabilite), 
note  lue  pur  Henri  Cern'usclii  au  congrès  de  l'Assodi- 

.  LiverpODl  en  octobre  1K7G.  ln-8,  'ii  p.  Guillaumin  etC*. 
,  Certes  (A,).  —  Le  'ph'jUozera  et  ie  budget.  In-8,  59  p. 
.    Guillanmin  et  C». 

Crau.iol(V  ).  — Cotirs  d'économie  politique  popuittin. 

La  propriété.  In-S,  26p.Lib.  Guillaumin  elC.  Id.  in-13, 

'      3ïp.  Uiclem. 

CflALLOT  (P.).  —  Tramways  et  chemins  de  fer  sxir  routes. 

Historique,  jurisprudence,  réglementation  d'après  les 

documents  officiels,  ln-8,  37G  f>.  I .  ¥^oÏDs.Oa\\&. 


6ÎÎAN«fiET  (ÔClï),"—  Caractin  du  droit  d»  ciH  à 
Rome  et  de  la  nationalité  française,  compreaiaE 
l'examen  de  l'article^dulraiU  de  Francfort,  lOmai  1811, 
rElnlivemeni  au  ctiangentent  de  nationtiliiÉ  au  Aln- 
ïiens-Larrains.  Jn-8,  âlO  p.  IJb.  Uulol. 

Chahoi-ais  (Louis  de).  —  L'Inde  française.  Deui  annics 
sur  le  eflle  de  Coromandel.   tn  18  j6suk.  2iS  p.  l 
Challamel  aine. 

CuiinDT.  —  let  grandes  compagnies  de  chetnin  de  fer 
eu  16TT.  In-g,  20  f.  UuiliaumiD  el  C. 

—  Ut  grandes  compaynie  de  chemin  de  fer.  Du  din- 
ett  tiralique  et  éconanilque  de  leur  exlenEioii.  Ib-8. 
14  p.  Uuillaumin  et  C. 

—  Lei  grandis  compagnies  de  chemin  de  fer 
compagnies  r£);lonalea  secondaires.  In-S,  15  p.  Onit- 

Chebtih  (D'  a.).  —  Slalislique  du  i, 
■population  en  Europe,  de  1865  à  Ibuu,  luirig  oui 
étude  sur  la  naialilé  el  la  mortalité  dana  diaeune  di 
49  provîntes  du  rojraume.  In-S,  140  p.  Lib.  J.-B.  Bail* 
liir«etlll«. 

CHGtjktiER  (Miehel).  —  La  nouvelle  déprécialion  dt  Var- 
gent.  ln-8,  !4  p.  Iinp.  Quanlin  et  C*. 

—  Le  renoHvellemsnl  des  iraiiii  de  eommtree,  la^i 
18  p.  Pari;,  imp.  A.  Quanlin. 

Cbevallieh  (E.).  —  De  la  propriété  des  mimt  et  de  ■( 
rapports  avec  la  proprièlt!  tuperHcielIe,  Id-S,  201  f, 
Hareacq  aîné.  ' 

CuEVALLiEB  (Eugéne).  —  L'cnqitêle  des  travaiHevn'tM 
lu  réformes  sociales.  3".  4',  5'  cahiers.  In-B,  33-7S  p 
L'auteur,  11,  rue  Gabrielle. 

CniHAC,  —  la  }iatite  lianque  et  les  récoUlioni.  4*  ttUt 
In-lS  Jésus,  Tiii-300  p.  Amyui. 

—  Les  mystères  da  crédit.  1.  Le  crédit  foncier  enFrum. 
In-8JBBUs,  Iï-la7p,  Lib.  Amyol. 

Cbùppis.— Statistique  des  prisons  et  ttaUissemeniifin^ 
tenliatres,  et  compte  rendu  préeenlé  à  M,  la  minlitn 
de  l'intérieur  pour  l'année  18T3,  par  le  directeur  dâ 
^'«dniinjslralion  \ifeniUnliairc,  minJEiêre  de  l'inlËrlOr» 

.(»>.  in-*,  cxnv-aTrjv,  Imp.V.Tiaço^i. 


ï<Mi»'4»jwWÎtr.G«tif 
d'tppïl  ùa  Roaen.  Audience  solejinelle  de  rentrét  du 
3  novembre  1876-  ln-8,  62  (i,  Rouen,  imp.  Leeerf. 

Chhistofhle  (Albert).  —  DUtaan  à  i»  Chiimlire  (1«  dé- 
puièsEurlaqueBliondcscheniinsilefer,  leSOmars  I87T. 
In-B,.lt5p.  [mp.  uationale. 

CuvE*i](0.).  —Sittialioli  adminiitratkt  et  fiaaneiétv 
des  manU-de-pUté.  Itapparls  el  documents  présenlëi 
i  M.  de  HarcËre,  minitlre  gecréisire  d'Ëlat  au  dépsr- 
inenl  de  l'iulérieur,  au  nom  ilu  conBeîldes  inspeeieur* 
généraux  des  ftablisBemenls  de  bienfaisance,  psr  M.  (i. 
Claveau,  inspecteur  général  (minlatère  àt  l'inlériear). 
Gr.  in-S,  yiii-191  p.  Imp.  naiionale. 

CltTEL  (D'),  —  Les  principes  ou  ilx'  siècle.  In-18, 
xii-Ut  p.  Germer-Baillière. 

Clim^  (H.).  —  Questions  pratiques  sur  Vhypàlhéqitt 
ligaU  de  la  remme  marif?,  suivies  d'une  disserladon 
sur  l'bjpothèque  légale  des  mineurs  el  des  Interdit). 

'    ln-8,  3S7  p.  Qurand  et  Pedone-Lauriel. 

Code  de  ta  pêche  /luviiite.  liistmciion  pour  les  gardes- 
p£cbe.  luBtruclions  pratiques  pour  le  repeuplement  dea 
cours  d'ean.  MiniEtère  des  travaux  publics. ln-8,  167 p, 
Imp.  nationale. 

Code  des  lois  sur  l'enregislremenl,  le  timbre,  les  droits 
de  greffe  et  d'bjrpoibèqije,  te  notariat,  les  amendes  de 
prooédure  civile  et  les  impAts  directs  dont  le  recouvre- 
ment oa  l'assiette  rentre  dans  les  atlrjbaliansde  l'admi- 
DtstratiDn  de  l'enregistrement.  Complété,  pour  les  année; 
1873,  1874  el  1875,  par  trois  suppléments,  ln-8,  vm- 
396.  P.  Dupont. 

Comité  inlernalional  des  poids  et  irusures.  Procès- 
terbauxdesfêuncesde  lB7û'7G.  In-S,  1J2  p.  Gaulliier- 
Villara. 

Commiitinn  ini.ernalionaie  du  mètre.  Section  rroncaise, 
Exposé  de  la  liiuatioti  des  travaux  au  l<'oclobro  I87G'. 
In-S,  86  p.  Imp.  nalionale. 

Con\ple  général  de  l'adminiilralion  de  la  justice  eitUe 
.aeommereiale  en  France  pendant  l'année  1874,  pré- 
nnté  au  président  (tu  la  ltépubli<i}ie  çu  ^e<^\&%^%b 


h-e,  4*  édi- 
i  et   il' 
,r>;    Lillrè, 


Compte  général  de  l'adniintslralUm  de  ta  JHild 
11'  peiid.iiiL  l'année  1874,  jirc-ti   ' 
sidenl  de  la  Hèpulilique  |iar  le  v'^ràe  ûu*  s 
nlslre  àe  la  justice  H  des  cnlles.  1n-4  xx«i-' 

Compte  reruiv,  des  travaux  de  la  chambre  ilti 
de  Lyon,.  Aitnée-iS'ii,  1d-8,  700  p.  I.y»n.  Ii 

Comte  (Auguste),  Cours  de  philosophie  fn^il 

'  lion,  sugmenlëe  de  la  préFace  d'un  di«i:ipli 
Élude  sur  les  progrès  du  poaUlvisme,  |i 
d'une  table  alphabétique  des  matières.  G  vol.  ïn-8,  ciif 
34tJ4  p.  Libr.  J.-B.  Baillière  ei   ~ 

Cootértacei  inleruatianales  sur 
Unnes  à  Paris  entre  les  délégués  de  la  Belpque,  tU^ 
France,  de  la  Graude-GreUpue  el  des  Pays-Bas.  Pntd 
verbaux.  In-4. 188p.  Imp.  natiunale.  —  M.  3O0  |>.  ~ 

Congrès  de  la  Sociéii  des  agricaUturs  de  Fra)u«,.H 
i  CbStesuroux  tes  6,  8  M  9  nai  1874.  Comple  n  ' 
des  travaux,  publié  au  nom  du  bureau,  par  N.  JSu 
Damouretle,  seerélaire  général  ducont'ris.  In-8,itï| 
Au  siège  de  la  Société,  1 ,  rue  Lepellelier. 

CoiiJiii  {1  ■).— la  question  dt  l'usure  devant  Itiel 
Id-8,  61  p.  Ouillaumin  el  C'. 

Conversation  d'un  maçon  mos  ouvrage  el  d'un  eni 
de  minisiëre.  Gr.  in-18,  36  p.  Libr.  du  Magaiiii  f 

CoTTiN  (Paul).  Le  département  de  l'Ain  et  let  preih 
traités  de  commerce.  Le  pays  tranc  de  Ge\  cl  1» 
■nvajarde.  Les  indusirii^s  du  Rugey.  Gr.  ia  8,  70  |ii! 
3  tubleaux.  Les  libraires  du  déparlenienl  de  l'Ain.      ' 

GouRCT  (de).  —  La  double  Oisarance  (art.  3Ût)  dd  Bi 
de  commerce),  ln-18,  116  p.  Libr.  Anger. 

—  Question  de  droit  maritime.  L'avarie  commune  e£. 
fret  après  l'abandon  en  mer  de  l'épave.  In'18,49 
Libr,  Anger.  ' 

CoDHKQT,  ancien  in^pec^teur  (lénéral  des  éludée.  — AM 
lommaire  des  docCrinet  économiqua.  In-18  |4i 


^^       fomi 


GoimTois  (Alph.).  —  TabUauT  iei  cours  det  principalea 
valeur!  négocier»  el  colf'es  aux  liourses  des  elTeU  pu- 
blies de  Pjria.  Lyon  ei  Murseilli!,  ilu  17  janvii^r  1197 
(2S  nivôse  sn  VI)  k  nos  joiira,  rclevfa  sur  Jcs  documenU 

-    oFflcielK  II  autlientiqnes.  3'  fdtLlon.  In-g  oblDug,  109  p. 

'   Imp.  A.  Chaix  et  C'. 

C^etp  «1  Lahris.  —  Court  de  droil  maritime.  Mer,  na- 
vires, hypothèque  iparittine.  socléléa  maritimes,  peni 
d«  mer.  Id-8,  xiiii-672  p.  MareBcq  aîné, 

CtiBirN  (R).  —  Études  sur  le  droit  ramain,  Lea  loi)  ei- 
vilcs  de  Rome  (îles  personnes,  du  mien  et  du  tien,  dei 

'    hèrèdilés).  ln-18,  v-64!)  p.  Pedone-Lauriel. 

Iton  (A.).  —  Élude*  ^hislariqne!,  l'industrie  hu- 
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de  législation  comparée  :  I*  Mexique,  In-S,  20  p.  Dn- 
cbemin. 

i—iJeJoproprtfWinfeilMitieBe.  Éludes  de  ligislailon  com- 
parée. Ëlels-Unis.  Dispositions  de  l'acte  du  S  juillet  1870 
relatives  aux  droits  de  copie.  Gr.  io-S.  15  p.  Ducbemin, 

•^  De  la  propriélé  littéraire,  ou  explication  de  la  loi  fran. 
Caîae  des  U-lt)  juillet  laGG  sur  les  droits  des  hÉritlen 
et  des  ayants  cause  des  auteurs,  In-8,  61  p.  Paris,  lib. 
Ducbemin. 

Sntinu.  —  Esquisse  d'une  leonstitMion  démocratique. 
In-18  Jésus,  ïiiL-376  p.  Calmann-Léïy. 

6dilb*glt.  —  Traité  d'économie  industrielle ,  étudet 
préliminaires,  organisation  et  condoite  des  entreprise*. 
Id-8,  SOS  p.  Lib.  Guillaumia  et  C*. 

ptttLLADHE  (Eugène):  —  Traité  pratique  de  la  voirit 
vicinale,  ou  exposé  do  la  législation  et  de  la  jurispru- 
dence sur  les  chemins  vicinaux.  4°  édition.  In-  IS  Jésus, 
300  p.  Paris,  P.  Dupunl. 

AlASHAn  (J  .-A.).  ~  Droit  inlerrtational.  L'Egypte  et  les 
tràiléa  internationaux  sur  la  rérurmè  judiciaire.  In-8, 
M  p.  Lib.  Durand  et  Pédoue-Lauriel, 

niWEi,  (E.).  —  les  origines  de  la  révolution.  Id-32, 
*~'   I.  Lib.  de  la  Bibliothèque  démeeralique. 

({jiitTBïnM  (Edouard  de).  --  Philosophie  de  l'incoTueieiil. 
TrndLite  de  l'allemand  et  précédée  d'une  introduction 
par  D.  Noien,  professeur  à  la  facallé  de  Honlue 
Edition  revue  par  l'auteur,  et  précédée  d'ni 


e  pour  oelle 
]r-Bailliire  et  C". 
Hadtefedille  (J,-B.).  ~  I/gi»\ation  de  la  mar 
chanda  en  Angleterre.  In-S,  48  |i.    Herger' 


Havard  (Henri).  —  la  BoUande  pittoresque.  Lei 
lières  menacées;  voyage  dans  les  provinces  de  MM) 
Gronlngue,  Drenlhe.  Dveryssel,  Gueldre  et  Limiitvg, 
Avec  une  préface  de  U.  E,  Levasseur,  profeuMir  |' 
Collège  de  France.  3"  édition,  iliuBlrée  de  iO  gtawoi 
sur  bois  dessinËes  d'sprCs  jiature,  et  enrichie  d'v 
carie  des  Pa;s-B3a.  [n-18  Jésus,  kvi-481  p.  Lih.  Ht 
et  C«. 

Hegel.  —  Philosophie  de  la  religion,  Iradaïte  powl 
première  Foi«,  et  accompagnée  de  plusieurs  introdoi 
lions  et  d'un  oDinmenlaîre  |ierpi:tiiel  |iiir  A.'Véra,  uth 
proreaseur  de  philosophie  à  l'université  de  Fraaec,  t., 
în-S,  CL1X-43S  p.  Germer-Bailliàre. 

Henrt  (Léon).—  Du  privilège  sut  le  pria  de  cesiion  ê 
of^cet.  Exomen  doctrinal  de  In  jurisprudence  de  U  W 
de  cassation.  In-S,  54  p.  P.iris,  lih.  Marescq  aîné. 

Hebmeun  (Th.).  —Mémoire  sur  le  cadastre.  In-B,  IO!l 
Colin  et  C: 

Rerban  (Victor).  —  A'olrs  marine  marchande.  Cioii 
de  son  inFériorilé,  possiLililé  de  la  relever,  ln-8,  43  f, 

HiPPEAU.  —  Vinstruttion  publique  dans  les  £tatM 

Nord  (Suède,  Norvège,  Danemarck).  In-12,  xxxv-3!l( 

Didier  et  C<. 
HoHZÉ  OE  l'Adlndlt  (D'),  —  De  l'assistante  publiqu. 

Lille.  Statistique  du  paupérisme  et  des  secours 

il  Lille.  In-g,  28  p.  Lille,  imp.  Danel. 
—  Rapport  SUT  le   tongrêi  d'kygléne  et  de  lam 

de  llruxfltes,  lu  à  la  séance  de  la  Société  des  «cj< 

deragricultureet  desartide  Lille,  le  IS  décembre 

In-B,  32  p.  Lille,  imp.  Chicux. 
I   HcntiEtiT  Spencch.  —  Introduction  à  la  sci\ 

3*  édilion.  In-S,  V[-43S  p.  Gtrmer-Daillicre  «I  C 
ttoçoVAKT  (i.-l.,).  ~-   I.o  ifiw*  "1*1  Lvcres  yr/uij 


t' droil  commercial,  par  tÊV^ 
Icscut.  In-IB  Jésus,  iv-392  p.  Th.  Lefèvre. 

Hdileau:!.  —  La  Imniêrc  nouvelle,  La  solution  loeiatt, 
l.  I,  du  grand  ouvrage  inédil  ;  La  science  unirerselle  de 
vie.  In-8,  Î13  p.  Paria,  l'aaleur,  rue  des  Martyrs,  10. 

'JllUgitimiU  de  Finiérêt,  par  M.  J.  A.  H.  l"  tudcnle. 

In-S,  271  p.  E.  Lacroix. 
■tmpùt  (1)  sur  le  capital  devant  li  Chambre  des  députés, 
discours  de  H.  Méuier,  et  réponees  de  M.  Itouvier  et 
M.  Léon  Sa^,  ministre  des  tlnsnces.  In-lS,  36  p.  Paris, 
imp.  el  iib.  A.  Witleraheim  et  C'. 

JnditateuT  (i')  des   expèdiliont  par  grande   et  petite 

•  viteaiB  sur  tes  chemins  de  fer,  1'  année.  Tarifs  alpha- 
bétiques de  ou  pour  Paris,  avec  carte.  Gr.  in-S,  %  p. 
A.  Cbaix  et  C-. 

AdutlnR  (!')  de  la  pèche  en  Nonise,  pnr  H,  -B.  Traduit 
de  l'allemand.  In-ti,  83  p.  Boulogne-eur-Mur,  împ.  Le 
Boj. 

indiMtrie  du  ga:.  Lëpislalion  spéciale,  ordoiuiauGea, 
décrets,  arrêtés  et  fë;fleinents  relatifs  à  la  rabrimlion 
et  i  la  diatribulion  du  gaz  d'éclairage.  In-8,  UT  p. 
Paris,  imp.  veuve  ElhioU'Péron. 

itCOLLiOT.  —  La  cdie  d'Ébéns.  Le  dernier  des  DÉtsriers. 
Avec  gravures.  In-ISjésua,  335  p,  Lib.  internatioasle. 

—  La  femme  dans  l'Inde,  la  femme  aux  temps  védîqnes, 
lux  temps  biahamiques  et  dans  l'Inde  de  la  décsdeDM. 
In-S,  352  p.  Lib.  inierDallonale. 

—  Rois,  prliret  et  casttt.  ln-8,  368  p,,Lib,  interna- 
tionale. 

—  Voyage  au  pays  de  la  Uberié.  La  vie  communale  aux 
États-Unis.  In-is  Jésus,  235  p.  Decaux. 

—  Voyage  au  pays  des  éléphanls.  Illustration  d'E.  Yon. 
3*  édition,  ln-18  jésiis,  355  p.  Oenlu. 

JiCDHAtiT  (A.J.  —  Etude  hygiénique  sur  l'insalubrité  des 
eommunes  rurales,  tant  an  point  de  vue  de  l'Iiygitoe 
publique  que  de  l'Iiygiëne  privée  des  populationa,  el  des 
moyens  A'y  remédier,  In-tj,  Ai  p.  Cambrai,  imprimerie 
Régnier-^Farez. 

Jàimi  (Paul).  —  Les  causes  finales.  In-S,  752  p.  Germer- 
Ballliére  et  C: 


LIb.  de  [a  Société  bibllugraphiqae. 
ihnois  (P.-E.).~Aux  vieillard!.  L'individu,  ta  fai 

la  tialitm.  ln-8,  1%  p.  Bûrdeouîi,  Lefebïrfr. 
JoiscHLM.  —  Jnanl-projfil  d'un  grand  canal 

Iraversanl  la  France,  pur  Joaschin,  rhet  de  ûiabit 

cbemïn  de  fer  d'Orlèan»,  à  ChAleaulin  (Fiai itère),  i 

11  p.  Quimper,  iinp.  Caim,  dit  Lion. 
JOBEz  (AlpbanGci.  —  La  Franee  sovs  Louit  XVI, 

Tnrgol.  RèroroieB,  accardèM  (mars  1876].    ~    ~ 

retirées  (août  187G).  In-3,  vii-55e  p.  Lib.  Didier 
_  Hygiène  tnoralt.  lu-18  jésua,  ! 


JOLLÏ  (D'  1' 

J.-B.  Bailli 
JouRDAi:)  (René). 


Iflh. 


JVole  lur  le  coûi  de  la  broehêt 
prix  de  revient  des  llls  de  colon  en  France  ei  en  Jt 
terre,  ln-4,  12  p.  Saint-Quentin,  imp.  Moureau. 

JoDiutotiD.  —  L'an  de  bien  placer  ion  argent,  oi 
lei  renseignements  les  pluH  complets  sur  toutes  let 
leors  qni  ae  négoclenien  France^avfclei  apprécô 
perBOnnellea  de  l'auteur,  ses  explications  et  tes 
eeilB  sur  toutes  lex  opérations  de  bourse,  tant  di 
cément  que  de  g|>ër.u1alion.  Gr.  ia,-l&,  316  p.  L'si 
1,  rue  du  Quntre-Seplembre. 

JoussKiuME  {u.-V.'h.).  —  De  l'organisation  dajjtr 
nialière  eriminelle  à  Borne  et  dans  notre  lésait 
moderne.  In- 8,  24T  p.  Nantes,  imprimerie  Porei 
Griraaud. 

Jbgl*h  (Clément).— Du  rôle  de  la  monnaie  et  itt  Uni 
ln-4,  Il  p.  Berger- Lïvrault  el  C. 

—  La  baisse  rt  la  hausse  dt  l'argent,  ln-8.  If 
A.  Chaix  et  C: 

JuixBHiEB  (Lucien).  —  Traiié  des  latalians  de  « 
l'uivi  d'un  formulaire  contenant  les  difTirenla  aelet 
i[uelB  le  droit  de  chasse  peut  dOTiner  lieu,  ln-18  ] 
li7  p.  Firmin  Didot. 

JuTr.;iu  ().).  —  Abolition  du  monopoU  det  allum 
tn-S,  G4  p.  Denlu. 

De  la  procédure  civile  el  det  at 
ehex  Us  Romains.  Traduit  de  l'olleinand  et  pr 
inlroduction  v^'  Clincles  Capmas,  profCMBai 


recuite  d«  droit  Ile  Dijon.  lu-S,  xixii417  p.  Librairie 
Tborin. 

Keryileu  (Repi).  —  Documents  pow  servir  à  l'histoire 
de  Saial-Saiaire,  recueillis  et  annotés  par  René  K«r- 
viler,  ingiiiienr  des  ponts  et  eliBUBsées.  Chapitre  1", 
luttes  de  Saint-Naiaire  avec  Guéraude  et  les  fernlieri 
généraux  (1453-1714).  ln-32,  139  p.  Sainl-NaHire, 
imp.  Girard. 

KsALti.  (Sidi).  —  Précis  de  jurisprudence  musulmane 
luivaat  le  rite  œalékite.  Publiée  par  les  soini  de  la 
Société  uiatii|Ue.  4*  édition.  In-S,  240  p.  Leruux. 

Là  BËGUE.  —  Traité  des  riparations  (lois  du  bâtiment). 
Riparations  locatives,  gros  entrelien;  réparations  ubu- 
lïniiiérea,  grosses  réparations.  1*  édition,  retue  et 
augmentée,  ln-8,  xii  1Ë2  p.  Lib.  Ducher  et  C*> 

Iaboglate  (A.).  —  Dictionnaire  des  arts  et  manvfac- 
hirex  et  de  l'agriculture,  avec  le  concours  de  savanti, 
d'ingénieurs  et  de  fabrioanla.  4*  édition  (2*  tirage),  4ï. 
in-4  à  2  col.  42%  p.,  60,  rne  Madame.  1875. 

J^ABOOLBËNE.   —  llapporl  général  a  H.   le  ministre  de 

'  l'agriculture  et  du  commerce  lur  le  service  médical 
des  eaux  tnin^alcs  de  la  Francs  pendant  les  années 
t87-Z-t873,  rail  an  nom  de  la  commission  permanente 
des  eaux  minérales  de  l'Académie  nationale  de  méde- 
^ne.  ln-4,  â1  p.  Ub.  G.  Hasson. 

ILabst  (Otry).  —  Surveillance  par  l'État  de  U  question 
financière  des  ehemïns  de  fer  en  France.  In-S>  13  p. 
Guillaufflia  et  C*. 

Lacohue  (H.  oe).  —  Le  suffYage  uninersel  et  la  repré- 
tentatian  des  intérêts.  Id-8,  62  p.  Douniol  et  C. 

jL^rEfuiiËHE  (J.).  —  De  Paris  à  Guatemala,  Notes  de 
TOjages  au  centre  Amérique,  I866-l8Tâ.  Illustré  de 
35  pi.,  dessins  de  M.  Eug,-A.  Guillin,  grav.  de  H.  Al. 
Bdand.  Gr.  in-S,  450  p.  Gurnier  frères. 

^fFiTTE  (l'abbé).  —  Le  Uahomé,  soiivenira  de  voia^e 
èl  de  mission.  Avec  une  carte  de  la  eâle  des  Esulaves, 
et  une  notice  par  M.  l'abbé  Borghéro,  supérieur  de  la 
iniision.  4'  édition.  In-S,  239  p.  et  2  grav.  Marne  et  Dis. 

,L*' Luieune  {Henry).  ~  L'assurance  sur  la  «ie  o.mi 
...  ....     .    ^^  jii  p_  Folhi;tinB\wm.  ^ 


ilu 

I 


Laui.  —  De  t'apifrentîssage  et  d'une  caisse  de  retnil 

|>aur  U  classe  ouvrière,  ln-8,  16  p.  Lib.  GnillauiDÎn 
La\c.  —  Lei  Katheder-socialisiett.  M.   deLavelajeC 

l'économie  politique  orlhodoxe.  In-S,  52  |j.  Lfon,  iM\ 

Hougln-Busand. 
Làhocue.  —   Us  nationaux  et  Its  partis.  Etods  d 

instilulîons  de  la  France,  de  son  droit  national  elde^ 
'  solution  conElitoiionaelle  après  la  guerre  de  UT 

la-lS  jé^as.  \x-750  p.  Lib.  Flécbioz. 
LiVALf.TTE  (A.  de).— tes  traités  de  commerce  al  let  M 

Rapport  à  la  Société  des  agrieutteura  de  France.  I11-& 

2  col..  7  p.  Paris,  imp.  boonaud. 
Lavelete  {¥,m.aE),  —  Del'apenirdeipeuplts  ealhi 

Kiude  d'économie  sociale,?4'  édition.  ln-!j,  32  p.G 
.    Baillière  el  0°. 
LjtfELLO  (J,),  —  les  TieoUes  de  bU.  Héponse  à  H 

rière.  Production,  consommation,  intéréls  a 

itRtisliqaes.  Jn-S,  31  p.  Maraeiile,  Camoia. 
Lâtisse.  —  ta  fondation  dt  l'Université  dt  £-.~^^^ 

propos  de  ta  réromie  de  l'enseignement  siipértMtf:^ 

France.  Avec  une  note  sur  l'Université  allemande  4 

Strasbourg,  In-H,  4S  p.  Lib.  HachcKe  et  C. 
LEBOtiTTBDx  (Florimond).  —  L'Etal,  VÉgUxo  el  tuH 

formes.  ln-8,-ïtii-3H  p.  Leroux. 
Le  Cesne  (Jules).  —  Diieours  et  frofosilioia  Ht'M 

Chambre  des  députés,  session  de  1S76.  la-8,  ITl'î 

Paris,  imp.  et  lib.  WitLerïhelm  el 
Lecorb  (C.-L.).  —  Ifanuej  d'assurance.  La  ehartU  ' 

Paris  ;  des  diverses  formes  de  l'aBsisUnce  dans  le  A 

parletnenlde  la  Seine.  In-IHjésu;,  vii-'I69  p.  Asaefi 
LEFËBURBCLéon}.— tesguutjonîpiloifi.  In-S,xct-234| 

Pion  et  C-. 
Lkfebvre  (Alphonse),  avocat  au  conseil  d'Ëtal.  — Ti 

de  la  discijtline  nolart'ale  devant  les  tribunaux  Btîil 

chatnbres  de  notaires.  1  vol.  in-S,  viii-1394.  . 

du  Jcurnul  du  nofari'al  et  du  Journal  des  n 
FBDvnE  (Victor).  —  [es  Irawailteurs  du,  sol.  Le  0 
.  ln-12,  vi-a51  P.  Lili.  Sandoi  et  Fiiclibachei-.. 
lELLE  (&.).  — LeTolga.^WtA  vit  la  Russie.  bi>t 
351  .p.Bao\it\,\ft6\''" 


|B,  litta.  Bducou. 
Spratique  des  iransporis  p»i  chemins  de  fer.dw 
Inons  de  douanes  et  docks,  k  ïusage  des  négo- 
'ii-4, 104  p.  MarEeilte,  ibiiUm. 
lE  S*NCî.  —  Etude  sur  fetpro  pria  (ion  pour 
:e  d'utilili  publique  en  Angleterre,  eu  Belgique,  en 
n  Italie,  en  Espagne  et  diius  la  conrèdÈrutlon 
-8,  SD  p.  Cotillan  et  C°. 
KSMEHCiEH  DE  J*DïELLK,  —  RéptrloiTe  général  dit  enn- 
T  tribulions  directes,  conlenant  le  texte  des  loii  en  vi' 
I  gueur,  le  résumé  de  la  jurisprudence  et  l'analpe  àm 
r  oculaires  et  instruciionsde  radminisiratioa.  Gr.  iii'SI 
[  2  col.,  830  p.  Paria,  ioip.  et  lilj.  P.  Dupont. 

-  Nous  présentées  à  l'Acad^niiB  des  sciences  sur 

■  le  sjslème  métrique  cunsidéié  dati»  son  application  aux 

îîKiDDaiEa.  In-S.  3S  p.  Lili.  Guiliaumin  et  C. 

C  Put.  —  la  qualion  leeîale  el  i'Àsiemblée.  Réponse 

L' BOX  questions  des  dépotés,  membres  de  l'Union.  3°  édi- 

tion,  revue  et  complétée.  In-IS.TI!  p.  Lib,  Denlu, 
t^trilude  aux  uniont  locialei.  La  biblioUiëque  de  la 
1  aoeiale,  notice  comprenant  le  précis  des  iraïaux 
implis  depuis  1S30  par  les  roadateurs  et  le  eomité  de 
F  cette  bibliothèiiuc,  2'  édition,  entièrement  refondue. 
|lft-lS,âS  p.  Denlu. 
-  Let  ouvriers  européent  (2°  édition).  T.  11.  Les  ouvriers 
h  de  rUrieut  el  leurs  essaims  de  la  Méditerranée.  Popu- 
I  lations  soumises  i  la  iradilion,  dool  ie  bien-être  se  eon- 
is  trois  influences  dominantes  :  le  Dèialogue 
a  famille  patriarcale  et  les  productions  spoo- 
['tuées  du  sol.  In-S,  xixvi-560  p.  Dentu. 

ts  (L.).—  Un  adminislraieuTS  mililaiees  dc]iuis  les 
t  anciens  Jusqu'à  nos  jours.  Histoire  et  philosophie 
^titutioo.  ln-3,  lu-'IlT  p.  Tours,  imp.  Ribeaudeau 

D  (Julien).— Du  rile  auxitiaire  de  la  iilléra- 
~a  mouvement  sociat.  La  mort  de  Louis 
e  monde  dramatique.  In-tH  jàkus,  àTô  p. 

liilte) ,  —  De  la  commandite  obligaloi< 


i,  rue  Cujib. 

l^EHOT  (Paul).  —  De»  consutala,  i1e&  lè(;alioi 
bissades.  Élude  d'hÎGlaire  el  de  lirait.  1'  iditiOB,  il 
251  p.  H«re«cq  «laé. 

LESSEPS(Ferdiii!ind  de).—  Lettres,  journal  el  doem 
pour  servir  i  lliisloire  du  canal  de  Suei  (18â3-l$i 
y  série,  ln-8,  480  p.  Didier  l't  C. 

Lktduribav  (Ut  Charles).—  La  Biologie,  in-8,  ll-fiC 
Lit.  Reiowald  el  C*.  ^^ 

Lev.>sseiir.  —  Cours  d'économie  rurale,  indmtriA 
commerciale.  OuTrage  rriiligé  conformé  me  ni  ■ 
gi'smiued    orGcielE     ponr    l'enseignement 
spécial  (!•  innée],  2*  édition).  In-lSjétus, 
Lih.  Hachetle  et  C*.  ■ 

—  ta  vie  el  les  Irat'auj;  de  Wototctki.  In-S,  36  f,i 
Yiiviite  et  Capiomonl. 

—  flapport  Eur  l'inslruclion  primaire  et.  Mcondt! 
l'exposilioD  de  Vienne  en  1S73.  GonduaionB.  Ii^, 
A.ChaixelC". 

Lévëoub  (Ch).  —  Les  Harmonies  pTor identieUet.  H 
4  eaux-fortes,  3*  édition,  revue  et  augmeolée,  t 
jisus,  iï-30a  p.  Haohetle  et  C«. 

Litirei  propos  d'économie  politique  el  socia\e.  Bsj 
des  qneslions  dti  jour,  par  Uaxïme  C...  A  la  démM 
havryiae.  Introduction,  le  Prolétariat.;  première  pa 
Economie  générale;  dcuxïènie  partie.  Emprunt  H 
eipal  de  9,500,000  francs.  In-lS,  101  p.  et  3  U" 
Le  }latre,  Imp.  Handel,  Godefro;  et  Cv  ,    - 

Ligue  (la)  alimentairt  du  bon  marché.  AsaunuM 
luelle  i  primes  Qxes  contre  la  cberté  des  vivrei  Ml 
objets  de  première  nécessité.  Assoiiiution  génfnte 
péralive  ded  producteurs  et  des  consomma teUTO  | 
les  achat!  en  gros  et  de  première  main, 
prix  de  revient  aux  membres  de  l'a^wciation  daU 
denrées  et  articles  de  coosommution  alimentaïrCtA 
lion  délioliive  du  prolilème  de  la  vie  â 
1'  édition,  lu-8,  47  p.  Inip.  Cdii{ij'. 

LiTTHË  (E.).— Auguste  ComW  «t  la  igliiiosophU  ] 


1.  lta-8,'  ti-m  p.  Parts,  ÎBrtïùi'fi  B? 
to  positive. 
ffgmeaU  de  phiiosnphie  positiva  ci  de  ïociolopie 
iJMDporaiae.  I0-8,  i^v-Wà  p.  Bureaux  de  la  fhi^' 
nie  positive. 

-  L'exercice  lies  raf^neries,  sea  conséqnencei 
'Claies  et  QDancièrcB.  iD-S,  lli  p.  Nantes,  imp. 
:t  Gi'imaud. 
^(aisMde«9  août  Iâ70,6  juillet  1S71et6aoi'illB72. 
t(  la  ligisiation  des  compagnies  d'assurances 
ie.  [n-S,  21  p.  Blol  et  ills  Hia«. 
eorgea),  —  Elude  sur  le  -eoie  des  finances  ea 
■  a\  Elals-Uoia.  In-S,  29  p.  CotlIloD  et  C. 
-  Tarifs  des  droits  de  eiroulation,  de  conBomma- 
Cet  de  détail,  k  l'usage  des  receveurs  buralistes  cl 
"  lUcbands  eu  gros,  ln-3,  40  p.  Oudin  frères.    • 

-De  l'instruction  jmWgve  en  Prusse. 
Ë80  p.  Lyon,  imp.  Lépagnez. 
ECHenri).  —  La  Grande-Bretagne  et  un  petit  coin 
nà  France  en  1376,  Heuseigaernents  remis  par 
Renri  Loyer,  préaident  de  la  cliambre syndicale  des 
on  de  Lille,  le  31  mai  lS7(j.  In-H,  'Si  p. 
I>be. 

g&Uguste). —  Ce  que  coûte  un  monopole  au  Trésor 

■is.  Les  bulles  rafBnèes  el  les  essences  de  pétrole 

Tique  suivant  les  tarifa  de  1871  et  1873.  Les  so- 

Cttiona  du  pélrole.  %'  édition.  In-S,  Iti  p.  Bureaux 

Kcho  agricole. 

fL  (Sir  Jobs).  —  Les  origines  de  lu  civilisation. 
^rlmitir  de  Tbomine  et  mœurs  des  lauvages  mo- 
lir  John  Lubbock,  membre  de  la  cbombre 
^s  d'Angleterre.  2*  édition,  Induite  sur  la 
Hllion  anglaise,  par  M.  Ed.  Burbier,  avec  Qgures. 
Eiiii-GU5p.  Germe r'Bai 11 i ère. 
.Charles).  —  L'école  péTUtle  italienne  et  ses  prin- 
\  rondamenlaux,  à  l'occasion  de  la  procliaine  dia- 
'  n  du  projet  uu  code  pénal  à  la  cbambre  des 
a  d'Italie,  ln-8,  il  p.  CouUon  et  C». 

jTi  i(e  la  colonie  privée  du  t'ai  d'  1  fJire 


III.  AeU  ^  udéié  LcctaÎK.  A.  DdH 
■VtdiBcalioBS  p«r  tsUe  ds  détit  de  I 

•  H.  Dcroonanu  3'  «liti«.  i»^,  ini-l 
elC'. 

H&Liacs  lit). —  Kolice  historique^  Kl 
fiparyne  teaUtira  eu  France.  6'  ( 
d'ubc  nsTut  dei  progrès  île  l'iiulil* 
GailbtuniD  et  C*. 

—  Bctae  des  prenucn  Iraraui  d«  (a  Sot 
itopi  d<  prÉcoi/aïKc,  itec  doeiuDuDIq 
rations.  Lib,  P.  Dupool. 

UiLi:ivii.'D  (Gèralil).  —  Raypmt  n 
de  ISTJ.  ln-18,  108  p.  Limoges,  imp. 

Hau-et  (Ernesl).  — r*-.BP0Ihè9iM  nuirf» 
Toe  tbéonqoe  et  praiique.  avec  in 
le  crédit  marillme  en  France  avant  | 
cembre,  et  suivie  d'anneies  com 
documeata,  les  modelet  dei  regiitrei  l| 
fnmuliiégderadmiiiistMtionieic.  IndS  ' 


.  Illuslratians  par  Durauil  IlraRer.  3*  édi- 
I.  ln-4,  400  p.  Tours.  Mame  et  flia. 
:ii  (André).  —  La  mn-  d  Parit.  Grand  nanal  inari- 
e  de  la  Seine,  avec  cane  explicalive.  Elude  dédiée 
m»U  coDseil  municipal  de  Paria,  par  André  Manier,  au- 
Bteor  du  projet  d'un  grand  canal  roarilime  du  Midi  poar 
venir  lei  inondatioDa  et  eompléler  le  canal  de  Suez. 
i,10]i.  et  carie.  Lib.  Dunad. 
;t  (P.).  —  L'épargne  joumiUère  pour  garantir  la 
I  .vieilIcBse.  Exposé  sur  l'organisation  et  la  puissance  de 
"  gne  la  plus  faible,  ln-8, 6Z  p.  Lib.  Guillaumin  et  C*. 
m  {H').— Les  écoles  teehniquetetpTofessiomtëUa. 
ViBlluencesarlc  dévelopiieoient  de  l'inulrnclion 
^e  el  pratique  des  apprentis,  et  l'amélioratiDn  de 
Dadltion.  Avantage  de  l'ensei^neiAent  profasalonnel 
ft  limullanéiDent  avec  l'inslruction  primaire.  tn-S, 
I.  A.  Chaix  et  C-. 

lAH.  —  Lei  abords  de  la  r/fgion  inconnue,  histoire 
det  voyages  d'exploration  au  pâle  nord,  par  Clément 
B.  Markham,  secrétaire  de  la  Société  de  géographie  de 
Londres.  Traduil  de  l'anglais  par  Henri  Gaidoz,  profea- 
tenr  de  géographie  à  l'Ecole  deB  science»  poliiiitues. 
.  ID-IS  Jésus,  XIV355  p.  et  caries.  Decaux. 
tarqikea  (ta)  de  fabrique  françaitei.  Sauvegarde  du 
l-^adactenr  français  à  l'étranger.  In.  C  obtong,  xiti- 
"""   I.  Imp.  P.  Dupont, 

GKT  (R.-P.).— Bnpporl  svx  les  principes  fonda- 
avx  de  ia  réforme  des  ateliers,  présenlé  au  congrès 
de  Bordeaux,  le  !2  août  1876.  Happorl  sur  les  syndi- 
riera  et  la  corporation  cbr^ticnne,  présenlé  au 
le  congrès  de  Lille,  le  19  novembre  1876.  In-B, 
24  p.  Paris,  imp,  Goupj. 

WTIN  (E.).  —  Code  nouveau  de  la  pêeht  flwiale,  an- 
DOté  et  expliqué  d'après  ta  jurisprudence  de  la  cour  de 
casHiian  et  des  cours  d'appel.  4°  édition,  enlièremenl 
refondue,  mise  su  courant  de  la  législation  et  de  la  ju- 
risprudence. lu-3S,27G  p,  Lésuley.  , 
Iabtb  (0.).  —  Notes  sur  l'étal  de  l'industrie  des  tbéâtres 
is  le  décret  de  1864.  Gr.  in-18,  69  p.  Paris,  linç. 


Uaschet.  —  Dietienn-iire,  poiir  l'année  1876,  d'app 
,|aurnadxjudielatres.  deiifailtitus^liquidalioiUjiii 
It'oTii  de  tiens,  n  o  mina  lions  ile  conseils  judiciaires, 
diclions  et  réh.iiiili  la  lions  prononnées  par  les  triibi 
de  Paris,  avec  les  condilioas  sommaîres  des  gmim 
homalogués  et  la  répartition  des  dividenden  de  cl 
faillite.  (Vsnal.  gendre  et  Em'WBsear)  10-4,  I' 
Paris,  l'auteur.  6,  roe  des  Deux-Pories-SaihMeM 

HADqcm,  —  seudu  historiqvtt  sot  l'aduinistnih 
l'agriculture  en  France.  T.  t.  In-S,  tiii-560  p.  Tioft 

UÀDHrce  (G.)  —  Suide  puur  l'application  dt  i 
du  19  mai  1874  et  du  règlement  d'adminittratiolil 
trmiail  des  enfants  et  des  filles  ' 
dtulHe.  Edition  corrigée  d'après  les  naiiVMnr  i 
menu.  In-18,  m  |).  A.  Chaii  et  C*. 

Havivoib  (Ch,),  —  Rapport  sur  les  Iravaui  de  11  u 
de  ^éugraptiie  et  sur  les  progrès  îles  sciences  gà 
phic[ues  pendant  l'année  1575.  In-S,  70  p,  Parii, 
Miirlinel. 

UAZADE(Ch.de].  — Z,e  comle de Cavour.  In-S",  xi4' 
Pion  et  C«. 

Maïardz.  —  La  reranthe  de  la  France  par  It  U 
Résumé  (général.  Les  ramilles  du  Irivail  et  des  û 
d'après  l'Ëvangile.  In-S,  175  p.,2â0  p.GutlIaDRiinÉ 

Haziëhe.  —  L'induitrie  de  la  savonnerie  à  Ma 
étude  locale.  In-S,  98  p.  Haraeille,  imp.  Olive. 

Mémoire!  publiés  par  la  Société  centrale  i" 
France.  Année  1875.  In  8,  474  p.  Lib-  V'  I 
Huiard. 

MÉNBiiviLLE{de),— Diclionnoir*  ds  la  légiilationi 
Tienne,  code  annoté  et  manuel  raisonné  des  lois,  01 
nances,  décrète,  décisions  et  arrêtés  publlèa  an  Bn 
offlciel  dea  actes  du  gouvernement,  suivi  d'une; 
alphabétique  des  matières  et  d'une  table  chronalù 
des  lois,  décrets,  etc.;  V  vol.  ISGO-ËB.  Gr.  în-8  IS 
m2  p.  Lib.  Challamel  aine.  Durand  et  Pedone-Uf 
Marchai-Billard  et  C: 
[  JH^HIER.  —  Darriére  <le  la  dipopulaiion  de  la  Rt 
par  l'impûl  suT\e«  cUiWiAvtta^û-tvNïiTXiVwAui  tl' 
nastiquea  des  ile«iiMï**.\n-&,\Siï.\ii»'' 


~£a  eimUsatitra  moderne.  Gr.  i 
itHéfoiinè  iconùmiqiie. 

r-L'impOt  sur  le  cajiîlal.  Mémoire  à  MM.  les  membres 
de  la  uoDimLssiun  ilu  builgel,  par  Mènier,  ninnufaelil- 
ri«,  député  <le  Siiine-uL-Uarne.  lo-fi,  03  p.  ln>|i.  DubuU- 

tcakvn  (Alexandre).  —  Diclionnaire  pratique  de  loiii 
Us  droits  d'enregisireTnenl,  de  Umbre,  J'hjiiolhènuB 
tl  de  greffe.  3°  édition,  an  caurant  des  lois  nguvellea 
jasqu'an  1"  mai  1876.  ln-8,  232  p.  Marchai,  Billard 
«C-. 

IlCBilii- Dell* IRE.  —  Considérations  sur  l'abolition  de 

.  tetckivage  et  sur  la  colonIsalioD  au  Urésil.  In-S,  73  p. 

;  Guillanmin  et  C«. 

Iicau.  {JuiflsV  —  La  condition  acIiicUe  des  ouvriers 
.iMU  les  grandes  industries,  ln-8,  58  p.  Grenoble. 
ip.  et  lib.  Baratier  el  Dardelet. 
I.IO.V  (Emile).  —  las  assurancis  rur  la  vie.  Notioni 
lentairea.  2*  édition.  In-S,  35  p.  Beims,  imp.  Dufour 
Keller. 
iRAiii  (it).—leltfet  SUT  Us  Étals-Unis  et  le  Canada, 

i-^ruties  a\i  Journal  des  Débats  i  l'occasion  de  l'Bxpo- 

'«Mion  universelle  de  PhiUilelphie.  In-lg  Jésus,  371  p. 

.BacbelteetC°.  • 

IORT*LEHDEHT(C'°de).— Lei  moinis  d'Occidenl,  depuis 
nJDl  Rspoit  jusqu'à  saint  Bernard.  T.  Vt  el  VII.  ln-3, 

^<3C6  p.  LecolTre  llis  et  C. 

Idhibil.  —  Bistoire  agricole  de  la  France,  L'agrîenl- 
tare,  les  culiivaieurs  et  la  vie  rurale,  Je|iuis  répoi|ue 
gauloise  jusqu'à  noï  jours.  Avec  intioduclion,  supplé- 
ment et  notes,  par  Cbarles  Louandro.  Nouvelle  édition. 
^In-8,  391p.  Lib.  Dams. 

[ÔunDiËRE  (Jules).— J^'ofe  sur  la  construction  et  l'exploi-- 
tation  de  divers  chemins  de  ter  secondaires,  ln-3,  5(j  p. 
ISng.  Lacroix. 

toWAu  DK  Saint-Mérï  (E.-E  ).  —  Description  lopogra- 
phlque,  physique  et  hislorique  de  la  partie  française 
de  rUe  de  SDlnl'Dooiin^e. '!■  édition,  fa  ils  d'apièi 
l'initiative  de  MM,  S.  Boiizier  et  Léon  Laforesliére. 
Précédée  d'une  notice  sur  Motïaa  ftt  %iwA*tei^  ». 


Bccomptpée  Je  l'Btlas  in-folio  spétisl  à  ffle  S_ 

Dominpue,   publié   par  l'antcur.  T.  II.  Tn-B,  ¥70  p. I 
Morpnd. 

MoT(H.-TO.  —  L'agriculture  aux  Etats-Unii  d'Ami 
rique.  Rapport  i  la  Société  des  agriculteurs  de  FrinlB.V 
In-S,  43  p.  Imp.  Donnaud. 

Nadaclt  de  Bbffon.  —  Considéralions  sur  le  rtjft 
Ifgal  des  eaux  de  sources  naturelles  et  HrtifldellM,  ei 
rc  qui  touche  spécialement  l'agriculiure,  rîndiMtrit>'M 
romnierce  et  autres  inléréis  généraux.  Documenls  pi 
la   rédaction  du  code  rnral.  ln-8.  xni-418  p. 
Marescq  aine. 

Njquei  (A-)-  —  ^^  divorce,  ln-18  jésus,  vin-364'|l 
Dentu. 

Nmijodx. —  les  écoles  publiques  en  France  eî  et 
terre.  Construction  et  installation.  Docnmenli  afElm 
Services  cxlérieurs,  services  intérieurs. 
Mobilier  scalaire.  Services  annexes.  In 
Lib.  V-A.  HoreletC*. 

NAoniEB  (Femand).  j-  Dei  mines  et  det  earriènt  >f 
droit  romain.  Législation  des  mine».  Ancien  dM 
Uroil  intermédiaire.  Loi  du  21  avril  ISID.  Doctrine  a| 
jurisprndence.  In-S,  443  p.  Larosé. 

Navigation   intérieure.    Cour»  d'eau   adrninialréE    | 
l'Ëial.  Relevé  gëoéral  du  tonnage  des  loarcliattd , 
par  espèce,  par  classe  et  par  cours  d'eau,  tant  t.f 
descente  qu'à  la  remonte,  pendant  1875.  Direetion  E^H 
raie  des  conlribulîons  indirectes.  In4,  S7  p.  Imp.  lltlH 


n  temps.  T.  lêtU 


Kei-m*rci:  (Alfred).  —  Cùlbert  e, 

ln-8,  99Bp.  Lib.  Dentii. 
NiEL  (0.)  —  Géographie  de  l'Algérie.  S*  édilion.  ' 

Géograpbie  physique,  fli^rirolc,  industrî^ne  et  « 

eiale.  In-M,  377.  Roue,  Legendre. 
NroBET,  —  Lentes  sur  la  liberté  de  l'intMl.  In-S^J 

Baïeu^,  imp.  Duvart. 
NoitiOT  (D"  L.).  —  À   traneri  l'hygiiTit.  In-lCj 
v-334  p.  Denln. 

[f  la  marine  marchande,  ln-3. 43  p.  lal 


génifaUt  de  bourje,  de  banque  et  de  change. 
NoiWDduiDre  coiuplèle  <(  licscription  de  loulïiles  opé- 
nlïana  qui  se  prdjquenl  à  la  Bourse  de  Paris.  TraitË 

-eomprenant  :  un  dieicoonaire  de  la  gpéculation,  i!''i 
problèmes  financiers,  un  m»nuel  des  Tonds  d'Élai,  tint 
ebemins  de  Ter  et  des  saciétés  de  crédil,  ob  reeunil  de 

Jurisprudence  flnancière.  ISTT.  In-lS  jésua,  iii-^.Sl  f. 
Va^,  les  principaux  libraircB.  (Publication  du  jc^imnl 
le  HonilevT  des  fonds  publics.) 

'■MvetM  guide  des  postei  et  léXégraphea,  contenant  le 

ittrif  complet  de  tons  les  objets  admis  A  circuler  par  1» 
{wste,  le  tarir  du  télégraphe,  le  tableau  du  mouvement 
général  des  |)aquebDts-poste  Trinpis  pour  l'année  1S77, 
un  étaldes  monnaies  étrangères.elc.,  par  Paul  Arlîgues. 
2' édition.  In-13,  130  p.  P.  Dupont. 

[gasB  (Ernest).  —  L'appreMissast  au  point  de  vue  de 
la  loi  et  des  mœurs.  Conréreiice  Faite  aux  écoles  nou- 
vrileadeVincennes,  le  ?S  janvier  1877.  Sons  les  auspices 
de  l'Association  palïlechniqne.  In-B,  !7  p.  A.  Chaix  el  C*. 
des  eercUi  catholiques  oûwiers.  Assemblée  gêna- 
nte de  1S76.  ln-3,  xk-736  p.  Au  secrétariat  du  comité 
de  l'œuYre,  10,  rue  du  Bac. 

(l').  Ses  ïrais  intérêts.  Éludes  et  conférences  par 
une  assoGiation  de  jeunes  gens,  membres  auxiliaires  du 
Gomilé  des  cercles  calhDlii)uea  de  Saint-Quentin.  In-lS 
Jésus,  147  p.  Saint-Quentin,  imp.  Muureau. 

AGHOtn.  (A.).  —  Station  agrieoie  du  Pas-de-Calais. 
Compte  rendu  de  ses  travaux  pour  l'année  1875. 
6'  année.  In-8,  96  p.  et  1  pi.  Librairie  agricole. 

<L4&  (&.).  —  Deseription  des  engins  et  appareils  des 
■gTandi  travaux  publies.  Historique,  cintres,  écbafau- 
idages,  travaux  de  l'isthme  de  Suez,  ponts  métalliques, 
constructions  maritimes,  etc.,  suivie  de  la  conatruction 
du  ponl  sur  le  Tel,  par  M.  le  baron  de  ttaaterol,  ingé- 
nieur civil,  ln-3,  93  p.,  avec  1  flg.  dans  le  texte  et 
15  pi.  Eug.  Lacroix, 

—  la  question  du  Iratait  du  dimanche  sur  tes  chemina 
de  fer.  Conférence  faite  i  la  Soclèié  protestante  des 
jenaes  gens  de  Pau.  In-S,  27  p.  Bonhoute  U,0. 
■■*  -Kl.  à 


PikHUON,  —  La  tlarlinigae,  ilepuii  sn  ilicnuMÀ  Jl 
nos  jours.  Iii-M,  IIGT  \i.  cl  2  carlea.  Lili.  Oulland.  " 

pjiwïu  (F,  EBi|iiir(iu  de).  —  DisciwrioTi  du  6w(fKi 
rectua  de  1871.  ln-8,  3t  |t.  PurJB,  împ.  et  l<b.A.W 
lertbeim  ei  C*. 

—  Du  progrès  agricole  dam  It  Cantal.  2*  édilion.  ID- 
48  p.  SmiloD. 

Passt  (FrèdÉrii:).  -^  Les  maehines  tX  leur  iofloeon 
le  développe menl  de  rhumiDilê.  Oeiix  coDréreneei  b 
i  Psris  Gou«  les  auspices  de  l'AsïOcialion  poljteobfiii 
i-  édition.  In-ia  jJeuB,  vii-232  p.  Hicbelle  et  O. 

Païsï  (Hippoljle).  —  Dm  formes  de  gauvememênl  *i 
loiî  qui  les  régissent.  1*  éditioa.  lo-S.  xi-467  p.  f 
Uuinla  et  C*. 

Pastodkeau.  —  Deuxiimt  note  sur  la  marine  mordu 
et  sur  les  mofens  de  lui  venir  en  aide,  laiiï  ehltCi 
budget  et  tins  compromellre  la  liberté  conraMK 
In-S,  20  p.  Bordeaui,  imp,  Detmas. 

PÛJCOT  (Eugène).  —  U  rerfe.  Son  histoire,  M  Ullil 
lion.  1n-8.  iii-19y  p.  avec  fîg.  Uasson. 

PutHER.  —  Traiiit  praîiifue  sur  le  serrice  4e8  Ijod 
des  cannaissemenlf  créés  par  la  loi  du  30  muaill 
précédé  des  textes  de  la  loi  du  30  bmh  1673,  d«  Â 
du  30  avril  1673,  de  la  cireulaire 
33  mai  187?, el  suivi  d'une  «érie  de  m 
verbaux  aniquelsont  donné  lies  le»  iorrai 
précitée,  etc.  ln-4.  1^3  p.  H*r««i]le,  i 

PCneim  [kaac^  —  Budget  de  lâT7.  I 
eiA-ri.  Rélome  de  l'impâl  par  rempninL  D 
des  impiiu;  continioo,  réilaclion  de  l'iatl 
tiismml.  ^  édition.  1 12  p.  GoiIUohub  et  0*. 

PitkiMix.  —  Us  fMaiMtt  rg>fptie»na,  L'anT 
s  ^»r*aiiea.  tn-8.  19t  p.  F  ' 


Nma  (Charles).  —  Us  UÀs  4t  U  tocw»  e 
S"  éifatiM,   mac  et  earfigée.    3   i 
~'â  p.  UtvlTrc  Ui  et  C. 
;x (t..-C.),  4e  rOTM.  -  1«>  dr  Tmi 


ï  (A.).  —  Ligislatimt  des  eontribulioni  dùeiXti, 
''recueil  Mnlsnaiil  dans  ud  ordre  méthodique,  avec  les 
annoUlions  et  expllutiona  nèccasairet,  le  lexla  de 
toutei  les  disposilions  de  [ois  qui  régissent  la  maiière, 
S*  édition,  m'ae  uu  courant  juGigues  et  y  cant|>rJB  l'an- 
née 1875.  In-g,  Mi484  p.  P.  Dupont. 
t*ETlTlEA:<.  —  l^s  e]iambres  as  justice  iosliluieB  sous 
l'aoeieane  nionarcliie  pour  ia  répression  des  abus  com- 
mis par  les  ^ens  de  finance.  Cour  des  comptes.  Audienee 
EOlennelle  de  rentrée  du  3  noveoibre  1376.  Imp.  natio- 
nale. 

Pbiustbe.  —  Éludes  sur  le  droit  onnamile  et  ckinoit. 
l£  code  annamiie.  Nouvelle  traduction  complète,  eom- 
prenant  les  eammentaircs  otHciels  du  code,  traduits  peur 
>1k  première  fois;  de  nombreuses  annotations  extraites 
r.-4ei  coannentnjres  du  code  chinais;  des  renseignemcnU 
"  relllih  &  l'histoire  du  droit,  tirés  de  plusieurs  ouvragei 
^^  ,'iAmoi«;  des  explications  et  des  renvois.  T.  II.  tir.  in-8, 
;"  759  p.  Leroux. 

ej^yUoiiera.  —  Commission  départementale  de  l'Hérault' 
pour  l'étude  de  la  maladie  de  la  vigne.  Expêriencea 
faites  ii  Las-Surres,  près  Montpellier.  Résultats  pra- 
tiques de  l'application  des  divers  procédés  préseoléi 
aux  concours  des  prix  de  20,000  et  i>e  300,000  franci 
proposés  par  le  gouvernement  pour  la  conservation  des 
vignes  phirlloxerées  et  leur  reconstltatlon.  Gr.  in-B, 
.  xuv-443  p.  et  8  pi.  Monlpellier,  imp.  Gtollier. 
f  ICAHD.  —  Du  prft  A  inlMt ,  eu  droit  ronjain,  ancien 

droit  et  en  droit  rrancais-  lfi-8, 208  p.  Pichon. 
'  PlBEOitNEAC  (II,).  —  Ue  sonmclioiie  urbanx  anaonse  et 
de  publicis  naviculariorum  corporlbus  apud  ttomanos. 
In-B,  115  p.  Saint-Cluud.  imp.  veuve  Belin. 
■  *—  Géographie  eommereiale  des  cinq  parties  du  monde 
"     ■      'i  France).  3*  édition,  corrigée,  ln-12,  W7  p. 

PiGNin   (J. -Henri).   —    Un  éréi/ue   réformateur    loui 
"      »  XIV.  Gabriel  de  Roqtieue.  i  ' 


ivill44p.  LntDi 

■eveis  d' 
;   rahriqaft  4  de 


docnmenU  inAdiii,  S 

et  Piilone-Laoriet. 
PiTTE  (Léon).  —  Gtiide-manuei  dej  bi 

et  de  11  contrefaçon  i\ts  marques  d 

commerce,  des  dessios  de  fabrri]ue  v 

d'aprè»  la  toi  et  ta  jurieprudence ;  avec  ie  texU  t 

lois.  décrcU  et  inatructLoos  ministérielles.  In-18,  fEKf. 

Harescq  alnë. 
Plancho:!  J.-E.)-  —  fo  question  du  phylloxe 

In-S,  39  p.  Paris,  imp.  Qurnilin  et  C«. 
Pi.ii:<CHDT.  —  tel  armes  de  la  eiriliiolion  l 

h  Formose.  Les  Français  au  Tonkin.  Les  Aoiiltii  l't 

Cdle-d'Or.  L»  Hollandais  i  Sumatra.  Suivi  de  II  tnf 

des  coolies  i\  Hacao.  3*  édilioii.  ln-1S  Jésus,  viit^SWi, 

Cal  matin  Léïj. 
PocQCET  (Barlliéiem;). — Esiai  turTaiiiiitancepvbli^ùf 

son  tiisluire,  ses  principe!,  son  organisation  i  ~    ** 

In-S,  Tiii-373.  Lib.  Marescq  aîné. 
Po[TH*T.  —  Supplément  du  Guide  proliqtie  de  fn  m 

fronfoiïfl  du  haut  commerce  pour  l'introdueUon  i 

deux  précieuses  df'couverles  insinuées  dans  les  COOUMI 

des  débiteora  et  oridileufB,  dont  l'un  appelé  riei  pmti 

eulier  et  l'autre  eti  eomple  particulier.  Ia-6,  30  f 

Paris,  imp.  Barthler. 
PoiHSOiv  (Qh.).  —  Questiam  de  morale  soeiale.  l'LIvrtI* 

son  :  De  l'homme.  3*  Livraison  :  De  la  propriété.  {■■•B, 

198  p.  Lib.  de  l'^rho  de  la  Snrbonnc. 
Politique  (^ia)  commerciale  de  la  France.  La  liberté  di 

échanges  et  le  travail  nalional.  In-8,  4â  p.  Uenttii 
PoLLET  (Emile).  ~  La  eomplabitiié  raitormét  etltJ 

principales  lois  du  code  île  commerce.  3°  édilion,  Ii 

2h5  p.  Lille,  imp.  Robbe;  l'aoleor. 
Pont  TPaal).  —  Conseiller  6  la  cour  de  easssiim,   I 

Explication  théorique  et  pratique  du  code  cirit,  B 
"  m  a  Ijse  critique  des  aoteurs  el  de  la  juiisplff 

ricnce,  t.  X  et  XI.  Commentaire.  Traité  des  prtvil^et^ 
lAjpolhèqiies  el  de  rexprophalion  forcée  mis  en  r»pp«^^ 
'  ivec  les  lois  sur  la  transcripiion,  sur  la  tenne  dw  » 
'.Te»  hypothécaire»,  sut  W-jçoWfeixiit  ^ 


feîtmigmentée.'fS^«',  175  p.  LIb.  Oèft- 
:e  et  Itls. 
PoPLU  («-').  —  De  la  solidariié  humaine,  ln-8,  36  p, 

Parie,  ïmp.  Durai. 
fipKTAL  (y riàénc).— Politique  dts  lois  civiles  ou  science 

de  législation  camparir,  I.   Ul.   Id-S,  6^?  p,  Librairii! 

Durand  et  Pédooe-Lauriel. 
Poiitiviime  (le)  au  consTès  ouvrier.   Discoors  de»  ci- 
toyens Laparle,  Magnin  et  Finance,  in-32,  192  p.  Ritti. 
[^sitivisme  {le)  el  l'économie  politique.  3"  édition,  aug- 

aentée  de  noies  et  d'un  avertissemenL  ln-3!Z,  B8  p. 

RiUl. 
pRAT.  —  Le  eomfneree  du  fiacre  pendant  l'année  IS75. 

ln-16,  52  p.  Le  Haire,  itnp.  Brindeau  et  C°. 
PniCB  (H.).  —  Éludes  fur  Ut  /tuantes  et  l'économie  det 

nations,  t.  I.  In-S,  2G1  p.  Lit).  Guillaumin  et  C°. 
fS^ctp«(f«)  et  l?.i  mny^ni  du  salut  en  France.  Lettre  de 

lord  Danbipli,  pair  'l'Angleterre,  et  lettre  de  lord  Bo- 

herl  Moatap,  membre  de  la  Chambre  des  cammuoes, 

me  une  notice  de  M.  F.  Le  Play.  3*  édition.  In-lS, 

60  p.  Dentu. 
''{■UTIN  (P.-O.).  —  Prie  réforme  administrative  utile  et 

OèeesMire.  In-3.  30  p.  l'aria, 'itnp.  Masqnin  et  C'. 
'Ï'boddboit.  —  Œuvres  complètes,  t.  IX.  Les  confesaioai 

d'an  révolutionnaire,  |H)ur  servir  Jt  l'hialoire  de  la  ré- 

folution  de  février.  Nouvelle  édition,  revue,  corrigée 

et  augmentée  par  l'autear.   In-lS  Jésus,  328  p.  Lib. 

inlernalionale. 
—  T.  II.  Kanusl  du  spéculateur  à  la  bourse.  Mouvelia 

fdition.  ln-18  Jésus,  ilb  p.  Lib.  internationale. 
Qdatrefices  (de).  —  L'espèce  humaine,  2*  édition.  In-8 

372  p.  Germer- Bail  lier  a  el  C". 
Ouotlton  {la)  des  chemini  de  fer  au  portem«K  ielgc. 

Les  obligaiions  et   les  bassins  houillers  du  tiainaui. 

Jn-8,  85  p.  Paris,  imp.  A.  Chaix  et  C. 
Qussiioti  (la)  dei  nouoeau^  chemins  de  fer  el  des  tra- 

X  publics.  In-8.  44  p.  Guillaumin  et  T.*. 
Question  des  sucres.  Les  procèa-verbaui  de  la  conrérence 

internationale  sur  le  régime  des  sucres,  tenue  A  Paris 

en  juillet-août  1876.  Traduit  de  la  revue  anglaise 


Sugar  'Carf.  fn-S,  tïï  |i!T5ônipïêgne,~iii|j. 

Kadeau  (R.).  —  La  prodttclian  houillère  et  I"e»[i«rl3- 
tion  du  charbon  en  Angléierre  et  en  France,  la-8,  â6  p 
Imp.  Qua'ntin  el  C<:. 

RjtHBOu&G.  —  Manuel  de  l'emploi  d'octroi.  Guida  pnlj 
que  à  l'aEage  des  préposés,  des  administrationi  muni- 
cipales,  des  coDseilierE  municipaux  et  Jes  conunerciDh 
3*  édition,  ln-8,  31J9  p.  Charleville,  imp.  DerinetO 


Rapport  au  président 
gériénUes 
l'année  et 
panée  anx  observations 


la  République  et  dfcIaroMM 
'.es  comptes  sur  les  compinil 
1S70.   EdaircissumeDU  entf 


président  de  la  République,  et  les  déclarations  gènirtl 

de  la  cour  des  comptes.  Htoislère  des  finances.  * 

ITI-5D5  p.  Imp.  nationale. 
Aopparf  d'eiuemble  de  la  déUgation  ouvrière 

6  rexposition  univenelle  de  Vienne,   1873.  In-S. 

651  p.  Veuve  Morel  et  C. 
Rasse  (de).  —  La  république  orimtaU  de  l' 

In-S,  37  p.  Paris,  Imp.  A.  Choix  et  C: 
RtTOis  (André).  —  Théorie,  praligue,  fabrication,  em 
;e  de  la  dutusture.  Précédés  el  accompugnii  de' 


du  L 


ir-rairc,  elle  ci 


In-8,  133  p.  Bureau  du  journal  la  CordannerU. 

Rtboisetiunl  det  monlagties  Exécution  des  lois  I 
1&  Juillel  1860  et  du  3  jutn  1ËG4.  Compte  rendu  4 
travaux  de  lUSg  à  1874.  Direclion  générale  des  brtl 
ln-4,  vil  '810  p.  Imp.  nationale. 

IlEnoni.  (Eugène).  —  L'art  de  s'enrichir,  philoupli 
populaire  de  l'époque.  In-8,  13  p.  Anger. 

Reclus  (Elisée).  —  Ifnuiielit  géographie  uniumwfl 
1.  Lalerre  et  les  hommes.  II.  La  France,  coiilenanla 
grande  carte  de  la  France,  ID  caries  en  couleur»  M 
ï  pari,  89  vues  et  types,  et  234  cartes  inlercaliea  d> 
le  texte.  Grand  in-6,  961  p.  Hachetle  et  C*. 

tieatil  dei  lais,  dierett,  arrêtés  et  ordonnances  COU» 
nanl  les  douanes,  1789  à  187G,  i.  1.  In-8,  730  p.  In 
ualiunale. 

—  T.  II.  Sels,  saU'i&on«  feV  ^d^tt.,  service  sanilairt 
lilcres.  AnneiEB.  U-S,  'ûTï.\so 


Bemeil  d«  printipaUn  eirculairfs  des  supi'i'i 

taux  de  la  congrèifalion  de  la  .Hission,  T.  I".  (n--!, 
KJi-(i9T  p.  Itnp.  Cbamerot. 

Seeutil  des  traités,  coavenlione,  lois,  décrcla  et  aulrei 
actes  relsiifa  à  la  paix  avec  l'Allemagne.  III.  Documents 
complimenlairea  caacernani  les  lois  d'indemnité.  Man 
1671  i  juin  \ms.  Jo-S,  xï-724  p.  Imp.  nalionale. 

Ttemeil  des  usages  locaux  du  département  d'indrt-et- 
Loire,  publié  par  la  conuDissian  centrale  d'après  les 
renaeigoemenls  coasignËs  aux  procès-verbaux  des  com- 
missiCDS  cnotocalcs  el  spéciales,  et  sons  les  viapicei  de 
H.  le  préfel  el  du  conseil  général.  2*  édit.  I1I-I8  jiins, 
400  p.  Tours,  GBilland-Vcrger. 

RédMCtion,  [la)  àv.  tarif  télégraphique,  lù-8,  48  p. 
Germer  Baillière  at  Ct. 

ItEGmÀRD  (P.)-^  Rapfort  sur  les  rubam  et  les  velours, 
les  soies  brutes  el  ouvrées  k  l'exposition  unîTeraelle  de 
1876,  à  Pbiladelpbie,  et  sur  \a  fabrication  des  rubans  et 
Telours  en  Aniérii|ae.  in-S,  64  p.  Saint-Etienne,  tmp. 
Tfaéolïer  frère*. 

RsiiOOAiiD{Alfred).  — te  lin  en  Bussie.  Culture,  com- 
merce, induslrie.  In-S,  5()  p.  Lille,  imp,  Danet. 

Reillk  (baron).  —  Rapport  Fait  au  nom  de  la  eommia- 
aion  cbar9;ée  d'examiner  le  projet  de  loi  sur  les  rtlqui- 
lUiont  militaires.  Cluimbre  des  députés,  Béance  du 
'  77  juillet  1876.  ln-8,  112  p.  A.  Wiltersheim  el  C*. 
/JtEHADP  (Hippolyle),  —  Solidarité.  Vue  synlhéliqua  sur 
ta  doctrine  de  Cb.  Fourier,  6'  édition,  augmentée  d'une 
notice  bio^rap bique  el  il'uu  portrail  de  i'uuleur.  ln-18, 
V11-Ï3B  p.  Lib.  des  sciences  aoeiales. 

Séparation  des  dommages  résuitant  de  Vinuasion.  Ré- 
partition des  indemnités.  Rapport  présenté  ii  H.  Jules 
Simon,  de  l'Académie  fr^mçaise,  président  do  conseil, 
ministre  secrétaire  d'Ëlat  air  déparlemi;nt  de  l'intérieur, 
par  H.  Henry  Durangel,  conseiller  d'État,  directeur  de 
l'administration  dépurtementsle  et  communale,  avec  U 
eollaboralion  de  M,  Doulan,  cbefde  service  de  liquida- 
tion des  dépenses  de  guerre,  MiiiisiËre  de  l'intérieur. 
la-i,  480  p.  Imp.  nationale. 

atfeàitg  (lit)  tecorulairea  ivc&yA  \a  C^iiOiittx  ■&  ^ 


■anl  le  payi.  îit^W^jiTwSî.^p.  tMl&I 

flïr  (Pierre).  —  Solution  àea  problèmes  judicïi 
matiirede  légùlationmiDièreet  modrlicationa  pi 
à  la  loi  du  ^1  avril  1810  sur  les  miDea.  la-8,40p.'L;aD, 
Glïizan-Hondel. 

Retnadd  (Léonce).  —  Les  travaux  piibiici  de  la  Franet, 
Roules  et  pont!),  chemins  de  Ter,  rivières  et  cinnx, 
porls  cle  mer,  phares  et  bouées,  par  HH.  !es  ingénienB 
lie»  ponts  el  ch^iusaées  Félix  Lucas,  Ed.  ColtïgDOD,H.di 
Lagrenée,  Voism-Bej,  E.  Al  lard.  Ouvrage  publié  mmi  Ici 
auspices  du  minislitre  des  travaux  pub1il^B  el  aoui  U  &• 
rectiOD  de  M.  Léonce  Rejnaud,  inspecteur  générll  des 
ponlB  et  chaussées,  contenant  250  planches,  de  oom- 
hreases  gravures  dans  le  texte  et  5  canes  en  ebromo- 
li  biographie  s.  Livraisons  11  I  20,  formant  les  livrai- 
sons  3  et  4  de  chaque  partie.  In-folio,  80  p.  el  50  pi. 
J.  Rothschild. 

RiBBE  (Cb»rles  de).  —  La  vie  donusliqut,  ses  moiltles  et 
ses  règles,  d'après  desdacuments  originaux,  2  voL  ia-I8 
Jésus,  sï-797  p.  Baltenwick. 

RlTTigR.— Zlssiïini  cofonFipar  la  fuchsine  et  des  moj'CBi 
emplo^fés  pour  les  reconnaître.  IQ'S,  33  p.  Imp.  et  lib. 
Berper-Levraolt  et  C". 

RiviÈBE  (F.).  HÉus  et  Pacl  Post.  —  Codet  franiaU 
p(  loti  utuelUs,  décrets,  ordonnances  et  avis  du  coostil 
d'Elat  qui  les  complètent  et  les  modilient,  confomM 
aux  textes  oraciels,  avec  une  conférence  des  article* 
basée  principalement  sur  la  jurisprudence,  et  annolle 
des  arrêts  de  ta  cour  de  cassation  et  des  oirenblre» 
tiiiniiièriellet,  par  H. -F.  Rivière,  conseiller  à  la  CMt 
d'appel  de  Riom,  avec  le  concours  de  HU.  Fauilin 
Hélie,  président  honoraire  à  la  cour  decasàlioa.2*fdî- 
tion.  Cr.  in-8,  xii.l8â9  p.  Harescq  aîné. 

:lT-CooTEi.LE.  —  Le  crédit  foncier  de  France  derant 
chambres.  Historique.  Gestion.  Expiration  dti  privi. 
_t  (1852,  1865,  1876).  ln-8,  236  p.  Bureaux  de  fat 
f^orme  finaTicii^e. 

ïRTï  (F.  de).  —  Molet  todologiquet.  In-S,  37  p.Ter- 
Mflles,  imp.  CerC  et  ^\f.. 

'Charles).  —  Des  Ta^p^iovls  4e  ÏHMitaXi.!» 


{'invli^cfton.  In-S,  98  p.  Veraailleii,  imp.  Cerf  el  S 

RosinET  DE  Cifiir. —  Confliii  de  nalionalitfB,  de  lé^»la. 

H  de  juridiction^,  In-H,  95  p.   Lili,  Marewq  staé. 

HocHARD.  —  De  In  pwefpli'on  du  droit  dt.  mutation  par 

dinès  sur  l'ftctif  net  (lui  successions.  Moyen  pratique  et 

tAr  d'Appliquer  celte  mesure  sans  augcnentation  dans 

les  tarifs,  sans  diminution  dans  le  produit  général  des 

droits  portant  sur  les  mulaltona.  A  HU.  les  sénateurs 

et  HU.  lea  députés,  In-S,  45  p.  Imp.  Goupy. 

—  Coruidérations  générales  sar  notre  tysUme  aimi- 

tûitratif.  In-8,  11  p.  Imp.  Goupï- 


-  De  l'impôt  direct 
Imp.  Gotipy. 

— QtieittotMdinkpdtctquestiol 
HémoirEs  présentés  aux  d( 
Considérations  générales  st 
traCif,  réroruie  de  l'impdl.  In-. 


i.  2*  partie,  ln-8, 1b  p. 

d'administration  pnblique 
X   Chambres,    1"  partie, 
noire  système  adminii- 
i,  85  p.  Imp.  Goupy. 
loilBOT  (Nalalis).  —  L'enseignement  néeesnaire  î  l'in-' 
dwitrie  de  ta  soie.  Ecoles  et  musées.  Grand  in-B,  viil- 
151  p.  Lyon.  imp.  Pilrat  aîné. 
'  fiossi  (P.).  —  Œuvres  complète».  Cours  de  droit  coniti- 
iHlionnei.  2*  Édition.  4  Tol.In-e,  Lxx]:i-2039   p.  Cuil- 
Ifuniin  et  C: 

ROTBsCHiLD  (de),  —  HisloÎTe  de  la  pasle  aux  Uttrts  el 
des  limlires-pDale  depuis  leur  origine  jusigu'i  nos  jours. 
3>  édition,  2  vol.  in-l3  JéMis,  iiii-692  p.  Lib.  Calmann- 
Lévy. 

Rocard  de  Card.  —  Droit  international.  L'arbiiTage  in- 
temalitmal  ians  le  passé,  le  présent  et  l'aieuir,  pré- 
cédé d'nue  lettre,  par  M,  Charles  Giraud.  membre  de 
4'lnstilut,  et  d'un  extrait  au  rapportait  à  la  Faculté  de 
droit  de  Paris,  par  M.  Ljon-tlaen,  In-S,  xvin-tôOp. 
Durand  et  Pedone-Lauriel. 
RomLLiET  (A.).  Det  attoeiations  coopirativei  dt  etm- 
tommation.  In-IS,  iv-?83  p.  P.  Dapont. 
'  <—  Lettret  nir  l'école  d'adminiiiraiiott.  In-S,  35  p.  Guil' 

lumin  el  C*. 
.RoDSSBAO.  —  JRétiiion  de  la  loi  lur  lea  toeiétét 
mercto^.  In-S,  1G  p.  Meaun,  itnp.  Boucher. 
SAV  (At^mè).  —  Du  gage  eadiQWTtttbaàti, 
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cominrm'al.  Privilège  du  commiBiionnaiN 
généraux. Warrant  «Il  ilroJlfriin(aii.ln-8,28-îp.pidion, 

RocissRAUX  (J.-B.).  —  Avantages  de»  asiociaUom  «  leur 
organiealion.  Grauil  in-1S,35  p.  Lih.de  la  Itibtiatbèqoe 
démocratique. 

BouasoT  (Ch.).  —  La  traie  Ihéarie  monéiairt,  La  ttti- 
labie  monnaie.  Erreun  éconanii<|ue9.  Le  cours  forci'. 
La  sècurilé,  la  paix  et  la  eivilisnlion  |iar  un  lion  syslime 
monétaire  et  par  une  conienllon  inlernaiîiinale.  In-lS, 
119  p.  Godet  jeune. 

Roux  (M"").  —  Enireiiens  familiers  lur  la  rtligion,  h 
saeiélé  et  la  faniitU,  pour  le  réveil  de  la  to\  et  le  mIoI 
de  la  Franee.  revu  par  uii  ancien  secrélaîre  ilo  M.  W 
vieomti!  de  Chaleaubriand.  In-ll,  350  p.  Tours,  lm| 
Bouterez. 

SicniER  (Henri).  ~-  Etude  sur  ta  italiilique  agricole  A 
Pays-Bas.  In-g,  91  p.  Trembla;. 

Saikt-Albin  {ie\.—  L'ouvrier  daai  la  sociéli  chrét 
In-32, 11-108  p.  Oudiu  frères. 

Saini^Genis  (Vietor  de).  —  Tarif  général  des  drottf  « 
amendes  à'enregistrtmeat,  de  timbre,  de  greffi  -4 
d'hypothègues,  présentant  dans  des  tableaux  B;nopâq(M 
les  droits  par  abonnement,  le.  tarif  dea  mnlaliom,  1 
timbredeselTeti  de  commerce  et  desialeursinduitriditt 
ainsi  que  les  tarifa  spéciaux  i  la  Corse,  à  l'Algârie,» 
colonies  frsnvait)es  et  au\  ncUs  venant  da  l'élranga 
d'après  les  dernières  lois  de  llnances.  1*  édition,  I 
103  p.  Morcscq. 

Salet  (D'J.  —  Mémoire  sur  i' avant-projet  de  dérîtatin 
des  eaux  d'égout  de  la  tille  de  Paris.  \nS,  31  p.f  '  ~ 
Qermain  en  Laye,  imp.  et  lib.  -Lancelin. 

SiLYADOn  ^Edouard). —  La  marins  marchande  n'Mt  pf 
idusirie  ordinaire,  mais  une  force,  ln-8,  03  p 
Lib.  Amyot. 

Sahteh  (S.).  —  Le  passé  et  CoDctiir  de  la  rtnie  3  p. 
française.  1.350,527  inseriptinna  pour  une  soilune 
303.072.853  francs  de  renies,  ln-4, 2(i  p.,  <J,  bouler 
des  Italiens. 

1,327  porteur»  it  Yenivt>JMV.ii\.  \QQ  iuerili 


34l!,Oni,605  rrtnu  île  renies  on  (;.9^0.031;1l»  rraiî» 
dg  eapiul.— ConeirlûMi  voUmlaiteinent.  tn-4,  38  p- 
'0,  boulevlrd  des  Italieas. 

Sadlci  (F.  de).  —  EtémeaU  de  ihuloire  des  altiiert 
vwnilavrBt  du  ro^iiums  de  Frunce  depuit  Pliiii|>pit- 
Aagusle  jusqu'à  François  I",  iDcl  obi  ventent,  ln-4,  ii- 
166  p.  Van  Pelti;lu>in. 

— "PWiippï  le  Bel  a-i-ii  mérité  le  aurnom  de  Faux  Mon- 
«Oj/Mir?  ln-8,  38  p.  NuRent-le-Botrou,  imp,  DaujiBlej. 

Sauvage  O'atbé),  —  Barfteur  au  IIV  sitile,  Ion  com- 
merce et  Ban  industrie.  In-8,  70  p.  Dieppe,  imp.  Le- 
pritrB  et  C". 

StkniEAD  {KWx).— Manuel  det  docki.àts  ventes  publiques 
et  dn  warrants.  Nouvelle  édition,  enliëremenl  re- 
tondue. In-tS  i^us,  viii-'Zlî  p.  Guilliiumln  el  C*. 

Skt  (J.-B.).  —  Traiti  d'économie  poUlique.  on  simple 
exposition  de  la  manière  dont  se  roraient,  se  distribuent 
el  se  eouaODinieQt  les  richesses.  8'  édïiian,  pricédée 
d'une  notice  liiot'nipliique  »nr  l'auleur,  par  U.  A. 
Clément.  Grunil  in-13,  xiv-G90  p.  GuillHumin  el  C. 

Sat  (Léon).  —  Discours  prunune^a  nu  Sénat  et  )  U 
Chambre  des  députés  pendant  les  sessions  de  187S. 
Qiuition  monélaiTt.  Budget  de  1877.  Gr.  in-8,  387  p. 
Willersheim  et  C*. 

ScBOELCBER  (Vlctor).  —  La  familU,  la  propriété  fi  te 
cAn'f tiani'i.me. ln-32, 191  p.  Lib,  delà  Bibliothèque  dé- 
mocralli|ue.  1B75. 

Sghulxe-Delitxsch.  —  ifanuel  pratique  potir  l'ùrgani- 
lationettefoneiionneracnldesiociiiércoopérativet  de 
jfrodueiion  dans  leurs  diverses  Tormea,  avec  la  collabo- 
ration du  docteur  F.  Schneider.  Traduit  pnr  M.  E. 
Simonin.  Première  partie  ;  tndusirie.  Précédée  d'une 
lettre  aux  ouvrier!  et  aux  artisans  français,  par  Ben- 
jamin Rampai.  In-S,  xkvi-4SS  p.  Guillaumin  el  C. 

ScauTïENSEBGKR.  —  De  la  réforme  de  l'eniitignement 
tupérieuT  et  des  libertés  univerailaires.  2*  édilion. 
In-S,  131  p.  G.  Hasson. 

SéancepubUque annuelle  delà  SoeiéiéeeniralBd'agTiciil' 
ture  de  France,  tenue  le  dimanche  4  iuin  1.61g.  Uvun'^'n. 
de  M.  leminiGlre,  AlloeuUw  4«Vl.Cïit.t't<»i^.  <^Aias<j» 


^H  rendu  îles  travaux  de  la  Société  depuis  le  2â  jaîn  187&, 
^1  iiar  M.  J.-A.  BamI.  Eloge  de  M.  Aagasie  Y*irt,  par 
^H       M.  Bouley.  Efoire  de  H.  le  vieomle  de  Courval,  f» 

■  M.  J.-A.  Barra).  RapporU  de  MM.  Chalm,  Boucbwdtl. 
H  Clavf,  Des  Cars,  Bouquet  'le  la  Grye,  Doaley.  Biml, 
H         Delesse,   Hervé-Han^on,   MoU,    Tass;,  Rejnil.  to-B, 

■  176  p.  V'  Bouchard-Buzard. 

SiÎMi.1.01  (L.-A.).  —  Histoire  géifralt  dn  Arabet,  Icnr 
empire,  leur  clYtlIullon,  leurE  écoles  philasophiquct, 
EcieallHquei  et  littéraires.  S'  éditioD.  2  vot.  îd-S,  tui- 
910  p.  HaisonneuTeeiC*. 

StetatL. —  Colle  praliqur  de  la  juttia  ie  paix,  avec 
un  rormulaïre  coniplel  el  mèllKHlique  de  loua  les  aetM 
qui  dépendent  de  celte  juridiction.  3*éditian,  augmentée. 
In-S,  XTtii-59S  p.  Bordeaux,  imp.  Lamarque,  l'autear. 

Secssseb  (de).— ta  luIM  emIisoJn"ce(der  Kultar  Saropl}. 
Traduit  de  l'allemaud  par  M"<  C.  de  Uendal-GraoM|r. 
In-la,  SI1-S35  p.  Donniol  et  G». 

SsLUti  (Vtlentine  de).~f.a  peine  de  mon  <im  UT*  riAib. 
In-8,  Tiii-55  p.  Lib.  Guillaumïn  el  Cv 

SÉmcHOTi  (Emesi)-  —  Em  réfnrmtt  tous  Louis  XTt. 
Assemblées  provinciales  et  parlemenls.  In-8,  viri-4S6  p. 
Didier  et  C. 

Seihe  (ThËodore).  —  La  libirlé  vinieolt.  Projet  de  ré- 
forme Tiscale  recommandé  à  la  EOllieitode  de  li  dépala- 
lion  de  l'Hérault.  Ia-t3,  31  p.  Montpellier,  imp.  Bœ^ 
et  fils. 

Sevestiie  (M.-A.).—  De  la  oécessilé  de  maintenir  Uparè* 
meiillei  foncUont  de  tontrôlevrtleeUes  depercepleur 
dti  conin'tuiioiu  direciet,  In-S,  -:;0  p.  Nogent^nr- 
Seine,  imp.  Faverot. 

SlDEKBlADB  (D'  Elit).  —  La  Suide.  Eiposè  stalûliqoe,    i 
par  le  docteur  Sidenbladh,  lecrélaire  du  bureau  cenln) 
de  statistique  de  Suède.  Edition  publiée  eu  rranfais  par 
Robert  Siger,  aiiacbè  i  la  légation  de  Suède,  i  Ptrii. 
In-lS  Jésus,  x;i-4S4  p.  el  carte.  Niluon. 
l^iecrKIza  (Jules).  —  Qutlipia  moU  sut  la  miière,  m    i 

histoite,  ses  causes,  sM  retùAes.l&A,  Wi  p.  LeSans.    i 

Lib,  Paînaignoa. 


SaHON  (Jnle»),  -  £'(«olc.  9*édiiiiM.  I>-18  jiciu,  4U  h 

Lib.  H»heitB«IC*. 
—  fourrière.  S*  àdilian.  In-IS  j^uï.  ifi-ti*  p.  Uichcltc 

elC". 
SntcHDLLi  (A.)-  —  i*  mariagt  fitil  M  tt  monade  r«h'- 

fiMi.  la-lî,  11-211  p.  Hitctcq. 
SilHatùm  {là)  det  iméSitrs  en  Serbie  ot  en  ftoumaDÎt. 

in-S,-141  p.  Puis,  imp.  A.  Chaii  «l  C. 
SociiU   ti/pcgraphiqiu  paritienne.    K.iimoti    du   UrîT 

de  ISGB.HapportdclaeoQiniisssiaDDavriârEii,  In-S,  16  p. 

Imp.  HatquiD  el  C*. 
5oi.cii.LET  (Paul).  —  Exploration  du  Sahara.  Avenir  de 

\»  France  en  Afrique.  In-S,  rti-110  p.  Chailamel  «Int. 
SoKBiT,  —  Excursion  dans  l«  domaine  ci'fii,  ntiginu 

el  poUtique.  1'  édilion.  In-S,  83  p.  Borduu;(,  Fjrel  el 

lili. 
SoDRnJiT.  —  Traies  giniral  di  la  retpontabililé  on  de 

l'acliOD  en  dommages -interdit  en  dehors  des  cont|nli, 

comprenant  la  respunsabilitè  civile  dei  délits  privut  eu 

DOn  prévus  par  les  Idïe  t>énales  el  dei  quesi-dillu,  etc. 

3"  édilion,  retue  el  augmentée.  2  vol.  in-S,  xv-UlO  |i. 
•      Harcbal,  Bollard  el  C*. 
SovitT  (Jales).  —  iftudes  hiitoriques  sur  leH  religiona, 

lei  Bris,  la  civilisation  tie  I'Amc  aniirieure  et  do  li 

Grâce,  ln-3,  xit-4H  p,  Relowalil  et  C, 
StanleïJkïOns.  —  La  monnaie  ot  le  métanUmt  il 

l'échange,  par  W.  Slanlej-Jevoiii,  profeiaBur  il'écORo- 

mie  politique  au  coll&ge  Uwent  (Hancheiier).  ln-8, 

TIII-Ï88  p.  Lib.  Germer-bail  lière.       i 
StUUtique  eenirale  dei  ehemint  d«  fer.  Chemine  de  fer 

franta il.  Situation  au  31  décembre  \STj.  Miniiltre  di> 

Iravaux  publics.  Direciion  génêrulo  dci  ponu  et  chaui- 

eéei  et  des  cbemini  de  fer.  .lu-i,  408  p.  Imprimerie 

nalionale. 
SUaUtiqae  g&n^ale  de  l'Algérie,  tiouvernsoient  général 

cNil  de  l'Algérie.  Années  IST3  i  1S73.  Ia-4,  vii-3btJ  p. 

Imp.  nalionale. 
SUUfttique   inlsmationale   d'agricullure ,   r^JJ|{ée  el 

publiée  par  le  service  de  la  slatiilîque  générale  île 

France  (ministère  cle  l'agticullwt  tX  in  tAQicatt<M>'.. 


F'. tn-ï, t^SM  p.'rlâoe';,  iin|i.Berget-LevraBlt«lC'. 
Stalislique  des  p^ehd  ntarilt'mu,  IS75.  UmiMirtd»  l 

marine  el  des  colonies,  ln-3,  177  |>.  \a\\u  nationale. 
StatUtiqae  de  la  prodiction  de  la  soie  en  Francett  à 

l'étranger.  Bécolie  Je  1S75;  slalihlique  de  la  IItaUr% 

et  du  DiDulinage  de  U  soie  ea  Frnnce  un  ISTS.  f  " 

23  |i.  et  Ul)l«au.  Lyon.  imp.  Bellan. 
Staliitique  de  laproduclinn  de  la  soie  en  France  «ti| 

l'éliungcr.  Recolle  de  1876.  Syndicat  de  l'Doiiiii  d 

marcliands  de  soie  de  Lyon.  In-K,  '25  p.  et  1  t  ' 

Lyon,  Imp.  Bellon. 
StalUtique  de  la  verrerie.  lii-4,  50  p.  Imp.  Tremhîaj.    . 
Stuîcbsco  (ConstanliQ), —  Ëlude  sur  la  naluralitatim 

en  droit  romain,  en  droit  civil  eliljoa  le  dniit  d 

précédée  d'un  exposé  »ur  la  condilion  des  puri 

Rome.  In-g,  367  p.  Harescq  aine. 
Tableau  général  du  commerce  de  la  France  avec  i 

nies  et  les  puisaancui  étrangères  pendant  l'ann^.  .«.^ 

dSrectioti  générale  des  douanes,   ln-4.  lkviii-74&  p 

Imp.  nationale. 
Tableau  général  des  mouvements  du  enhiiiage  pendiH 

l'année  1875,  Direction  générale  des  itouanes.  In-^ 

X1-21S  p.  Imp.  nationale. 
Tableaux  de  population,  de  culture,  iJii  commerce  A  À 

navigutioD.focmjiDt,  pour  l'année  1874.  Vx  luile  ii 

tableaux  insérés  dans  les  notices  elstisiiqnai  nw  I 

colonies  (tançaiits.  ln-8,  326  p,  Imp.  naiionule.   * 
Tallon  (Eugène).  —  La  vit  morale  et  inulleaneUfitl 

ouvrieri.  In-lS  jèiui,  vii-478  p.  Pion  et  C*. 
T*L?k!(UE.  —  QaesUon  des  tticres.  Etude  sur  les  ubû 

des  perles  du  Trésor  sous  la  législation  ai:taelle  elH 

le  moyen  d'y  porter  remède.  In-fi,  14  p   Nantes,  iv| 

Halnoe. 
Tassicxt  (de).  —  let  l'neondtH,  niujens  de  les  prjttol 

et  de  les  cucnbaltrc.  OrRanlsaliun  du  curpi  de  «ti|><isrti 

pompiera.  In-S,  37  p.  Haiuis,  imp.  Duruur  et  Ksller,'  ' 
T*SBï(L,).  —  La  reslaiirafion  des  monlajnM,  étu^M 

le  projet  de  loi  inunt-ilë  au  Siinal.  In-S,  112  p.  t    " 

Chili. 
FnssQ.'vniÏRE  (P.).  —  Rapport  gti^to).  tw  l>'«uA».| 
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traités  de  commerce  faite  par  les  sections  de  perma- 
nence de  la  Société  des  agriculteurs  de  France.  In-8, 
24  p.  Paris,  inop.  Donnaud. 

Théry.  —  Les  congrégations  religieuses  non  autorisées 
et  leur  situation  légale  en  France.  In-8,  27  p.  Paris, 
împ.  Goupy. 

Thiriot.  —  Des  sociétés  taisihles  du  moyen  âge  compa- 
rées au  mouvement  coopératif  actuel.  Discours  pro- 
noncé à  l'audience  solennelle  de  rentrée  de  la  cour 
d'appel  de  Bordeaux,  le  3  novembre  1876.  In-S,  52  p. 
Bordeaux,  Gounouillon. 

TissA.XDiER  (J.-B.).  —  Origines  et  développement  du 
positivisme  contemporain.  Critique  de  cette  doctrine, 
essai  de  conciliation.  In-8,  xi-160p.  Eug.  Belin. 

TissoT.  —  Le  commerce,  sa  nature,  ses  agents,  ses  insti  • 
tutions  et  ses  documents.  In-i8  jésus,  vii-91  p.- P.  Du- 
pont. 

Trélat  (D'  U.),  fils.—  Vassistance  hospitalière  à  Paris, 
à  propos  d'un  projet  de  suppression  du  bureau  central. 
1n-8, 13  p.  Germer-Baillière  et  Ce. 

Tresgaze  (Aimé).  —  Nouvelle  édition  du  Dictionnaire  gé- 
néral, ou  Manuel  alphabétique  des  contributions 
indirectes,  des  octrois  et  des  manufactures  de  VÉtat, 
suivi  du  tableau  des  délits  et  contraventions  et  de  mo- 
.dèles  d'actes.  Seul  traité  complet  de  toutes  les  branches 
de  service,  servant  aussi  de  répertoire  et  de  table  co- 

.  difiée  au  nouveau  recueil,  avec  la  collaboration  de 
MM.  Hourcade,  Laussucq,  etc.,  employés  supérieurs 
des  contributions  indirectes.  In-4  à  2  col.,  795  p.  Lons- 
le-Snunier.  Imp.  Damelet;  Charleville  (Ariiennes), 
M.  Trescaze. 

Trésor  {le)  public  et  le  monopole  des  allumettes.  Io-4, 
44.  p.  Bureaux  du  journal  la  Réforme  financière; 
(UU.S  les  libraires. 

Triairk.  -r  Conférences  populaires  sur  Vhygiène  morale 
et  physique  des  classes  ouvrières.  La  Morale  et 
rtlygiène.  Le  Travuil.  Le  Mariage.  L'Éducation.  In-12, 
147  p.  Tours,  imp.  et  lib.  Mame  et  fils. 

Trollaui)  (Eugène).  -—  L'émigration  allemande  dei'Ui< 
la  guerre,  lu-8,  3'J  p.  Douniol  et  G*. 


des  agricolleu 

re  la  grêle.  Id-8,  10  p.  Parle,  imp.  BriËrt 

TscHADKiLOFF.  —  Eludt  SUT  la  dégénérescence  "^ 
giqw  des'peupks  civiliaês  (caoses  de  (lègâ^é^ 
des  peuple!  civilisés),  ln-8,  74  p.  Leroux. 

TïLOR  (Edward-B.).  —  La  civilisation  primilire.  1 
duU  de  l'anglais  sur  la  1'  éditloa,  par  M»*  Pti 
BruDBt.  T.  I,  In-8,  xvi,  587  p.  ReinwalJ  et  C*. 

Ubicinc  el  Pavet  de  Courteille.  —  Eiai  prêtent  i 
l'empire  oUoman  ;  ilatistique,  gouvernemenl,  idfi 
nislralion,  liDiDces,  arm^e,  commiinauiés  non  mmill 
mânes,  etc.,  etc.,  d'après  le  Salntmek  (Jnntdril 
impérial)  pour  l'annie  1293  de  l'hégire  (I375-I874tl 
les  docuDieau  ofllciels  les  plus  récenis.  la-8,  >  "'" 
DuiOiiiae. 

Une  gueilion  de  conrlage  maritime  sur  le  d  ro 
duction  et  l'indiTisibililé  des  opéralians  de  li 
des  navires,  ln-8,  43  p.  Bordeaux,  imp.  Lafnarqoe.  • 

Usages  ruraux  du  canlon  de  Brulon,  conslalés  en  11 
par  les  membres  du  comice  agricole  du  canton,  lOiul 
présidence  de  U.  le  comte  d'Andigné  de  Besteuu,  i 
setller  général  de  la  Sarthe.  In-8,  48  p.  Le  Hnris,  im] 
liL.  Leguicheax-Gallienne. 

VaMse  (Jean-Louis).  —  t'ocenirf...  Dieu  (>rotéHM 
France  m...  Discours  de  cidture  écrit  à  l'oceiaiOM 
conférences  publiques  sur  l'économie  sociale,  taîUM 
galle  des  lllustrea,  au  Capitole,  les  5,  7,  10,  12,  il 
17  mai  1875.  ln-8,  192  p.  Lib.  Sanduz  el  Fiiohbackj 

—  fiiotions  élémentaires  d'économie  sociale.  Publies! 
démocraiique  camposée  |iaur  les  travailleurs  et  k  Vu. 
des  écoles  communales  des  deux  sexes,  ln-8,  lljj' 
Sandoz  et  Fischbur.liei 

Vaj^erbes  (Jacques).  —  La    restauration   des  J.^ 
françaites   par  le  reboisement  e 
In-B,  53  p.  V  Hûurhard-Huiard. 

—  ta  vérité  sur  la  Société  des  agciculwurï  de  f 
h-8,  16  p.  V*  Bauctiïcd-Huzard ,  Sagnier. 
VaHOAL  (Ed.).  —  NolÈS  MIT  IM  Wa,WW<i.il\  î»^w 


Asin.Bcaitellet,  Lille  et  Genève.  lD-8,W^ef 
Pari»,  V*  Blhiuu-Pérou. 
fuciijkLDE  (Henri).  —  Vu  mol  «ur  l'îndmtde  des  soini 
dans  l'AnlËcLe.  Donumeuis  inéJjts,  fn-g,  TS  \i.  Privât, 
in  p.  Roure. 

'énié(}a)si;^lataanne.  Iii-g.  4S  p.  Librairie  inodeme. 
'Viiuti  ii>'  l,.)^~  Les  prolétaire)  au  paint'de  vue  médical 
,ç(  |ihiloBO|iliit)ue.  In-S,  50  p.  Narbunne,  imp.  Capelie. 
Llet  (D'  L.).  —  Éludes  sur  iti  pTofenioa  médicatett 
"irquelciuei  qoeKlion^d'écunomie  charîialile,  euiviee  de 
'"  '  re  des  Établi seemenlB  et  des  mslilulioaï'quiexis- 
I.  In-S,  1 15  p.  Aurillac,  imp.  Bonnel'PiCDl. 
r  (Louis].  ^  Libre  «ramen,  5*  édilion,  Irêi- 
__.  leiHén.  In-8,  2S'J  f.  Rmnwald  et  C«. 
Ha  (George).  —  le  coturai  dassurancï  sur  la  rid. 
tfaosé  des  quesliona  controversées.  Etat  de  la  juris- 
^~-|ldeaM.  Droit  Qseal.  In-8,  Ï1*J  p.  Lib.  Uarescq  aine. 
É  {Georges).  —  Les  engrah  cbimi'iaes.  Le  fumier, 
i  liétiil.  Nouveaux  eiUrulienï  aiiricules  denoés  au 
Uvp  d'expéricnees  de  VnicennEt,  1S74-1S75.  Avee 
linutea  et  planclies.  T.  II,  li)-)H  jèitui,  nvi-lOÏ  p. 
toi  tgilcole  de  la  Maison  rustique. 
j^ÀIH-  —  Examen  des  projets  du  loi  relatif»  à  une 
^^  ^CElIe  éimluaiiun  des  rcctnva  fonciers  dans  louie  la 
^•nee  elàune  révision  lucultaiive  du  cudaslre  dans  les 
ïs  |)ar  H.  le  ministre  des  Unancei 
fi^CbauihrEdea  dùjiuiés  dans  la  séance  du  23  mari  tSTC. 
il  <iti  lu  Société  des  agriculteurs  dfi 
^ince.  In-tJt  If*  ]<■  Au  ^>^fe  de  la  Socièlé. 
flfgH  (lei)  d'i^iudr)  aulour  du  inonde.  Inslilutioa 
Bsiouvie  par  les  sociétés  de  géograpliie  de  France  el 
nSagleterre,  la  Société  mâtéurulopique  de  France, 
Û  Sociiti  d'en  couj  a  cément  pour  riudustrie  nationale 
'  niuialioD.  Aci'ompaRné  d'une  carte 
l(J  p.  Piiri»,  Ueoniijer. 

taire  de  la  nioiiiMclMe  foodole,  de  Hugues  Capel  à  Phi- 
Up|)C  le  lie!  (ilKl-l^Sô).  In-g.  SO  |>.  Oriùaiis,  imp.  Colas. 
•'(Extrait  du  tuoiyW  rendu  ilc  l'ÀcuJérnie  des  sciences 
— "Ftias  et  politiques.) 


.  ffli 

Violet  (U'  Lcuis).  —  Du  pain,  avec  gravun.  Id4i  ttl 

Itnp.À.  Parent. 

Vaux  émii  par  la  Société  des  agriatlUwn  d*  H 
pendant  les  années  186S,  iSm,  1S70, 1S7I.  Wl,  % 
1874  el  1875.  In-B,  60  p.  Berger-LevraDll. 

WiRCKiEn-HuLOT  et  Paquier.  —  Cours  de  ampti 
ï"  |>Drlie   :   Motians    générules  de  commerça  tft 
banque,  factures,   lettres  de  voiture,  effets  d 
merce,   autres  docamenu  cotninerciaux,  pai 
gnier-Hulot,  juge  an  tribunal  de  ce 
ville,  cl  P.  Paqnîer,  proresaeur  aa  collège  de  Chu 
Ouvrage  destiné  aux  èlives  de  l'eDseJp:nemi)nt  pi 
tiontiel,   de   l'enseignement   secondaire   i 
cours  d'adultes,  etc.  1d-&,  112  |i.  CtiarteTille,~imp,>ai 
lard.  '^ 

West  (G,).  —  Lettrei  d'un  iatendaiit  miliiaîre 
ministre  de  la  guerre  sur  l'administration  àt  F, 
mée.  In -8,  â3  p.  Dumaine. 

WïROBBOFF  (G.).  —  te  tongrès  ouvrier  de  Parii^l 
17  p.  Veriaillei,  iiap.  CerFet  lils. 

YvEHNËs.  —  Staliatique  interna tfon aie.  ^'fidmtni 
de  la  juttiee  eîvik  et  lommereiaU  en  Euro 
lion  et  statistique,  ln-4,  xlvi-131  p.  Imp.  i 

Zii:co:<E  (P.),  capitaine,  cher  de  liureau  arabe.  ~ 
imerM  du  Sud  (Afrique),  ln-8,  i 
aine. 


RÉSUMÉ  ANALYTIQUE  DES  THATACK 


L'ACADEMIE  DES  mSK&i  HOBALES  ET  P0U3 


[*« 


"-) 


Comme  les  année»  précédentes,  noas  nonall 
ne  donner  ici  qu'une  indication  sommaire  di 
conimuuica lions.  Kuus  ne  voulons  | 
double  emploi  avec  le  compte  rendu  mensuat'j| 
Vergé  publie,  sous  la  direction  du  sec 
J'Acadéinie,pttBp\iisi\u'aNw\ï«'*ik*4*^ill*i'|| 

i  duiE  un  iea  ienâwt  nviWMo* 


n  la  séance  du  6  mai,  U.  H.  I'ibïjt  a  préeent^,  bu 
a  de  H.  Harcan  de  JonnËs,  un  cèceal  ouvraee  sur  les 
_ia  mythologiques. 
|j.  Giraud  a  oITcri  le  diaiours  d'ouverture  de  M.  G.  Boii- 
IX  conférences  d'ÉcanoDiie  pDlitiijue  du  Japon, 
[.  Joseph  Garnier  a  lu  un  rapport  sur   le  concours 
itiraux  mouvements  de  la  populallon. 
lii  Barthélémy  Siint-Hilaire  a  fait  hommage  à  l'Ara- 
e  traduction  nouvelle  des  Pensées  de  Mare- 
'il  vient  de  publier  avec  un  avanl-propoi, 
issy  •  présenté  le  3"  volume  de  Û,  J.  Hastlil 
n  Gaule,  el  l'ouvrape  de  M.  de  Riencourt  sur 
:  blcuài  et  invalides. 

a  oITert  un  volume  de  M.  Molen  intitulé  : 
ta  de  Kartt  et  la  métaphysique  lie  Leibnia. 
1  lu  on  fragment  d'histoire  sur  les  der- 
mort  de  Bernard  de  Sane-Weimar  après 
i  Brisach.  A  la  snite  de  celte  communication, 
a  présenté  des  observations,  et,  i  la  séance  sui- 
oofflmuniqué  un  travail  en  réponse  à  celui  de 

É.  Caro  a  lu  one  note  anr  J.-J.  RauEseau,  d'après  l'ou- 
Evtage  posthume  de  H.  Saint-Marc-Girardin. 

~1,  Fraock  a  fait  hommage,  de  la  part  de  U.  Babbï- 
1   ouvrage   nur  la   légielalion  criminelle  du 
y  Talmud. 

A  propos  d'un  volume  de  H.  de  Marcoartil  aur  l'inter-  • 
L'iialionaliame,  H.  Ch, Lucas  a  tait  l'historique  de  l'artn- 
f  Mge  inlernaiiooal. 

'I.  de  Sclopia  a  adressé  ['Biiloire  de  la  tharité  napo- 
ine,  par  U~°  Ravaschieri-Pieschi. 
I.  fienouard  a  fuit  un  rapport  écrit  anr  l'adminisiration 
iâ  justice  civile  en  Europe,  par  M.  Yvernès. 
N.  Vuitrj  a  lu  un  savant  travail  sar  les  monnaies  et  le 
'  ne -monétaire  de  la  monurchie  féodale,  de  Huguea 
it  ï  Philippe  le  Itel. 


ant,  par  U,  Fayard,  sur  l'édition  de  VEiprii 
T  H.  Labouinye. et  sur  les  deux  volumes  de  LâC- 
!i  de  H<°'^  de  Sévigni^,  publiée  par  H.  Capmas, 
ent  lu  en  septembre  im  ménioire  ïor  le  niariaite 
iluart  avec  François  II,  et,  en  seplembre,  un 
1  Bnr  len  nouveaui!  broniea  d'Oasuna. 
[seur  n  enireienu  l'Académie  du  Congrès  de 
de  Buda-Pesth. 
)k  a  prisenlè  le  volume  de  M:Brentana  sur  la 

risson  i  la  nne  note  relative  à  Hachiarel,  ï 
lenx  travaux  itatieaa.  . 
vergne  a  lu  une  rèponae  à  la  commun icalion 
ph  Garoier  sur  le  mouvement  de  la  popnla- 
Pasij  et  Garnier  ont  ensuite  présenté  queliines" 

artin,  i  propoi  d'un  litre  de  M.  A.  Bertrand, 

rarcbèolo{iie  celtique  et  gauluise,  est  entré  dans 

circonstanciés. 

époaés  sur  le  burean  de  l'Académie  par  M.  Gi- 

duction  par  U.  Capmas  de  la  procédure  civile 

Ketlw,  et  l'ouvrage  de  H.  Rouard  deCard  sur 
inlernaiional. 

a  Tait  un  rapport  verbal  sur  le  volume  di 
'OPuïnode  retrace  les  grandes  crises  comniei^ 

■isson  a  lu  un  travail  hislorique  et  phitoaa- 
Toland. 

I  présenié  un  écrit  de  M.  Carrara  sur  les 
ndsmentaux  de  l'école  pénale  italienne. 
'  a  In  pour  M.  Tbolozan,  correspondant  de 

s  sciences,  un  mémoire  sor  les  causes  de  la 
ictnelle  des  nations  asiatiques  musuloianes  ;  i 
Pasi;  a  présenté  des  observations. 
'  a  oITerl,  au  nom  de  H.  Sajous,  une  Bitloire 


a  Tait  une  eommani cation  statistique  ii 

aumanie. 

irésenlé  avec  éloges  Irs  conférences  de 


st.    Aùcôc   i 
tradf, 

M.  Ae  Laverune  8  fait  un  rapport  a 
Traité  de  la  science  de  jinancct  par  M.  Lero;^ 

H.  Pu3tel  de  CoulangeH  a  orrerl,  de  la  pnrt  di 
oin,  un  volume  sur  le  minkière  d«  Turt^ot.  A  la  « 
Boo  rapport,  une  disciissU'n  s'engage  eni 
Baudrillart,  Pasay,  Kuiiel  de  Coulangea. 

Comme  savante  étrangers  admis  k  Taire  des  \eé 
noua  devons  mentionnef  MM.  Azam,  K'^chenauer,  I 
B.  Zeller,  Hippeau,  Blo.«l[,  Picoi,  Josepii  Leforl,  I 
Armengaud,  La  Barre-Duparci],  Foneher  de  CaPdiTj 
peyron.  Gebhardt,  suc  un  eai  de  doutile 
le  repos  hebdomadaire,  la  nalnre  de  l'âme,  le  nu^ 
Henri  IV  et  la  Donsplration  de  Biron,  l'inalruetiavj 
maire  en  SuËde  et  en  Danemark,  les  deu\  jooleB 
miiiues,  le  Parlement   soua  Charles  VU   et   le 
d'Olivier  le  Daim,  le  droit  de  marttié,  la  guerre  A 
cession  sous  LunisXIV,la  maison  de  Savoie  ei  ' 
de  Turin,  l'opinion  de  Honlaigne  sur  nos 
correspondance  de  la  princesse  Elisabeth  a 
Christine  et  Descartes,  1«  projet  de  démembremeot  di 
Turquie  sous  Louis  XIV,   rbannâlelé   diplomatiqU  j| 
Maehiavel. 

L'Académiea[ierdii,enl876.M>I.C.PérierelW«Iai 
Elle  a  élu  le  30  décembre  M.  Ed.  Chavton  cniuineif 
bre  libre,  en  remplacement  de  M.  C.  l'érïer.  Elle  i 
ment  procédé  à  la  nomination  de  pluu 
danls  :  HU,  Chaignel  et  E.  Charles  pour  la   t 
pbilOBOphie;  HH,  Saripolus  et  Cnillemer  p 
ié)i;islatian  ;  M.  Dameth   |iour  celle  d'économie 
(li  décembre);  MH.  Gachard  et  d'Arneth  pour  ]iH 
d'histoire^aO  décembre). 


L'Académie  a  reçmVa  *\wW  itVa&w.^ws.oK'D 


Coûta  ugeï,  ds  Uiergni: 
el  J.  Garniei. 

H.  H.  Pnuj  a  offert  un  écrit  de  H.  Juglar  sur  la  baisse 
et  la  hausie  de  l'argent. 

H.  Ulgnel  a  ilêpDsè  siir  le  bureau, de  la  part  de  M.Catitis, 
sn  volume  de  son  Histuirc  de  l'indépendance  italienne. 
H.  Valette  a  fait  un  long  rapport  sur  le  livre  de  M.  Nj- 
ipcils,  relatif  au  Code  pénal  belge. 

H.  Giniud  a  apprécia  favorableaieiil  le  travail  de  M.  Bar- 
mx  sur  les  ]é(;litea. 

H.  Lucas  a  prâeenliï  le  livre  de  H.  Lccoiir  sur  la  cha- 
là  i  Paris. 
■>,  U.  Franck  a  fait  un  rapport  étendu  sur  l'ouvrage  de 
p.  ie  Cornulier-LucinlËre  contre  le  droit  de  tester. 
u    V.  Bouillier  a  lu  un  mémoire  sur  les  rapports  de  la  sen- 
^^ilUté  avec  la  mémoire  et  l'Itnagination. 
'     'd  nom  de  M.  Jouanel,  H.  Nourrisson  a  olferl  un  vo- 

Biur  Washington. 
.     _.  Lucesadépwé  la '2*  édition  de  l'élude  de  H,  Mlcbanx 
Jinnrla  question  des  peines. 

_,'  KGiraud  a  présenté  et  jugé  d'une  manière  favorable  te 
riSMw  de  droit  criminel  de  H.  J.  Lefort. 
',   M-  Vuitry  a  lu  un  mémoire  sur  les  accroissements  du 

H.  Levasseur  a  présenté  un  travail  de  M.  Ch.  Grod  sdt 
i-Vadminislration  àei  contributions  indirectes  el  des  do^ 
■ifliUnes  en  Alsace- Lorraine. 

M.  Levéque  n  oiïerl,  |)our  M.  Gebhardt,  deux  vohiuiea 
ir  l'Italie  et  sur  Rabelais. 

H.  Naudet  a  communiqué  un  rcmanjuiible  mémoire  sur 
l'eut  des  personnes  et  des  peuples  sous  les  emiiereure 
~  tmaiuB. 

M.  Giraud  a  présenté  une  Histoire  de  la  Savoie,  par 
M.  de  Saint-Genis,  el  un  IVaiIi!  de  la  téparal-on  de  corps, 
'^r  If.  Massai. 

1.  Rosseeuw-Sainl-Hilaire  a  lu  un  mémoire  sur  tes  colo- 
espagnoles  sous  Cbarles  lit. 
[.  Caro  a  olTeH  »a  volume  de  H.  J,  Gérard  sur  Maine 


li'utie  brochare  sar  la  pcini:  de  mon. 

M.  DroujD  de  Lhuvs,  après  avoir  pré) 
rublicatians  sUtisliques  sur  la  république  Argi 
tn.?  note  sur  le  Japon  el  Rome  au  svii"  siècle. 

.11.  Fréd.  pBssy  a  présenté  Qn  volume  de  M.  I.  SiegMtd 

M.  Giraud  a  lu  une  notice  sur  une  Ubte  de  bronié 
trouvée  dans  les  mines  d'AtJuslrel  (Parlugal). 

H.  LevBsiteur  a  liiit  un  rappnrt  sur  trois  toluroea  de  ta 
■talisllque  de  Pms^e,  (lar  M.  Éngel. 

MM.  Rajinald,Dare!te,  Goucliut,  Armengaud  et  Ed.  Fellf- 
nrè.  en  qualité  de  savants  étrangers,  OBt  cammuniqué 
mémoires  sur  la  guerre  de  I  o  succession  d'Espagne,  ne 
loi  éphésienne,  la  non-dualité  du  moi.  la  maison  de  SaT<HCï 
les  archives  de  Turin  et  la  notion  intelligente. 


Elle  a  tenu  sa  séance  publique  antmelle 
M.  Hignet  a  lu  à  eelte  occasion  une  notice  sii 
Thierry.  De  même  qne  l'année  précédente, 
décerné  peu  de  prix.  Nous  menlionnerot 
comme  lauréats  :  MM.  H.  Joly,  dana  le  (^oncoura  eufIm 
phénomènes  pg^choi Doriques  de  la  nature  animale  ;  1.  Com- 
payre,  Lavollée  et  Droi.  dans  celui  relatif  à  l'histoire  dH 
doctrines  sur  l'éducation  en  France,  el  cnlln  HH.  Hom 
el  Rendu,  dsna  le  concours  Halphen.  Les  autres  concolH 
n'ont  donné  lieu  b  aucun  résultai. 

Joseph  Lepobt. 

REVUE   FINANCIÈRE   DE   L'ANNÉE  1676. 


Le  budget  de  :R~S,  présenté  t>'i'  M.  Léon  Say  I  l> 
Chambre  des  députés,  1«  II  janvier  1Ë77,  est  e 
budget  d'attente  ;  non  que  des  modlFications  n 
déjà  inscrites,  mais  la  nécessité  de  remliouriterla  BaDqnà 
de  France  el  de  dégager  la  dette  llotionle  fiar  ranioriiu»! 
menl  rfes  bons  aux  éclitiraMsî\i.e».i\p.\       '""■ 


DE   L*ANNÉE    1876.  681 

a  contrainl  M.  Léon  Say  à  remettre  à  des  dates  ulté- 
rieures différentes  réformes  qui  pouvaient  obliger  à  un 
remaniement  trop  considérable  du  budget. 

Parlons  d'abord  de  la  dette  flottante  :  les  découverts 
sur  les  budgets  réglés  définitivement,  c'est-2)-dire  compris 
l'année^  1871,  montent  à  659  millions  de  francs.  Le  déficit 
de  1872  sera,  non  de  104  millions  1/2,  comme  nous  le 
disions  à  cette  place  il  y  a  un  an,  mais  de  82  seulement  ; 
celui  de.  1873  reste  fixé  à  54  millions  ;  on  ne  peut  encore 
prévoir  de  modifications  h  celui  de  1874  (68  millions). 
Quant  au  budget  de  1875,  il  donnera,  sauf  modifications 
ultérieures,  un  excédant  de  9  millions  au  lieu  de  72,  à 
cause  du  payement  k  la  Banque  de  25  millions  et  de 
l'abandon  d'une  ressource  extraordinaire  de  40  millions  ; 
mais  M.  Léon  Say  ne  le  comprend  pas  dans  le  calcul  de 
la  dette  flottante. 

Totalisons  : 

Dette  flottante  au  31  décembre  1871 659, 050,<961 

•   Défleit  de  1872 81,917,283 

—  1873.... 5 54,236,707 

—  1874. 68,122,^46 

Goniptes  spéciaux 91 ,440,522 

Ensemble 954,788,319 

Or,  les  ressources  ordinaires  de  la  dette  flottante  mon- 
tent à  867,892,000  francs,  dont  84,368,300  francs  de  bons 
ordinaires  du  Trésor.  En  dehors  de  ces  derniers,  il  y  a 
277,585,000  francs  de  bons  à  échéance  fixe  (1880  à  1882); 
mais  ils  ne  sont  pas  compris  dans  les  chilTres  ci-dessus,  à 
cause  de  leur  application  spéciale.  Ils  sont,  en  efi'et,  desti- 
nés à  feire  face  au  second  compte  de  liquidation,  et  seront 
remboursés  après  que  la  Banque  sera  désintéressée  totale- 
ment des  avances  courageusement  consenties  par  elle 
en  1870  et  années  suivantes.  La  différence  de  955  mil- 
lions à  868  est  amplement  garantie  par  l'encaisse  du 
Trésor. 

Le  budget  de  1876,  après  avoir  été  voté  avec  un  excé- 
dant de  4,523,069  francs,  laisse  entrevoir,  après  de  nom- 
breuses et  importantes*  modifications,  tant  en  recettes 
qu'en  dépenses,  un  excédant  uq  peu  ^Iw^t^^WW^^^^^^ 


lii'ie  (excellant  de  V&MSO  francs). 

Le  budget  de  1373  a  élè  |tropoiiè  par  H^Lto 
les  lermes  auivanU  : 

Kecelln !.;91,4»,8U 

Dépenses. . , 3.78.'>.6t6,7ll 

EiBiHanr 5,8H,0« 

On  ist  arrivé,  pour  les  racclles,  à  h  somme  que  Bl 
venons  de  donner,  maigri  31,709,001)  francs  de  i'~_  ~ 
menlB  (1),  avec  0  millions  d'augmentation  sur  les  ilanuil 
et  10  millions  (le  recettes  présumées  du  fait  de  TExpori'! 
lion.    Quant   aux   dépenses,  elles   ont   été    : 
43,368,7^1  francs,  y  compris  10  millions  pour  l'ExpMiJ 
lion,  le  budget  de  1876  étant  pris  pour  pi  ' 
raibon  dans  les  deux  cas. 

Quel  sera  le  sort  de  ce  budget?  Impossible  de  le  pi^ 
Toir,  sa  destinée  étant  liée  â  celle  de  la  politique,  i  I'm 
contre  da   sens  commun,  qui  voudrai 
gouve  même  nia  les  ne  Fussent  pour  riennlans  les  questtni 
d'ifflpâts,  d'emprunts  ou  mfime  de  dépenses,  adminitl 
livemenl  parlant. 

Rien  de  nouveau  à  dire  dn  second  compte  de  liquidatif 
(voir  le  dernier  i4nnuaire,  pa^s6n  et  618),  pour  l( 
dei   crédits   ont   élé   ouverts    jusqu'à 
351,377,000  francs  pour  ta  guerre  et  34  mllUona  pour  k 
tnarine.  On  vnil  que  les  bons  du  Trésor  à  échéancM  fli   ' 
de  18S0  à  IgS^,  dont  nous  avons  déji  parlé,  ont  p 
objet  de  servir  de  ressources  à  ce  compte. 

Voici  les  t<iux  d'intérêt  des  bons  du  Trésor,  selon'h 
érhéances,  depuis  quelques  années  : 


19  té^iiee 
k  aira 
«Juin 

iluût 
J,9  tèvrier 


l/a 


3li 


■Uugiion  des  six  graniles  compagniee  varie  peu.  Le 
u  exploité  s'accroît  leotement  ;  les  recettes  brutes 
kilométriques,  depuis  trois  an:,  sont  Taibles,  ce  qui  lient 
l^lw  i  la  situation  génénle  àaji  alTaires  ea  Europe  qu'i 
.i|t  cDDcarrence  de  ces  lignes  ejilre  ellei  et  avec  celles  d«t 

Klntru  compagnies.  Voici  divers  tableaux  iiui  ilonnenl  ; 
\*  les  recettes  brutes  kilom^liiquea  'du  réseau  Terri  de- 
ijPqit  1S5!,  par  trimestre  et  atinêe,  ainsi  que  par  réseau; 
"t^  fei  résultats  kilométriques  de  l'exploilatiou,  recellcs  el 
e  1876,  de  l'aucien  et  du  nouveau  réseau 
X  compagnies  ;  3°  le  calcul  pour  l'exer- 

■  4lce  ISTS  des  sommes  dues  par  l'Etat  à  titre  de  garantie 
^_  «Itolliiaimam  d'intérit  i  chacune  des  quatre  compagniei 
ICOrléaus,  Est,  Hidi,  Ouest);  4°  le  montaDi  de  cette 
.nature  de  débours  du  Trésor  public  par  campagnie  el 
par  année  depuis  l'origine,  1864,  du  fonctiouaemeni  de 
,)t  garantie  d'intérêt;  cnQn,  5°  le  calcul  qui,  pour 
idmque  compagnie,  a  conduit  ï  l'établiasemeut  du  divi- 
^^de  de  1876.  On  se  souviendra  que,  pour  les  compagnies 
'ût  Lyon  et  du  Nord,  qui  n'usent  pas  de  la  Taculté  (le 
Bocantie  ulTcrte  par  l'Ëiat,  les  dividendes  de  1873  ont  él6 
mpcctivemenl  de  55  francs  et  fîâ  Tranci,  ce  qui  impliqiie- 
nil.ctMnme  rendement,  d  t/'^%  et  5.0S  •/.,.  Le  Uidi  ap- 
proche du  moment  oii  il  pourra  se  passer  des  béquilles  de 
l'Ëlal.  Les  trois  autres  compagnies  sont  loin  d'en  être  la. 
Les  petites  compagnies  sont,  en  général,  malades.  Elles 
te  sont  laissé  tenter  par  des  charlatans  financiers  ((ui 
^amfraoùM  leur  situalion,  &\Wft  KwC^wMVk  y»!^^ 


,.»,>,.„,  ^B^H 

de  plUBieu»  de  ces  eampegnîcs  est  Je  rschst  jitt  tt/àlM 

d'élre  déclarées  en  feitliLc.                                                M 

^.e„.™„..                                  ._! 

»»nD 

Lia, 

ou,. 

.=t 

xm, 

^^1 

1.150 

3.864 

am 

làs 

■  Grande  ïlieaaE.. 

35,958 

M718 

14.39» 

34.983 

18.140 

^H 

Pe^le  viieaae. .. 
,    'Eosemble 

«.078 

iSSil 

37.S3S 

43  809 

41.  «un 

97.034 

6^m 

ïTm 

Hûjllj 

W,VM 

^^1 

■  [et^kié'^néf 

iSH 

l.S3t 

1-093 

1-804 

aïoo 

^9 

-  ItCiploiw^on  pro- 

■  .   protnenldlki.-. 

e.7ai 

l(.dU8 

8741 

.  /«BiériBl,leirflcl 

16.395 

io,;to 

«.SCO 

14.993 

7.2» 

10.Î33 

6,Ï31 

G-ïSS 

ia.m 

5.949 

[EnaDmbiD 

Km 

»(,530 

».846 

44.BS4 

âûâ^ 

mH 

Rappotl  âe  U  ài- 

<,,. 

O/n 

[■(.■iiseiHircwllc. 

15,50 

4163 

r.5,i3 

39.» 

iVouv^au  réieaa  (|>arlie  porlÈa  au  aompli!  d'ei|i1i4Etl 

^H 

■J'"'" 

LVO» 

«i. 

«I 

KIH. 

^^1 

Jlnjcnno  oxploltiie. 

<)ll< 

J,fiS 

1.733 

i:^.!^H 

9.377 

û.gi)8 

3.183 

9.H1 

18,1Î09 

11,449 

13.777 

am 

^I|:,,.      ;     1,1,:     

2d.U6 

17-337 

18.ÎI6II 

Ti.u:i 

ïTraS 

1  '^l^!;\.::-":^: 

» 

M7 

l.ili;t 

l,«» 

l.t^ 

9 

1    pruniudtdiiK.. . 
J  «ilêriBldeiwi'C 

t,6i0 

a.m 

(1.789 

1 

i.m 

3.581 

7.1» 

1  Entret.eliurvull- 

m 

%     Uucudekiiiie. 

4.199 

i.m 

4.953 

r>.i« 

I 

Tïm 

11-793 

"■"'■> 

îl£l 

« 

1 

fclïïwàU  rl;;.ut".\  M^lA  6m\  t-ïf 

^^ 

la 

1 

n^        ,^ 

i    itë^^^ 


1 

5âs£SSïSF;;ïi? 

S;^???? 

1 

îssiisHtass 

Iss^sf 

1 

^SjEESSSPSSE 

2SSÎSS 

1 

=si£s=5Sr=aa 

SEfi-&ï 

1 

lî-!-;:-H-i?!5l 

H-J!!!- 

i 

=5lliljî==SI 

isllK 

i 

Sl;eS£££££££S 

ESSSSi; 

1 

5 

S5S33S2î;33ï 

=SSEE5 

1 

-.■.-.-.---.---.,•--.-. 

SB==== 

1 

UsUHiKK 

ÎÎHÊS 

1 

imutum 

!5lH? 

PPPPeE: 

ilKiilifl!! 

i 

llîM 

LiibondsiucE  dea  cajiilaux  diaponlblH.  ne  voplût^ 
ï'En]|)loy£r  à  long  terme,  mau  recbcrehtDE  là  | 
aTinl  Idul  el  prenani  vulonlien  le  |ia|itrr  de  t» 
llilé  i  quelques  niois  d'échéance,  a  renitu  lilca  il 
dni'U»  UQ  au  le  râle  de  la  Banque  de  France.  Quirtt^ 
ail  eu  la  sagesse  (un  peu  tardive)  d'abaisser  iV'fi 
prix  de  sus  Ecrvices,  cependant  elle  a>st 
génèraleiDenl  lorL  au-dessous  du   marclié  libre,  o&jO 
BseouipUit  à  1  ys,  I  1/2  le  papier  dé  Beconde  l    " 
uu  de  hou  cumnierce  «lit  %  porrois, 
3/4  "/•.  'b'  icccplullons  de  première  banque.  De  U  éj 
menieBttésuUé,  loujoun  en  dehors  rie  nuire  iiul' 
drainsijedii  bon  papier,  les  Bignaturas  médiocre: 
pilojubleilient  reruséea  ;   ces  dernières  oot,  ilit-on,1^ 
ïOUvcjiL  It'uuvé  asile  à  la  Banque,  el  de  là  rétult^  w 
l'opinion   publique,   une   mauvaise    Idée  Je   II   ( 
tance  aeluelle  du  porlereuille  de  la  Banque.  Comiae^jd 
les  trois  iDuis,  ee  papier  est  leuu  de  se  liquider,  t 
renouvellement  écbapperail  difDcïlenient  ai 
caces  de  noire  élablitsemenl  de  crédit,  nous  eroyoBk'|g| 
j  a  exagération,   el,  pour  la  partie  oii  l'on  est  Ul 
juste,  peu  de  péril   ai^lpellement.   Le  parlefeuUlft  i) 
malfcTé  cela,  loiubè  à  3ii4  millions,  preuve  de  Ijquii' 

que  la  Banque  a  pu  provoquer  par  la   '    ~ 

qui  uni  allégé,  assaini  au  besoin  lu  sltnati 

On  doit  d'ailleurs  ne  pas  perdre  de  vue  que  la  B 
court  peu  de  risque  avec  un  niinimuin  i' 
lures,  d'aulanl  moins  que,  même  pour  Tes  eOeU  li 
en  aouffrance,  la  Uanque  de  France  n'abandonne  J| 
une  portion  de  ses  droiis  ;  elle  no  ti'ansige  j 
n'idjière  à  aucun  cuncoidat ;  tlle  altrnd,  et,  la"!! 
eût-il  mis  vingt  ans  à  riaitrc,  où  »oo  erêaneier  t  ' 
relsver  par  le  travail,  en  cITasant  les  traces  du  [ 
lui  Taut  payer  intégralement  la  Banque  avant  île  n 
"u  di^s  habitudes  d'escompte,  indîdpenaablHfiï 

>■  uITaires. 

e  tal)lBau  ci-dcssious  des  taux  oflicîela 


^^^B»itëhM  nous,  en  général,  i»' 

9  ont  ^lè  les 

n 

^^HH^'>icaKU>(a  lift  sffets  de  commm 

es  auj:  Bfl»7i 

....  ï 

^■»«iuv.  d-AosJctm-B  a  de  fEmp 

r,  aiuvxand  d^pui.           M 

^■ïll>'J«ivf«'lg7B- 

^Vlrniia         'U           AiiB'«Hrr..       •/,. 

Vioan. 

•t- 

HEita>t  (m.  3         7  lanv.  tB75.  S 

iljïnv.  187B. 

^HhJSTT.  I        li    -      -      4 

sa   -    - 

^^K^ 

18  mil    1876, 

31/î 

^^^H                    17             -      31^ 

H  juillet  - 

^^^^m- 

ÎSwiob.  - 

ii;i 

^^H                   ai/3 

13  jon..  (877. 

^^^H                     It  aom    -      3 

11  mal      - 

^^^K 

16  Juin     - 

^^^m                  

^^^V              w        -    & 

^^^B                       5 

^^^H 

^^^■|               »m»»  -    -.im 

^^^H 

^^^■f                                              91/2 

^^^H 

oniinue  II  se  i 

UBier 

^^^Kde  In  loi  de  janvier  187:1;  elt«  ne  consulte  qae         ■ 

^^^Hnnuel.  qu'elle  obéit  à  h  loi 

Ile  le 

^^^^Bt  •!  tes  (lêbilEura  la   pujaien 

...  autant  nu 

ila  le 

^^^^W,  c'e^l-ï-dire  suivant  leur  apprécialion,  leu 

^^^KperGonnetie!...  Uals.tnloi? 

Silence....  il 

«■agit 

^^^^Kanque  de  France. 

^^^■pioni  :  le  1"  janvier  1S77,  elle  devait  nvoi 

^^^H^  luccursales  au  piihlic.  c 

eil-il.Oire  au 

[□oins 

^^^Bdëpariement.  Or,  à  celte  date,  il  y  en  ava 

lUi 

^^^^tt,  eticore  aujourd'hm,      e 

1  reslB  13  en 

souf- 

ï"'ta  succursale  inslituùe  depuis  notre  reïno  EnanciÈre         | 

1    ml  celle  de  TSetux  (Seine-et-Marne), 

dont  le  décret  d'ins-        | 

^^iQtiw  est  [|u  ?t  septembre  ISTi^. 

^ 

ir  iB67). 
ferpigiiHD.  is  1T  ouveTTiDiti  ^ipHriLuire  le  36  fi>TPief  I 
Le  Pu;,  le  19  février  I8;7  (<nELiluée  le  Î6  junWei  d 

Jl  resle  i  oavrir  :  Bourg,  Cubors,  Tarbes,  k 
j^'KeDde,  Tnlle,  Digne,  BElforl,  Foix,  Gat»,  Uont-to 
Bn,  La  Roebe-sur-YoQ  el  Meaux. 

F  Taiiir'liiramené  à  Vannée,  des  reparu  mensuel 
françaises  3  %  (1803)  et  S  ■/.  (tB7(). 
„ig(l.  L\qaldlliDn>  ta/, 
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691 


Ami 

i8T6. 

67.25 

66    »  106.35  105    » 

95.1/2  94.1/4 

Mai 

— 

68.25 

66.80  105.50  103.70 

96.3/4  95.1/4 

Juin 

—— 

69.20 

67.30  106.30  104.45 

95.5/8  93.3/8 

Juillet.... 

— 

70.60 

67    »io«.«s  104.40 

e«.i/«  M.i/4 

Août 

— 

72.50 

70.15  106.60  105.60 

%.7/8  %     » 

Septembr. 

— 

«s   , 

70.75  106.80  105.70 

96.1/2  95.3/8 

Octobre. . 

— 

7i.85 

68.30  106.45  103.50 

96.1/2  93.7/8 

Novembre 

• 

72.25 

69.90  105.50  104    » 

96.1/2  95.1/8 

Décemb.  . 

— 

7i.50 

69.60  106    »  103.80 

94,3/8  93.3/8 

Janvier . . 

1877. 

73.80 

70.95  108.25  105.70 

96  1/2  94.1/4 

Février. . . 

— 

73.50 

72    »  106.75  105.25 

96.3/8  95.1/2 

Mars 

— 

74.25 

72.30  108.70  106.30 

96.7/8  96.1/8 

Avril 

— 

73.45 

66.10  108.50  102.65 

96.3/4  93.3/4 

Mai 

— 

69.60 

66.55  104  50  101.70 

95.3/4  93     •• 

Juin 

— 

70.65 

68.80  106.90  103.80 

95.1/8  94     » 

Tableau  des  plus  hauts  et  plus  bas  Cours  an  comptant 

DES  PRINCIPALES  VALEURS 

90ié«m  aux  Boarses  de  Pitris  Lyon,  Marseille^  Bordeaux, 

Lille  et  TouloHSe, 

DURANT    L'AMNÉB     1876. 

Fonds  français,  publics  et  municipaux. 


4  1/2»/ol825 

4«/ol830 

ObUgat.  6  «/o  1870. . 
—       4  «'/o  1860.. 

o2[      100 

"S-»)      500 

"SSf  1,000 

§o  J  5,000 

";;(io,ooo 

Bons  500  5«/o,  1880. 

—  1,000    —     — 

—  5,000    —     — 
—10,000    ^     — 

Bons  50041/2»/ol881 

—  1,000    —     — 

—  5,000    —     — 
—10,000    —      — 

Bons  départ.  5"/o... 

Annuités.  4  canaux.. 

•n-    Çan, Bourg.,. 


Plus  haut 

août 105    » 

septembr.  02  40 

mars.  ...  506  25 

décembr .  500    » 

mars.  ...  103  «/o 

mars.  ...  103  »/o 

septembr.  1041/2 

août 1031/2 

janvier...  102  »/o 

août -  104  o/o 

août 1041/2 

août •  104  ««/o 

août 1051/2 

novembr.  100    » 

raai-nov. .  100    » 

septembr.  101    » 

février. . .  98    » 

juin 525    » 

juin 52    » 

juin 72  50 


Plas  bas* 

mars.  ...  94  25 

juin 82    R 

avril 50125 

février...  460    • 

avril 100  "/o 

novembr.  98  •/© 

mars.  ...  lQO<>/o 

avril 1001/3 

octobre. .  100  «»/o 

avril 101  60 

mars....  1001/2 

octobre...  1011/2 

octobre...  100  «/o 

décembre  97 1/2 

décembre  97 1/2 

octobre...  iOO    » 

juillet....  98    » 

février...  480    • 

décembre  43    » 

décembre  ^  ^ 


!..  Rk.  *M.  mai.....  i.gdC 
in.AtTOarai.  déecmbr..  5I<1 
3Viei«B™.«.lipille<....  RS7 
■sriJlSî5.fiO.  JQ.ILei.  ..       sot 

-  liUS...   nu SI! 

(«40...  Mptcnbr.     3R 

-  IÏ7I...  ■epreaibr.      3% 

-  i87i.,.  "«ohre...  I.IJI 

-  (875,  -.  Eeplembr.      S03  »    r^ 


B'ril ID3    I 


~ 

I.  A'mcn  litre». 

nur» 

féiriar... 

m  • 

luno-^nH 

BordcwttB», 

sepieiDhr. 

imnifMKjM 

—      (863. 

.Bptenhr. 

97    . 

iinriar^S 

-        (S98. 

oclnbre. . 

m  • 

jgillet.^al 

-        (H70. 

BTril..... 

540    . 

jinrler.;;» 

-        (876. 

BOOl 

MO    . 

luin-«fc-T 

- 

»-DuBkeri|.B»/. 

iiiillel.... 

SiSK 

-       S"/' 

oclabra. . 

,010    • 

iJ^ne^i     t 

T.UUi>{8âa... 

Pvriep... 

«H    ■ 

«TTil - 

-       (863... 

jBillel... 

(00     ■ 

fAX..... 

-       (868... 

■497  60 

Juillet.-..      « 

..Ljon  1854-36 

snill 

;,((0^. 

STril 1^ 

-       (859... 

Juin 

j.niiw.,.  1^ 

juin 

'mm 

janvier.. . 

—      (870. . 

.epLembr. 

519  30 

avril : 

—      (87(.. 

renier... 

313  75 

janiriCT... 

-       (87Ï.. 

janTier. .. 

5O0  ÏS 

T.l(,r..il/Ï-J 

■Apuinibr. 

090    . 

»"ill 

-«(/*";.... 

juillet.... 

,0»    . 

«pi 

.-3  •/.  I8M.'. 

»oût 

■^ 

-  -  m%.. 

60ÎS0 

m"» 

—  i'l.iim.. 

ilécânlirR 

m  . 

-S'I.im.. 

«enieinbr. 

SIO    • 

rd»l.^'.'.'.; 

E 

1867.. 

T.Wmw 

l.Toa\oate.... 
-      (868 

Juillat.... 

(bScombre 
mure 

500    . 
003    . 

?>Ï;^Î^:  ■ 

-     (889 

m 

mi....^..' 

-     1870 

juin 

m  • 

l.nviw...;j 

».  Toiirc.noub 

47    . 

v.Yorsftill.B-l 

-ri! .' 

dép.Kure..., 

■  iuin 

\,«» 

\A,v....wiî 

b 

^«i»-. 

.  nsrpuiato 

.  ™  »  ««^...^a 

forvii  étmngeri  purilia 


^rgtBllp  Janviflf. . 
-  *;iO  fitricr. . 
■    -«ftirier. . 


/,JS7S.:, 


•/r., 

.aoûl 

(17 

(W, 

février.... 

es. 

tnare 

►   dépembp . 
I    décembr . 


1(171/4 

décenihr . 

B3    . 

août 

9GiÔ 

iuillel.... 

inf, 

jnillei.... 

M    • 

mai 

7Î    . 
3B(I    . 

mal 

3S0    . 

octobre.  . 

I!li50 

décembr. 

317  60 

il  1/4 

ocinbre. . 

B35    . 

octobre... 

437  60 

36    » 

i">» 

tD7a/4  dècembr. 

11(1/4  jsiiTier... 

1131/8  ocK'bre. . 

imi/a  ■■ 


111/1 

m  • 

396» 


1081/4 
11151/1 


déceinhr.      600    < 


67  W 
39  . 
%)5    . 


itaHe  ùbi.»,BHÉ^SWfflH 

■ 

i^B 

ï.  Venise,  .  nurs.  ... 

18  7B 

m  • 

»l  ss 

FlDr«DMB8fé.rier... 

929    • 

73  noxembra 

435    . 

Paj*-BM  2  i/ï  ■/...■  m»! 

661/3 

PètiBifi"/. ftvriup... 

Î5  50 

iuill«t..^^^^H 

-    5"/. janvier... 

39    X 

Pi.rliieal3"/.lSr,3...  mara.... 

Sfli/i 

43US0 

ftwieS-ZoâSai.  ..-.  Bepiemh, 

77    ■ 

déeerabr.^^^H 

-    5%)8«0-«...  soptemb. 

76    . 

—     -   t866 seplemb 

701/B 

iteembt.  •  V|^| 

Roiiniu)iea*/.l867.  Kïrier... 

103    . 

sepunnb..      l^^^l 

-         5"/.f873.iinYiflr... 

M    . 

décembr.       ^^M 

-obl.v.Biiohar.jiiiiriar... 

Ru«ile  i  1/2  "/.  !819.  ma 

901/3 

janrier...       jj^H 

—     5.y.lS6ï....  mara.... 

101  Ij^ 

-     lo<i,J86i....i»„,ier... 

790    . 

dccambr.      I^^H 

-      -i86fl....  jan'ier.. 

750    ■ 

navumtarB     M^H 

-      ûbl.  C/plSfi?  mafB. ... 

(38  73 

décembr.      U^H 

-. IBfiSmarB.  ... 

décembr.  -  fl^H 

—      S",'.  1870...  février.... 

ocUibrs.-,jd^^H 

-      5-;.  W73...  février.... 

4D(H,'3 

931/i 

StrdaiEoe  abl.  lt»9.  février... 

803    . 

-           -IS-m  fé.rieî... 

803    . 

avril..  >,^^^^^H 

Sniss.ob.v.Fribourg  ociobra. . 

ai  75 

Tunia5»M8«....  jnoïiBr,... 

19»    ■ 

«Lobra^^^^l 

TurquiaG'/.  1860...  janvier.... 
—      -    ISal...  JanvltfC.. 

m  60 

153    ■ 

nd.!?7!^^^^| 

—     5'/.  1863...  jiinïHir... 

^ao 

mai.......  M^H 

-      6-/piS83...  jM«Br... 

150    . 

mai iJ^H 

-       -    1889...  février... 

133  50 

«>•'•-'■•■  ^^^H 

la    • 

■^H 

—    lol3— ch.fur  révriei... 

fil  30 

Juillel,...       M^H 

DE  L'A.Nnil    Wti. 
OhUgallona  de  Compagnies  de  chenint  da  f»r. 
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COMPAGSIBS. 

1 

I.IU 

»■-"■  1  »■ 

». 

SKS»..":;: 

FlrilOrKttMUa 

ll.M.-J>-IUn*.l*l« 

Htrin.. 

s»; 

iiE-fSH:: 

1010    .  AttH.... 
lîw    î    'ÔZ'.'''. 

s,  iS;;; 

5:E!ar,;:: 

m 

loHI 

ton 

à03S 

ïôè 

Ï9S    '• 

SSk:™e 

'liOJ.iô™., 

i; 

11=1 
«ojLmoi..., 

tnot"ii::!;: 

MO  BB,.lfiDl,it 

V 

S»™E- 

££:: 

tHitr'.'.'. 

'ti'utr'.V. 
ala. 

nllM.!!. 

S!?'" 

a§-i;r-.:;::  : 

1 

Pmitdi.l-An.'tllMn.IHg. 

KJjWr:::::: 

as;::?:::; 

JKKaîair!»:: 

■  l 
î 

i 

» 

Orl.-ll»uiB-Kiml.lMii...l 

WÊÊS0 

ton  s-nl'mbîQ 
irxi  Nn.eniirï 

KS:-.,: 
s::!;:;:: 

SS;E;: 

isar,': 

EU)  SfpumbF 

EDOjuLn 

BOOMM.... 

lia'  Sodilii 

IMCkUili™... 

i 

-'  -"  "— "  ■i«p«' 

Z    ""'.V.'.  dlriwn 

"*5*î'^'"  .m;  . 


Çridl,  uricxll    Bill ; 

îSSïrr 

ïï-S::; 

~     .,   ,     '  ■■ 

m^puoik» 

UITllH-... 

mSTinikni 

*]0    > 

Pf..J.lll, 

CMdU        h.ll.f  tn'ïlli,.. 

IIIAdAI 

erM.n«,l.i',*.M.l,"rL™ 

■(«J-uOar... 

n^'!i:.z^'-"f.i'Ur 

SÎIÎIX'^! 

uS" 

Smntn' 

-                         t-t>il 

in>(«<ler... 

•««nibn. 

fl».Bfl.a.i..P.M.. 

MMAati 

'«•n«... 

'"™-4aK:::: 

tMAuAl 

■n)Oi.bibn... 

^  * 

&;:: 

-        C.l«nÉ™i..... 

m  ■ 

"rti 

-        Ilnuta!i 

'  iHit  S.-pia.bw 

.-«0   • 

Biiin.... 

-      CuiHeii. ... 

t»M 

WmntM. 

-      Zm  : . 

■W  laiwln. .. 

«S  . 

lecnnbn. 

Um.  niriUnti  i>  .tri,. 

1.™..;:; 

-*i.ter... 

no  »™  .?.' 

Wd.  M.<!l '., 

in  stpiunbn 

lûoAofti 

.!^: 

HlH»  d<   Il   U:~  [EDUT.) 

■irii..;:: 

Gr.na&,obt,im 

lit»  aJîi'i"!:: 

!ïrti";;? 

"Jim- '.'.'.'.'.'.'. 

'siSAtol'.!'.!,' 

ma  Di^toV 

"î  ; 

■ntltr!'.; 

■ji-<uti>'.Bi,ïci,'.:iMti'. 

«dOJiX.il»... 

S»» 

IKS:';" 

w«-iiKI:ij:«r;:::::: 

.  INnnmbcg. 

AiiiMBri,iB«. ..!;!;;;! 

.    Mm   .... 

:f.s«. 

Wï  . 

-,"■■■1-- 

ri 

KS'/ÏÈ.M'i '■:':■■■'■: 

Kc'în-ii™'. 

WDJiD'tn!!: 

ÎUM 

';™l"'; 

.  Uoâi 

«hiofciaM;.')";!!;;'.;:!" 

ITlJinitar." 

il 

Mtsii .,..:..;.::.:; 

IMjBntln... 

t.l,-Ï=rdl.5h„, 

•    lulllet.... 

MlDEtBiD-TiDli-Poii'ti.. 

-           Oblljll.,, 

imi>ii>tgr... 

su,    .CWnhr»... 

f^ndlLInriiD...... 

lEDHiri 

CrHII>t,IWT 

■M  Hpplf  BibH 

JMWfÏïÏiw!'! 

MOMUI 

WA 

■•DqM  de  France ]anTi«r. 

Cinnpl,tfe)ei)n]ple(Pari&).  Bipiam 
Crédit foncierileFrance,.  iDorier. 
Ouillntetui-Boiiron  el  CK  HOrsn. 
Snu»-Conip(.  dHentrop,..  JaniEer 

Coupt.  E.  NBOd  st  C* 'décem. 

DrMhO,BobiDelC'(LïOn).  mira.. 
Crtdlt Induit.  Btcomm...  koflt. .. 
Crédit tonciercolonittl.,..  janvier 


^B* 

t^l 

^^^R^(LnU). àètem 

m    .iiùUeL. 

^^HnorolietC- (Lille)  CK^lobre 

CT3  50  jaDiier 

^^^^ttllard  (Lille) snflt.. 

170    .  mapB... 
3»Q    .juillet. 
ffiO    .  décam. 

^H 

^^^EuiWr .'.'.'.'.' '.".'.'  >op»m 

^^^■UlBlPaîa-Bu...  jUKiei- 

ms    .  ocwhfB 

^^^^K»^Tpt<aiiDe....  janvier 

531  Î5  juin;.. 

4ia^^H 

475     ■  déoem. 

^^^^K.etItalIeaDe...  buûL.. 

585     ■  juillet.. 

^^^^^BdtradflPuîi.  SDdt.. 

500    .  avril... 

^^^^■HlcMler  el  C. .. 

Sf6Stia.,ai... 

^^^^■P'vl'^intiil"---  "•'"■■■ 

m    .  juillet. 

^^^■lito(lDuT.-Ciil6d.  octubre 

Ul  as  dècem. 

^^^Kt.Mmm.eliad.  TChibre      510    ■  >uÙI-BP 

^^^Kft«riBlrich1en..  fériier 

.  535    .  juiD,.. 

^^^MmerœpaitDQl--  laori"' 

707  60  oclohre 

^^^^K^     lnut<^«uice.  février 

S5S    •  juillet.. 

^^^^BMp.  d'Eapigae...  aotaro 

m    •  juillet.. 

^^^Pci^lll  italien.,  juin.. 

4(0    .  fèvriar. 

^^^^Kipêr.  otlnmone..  joniter 

460    .  mai.... 

aciioM). 

^^^H 

^^^K^ralB..  MEirit. 

19750    .  JBiiTier. 

^^^KnlX...  Inc..  mai... 

7400    .  fiTriar. 

S57O0    .  janvier. 

iîîSO    .  fèïTler. 

Hm^^^H 

^^^P^'" 

8200    .  jûilleL. 

^^RTillonsle.     -     juillGL. 

18000    .Juillet.. 

ISO^^^^I 

■nSÔ'Soleil....  Inc..  ocmbre 

aSÎ5    »  avril.. 

^BvWlTsnce.,,-  —      juillcL. 

H^XU  Gdnérale .     -      JDillet..  m5l)0    •  lanner. 

Bwa»         —         Vie.,  juillet.. 

ItOOO     xmai... 

■ranOLIoid....  Harit.  Unvier. 

5400    .  janvier. 

nnoaUrbuDe...  Idc...  mal... 

16900    .  n.8ra.. 

K^  Aigle Inc...  mar.... 

■wOPIléDil...  Vie..  n»vem. 

16300    >  fàvrier. 

tiflOD  Confliince.  Idc...  anfli... 

G300    1  janvier. 

■UDâO  Palernelle      -      avril. . . 

îiOO    .  avril.. 

Î400    /        ■ 

^^M  Caii.pBlar.  Vie.,  aoùl... 

564  50  avril  .. 

S47  50          U 

■rttKH  Rurd Idc...  mars... 

1600    .juin... 

1561»         ■ 

^ilOOO  GéO.COBSS.     —       ECpt... 

970    .  janvier. 

860    .          ■ 

V     SOO  CB;s!.erini.  ne.,  février. 

490    •  mai.... 

«80    >          ■ 

■  .  M»  ABB.«B"c..  [DO...  juillet. 

£00    •  avril... 

550     ■           1 

■    IDODUrh.  K.L.  Vie.,  sopt... 

(400    •  mars.. 

IHO     •           ■ 

■_£Ua 'C>  l;ODiu.  Haril,  renier. 

ÏSW    .  ftixrà» 

VK\^    -          ■ 

inOO  Pwrie.,,.  —  BPÙl...  100 
lOOO  Abeille...  —  «vricr.  108 
500  Monde....  —  ecpteio.  K 
500  —  Vie  . .  sentem,  tS 
500  Ahellle...  Tffle.  anai...        sr 

^800  Ailus Vie,.  Juin...        îS 

1000  Soleil.'....  Via'.,  mun...      1«7S    >  révt 
ÏOOO  Dnian-NurdlDC...  ai^ûl...    .21011    •  iuat.,4j 
1000  Sécnnlâ...  A.'ciil.  septeni.      IDOO    ■  jilil 
600  Globe....  Inc..  mars...        ilS    •  juii 
OftemiB»  <iB  /"M-  (sciions). 
Orlésna loûl-sp    1100    .  Mi 

—  »cl.  doiouissuocB..  seplem      735    ■  Sïrtt.;» 
Nord septem    1300    ■  rèvdeP 

—  BCL.  dejODiisancc.  août...      900    •  jinrter 
Bsl Beplem       SX)    •    "    ' 

—  flcl.dcjouiaBBDCe..  ocuibre     ÏÏSTSjùin^ 
Ouest Boû'-sp      700    <"■■ 

—  vrt  (le  jouisunce..  «pt-DOT     310    ■ 
Hidi dÈcEm.      797  50  fé»ri 

—  Bct.dejnuisBunCB....  d«Fam.      2 
,    PuiB-L^on-Hèdllemipée .  seplem     10 

LyaD-Cnilx-ttuueee novem.      7 

Cbnrenles juin...'   iST  50  fé^Mi 

Mëdno fÉïHer.      150     ■  jftH 

lille-Béitiun  0 Bcp-di9c      510    ■  iaatk 

llan)l>M-Sud-E8t sniileDi       Gï5    •  décsm. 

V«nd6e nviil...     510    •  tDir>.. 

Nord-Est  act.CBiJltW «epiem       3S0    •  jsn^f 

—       ïcl,  dliid révrier.      170    ■  mira.i, 

0rldunaïRauen(8ud).,..  scpteiu      355    i 

LlIlB-Valuncieiinoe nvril...     3,15    . 

Etniull DRiohra     i9S  Bt 

Esl.AI^•*^ien BvrU...       300    i 

Hana  k  Guelma  (Algérie).  laiiTler       SIS    • 

Bonrpia-Giea.. Mai...      60t  ÏS  jnnll 

-  '  ■'  ....  janvier      677  SU  di" 

w:t.de}nui«.  janvior       tOS    t  *i 

....  février.      960    •  m 

—  Hurd^Juest-AulriciiiBn.  janTliir.      3  " 

—  «adpiil.SanigoaBB juin...      3' 

—  Nnitl- Es  («fine septem       3 

—  PiimpoluDe-Barca\oo6 .  juittui.      ( 
-— Cliid«d-I«a>-B4d^<»...  i&o'-iw 
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—  SéTille-Xërès-ÊcliaDg..  février.'  130    ijuio...  119  50 

—  Est-Hongrois février.  105    »  juin  ...  69  50 

—  Russes  (G<i«  Soc.) juillet.  570    »  dccem.  50:2  50 

—>  Suisse  occident septem  133    «janvier  72  50 

—  Romains  anciennes-^ct.  février.  71  50  octobre  55  » 
•!-       —       trentenaires..  février.  243    »  janvier  173  » 

—  Portugais novem.  326  25  septem  287  50 

Ponts,  canaux^  voitures  et  navigation  (actions) . 

Télégraphes  du  Nord mars . .  267    ■  mar-dé.  200  * 

Canal  de  Suez,  actions. . . .  février.  790    *  octobre  605  » 

—  actions  de  jouiss...  décem.  200    »  dccem.  200  » 

—  parts  de  fondateur,  février.  17000    ■  décem.  11000  » 

—  délégation février.  645    »  octobre  490  • 

->    —    jouissance mars..  200    •  mai.  ..  125  * 

Omnibus  de  Paris septem  1070    i  février.  775  » 

—  act.dejouiss.  octobre  500    i  janvier  280  » 

—  de  Lyon avril...  80    «avril..  80  » 

—  de  Londres.,  septem  140    «janvier  115  • 
C*  des  Toitares  de  Paris . .  mai . . .  492  5U  février.  405  » 

—  act.dejouiss.  février.  135    «décem.  80  • 
Tramways-Nord-Paris....  janvier  717  50  décem.  400  • 

—  Départ.-Nord . .  janvier  610    »  juillet .  390  » 

—  Sud-Paris novem.  740    »  juillet.  550  » 

—  C«  générale.  ..  août...  756  25  mai.  ..  545  • 

—  Tourc.-Roub...  octobre  575  ■  décem.  520  • 
Hirondelles  parisiennes. .  mai...  620  »  mars..  545  » 
G*  générale  transati an tiq.  décem.  382  50  février.  260  » 
Messageries  maritimes. . .  septem  655    •  juillet .  575  • 

Navigation  mixte septem  800    ■  avril.  .  730  » 

A.  etL.  Frayssinet  et  C«..  novem.  525    »  mars..  450  * 

C*  générale  de  navigation,  mars..  60    ■  février.  45  » 

Société  génèr.  de  transp..  septem  735    i  janvier  560  • 

Bateaux-Omnibus juin-déc     700    «avril..  625  » 

Soc.  Valéry  frères  et  fils. .  mai...  400    «décem.  325  • 

Chargeurs  réuni  es  C*  franc,  février.  350    ■  février.  350  » 

Armements  maritimes. ..  fév-mar  150    •  mar-dé  100  » 

Bateaux  servitude  (mars),  décem.  147  50  mars..  135  »- 

Ponts  de  Beaucairc mars  ..  700    >  décem.  650  » 

Charbonnages  (actions). 

Grand'Combe dccem.  2323    »  février.  1810  « 

Epinac février.  3000    «octobre  2343  » 

Blanzy janvier.  1030    «décem.  102.')  « 

Azincourt mars..  1300    »  mai..  .  330  » 

Vicoigne-Nreux , .  janvier.  24750    »  dccem.  \Sfîiî*N  * 
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Gampagnac Vivril. ..      301 

Anidies janyier.  24000 

Béthuno janvier.    3300 

Bruay.  . . . ,.  jaavier.  12700 

GirviD février.    2900 

Courrières janvier   39825 

L'Escarpclle .'. . .  janvier.    6580 

Ferfay,  acl.  anciennes.. . .  février.    2900 

Auchy-au-Buis janvier.    1141 

Lens janvier.  35000 

Meurchin mars . .    2750 

Vendio janvier.    1860 

Belmez janvier.      900 

Liévin janvier   11500 

Douchy janvier     7200 

G*  Douaisienne janvier      291 

Lys  supérieure février.      550 

Harles(30o/o  Fondateurs),  janvier  27000 

Thivcncelles janvier     1500 

Dourges janvier.  14515 

,Rety,  Ferques,  etc mars. .    1205 

Sainte-Aldegonde février.      700 

Sincey-le-Rt)uvray mars..      412 

Aveyron  (Decazeville) . . ..  avril.  .      098 

Anzin(lOO-) avril...     9000 

Loire.. juillet.      390 

MonirarabertetLaBéraud.  octobre      945 

Sdint-Étionne août...      .lO.*) 

Rive-de-Gier novera.      110 

Garmaux déceni .     1480 

Roche-Molière  et  Firrainy.  sepiem     2.-i00 

Ban-La-Faverge septem      :275 

Gh.  (lesBouches-du-Rliône.  juin  . . .      4S0 

Ahun mui 505 

Anderlues octobre      710 

Jeraeppes-Auvelais août. . .      230 

(Îraipfol.i-Mci'thyr février.      527 

Gliarb.  Rhénans août...      130 


25  novem. 
décemb 
novem. 
Dovem. 
décemb 
décemb 
décemb 
décemb 
25  décem. 
décemb 
décemb 
juin. .. 
janvier, 
décemb 
décemb 
décemb 
novem . 
octobre 
décemb 
décemb 
décemb 
décemb 
50  mai.  .. 
75  juin.  . . 
»  décemb 
»  mai .  . . 
»  janvier 
*  février. 
»  mai  . . . 
»  mai  . . . 
»  juin . ., 
»  juin  . .. 
»  sepiem 
»  mai.  . . 
«  octobre 
»  novemb 
50  mai .  . . 
»  novem. 


400 
14900 

1580 

7200 

1700 
24000 

3497  30 

1055 

451» 
205â5 

1645 

1050 

810 

4300 

4000 

1S2  50 

297  SO 
17000 

933 
10000 

573 

450 

340 

600 

6975 

3o0 

860 

315 

60 

1200 

2000 

235 

43ri 

505 

710 

100 

49» 
40 


Mines  métallifères  (actions). 

Kef-Oum-Theboul(Al;;ério)  mars.  .        00    »  mars.  .  90  * 

Mokta-el-Hadid(Alg.)N.L.  avril...     1510    »  déL'cmb  1370  •> 

Maifidano octobr.      715    »  janvier.  585  » 

—      act.  de  jouissanc.  novem.      300    »  février.  225  " 

ioumah  et  la  TaîvYût v^wV^viv .     tTi^    ^  •a.qvXi.  , .  ;io<»  j 


4 


iB.>...  mm..      276  15  décemi 


fflil&ite -inu..  jun'Icr.  3(3  Hl  noiem.  1 

—  priv.  jinvier.  3ft0    .  julllsl.  1 

le-UoDUigne rèrri«r.      181  BD  uial I 

w  fourntaHX.  forgei  et  fonderies  (uMionsI- 

rèiHer.  6t)  E»  dfcmtib  S 

tàloQ-ComniBuirï ic|ilBra  H30    >  riïriap.  9 

M Df  (Bciériua] décem.  BSi  SO  toU...  6 

lAWTninée  CclinnlJers) .  octnhiit 

leideret  C)..  SËpleui 

iVuu1ti:,elr..  janvier. 

Vleone mars.  . 

le-Comtè fèTriar. 

C jamier. 

ialnl-T»»'! Juin-.- 

TaF«lE>ilère9elC<.  jinrier. 
idoSt-eiientie....  fi^vrler. 

illo sepiem 

^  BilltUIreB Bâptem 

■   malér.dach.de'tup.  iJécom. 
la«AD.in jiuiTÎBr. 

ITSTd  (Chïrrièra  elC).  décomb 
Snctéléi  immobilUt 

a.  HéDér.  dEpBris Boûl... 

iBiTiabllIère(PBriB)----  Boâc... 
ildelUrasille noAt... 

S.UeJeïDeiC  noiem. 

Lyon juiD 

lEi-impér.)'  «Iiieni 
lurw  CLjanJ.  -  d&-«m. 
Êciairage  au  gai 
I  .£•  ESDlralu  Lebon  et  O..  >;i^iilo<. 
>  li(n<mdesgaï(50(Hr.)...  «'M--. 
rO*  ftrisiraaB 


ier.      617  SU 
imb      SU    • 


150    >  jïnTisr.      3J6    1 


ro4 
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—  act.  de  jouissance  ....  scptem. 
Gu  mènerai,  Hurod  et  C*.  octobre 

Abbeville novcmb 

Angers janvier. 

Angoulêtne novem . 

Besançon octobre 

Bordcuux sepicm 

B(»urg janvier. 

Castrt'S-Agen février. 

Dijon mars.. 

Florence octobre 

La  GuiUoli^^e octobre 

Le  Puy mai.... 

Lyon septem 

Madrid décem . 

Malaga mars.. 

Marseille septem 

—    act.  de  jouissance,  septem 

Metz novem. 
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COMITE   IIENQD   DES    SËAKCBS 

frMCI^TÉ     n'ÉGOKOBIIE     rOLITIftUE     (t^É 
AM<ÉK    1876, 
iisUionsdiicud^ri;  L'ur  et  l'argent,  li-  bi-miul- 
iroie  mriniiiurit  (S  JiBcnuions).  —  Les  Iraitiitila 
les  taiifH.  —  Ob>tacl?>  ï  l'enulgnsnenl  da  l'Mo- 

Kilïtiqnn.—  L'oritanïsslion  des  statû(iqae&  arfiaidlei 
nsatatian  ilu  i^dminarcB  de»  Tins.  —  Le  r<iîaB  d« 

II .- Fer[tKlionDeinimt  dn  labloau  ôf*  iiinnnaiiM 
muaire  du  biirrau  dos  longiludn.  —  CanTvn'naa 

, Jn  projet  lia  oongréi  ï  rocciHon  J"  cenlnime  J<- 

>'fil(diasge  dei  nations.  •  —  Dinrr  dv  club  li'i'i'oiiAJiiic  poli- 
'IB  dliXondrtia  ïcctto  nLâmfîEKcaïiuD.-^LarLiEiiriJtii  iti^Lriquu 

<'i    il  iiMiiiji'i{jil,  aiii  èf.iAn'  ila  lirait  (ainondanienl 

''  ■  iiLiriiialls  primaire. 
■  i  ■    |ii,-.iri,  A  Pnréo,  Ajn.isa  Walkor,  A.  finil- 
Il  "    <:.iliii.'l  LafonJ,  miss  Unrlineau,  Wolmkl, 
■  ji,j\.si,i,  da  [tODMhen. 

b  Bani  la  Bénncc  du  5  JAnvier,  présidée  par  M.  Michel 
nMvo'î'r,  memtirc  ilc  l'Institut,  M,  de  Maliirci:  bignale 
1^  amèlîoralîun  dpna  le  l;ibleau  dl^s  moanaies  étrangère 


unit  {mUw  rtàinîàdirê  A 

i  ui  wiins,  Il  nlenr  inthiuèqiK  iet  m 

j  nt  minu  prédite. 

M.  le  «cerclai»  perpctocl  EMnmiiiii 
H.  P radie r-Fodiré.  rondaieur  et  Oojtn  da  la  f 
uieDcn  pa!itiqQe>  cl  admïmilraliTci  -t  t 
Litna,  diDS  ld<|uell£  il  signale  Ici  Ironoei  i 
oouttan  préiideai  lie  la  République  pcraiienDe,]! 
en  («Tcnrde  l'enaeignetnent  de  la 

H.  Kéroli]  rend  compte  d'une 
•  eu  lien  au  tein  da  eonicil  miiiiicipa]  de  Paria,  t 
mime  eDieignement. 

Il  l'entuit  une  coiiTenslion  sar  les  objecliOM' 
rniUi  i  renielgnement  orSriel  elèlëmenUire  de  n[ 
poliliqae,  i  Uqnelle  prennenl  part  HH.  G.  Renaid 
Chcnlter,  loaeph  tiaroîer,  Litnausin.  Paul  Leraj» 
el  de  Labry. 


A  la  «èance  du  G  mars,  préaidée  p^r  M.  Qb.  Renov 
membre  de  l'Inslilut,  procureur  gtuâral  à  la  Cnur  if  q 
iBtian,  la  n^uaion  eil  Buccesiivtment  enlrelenue  de  I 
inuri  de  UM.  Amasa  Walker,  èconomiMi;  américain,  I 
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^ehille  GuHlard,  statistieieo  français,  et  de  M.  B.  Miles, 
tÊcrétaire  de  la  Société  des  amis  de  la  paix^de  New-York. 

M.  Block  parle  d'une  visite  de  M.  Studnitz  à  la  tombe 
FAdam  Smith. 

M.  Joseph  Garnier  donne  connaissance  d*un  extrait  de 
'Écho  du  Japon,  dans  lequel  il  est  parl%  d'une  série  de 
conférences  d'économie  politique  faites  au  siège  du  gou- 
rernemeiit  impérial  par  M.  Boissonade,  appelé  pour  di- 
riger renseignement  du  droit  et  la  codification  des  lois  de 
Tempire  japonais. 

La  discussion  générale  porte  sur  la  dépréciation  de  Tar- 
dent et  sur  rétalon  d*or  MM.  Simonin,  Joseph  Garnier, 
Menier,  Michel  Chevalier^  de  Reinach,  Clément  Juglar, 
Paul  Coq,  Frédéric  Passy,  Paul  Leroy-Beaulieu,  prennent 
successivement  la  parole. 

La  séance  du  5  avril  est  présidée  par  M.  Joseph  Gar- 
nier, membre  de  rinstitut. 

M.  Levtisseur  mentionne  une  note  collective  signée  par 
les  membres  des  deux  bureaux  de  la  Société  d'économie 
politique  et  de  la  Société  de  statistique,  relative  à  la  date 
du  recensement  quinquennal  de  la  France,  que  Tadminis- 
tration  avait  projeté  de  faire  en  1877,  etl^u'elle  a  exécuté 
en  1876,  et  conformément  aux  raisons  exposées  dans 
cette  note.' 

M.  le  président  communique  une  lettre  de  M.  Ad. 
Lehardy  de  Beaulieu,  président  de  la  Société  d'économie 
politique  belge,  relative  à  un  projet  de  congrès,  à  l'occa- 
sion du  centenaire  d'Adam  Smith,  qui  n'a  pas  abouti. 

M.  le  prési<ient  communique  ensuite  une  lettre  de 
M.  Laur,  ingénieur  des  mines,  sur  la  production  des  métaux 
précieux,  à  propos  de  la  discussion  de  la  réunion  précé- 
dente. 

Cette  communication  est  suivie  de  remarques  de 
MM.  Mannequin  et  Simonin  et  d'une  discussion  sur  la 
qualité  des  deux  métaux,  le  rapport  fixe  de  15  1/2,  et  le 
prix  marchand,  le  libre  commerce  des  monnaies  d'or  et 
d'argent.  Prennent  part  à  cette  discussion  MM.  Courtois, 
Joseph  Garnier,  Mannequin,  A.  Clapier,  de  Labry,  Clé- 
ment Juglar,  Clamageran.  •—  M.  Joseph  0^tw\^'c  \£LSik\\^^ 


rood  dernoci. 

EnaoTraallJiéiRUdiû  i(ui.ll.JiKC[ih 
limt  U  ténniM  di  H.  r.tlnid  Lirosil,  DH>n 

Il  apprllc  cihdUe  VtiuMieaitt  mcBibrd 
de  \»  coamiHÎOD  da  budget  sur  an  xed 
énii  Vit  It*  'tcOK  commïtsiaBa  {irécédrotn  1 
'  uigMmïnt  i!e  rèeonomie    (riiliiiquc  i*a»  I 
droi',el4uï  q'i  pti  été  prit  ca  conââtnti 
«on  Et  McDier,  dépotés,  prcooeat  acte  da 
de  nppeltr  M.  le  piésideni.  —  H.  P.  Pii»f 
da  ccUe  cnmmtinïcalïan  poar  rai-peler  m  qu'oui 
qnts  eonuila  j;£Dèraiit  ei  qD«ii|Dci  prércLt  ea 
l'enulgncffleui  de  l'écaDooiie  i>uiiUi|ue  dam  lea  éi 

L»  converolion  ï'engafic  turU  repriae  da  tarif  p/ 
el  celui  dct  ItsiUa  de  eommen'c,  i  l'oceaiioa  de  Vèe 
et  du  renouteileoienl  de  cm  traités. 

HU.  Ceuri;es  Renaud,  M.  Blotk.  Toucher  de 
Hcier,  E.  Brelaj,  Jose|ih  Gamier.  Fréd.  Pawjr,  ( 
geran,  y  prennent  part. 

Dans  la  réuaion  du  G  juin,  présidée  par  H.  UiciMt  CI 
valier,  membre  de  l'Inutiiui,  M.  le  «ecr£iaira  ftrf°' 
eammuniiiUG  une  lettre  de  M.  Vahemherg,  IM 
U  Uiik  Euédaise  et  direiMcac.  du  «  Stockholm 
Bsnk,  »  qui  contient  d'inléreseanli  détails  sur  la  rèlb^ 
milriqne  en  Suéde. 

M.  Léon  Sajr,  ministre  des  liiianci'S,  Tiiil  part  k  la  ti 
nion  des  impressions  qu'il  a  rapportéeu  de  la  ttèoe»  j 
Clnl>  de  l'Union  politique  de  Londres,  qui  a  d4  -  '  "-" 
lïln  t  l'occasion  du  cenlecalre  d'Adam  Soiilli. 

M.Witton,  député  d'Indr«-ci-Luire,  a 
apprend  qu'il  n'j  aura  pas  de  dilUcullé  liudgitaî 
ebairtiB  d'économie  politique  dans  les  écolei^ 
Celia  eommuaicalion  donne  lieu  i  une  nouve'' 
tion  lur  Isa  ohilbelus  que  rencontre  l'ensi 
l'éconamie  poliliqua,  i  laquelle  prennent  pi 
Cfaniageran,  l.avt)\\bei  (^«aVawX,  %<t,rtAut,  f 


Mpfl  Gftroier,  Hichfl  Chevalier,  Nottelle,  A.  îiàngin. 
FoUDlisoux. 

IDsob  la  réunion  du  S  juillet,  également  présidée  par 
,  Uichel  Chevalier,  M.  le  secrétaire  perpétuel  entrelienl 
réunion  des  écrite  de  Miss  Harlineau,  marie  rècem- 
tnl,  et  dont  on  avait  annoncé  le  décès  préoulurément 

KCtobre  1875. 
,  VigunA,  de  Uîlan,  donne  des  explicationa  sur  la 
ifeflilulian  des  banques  populaires  dont  il  s'est  fait  l'ar' 
nt  pivtecteur.  —  MH,  Pascal  Duprat  et  Micbel  Chevalier 
>Mi)eat  la  parole  i  ce  sujet,  et  M.  Viganâ  répond  il  di- 
sses questions  ijiii  lui  sont  adreâsées. 

A  i'oaTertnre  de  la  séance  dii  4  août,  présidée  par 
L  Josepli  Garoier,  U.  Wilson,  membre  de  la  commission 
Il  finances,  donne  des  explications  sur  la  partie  de  «on 
ndat  dans  la  toi  du  budget,  apnt  pour  but  de  racîliter  la 
tltion  des  chaires  d'économie  politique  dans  les  écoles 
.'droit,  soit  par  la  nomiuation  de  proreaseura  lilnlaiies, 
H  par  la  nomination  de  chargés  des  cours. 
K  propos  du  rËceul  congrès  de  sta1isti<jue  A  Buda- 
(tb,  U  réunion  s'occupe  de  la  composition  des  slS' 
liqnei  publi<|ues.  MM.  Victor  Borie,  Joseph  Garnier, 
ml,  G.  Renaud,  Aristide  Dumont,  A.  Mangin  et  Clu- 
ijg^ran  prennent  la  parole. 

Lisiance  du  5  septembre  est  également  présidée  par 

Joseph  Gnrnier.  Celui-ci  uuvre  la  séance  par  quelques 

ndas  aur  la  mort  de  H.  Wolowtki,  un  des  rundaleurs 

Ucfr-prèsi dents  de  la  Société. 

il  entretient  ensuite  la  réunion  de  l'inauguration  faite 

innt-veillé  du  monumenl  élevé  à  Itossi  dans  Carrare,  sa 

te  natale. 

&  ae  propos,  H.  Foucber  de  Carell  rapprocl^e  de  ces 

nx  noms  celui  de  E.  Horn,  récemment  enlevé  i  la  Uon* 

la,  dont  il  Taisait  la  gloire. 

M.  I%ilippe  rend  compte  de  ce  qui  s'est  passé  dans  la 

ition  d'économie  politique  du  congrès  de  ClermonI, 

~  «réunion  prend  pour  texte  d«  li  v 


.c  H.  Dut^ure, 
justice.  —  HM.  Giiollet,  Joseph  Uarnî 
Achille  Mercier,  il'Eslcrri»,  Victor  Borie, 

es,  le  cdnile  Fouelicr  de  Cardl,  PliilippË, 
Courluis,  prennent  BUMeisivemoal  II  puale. 

U.  I4on  S^y,  nivnibie  de   l'Iiiiitilui,   piidatfs' 
Gajnccs,  préside  U  séince  du  S  ocluhre,  qui  m 
parl'ïnnance  de  U  mort  d>^  deux  membres  de  la 
UM.  A.  Calmels,  avocut,  et  Nukwinki,  ancien  ne 
diuie  de  Pologne. 

UM.  G,  Renaud  et  d^Lahry  font  le  eomjiterendnilK 
coDpJratiun  au  congrès  de  lludu-Peith  Et  i' 
ùon  en  Hongrie. 

U.  Daneth  expose  l'état  dcB  ehoaee  en  Si 
de  vue  économiiiue  ;  it  parle  de  l'esprit  du  cenlnilîil 
de»  lois  sur  les  banqui:»  et  de  leoEeigiuincul  de  l'en 

H.  Vignnô  pu  rie  de  l'Ilulie,  à  propos  de  c««  den 
BDjets,  et  des  caisses  d'épargne. 

La  séance  du  6  novembre  est  prèsidôe  par  U.Ctt. 
nouard,  uit'Dibre  de  l'Institut. 

M.  Uaurice  BIocJl  mentionne  la  mort  de  M.  de  SoDM 
directeur  de  lu  etatiitique  rn^se. 

M.  Foueher  de  Careil  appelle  l'attention  euf  U  ri 
mentalion  abusive  des  distillerie!,  en  vue  de  la  peretp 
de  l'inipitt,  réKlenieataliua  i|ni  provoque  d 

H.  Ceriîusdii,  de  relour  d'Anglelerre  ei  d'Altemii 

lallisme.—  BIH.  de  Parieu.  Alpli.  ('.outloU,  Ptal  i 
Jciieph  Caniiir,   du   Pu^noile,   Uanncipiin,   Ueaie^, 
Lahrv,  G.  Renaud.  Cli>)iier,  GuaJet,  preiinenl  si 
ment  U  parole  après  lui. 

Dans  la  dernière  séance,  celle  du  9  décembre  t 
présidée  par  U.  Michel  Clie»lier,  l'aKenlion  de  II  § 
;iion  est  d'abord  appelée  sur  une  proposition  qu«  H. 
sefiii  Garnier  a  Boimwsa  au  bureau,  iiour  Taire  frart 
uneinÉtliiiUBOomvttêtiiQîiù'»sitt\'i^\S.'\'à,of^«  *iil« 
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parition  du  grand  ouvrage  d'Adam  Smith.  Celle  médaille 
rappellerait  aussi  la  fondation  de  la  Société  d'économie 
politique,  qui  achève  sa  35*  année.  M.  Clamageran  émet 
A  son  tour  ITdée  que  cette  médaille  rappelle  les  célèbres 
édits  deTurgot  sur  les  jurandes  et  les  maîtrises  en  1776. 
'  Ces  propositions  sont  reçues  avec  une  vive  approba- 
tion, et  le  bureau  reste  chargé  du  soin  d'éludiev  Tidée  de 
H.  Joseph  Garnier  et  de  faire  des  propositions  à  la  Société. 

La  conversation  s'engage  ensuite  sur  le  régime  des 
chemins  de  fer  —  MM  Simonin,  M.  Block,  Jnglar,  Victor 
Deheurie,  AlgIave,A  Bertrand,  Hervieux,JofephGamier, 
Chevalier,  prenuèut  successivement  la  parole. 

Ce  sujet  sera  lobjet  de  plusieurs  des  discussions  sui- 
vantes. 

Joseph  Clément. 
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Algérie  et   Caloniei, 

AlgKkik.  —  PopulatJOD.  ~  iQsiTucliun  publique 

ColoDÎaaIlCin 

CIibidIds  de  fit.  —Télégraphes 

CommerDe  el  iiBTiiialïan 

JuillM  citlle  et  comnierdals ,., 

juBticB  orlminelle 

ÂBBlslanee  médtcsia  el  hospiulière 

Coui;<iE9  FXikNQJtiSEs.  —  Huninique 

Gu&dalnu|ie  et  dëtieudances < .,, 

ânyuis  rnmciise 

U  Réunion 

SénèftBl  eUèuendincca r 

Hflvntle  tt  âéiwnrtmcea.  Saiute-Haris  da 
Fl«bli»seineola  trançâa  *aBi\'\oiï 


ï.  —  Siip'i'i  iiii'\  —  noinili.iion.  —  FrnïnCBB. I8T."  ' 

tuA?.  —  Siipi'ifl''"^-  —  nniiuiBLiiMi.  —  rinuicea ttff 

nw,  -C'miLiir..-,.. -aif-minaderBr ttt' 

E.  -  Biiperfli-w,  -  PcpHlaiion.  -  Flnaacu» ie9 

ilpiiïlion  puhllque 50Î 

..jHOer.-e B(t3 

ll»»l|rali"n .Wfi 

"TaeUtdeianiiirinenisiThanile.  —  Muliiricl  lio  piVilie.  B07 
sert,  — ConbirucLlona  navales  en  lislii.-.  — Armée. 

—  H»r4ne 5(ltf 

"      ■    fer.  —  Poalee.  —  Tëlégraphea S09 

erBcie.  —  Fopulatiolii  —  FiuaaceB BIÔ 

,. irine.  —  CoQiniBPce [S13 

H«i4nlian.  —  Eirsngera  bibllanl  le  Ispan 3|4 

■    1er. —  Porte!. —  Produeiion  minière SIG 

(.  —  Supcriiote.  —  Pnpuhitoii.  —  FinaDcea.  —  Coœ- 

~-;e.  —  marine  marcbïade UE 

iDRG.  —  Superflcie.  —  PopulelleD.  —  Financea . .  517 

!Me.........„..... „ SIS 

'Waa.  —  Matag'an '.'.'.'.'.'.'.'.'.'.'.'.'.'.'.'.'.'.  510 

tion.  —  I^ogadar 521 

lODac-ScHHÊRin.  —  Superficie. —  PopiiUtluD,  — 

nées.  —  Harind  marolunde. 5Î3 

^ flOOBC-SiiiÉLiii.  —  Superficie.  —  Populaiitio.  — 

I  Finances 5Î3 

-  SuperBnie.  —  Popnlalion.  —  Finances Mi 

-  Cominerco.  —  Karine  marchanda 5*5 

de  fer.  —  Poslea.  —  Télégraphes SÎ6 

^Commerce. — Kavl galion.  —  Armée  r>iE 

-  Voïei  Suéde. 

c.  —  Superficie.  —  PopulaOon.  —  Finances.. .  SH. 

larchande 917 

i.  — Suiierllcie. —  Population. —  Flmincei.  — 

^ - .., Popnlalioû.  —  Finances Sî8 

rJ^mée.  —  HurlDe.  —  Commerce S39 

MïiUaUon 531 

"      .      .    -       _  pnBles.  —  Télégrsphfls K3i 

,, U.  —  Bupepflcie.  —  Popnlalion,  —  Finances 53i 

Ànnéo.  —  Marine.  —  Hinnemarcbaiide. -Commerce. 

~  Chemina  de  fer B35 

[   ftjax.  —  Superficie.  —  Popnlslion.  —  Finincea.  —  Année. 

—  Cnmnieçie.  —  Tauris ,.■•  S36 


^^SÊ^^^^^^^ 

1 

Msrinu  nurchnnrtf^.  —  ulieTiiinsik'  fer.  —  huit». 

leBriphf^ 

-pBrssB.  -  S,!!"'.  :     ■    -  !■■■ 

Klniinfts .   . 

Arm*e.-M>.i' 

HerasuoiiE  'iii-  >i"i-    -     ■ ■       !■■  !■  ■■' 

Finances 

ROUHISIB.  —  Vnyei  Turquie. 

RssiiE.  -  Superftai.^  el  p.ipnlsilnn.  -  Finaooei... 

--JH 

— ^^1 

—  commerce.  —  aoiiïemwii  du  pon  iIq  Porio-PIsla.  ^H 
Bam-Salv^dob.  —  Supurflcifl.  —  Popul»lion.  —  finaiieeK.  j^| 

SlxE.  —  Superficie.  — PopiiUllon.  —  Flnsncni... 
SAïl-ALTisiionRG.— Snperflde. — Populiiinn. —  Ri.,, 
SuE-CDmDHG-GoïKi.  —  SiiperBcle.  —  PopuUiiotf 

SiXB-MErsiifiKS.  — SuperflcÎH.  —  Ponnliilon 
6*xi-Weimah-Ei9Ehjcd. —  SnperUcIc. —  popolii 

Fioanrefl 

Si;lir.  —  SuperBole.  —  Popiililion.  —  FinanoM.  - 

PnrtdR  Bangkok,  —  Commerce 


a*  A-oiWae.  —  ai 
Armila.  —  Marine. 


.\rni8fl.  —  Postea.  —  Tùlfisripht's 

Chemins  de  tor --.. 

TotQDie.  —  supetSti».  —  îoySUBw».- 


I  -^rtné man 


Hii'tiie.~Coinini 

narolMiKle,  —  Cbouij 

"  iperBcte.  - 


&»ï."i 


K7ftË>niplieii 591 

'  "*-  ■     -  SiipcrBcÏB. —  PopulaiiiiH BW 

—  AriuÉe.  —  HaiiDC.  —  Chemins  6b  fer.  — 

le ,. 591 

.  —  Superfldfl.  —  Populalion.  — Finaoccs..  OU 

—  Vny.  Àlltmagas SU 

Kr —  SuperUdiL  —  Populsiian.  —  Finanvea. — 

—  CumniBrcB MG 

^  CIMQUIÈMB    PAIkTIE. 

Variétés. 


Ie'runnéêÏ876Vp 


ECina^ine.  . 
B^tB  rendu  i<.-> 
nique  pendaDt 


IX  BmirsBS  de  Parla 
ut  TnuloiiBB,  duraa 

liôndo'pôli- 


-J 


1» 

■  (li'otlj»»'»,  pBP  11.  W,-T.  F.  M.  IsuALi-  In-ia,    *  tr. 

^^^fondi' i'a'jKBJiPwM.  M.CBEViLiER.Iii^.  1  Ir. 
'.rgeiilr£lult>ihlé],piiTll.H.CEa^l'!>cnl.ln-a.  1  Fh, 
Mihfpa)j*n--mofmai"«.parll.nuS!'ET,  ln-8.  I  fp'. 
!(  d'un'  caititit  reirailtpour  lu  claaa  ou- 

li.Br.la-8 10  c. 

ai»  eoopiraHvai  da  ctmiommation,  par  U.  Rol'lliit.  i  ml. 

prat''Ji"  ;iour  rm-faiiiiaffon  d  la  fimctionnement  4t 
a  eoopéralivei  da  pradualon,  par  H.  Scnt-iJiK-DEt.iTZ"GBi 
«  î'iine  Lettre  awc  ouurftrj,  psr  lUap^L.  1  vol.  in-lS.  1  fp. 
I  et  la  eoloniri  françaiie',  par  U.  Iii£K  Ddval,  avec  un 

rl«ime  r»ulimr.  1  v"l.  iq-B 7  fp.  60 

alto"»  «UT  raSoMffon  ria  CtKtavoqe  et  sur  la  colonÎMuUon 

m.  pur  M.JUicoAUX  Bellahe.  Bmuinre  io-8 3  Tr. 

irif  général  du  douant» 
■-ni.  gr-î-" 
pu- H. 

Il»'  ia  nacfffSHont  FivimtffraUon  tt  le  comnerce  français 
iimette-OTléinain  fîTS.pBrX.D'ABZAc.BrachiireîD-^  S  !f. 
ir  ncàlt  i'adminMranan,  mr  Racuisi.  Br.  in-S.  1  tr. 
FoH  dts  BDWBBauj!  cAnnnu  âa  ftr.  Brochure in-B...  t  fr. 
iistmnu0t'rderiî'uropi,pBr  H.  G.  Captieii.  Bp.  in-8.  1  tr. 
UAt  ils  la  ^tvm»  sur  Is  travail,  par  Miziroh.  In-S.  I  fr. 
IW  It  congrii  drkj/giine,  da  lamelage  a  ri'BeDHOBlte 
diâruawfli».  parH.  Paix  BccoiET.Brocburein-B.  1  tr,  M 
ieonomle  polOipu  populalra,  par  H.  CiULbini.,  Les  inti 
pdjiie»:(B  Travail,  ta  Pi-opriité,  ta  Libarté,  iiai\ae.  IB  t 
iMolfon.  relniiTS  su  prïi  fc  Inltril,  pir  H.  A.  Lecmhd, 

iin-8 1  ti-rà 

miUAifffla{igi<a   (2>    la    ncAeue  locialt,  par  H.  Valhas. 

,.„,..., *  te. 

JOMra  (t  f*  tudgal,  par  H,  A.  Cehtu.  Brochure  in-S. .     1  tr. 

(le»  j-smme».  Drochura  l«-a M  f. 

■ilriuBil  A  l>  eoramlMlon  nominée  poar  la  rètnrme  el  U  CDdI- 
ir  la  preuF,  pup  N.  if  Estcbnd.  tn  B I  (r. 


Wl).  par  N.  la  comte  db  BtrainrAL^l  toI.  grjn; 


Ittorioue  et  manuei  des  caiufa  d'éparffna  acolairn  m 

I.  6ai!dll1an.  par  M.  d^Hai-aiicb.  Brochure  tn-S SO  C. 

iflif  d: /iri'j^iinfafi,  par  H.  ALBUTCimEUVE.  Id-S    ■  '- 
atri  du  huagal,  Bierdce  1£77,  par  II.  Péuh  GEHKAn. 


7  »,  » 

ippetAHil  d»  la    conitilulion    anglaiia  depgia  les  tenp» 
psBulti!  jusqu'ï  no9  jnarf.  par  H.  FreShAii,  trad.  de  ruBlaii' 

..SDKE  DbUaie.  1  nilla-18 3  tr.  50 

)  rembourttintni  un  la  praïuilé  du  crédit  pur  l«  crétUon 

>Bi.  B'ï.,  par  M.  A.  GAiOPin,  I  roi.  In-IB 3  f>-,  M 

;l  Inturnallomii    rie  lu  Ruttie,  par  U.    lu  Oonile  NiCDlA* 

aatr.  Bri'Cburt'  In-S S  fr. 

Hit  de  faaielle  •!«  Cimpàt.  — Leilra  b,4Itnîer,  dcpiilt.  par 

IBSTrAïAKui..  Brochure  lo-S I  fP. 

tabltau  des   drotu  Je  tiatIUlqw.  par  H.  Lr  CAHiia  Kl 

•  Br  i(h8 7Se- 

^^^■^Vfxra  deTBD[  les  cbambrus,  çni  U.  -f .  U*»».' 


^      ~           r»?rv*TBF 

■1 

^^^^Lnamte  pollUque  et  do 

"-J 

.a 

^^^B  y 

lus?" 

~.  iflICTtl 

HHi° 

.  1 

^KjOURNAL   DES   ECONOMI^ 

^^^1                     nvitr.  kiLisfcTj.Li. 

•1 

^-""""zr.  ::.""-% 

1  j  ^1 ■'  I' 

iHf  franiJ  ru 

no.    ', 

iml-  <« 

^^Hj^^^l^LaM  «rv».  -   WMpn»'  ^^ 

^...v. 

^J 

